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par Jacques DALLAIRE

QUEBEC — Le premier ministre “par intérim" du Quebec, M. Jean- 
Jacques Bertrand, annoncera qu'il reste au poste et un congres a la chcttcric 
devrait avoir lieu vers la fin du mois de juin prochain. Ce sont les deux 
prédictions auxquelles les observateurs de la scene politique québécoise 
attachent toi, alors que débuté ce soir au Chateau Frontenac de Quebec 
la réunion du Conseil national de l'Union Nationale.

L’odyssée d’Apollo-9 : un succès formidable
Cette 'session extroordi- 

noirequi se poursuivra 
egalement samedi, rassem 
blera plus de 400 personnes 
(3 delegués pour chacun 
des 108 comtes de la pro­
vince, en plus des ministres, 
amputés, représentants d as 
sociations d'étudiants d uni­
versité et observateurs1. El 
le découle des prescriptions 
de la constitution du parti, 
qui prévoient qu'advenant 
le décès du chef ou son re­
trait de la vie politique, une 
reunion du conseil national 
doit suivre dans les six mois, 
x>ur decider ou non des mo­
dalités de la tenue d un con­
grès de nomination 
La decision de M. Bertrand

Le chef du gouvernement 
actuel, M. Bertrand, qui a 
pris la succession de feu M. 
Darnel Johnson, décédé su­
bitement a Mamc-5 le 26 
septembre 1968, bien qu'il 
ad jalousement garde son 
secret quant à ses intentions 
politiques futures à cause 
de son état de santé ne don­
ne absolument pas l'impres­
sion, depuis quelques se­
maines, de quelqu'un qui 
veut abandonner ses fonc­
tions.

Maigre son absence de la 
vie politique de près de deux 
mois, à la suite de troubles 
cardiaques mineurs du dé­
but de décembre dernier et 
malgré la mésentente ou 
sem du parti au sujet du 
bill 85, il apparait claire­
ment que M. Bertrand n a 
pas tardé, depuis son retour 
à la fin de janvier, à pren­
dre les bouchées doubles et 
à assurer sa maîtrise

De fait, on a pu noter, 
des indices seneux depuis la 
reprise des travaux session- 
nels le 25 février dernier, 
au fait que M. Bertrand a 
décidé de rester en politi­
que, même s'il ne fera con­
naître sa decision finale que 
samedi soir

D'abord, c'est lui-même 
qui a réclame la tenue d'un 
congrès de nomination, ne 
voulant pas, selon ses pr

Nouveau système 
de défense anti­
missile aux E.-U.

WASHINGTON <A F.P.> - U 
président Nixon a annoncé ven­
dredi que les Ktats-l nis erité­
raient un système de défense 
anti-missile qui s<*ra une ver- 
nion '‘substantiellement modi­
fiée” de celui qui a été autori­
se par l'administration du pre 
aident Johnson.

M. Nixon a ajouté : “I.e ré­
seau Sentinelle approuve par 
l'administration précédente as­
surait mieux la défense des vil­
les que le programme que je 
recommande, mais il ne pré­
voyait pas de protection contre 
les menaces dont nos moyens 
de représailles ont été i objet 
par la suite”.

président des Etats-Unis 
a déclaré que son programme 
poursuit trois objectifs:

1. La protection des forces de 
représailles basées a terre con 
tre une attaque directe par i l - 
nion soviétique.

2. La défense du peuple amé­
ricain contre la sorte d'attaque 
nucléaire que la Chine commu­
niste pourrait probablement or­
ganiser dans les dix prochaines 
années

3. La protection contre d e- 
ventuels lanrements acidentels 
de missiles de n’importe quel 
pays.

DERNIERE HEURE
MOSCOU A F P ) — I « Chi 

ne a fermé sa frontière aux 
marchandises soviétiques a des­
tination du Nord-Vietnam, ap 
prend-on de source soviétique.

près termes être un chef 
"préfabriqué

D'autre part, le débat entou­
rant l'adresse en repense au 
Discours inaugural, et le fait 
que l'opposition liberale ait pré­
senté deux motions de non-con­
fiance, ont permis a plusieurs 
de ses collègues de prendre la 
parole

lx*s ministres ou deputes de 
l’V N qui ont pris la parole au 
cours de ce débat de 2J heures 
qui a pris fin hier, ont, pour la 
très grande majorité, vante le^ 
qualités de chef de M Bertrand 
tout en lui accordant ouverte­
ment leur appui.

C'est le cas notamment du 
Secrétaire de la province, M 
Remi Paul du ministre des Ki- 
chesses naturelles. M Paul Al­
lard. du ministre des \ffaires 
culturelles, M Jean-Noel Trem­
blay. du ministre de l'Agricul­
ture. M Clement Vincent, du 
ministre des Terres et Forets. 
M. Claude G Gosselin, du mi­
nistre des Finances, M Paul 
Do,ois. et de plusieurs autres 
ministres et députés, en parti­
culier clic/ les dus de IDtiÜ.

• .Iran-Jacques KKKTKAND

Conxres dr nomination
Vu que M Bertrand n'a pas 

tardé a reprendre du poil de la 
bi le, il ne semble plus faire de 
doute, selon la pluj>art des ob­
servateurs. qu'il l'emporterait 
assez facilement, advenant la 
tenue d'un congrès hâtif, soit 
d'ici à trois mois seulement.

Certes, il n'est pas exclu qu'il 
y ait quelques candidats sur le- 
rangs, mais il reste qu'à l'ap­
proche d'une élection générale 
le députe de Missisquoi serait 
celui qui. de l'avi- des observa­
teurs. ferait le poids

Déjà, on rapporte que M. 
Bertrand compte l’appui de M 
Mario Beaulieu qui. bien qu il 
siège maintenant a l'Assemblée 
nationale en tant que depute «le 
Horion, demeure encore direc­
teur général de i’L . N . donc a 
la tête de l'organisation et de 
la raissc électorale

Le ministre d Etat délégué a 
la Fonction publique. M Mar­
cel Masse, que certains dési- 
natent avet M Beaulieu, 1 ' : ! 1

me candidat possible, aurait lui 
aussi décidé de se rallier aux 
coles de M Bertrand.

Outre certaine* candidature 
de dernière heure (quelques 
indications laissent entendre 
que le ministre du Tourisme, 
Citasse et Pèche. M. tîabriel 
Loubier et le ministre de la 
Santé. Famille et Bien-Etre so­
cial. M. Jean-Paul Cloutier 
pourraient être sur les rangs', 
le ministre de l’Education. M, 
Jean-Guy Cardinal, serait “l'ad­
versaire”.

Cependant. M. Bertrand y 
gagnerait a la convocation d'un 
congrès hâtif, car le député de 
Bagot éprouverait certaines 
difficultés a redorer son blason, 
compte tenu de son attitude des 
dernières semaines par opposi­
tion a celle du chef actuel de 
IT' V. notamment à l'Assem­
blée nationale, où il na pas 
encore démontré les qualités 
d'un leader.

La procedure :
mu a droit de vote ?

Selon la constitution de 1 l 
mon nationale, ont droit fie vote 
lors de la reunion du Conseil 
national les 50 députés du par­
ti. les membres du comité poli­
tique et du comité des finances, 
trois représentants, dont une 
femme et un jeune, délègues 
par chacune des 108 associa­
tion* de comte et trois délègues 
pour chacune des association* 
d'etudiants de PU N. d'une uni­
versité du Québec, soit au total 
environ 400 personnes.

l.es dispositions du p..ragia- 
phe 2 du chapitre IV des règle­
ments du conseil précisent que 
cette session extraordinaire doit 
ui moins réunir la moitié plus 
un des membres du conseil na­
tional ayant droit «le vote pour 
determiner d'un congrès de 
nomination.

Aussi, les -:i des membi-es 
presents ayant droit de vote 
doivent se prononcer pour le 
choix du chef du parti et il 
faudra le même nombre pour 
decider de la tenue d’un c«>n- 
gres de nomination.

Dans ce ilemier cas. les mem­
bres devront déterminer la date, 
le mode de mise en nomination, 
le nombre de délégués par a.'- 
sociation de I L N »*t t»>u.s les 
autres règlements devant fa\«>- 
riscr la bonne marche d un 
congrès.

Ce soir, à six heures. M Ber­
trand donnera une conférence 
d'information au Château, vers 
fi lires, soit immédiatement 
après la reunion du Bureau du 
Conseil national, «lotit il est 
president, qui aura precise a 
ce moment l'agenda définitif d«‘ 
la sessi«»n extraordinaire.

HOUSTON, Texas <AFP) — 
Apollo-9 a atteint plus d'ob- 

jectils que nous ne lui en avions 
fiM-s n affirme jeudi ir» gene­
ral Samuel Philipps, directeur 
du programme Apollo, peu 
apres le retour a terre «le la 
cabine spatiale.

L«‘ general a d'autre part pris 
nettement position en faveur du 
« "i cii cumlunaire Apollo* i<» 
comme experience intermédiai­
re entre la randonn«‘e spatiale 
qui vient de prendre fin et le 
débarquement sur la lune.

Tout indique que nous exé- 
euterons nos plans, a-t-il sou­
ligne tels qu'ils existent pour 
le moment”.

De >011 côté, le Dr George 
Taylor, chef des programmes

•r ,! la N \^ \
«voir qu'il “ne pr«>jettait 
iminer Apollo-10”. 
d est prévu pour la ml- 
■ décollage d’Apollo-ll 

pour la lune est prévu pour le 
15 Juillet avec debarquement de 
deux hommes le 19.

de vol: 
a fait ■ 
pas d'«

Co
mai. I

Pour sa part, le president 
Nixon a envoyé aux trois mem­
bres «le l'equipage d’Apollo-9 un 
télégramme les félicitant de 
leur exjdoit et les invitant à w- 
nir diner avec lui a la Maison 
blanche dans deux semaines.

Le chef de l'exécutif améri­
cain a qualifié la mission d'\ 
pollo-9 d'équipe et il a vanté 
le courage des trois astronau­
tes autant «pie le "génie tech­
nologique de l’homme” qui ou­
vre. a-t-il «lit. l'âge de l’aven­
ture. “un âge qui profitera a 
tou* les habitants «le cette bon­
ne planète terre”.

Debarquemrnt realisable
Dix jours, une heure. 53 .se­

condes. largement le temps .l’un 
aller-et-retour entre la terre et 
la lune, séjour de plusieurs 
heures sur la surface lunaire 
compris : c’est exactement c«» 
qu'il a fallu à l'équipage «le la 
cabine spatiale Apollo-9 pour 
démontrer, dans ses moindres 
détails, que la première visite

de l'homme sur It1 satellite na­
turel de la terre est mainte­
nant réalisable et que rèn* de 
l'exploration lunaire peut s'ou­
vrir avant la fin de cette d«‘~ 
cennie. comme le président 
John Kennedy en avait exprimé 
!«• souhait dans la premiere an- 
née de son mandat.

Engins et hommes ont ter­
miné leur voyage en beaute. 
jeudi, quelques secondes après 
midi, dans les parages de Pile 
du Grand Turc, dans l'archipel 
des Bahamas.

Les cosmonautes James Mc- 
Divitt, David Scotl et Russell 
Schweickart et leurs correspon­
dants de la .VA S A., au centre 
de Houston, dans le Texas, ont 
fait la preuve di'finilive de la 
précision extraordinaire avec 
laquelle une randonnée spatia­
le. ou qu'elle ait lieu, peut «in­
organisée lorsqu’on dispose 
d’engins capables de repondre 
aux exigences de la navigation 
interplanétaire et d’hommes 
suffisamment rodés pour tra­

vailler, dans les conditions nou- 
\«*Iles des voyages cosmiques, 
avec l'automatisme minutieux 
que P on attend généralement, 
sur la terre, d’un technicien 
spécialisé.

L'amerrissage de la cabine 
spatiale, dont la chute libre 
était freinee par cinq parachu­
tes. à quelque trois milles ma­
rins du porte-hélicoptères Gua­
dalcanal. a succédé au scéna­
rio habituel du retour sur ter­
re les dernières minutes de sa 
descente, grâce a des conditions 
météorologiques idéales, ont pu 
être suivies a l’oeil nu par les 
pilotes des hélicoptères partis 
quelques instants auparavant du 
Guadalcanal ainsi que par I e- 
quipage du navire...

NlMM'tacle télévisé
Les téléspectateurs améri­

cains ont également eu droit a 
ce spectacle exceptionnel, télé­
visé en direct et en couleurs 
par les principales chaînes des 
Etats-Unis.

Dans la v/7/e de Québec

Front commun de 3 centrales syndicales 
pour établir une polyclinique médicale

por Michel RIOUX

EXCLUSIF A L'ACTION
CM 1 RFC. — I ne entente de principe a été établie hier 

filtre 1rs trois plus Importante» centrales syndicales du Que­
bec en vue de rétablissement, dans la ville dr Quebec, d'une 
Polyclinique medicale p«*pulaire.

l a tederation des travailleurs du Quebec <1 TCM. ta < °n* 
fédération des Syndicat» nationaux (USN». et la Corporation 
«les enseignants du Québec (f'EQ). ont en effet convenu de 
faire avancer ce projet qui vise a fournir a la population les 
soins medicaux les meilleurs a des routs defiant toute con- 
currrnce.

(“est sur le modèle de relie qui est actuellement en 
activité a Montréal que cette Polyclinique opérerait, ( est 
en fait le directcur-Lmdateur de cette dernicre. le docteur 
Benoit liehaies. qui a exposé aux représentant» «les trois 
syndicales le fonctionnement et la philosophie qui prevalent 
dans ce genre de service médical.

CONTACTS

Au «ours de la journée d'hier, le docteur Dehaies a 
établi différents contacts a\cc les représentants médicaux 
et syndicaux de la région de Quebec.

I c comité de direction de cette Polyclinique médicale 
populaire serait composé, comme c'est le cas dans la Métro­
pole, de cinq représentants medicaux et du meme nombre 
«le représentants syndicaux. On espere pouvoir ouvrir la 
Polyclinique de Quebec le 1er septembre, soit lors de la I cte 
du Travail.

AVANTAGES

Pour bien connaître les avantages d'un tel *cr\ice tnrdi 
cal. la meilleure façon est de consulter le bilan de la Poly­
clinique actuellement en operation a Montreal.

I.'aimer dernicre, la Polyclinique de Montréal a reçu 
50,295 patients, soil une moyenne quotidienne «le 198 patients.

Ces patients se recrutaient dans toutes les classes de la so­
ciété. soit un tiers d'assisté» sfM'iaux. un tiers de syndiqué» 
et le dernier tiers de différentes souri es.

On a calcule que les économies réalisées par les patients 
se chiffraient à un montant «le $'!ll mille De 5 qu'ils 
étaient au début, les médecins actuellement attaches à la 
l'nHclinique sont passes à 32. La plupart des spécialités y 
sont représenter» et. pour les médecins, il y a partage de» 
dépensés sur un plan coopératif.

Ces services ne sont pas bénévoles cependant; mais, con­
trairement a la pratique murante, les médecins membres de 
la Polyclinique se contentent du montant verse par les corn- 
p.icnie d'assurame ou par le gouvernement.

I es services medicaux pr«*diRtjcs aux patient» doivent 
cire d’une très haute qualité médicale; formée de médecins 
socialement sensibilises, la Polyclinique effectue une auto- 
rensure en ce qui concerne la qualité des services aux pa­

tients. Quelques médecins ont déjà etc renvoyés de la Poly­
clinique de Montreal pour ne s'être pas conforme» à celte 
regie de qualité.

A QUEBEC
N'importe qui peut devenir membre d'une Polyclinique; 

il lui suffi! de se procurer une carte de membre annuelle 
dont le prix varie entre 2 et 4 dollars. On envisage la loca­
lisation de ce service medical dans b* centre-ville, là ou est 
situe un fort groupe de citoyens rl ou l'accès est assez facile.

On évalué a environ 100 mille «billars environ le mou­
lant nécessaire pour la mise en marche de la Polyclinique 
medicale populaire tie Quebec. Cet argent proviendra essen­
tiellement de caries de cotisation, et les centrales syndicales 
appuieront le recrutement. Rappelons qu’une Polyclinique est 
une corporation sans but lucratif.

HUIS Cl.OS
Les réunions qui ont eu lieu tuer étaient à buis clos, mais 

F U 1 ION a eu la permission de rapporter les demarches qui 
ont été faites.

Le monde nu ski concentre son intérêt sur le mont Ste-Anne

(Karl Schranz gagne la première manche da slalom géant masculin - Rage 12)
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Les enseignante

La réorientation ou 
la fin du conflit ?

F per URIEL POITRÀS
QUEBEC — Quand et quelle aéra 

Ptaaue de la bataille entreprlae entre le* 
•naelfnanta et lea commiiuilon* scolaire*, 
maintenant que les (rêve* sont devenue* 
pratiquement Invivable*; maintenant qu'il 
ne a’actt que d'une question de *emalne*. 
▼•Ire de jours, pour voir arriver la fin 
des pourparler! en méditation

MM. Jean Cournoyer et Raymond 
La liberté, respectivement chef négocia­
teur de la Partie patronale et président 
de U Corporation des enseignants du 
Québec. ont Indiqué hier, lors d'un de­
jeuner de presse du Cercle des Journa- 
liatee, que la mediation tirait à sa fin. sans 
toutefois donner grand espoir quant a 
•on succès.

M. Cournoyer s'eet contenté de de­
clarer sans explications que l’allure de* 
dernières séances permet d'espérer an 
règlement "durant les prochaines semai- 
■ea". M. Lallherté pour sa part nous 
aaoure que la médiation n'echouera au 
meins pas d'ici la fin de semaine ...

Par ailleurs, le président de la C.F.Q.
• laissé voir que les grèves tournantes ou 
pas .on n’jr songeait plus beaucoup Elles 
•ont devenues physiquement impossibles 
en raison des Injonction» provisoires or­
données par la Cour supérieure et interdi- 
•ant la reprise des grèves.

Les injonctions ont été accordées sans 
qa’U fut besoin aux deux parties de faire 
la preuve de leurs revendications. Il est 
•lalr, de dire M. Lallberté. devant la si­
tuation présente, que les injonctions 
provtaelres se renouvelleront presque 
•utomatlqnement. Il ajoutait que même 
Il ou devait faire la preuve devant les 
trfbunatn, l’avocat de la partie patronale
• notifié aux enseignants qu'il pourrait 
fallu cette preuve durant deux ans. 
Alors...

Alors, Il ne reste, su dire du president 
de la C.E.Q., qu'à Inventer des moyen» 
Inédits de pressions.

Mais, nonobstant le besoin de bargain- 
tug power ches les enseignants, ne présu­
mons pas de la faillite de la mediation en 
voue» députa le tl février Ne connaissant,

ni d'un côté ni de l’autre, l'ampleur des 
concessions, il est difficile de prévoir qui 
viendra à la rencontre de l'autre.

DEUX PHILOSOPHIES 
QUI S’AFFRONTENT

Il est clair cependant, comme l'ont 
eux-mèmea affirmé les deux invités du 
Cercle des Journalistes, que deux phllo- 
aophlrs de l'éducation s'affrontent depuis 
le tout début de* négociations. >1. Cour- 
noyer a expliqué qu’il s'agissait, pour la 
partie patronale, de determiner Jusqu ou 
les disponibilités monétaires actuelles de 
la province permettent une qualité de 
l'enseignement qui soit suffisante a l'heure 
actuelle.

>1. l.aliberté de son cote, noie que le* 
enseignants pensent d'abord » determiner 
quelle qualité de renseignement il faut 
accorder au système, système inédit au 
Canada, pour ensuite y adapter les dis­
ponibilités financières de la province.

M. Cournoyer remarquait d'ailleurs 
que toute la discussion actuelle portait 
sur ces critère# de qualité d'éducation en 
fonction de l'économie. Critère# diver­
geants puisque, si l'on interprète bien 
les propos des deux invites, le# critères 
patronaux doivent procéder par compa­
raisons “économiques" avec les autres 
systèmes d'éducation 'par exemple sur le 
rapport maître/élève*', tandis que le* 
critère* syndicaux procèdent d'un raison­
nement Inédit en fonction d'un système 
nouveau auquel, disent-il», aucune com­
paraison “économico-qualitative" avec un 
autre ayatème — en Ontario ou ailirura 
—. ne peut résister.

M. Cournoyer formulait en ce sens la 
reflexion suivante : "Il est clair que pour 
nous, le pouvoir de payer est un facteur 
extrêmement important de la reforme 
scolaire. Lorsqu'on établit des comparai­
sons avec les autres provinces, on serait 
meme porté à se demander si on n'a pas 
une trop énorme qualité de l'éducation.”

Donc, nul besoin, semble-t-il. de cher­
cher ailleurs que dans res affrontement* 
d'idéologie» éducationnelles, la cause de 
la guerre d'usure, d'un cote comme de 
l'autre.

Mouvement minoritaire étudiant québécois

Le MAPE prend naissance sous le 
signe de la contestation globale

II1

QUEBEC — <U.P.) — Le
Mouvement d'action popu­
laire étudiant <M A P E) 
vient de noitre à partir des 
dirigeants démissionnaires 
de la J.E.C. qui avaient 
laissé cet organisme afin de 
pouvoir agir plu« librement 
dons le milieu étudiant.

D'ailleurs le MAPE se dé­
finit comme "un mouve­
ment qui veut, par son 
action, dénoncer les diverses 
situation qui aliènent l'etu­
diant et proposer un projet 
collectif qui permette a 
chacun de se realiter pie 
nement et de participer 
part entière à l'orientation 
de la vie de la collectivite."

tion do tous les etudiants qué­
bécois”.

Autrement dit. ce mouvement 
c*t un mouvement minoritaire» 
“d'animateurs" et tend à exer­
cer un leadership par rapport 
à diverses réalités vécues par 
les étudiants. Cependant, ai'fir- 
me-t-on, le MAJ’E n'o pas l'in­
tention de parachuter s«*s ac­
tions "l'action sera menée a 
la hase et elle tendra a de­
venir l'action du milieu étu­
diant; c’est-à-dire une vaste 
remise en question, un mouve­
ment populaire." Ce sont ces 
mêmes étudiants qui sont à 
l’origine du manifeste "le Pou­
voir étudiant” du temps de la

contestation d'oetobre dernier.
Pour partir, le MAPE est 

principalement constitué de 
deux équipés régionales, à Qué- 
l>ec et a Montréal. Des équipes 
de hase, formés d'anciens jé- 
cstes et de nouveaux adhé­
rent-., se mettent sur pied dans 
plusieurs écoles secondaires, 
dans les CEGEP et écoles nor­
males et des contacts rmr.t à 
se tonner avec les étudiants u- 
niversitaures. De meme le mou­
vement veut s'étendre aux ré­
gions du Saguenay, du Bas-du- 
Fleuve, de St-Jérôme et de 
Sherbrooke.

Les premières batailles que 
mènera le nouveau mouvement

se cornent refont autour das 
questions suivantes:

“les bals de finissant»; plu­
sieurs dizaines de milliers de 
dollars s’y dépensent chaque 
année; ils sont un geste inac­
ceptable dans une sot-télé où 
une bonne partie de la popu­
lation est acculée a la pauvre­
té et dans laquelle le milieu 
etudiant devrait être à la poin­
te de la lutte contre l’exploita­
tion et l'injustice;

"la 2e université française, à 
Montréal une farce monumen­
tale ou administrateurs et pro­
fesseurs ne pensent qu’à sau­
ver leur peau et ou le gouver­

nement cache son Inertie sous 
de belles promesses creuses; 
le milieu étudiant aura à s'in­
terroger sur l’accès à l'univer­
sité et sur ce qu’il veut com­
me université;

"des cottscils etudiants au
secondaire 'a Québec); ils ne 
se préoccupent aucunement des 
réalités qui touchent les étu­
diants et ils sont souvent as­
sujettis aux directions d’école”.

Quelques autres projets se­
ront, peut-être, mis en branle 
pour une contestation du sys­
tème actuel d examens et "con­
tre la repression qui sévit dans 
plusieurs ecoles secondaires a 
Montréal.”

Tout en contestant globale­
ment le style de société "qui 
nous est impose” et tout en 
menant des batailles qui auront 
des répercussion* sur l’ensem­
ble de la collectivité qurlieeoi- 
m*. le MAPE veut ‘'enraciner 
*on action dan» les réalités quo­
tidiennes de la vie de* etu­
diants".

Ce nouveau mouvement, ra­
dical. veut se différencier à 
plusieurs points de vue de i’U- 
nion générale de> étudiant» du 
Québec (UGEQ); “il ne se veut 
pas un nouveau syndicalisme, 
ni un Heu de rassemblement 
de toutes les forces du milieu 
etudiant, ni une union géné­
rale visant a coordonner l'ac-

^ Après ovoir été bottue et volée

La victime est arrêtée par 
les policiers pour témoigner
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Par Claude ST-LAI’RENT

QUEBEC. — Un jeune Mont 
réalais de 24 ans qui aurait cté 
pauvagement battu et dépouillé 
de son argent avant d'être ex­
pulsé de la voiture dans la­
quelle i! prenait place a fait 
son apparition hier matin en 
Cour des Session» de la Paix 
alors qu’il témoignait contre 
ses suppose* agresseurs La 
victime qui est entree menottes 
au poing a dù subir les ques­
tions des procureurs pendant 
pros de trois heures

T>e jeune homme avait été 
appréhendé parce qu'il ne 
«était pa» présenté en Cour 
lors du début de l'enquête pré­
liminaire. Or 11 n'y avait pas 
eu, semble-t-il, de sommation 
ou de “sub poena" envoyée, ce 
qui a fait dire au témoin qu'il 
ne vivait absolument pas pour­
quoi il avait été arrêt»*

LES FAITS

Selon la version de 1 individu 
qui témoignait devant M le 
juge en chef Albert Dumontier, 
il s’était rendu à Gentllly dans 
le comté de i/>lbiniere afin de 
rencontrer ses soeurs qui tra­
vaillaient dans un hôtel de l’en­
droit Ceci se déroulait le 19 
janvier dernier L’individu 
était donc assis a une table, 
seul, apres avoir appris que 
ses soeurs n'etaient pas en ser­
vice celte journée-là. 11 aper­
çut un groupe de jeunes qui 
discutaient a proximité Voyant 
que les jeunes s’amusaient, il 
demanda la permission d'aller 
a asseoir a leur table, ce qui lui 
fut accordé. H paya v» tournee 
il se tendit en compagnie des 
trois jeunes hommes et d'une 
adolescente à bord d’un taxi 
afin de dégager l'automobile1 
de l'un d'entre eux qui était 
coincer dan* un banc de neige

Maigre tous le.» efforts, 1 au­
tomobile ne fut pas libérée de 
la neige et le propriétaire de 
la voiture décida d’aller cher­
cher le véhicule de son père 
Tout le groupe monta a bord de 
cette automobile et la Joyeuse 
caravane s'ébranla ver» la cam­
pagne le Montréalais croyait 
pour sa part que se» nouveaux 
amis le conduisaient a Québec 
C'est du moins ce qu'il déclara 
aux questions des procureurs. 
Ui voiture s'arrêta a quelques 
reprises pour permettre a cha­
cun de prendre l'air un peu 
mais au troisième arrêt, la vic­
time commença à soupçonner 
que quelque chose ne tournait 
pas rond dans cette affaire.

LA BAGARRE

L’individu décida donc de 
demeurer à l’intérieur de l'au­
tomobile et c'est à ce moment 
que les auties se seraient rues

Mme Kierans n'a pas voulu acheter 
la collection Duplessis è $200,000

Le "vendeur de tableaux " est 
interné à St-Mithel-Archange

QUEBEC — L’individu qui 
aunt tenté il y « quelques se­
maines de frauder p»»ur une 
somme de $200,000, Mme Eric 
Kieran*. épouse du ministre des 
Poste» canadiennes, en voulant 
lui vendre la collection de ta­
bleaux "Maurice Duplessis”, 
qui a Hé volée en ’fi.î, a etc 
conduit à l'hôpital psychiatri­
que St-Mw+iel-Achange sur la 
recommandation du Dr Paul 
Cormier 1^ prévenu E B. de 
Charlesbourg qui devait subir 
aon enquête préliminaire sera 
interné j>otir au moin* 30 jours 
afin que h*» médecins puissent 
examiner son état mental.
UNE BONNE AFFAIRE

IjC prévenu avait télépho­
né a Mme Kier.m* une premie­
re foi* il y a environ deux moi* 
afin de lui proposer la bonne

affaire que I on sait Oette det^ 
nièro en avait averti son mari
et ce dernier avait dressé un 
plan de concert avec la Gen­
darmerie rovale et la Sûreté 
du Québec de façon à coincer 
l'individu la prochaine fois 
qu'il *»* manifesterai tPa-s moins 
de sept semaines plu* tard, no- 
tncf "pstiedo-vendeur” télépho­
na à nouveau à Mme Kierans 
et eut même l’audace de se 
pretsenter chez elle le 28 février 
afin de lui faire valoir le* mé­
rites de sa proposition Un fait 
à remarquer : tout avait été 
pré\u pour la visite du mar­
chand de tableaux qui ne jeta 
darts un véritable guet-apens. 
Iwi maison de» Kierana, située 
sur le chemin Reine-Mane, à 
Montréal, était bourree de po­
liciers et cev derniers attendi­
rent que l’indhidu fasse à nou­

veau sa proposition à Mme Kie­
rans avant de le coffrer.

Iyon> de son arrestation à La 
residence du ministre, le pré­
venu avait dan* ses goussets 
les clef» de l'automobile d'un 
membre de 1 Assemblée natio­
nale I>a voiture était d'ailleurs 
stationne* à proximité de Lai 
maison

I>e pn>oupeur de la Couron­
ne. Me Koch l/efrançou> a fait 
remarquer après le témoignage 
du Dr Cormier que le préve­
nu demeurerait peut-être à l’hô­
pital St-Michel Archange plus 
longtemps que la penode de 
30 jour».

Quant aux fameux tableaux 
de la collection Dupletsls, le 
prévenu ne le* avait pas appor­
tée lors de aa comparution! 
Tout au long de sa comparu­
tion le prévenu souriait.

sur lui pour l'en faire sortir 
Une pluie de coup* de poing* 
«abattit alors sur lui et il 
réussit un peu plus tard, assez 
miraculeusement d’ailleurs a 
prendre la fuite. U fut dan* 
l'obligation de marcher pa* 
moins de deux mille* avant de 
trouver du secours. Il s’intro­
duisit alors dan» la premiere 
maison qu'il rencontra et appe­
la la police ainsi que l'ambu­
lance Il fut trans]H>rte a l'hô­
pital une heure plus tard.

1* témoin qui devait ras­
sembler se«, idees pendant de 
longue' minutes avant de ré- 
pondre aux questions de la Cou­
ronne ou de la Défense ap­
porta en quelque sorte la con­
tradiction à ce qui avait été 
soumis au debut de l’enquête. 
L'on semblait croire en effet 
que les jeunes qui avaient at­
taque l'individu s'étalent plu­
tôt défendus en raison de cer­
taines tendances sexuelles du 
Montréalais. A une question 
de Me Guy Bertrand qui re 
présentait la défense, le té­
moin a répondu qu'il n'avait 
jamais tente quoi ce soit vis-a 
vis ceux qu'il accompagnait Me 
Bertrand revint à la charge 
pour lui demander qui étaient 
les petits garçon» représente» 
sur differentes photos qu'il pos­
sédait dans son porte-monnaie 
Le témoin répondit que ces 
photos étaient celles de >es 
jeune* frères.

l<es trois individus impliques 
dans cette affaire en seront au 
stade de leur examen volon­
taire le 8 mai prochain. La 
\ictime pour sa part a été reia- 
chée après s«>n témoignage.
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Autos à vendre

On l'arrête, armé jusqu'aux dents 
face à la demeure de L. Tremblay

j

Par Claude St-I^urent

QUEBEC — Un homme dan» 
la quarantaine a été appréhen­
de a 2.(K> h., du matin dans la 
nuit de jeudi a vendredi alors 
qu’il se trouvait d» vaut la de­
meure de M. Léo Tremblay, 
chef du Parti nationaliste chie 
tien, en jtossession de deux ar­
me* à feu chargée* à pleine ca­
pacité. L’individu. Maurice ILa­
badie s etait rendu de\ant la ré­
sidence de M. Tremblay au 7f>0 
d«* la 79e Rue à Charlesbourg 
dan* un but qui était alor* in­

connu de la police mai« qui a 
ete révélé de façon fort pitto­
resque hier après-midi en Cour 
des session» de la paix.

Selon le témoignage de I*a- 
badie, il s’etait rendu au cours 
de la soiree dan* un endroit ou 
il avait pris quelques verre* de 
boisson en compagnie d'amis 
Or ces derniers a\ aient centre 
leur conversation sur les sup­
posées menaces de mort dont 
M Léo Tremblay avait fait 
mention à U télévision diman­
che dernier.

Une bouteille de bière par la 
fenêtre : deux mois en cellule

QUEBEC — Un Individu de 
35 ans. de Ste-Sophie de I-é- 
vrard. a appris à ses dépens 
hier en Cour des sessions de la 
paix que le simple fait de je­
ter une bouteille par la fenê­
tre d'une automobile pouvait 
constituer un acte criminel 
grave L'Inculpé a été condam­
ne a deux moi» de prison par 
M le Juge Jean Grenier qui 
lui » d'ailleurs adres.se de sévè­
res réprimande*. “Vous ne de­
vriez meme pa» avoir le droit 
<!<> posséder une automobile et 
un [>crmis de conduire" de di­
re le Juge.

I^a preuve expo*ee au cours 
du procès a démontré que l'in­
culpe se dirigeait sur la mute 
d,. St-Raymond. le 20 août '67 
mrsou'il décida de m* debans- 

d'une bouteille de bière 
dont il avait vidé le contenu. H

descendit la fenêtre de la por­
te avant et lança U- projectile 
à l'extérieur 1^» bouteille s e- 
crasa directement dan* le pare- 
brise d’une voiture qui suivait 
l'eue de l'accusé la* conducteur 
de ce dernier véhiculé réussit 
presque miraculeusement à 
conserver le contrôle de sa voi­
ture alors que le pare brise 
était réduit en miettes on rai­
son de la force de l'impact 

M. le juge Jean Grenier, en 
condamnant l'individu a lais­
se entendre mie ce geste aui jit 
pu se ♦ransformer en tragédie 
si l'automobiliste avait perdu 
la maîtrise de sa voiture. Ia*s 
dommages encourus se chif­
fraient à $100 et le juge après 
avoir pris connaissance du dos­
sier judiciaire de l'individu le 
condamna à deux mois de pri­
son.

le groupe avait laissé planer 
le doute voulant que M Trem­
blay .soit réellement en danger 
de mort et c'est alors que I*a- 
badie impressionne par ce* dé­
clarations et convaincu que M. 
Tremblay pouvait avoir besoin 
de se défendre décida d'aller 
lui porter du renfort

A travers le* vapeur* d'alcool 
qiu voilaient sans doute l'esprit 
du prévenu, une idée avait pris 
forme : fournir de* armes à 
Tremblay le plu* tôt possible 
afin qu'il se défende contre 
renvahisaeur. Fort du bien- 
fondé de se* appréhensions et 
de la noblesse de son interven­
tion, notre hérna s'en fut cher 
lui d’un trait afin de choisir 
les arme* qui conviendraient le 
mieux à La défense du chef du 
Parti nationaliste chrétien.

Il n’avait que l'embarras du 
choix. Près de la porte de *on 
sous-sol, I xi bad le avait étalé se» 
six armes à feu H en choisit 
deux une carabine de calibre 
.30- 30 et un fusil 20. Après 
avoir chargé les arme». Labadie 
se dirigea immédiatement vers 
la demeure de M. Léo Trem­
blay. Il était alors 2 00 am A 
peine parvenu devant la demeu­
re de Tremblay, {.i had le fut ap­
préhendé par deux policier* de 
Charlesbourg qui patrouillaient 
dans |e secteur.

Ix» procureur de l’inculpé. 
Me Raymond Maher a réussi à 
obtenir la liberté provisoire 
jK»ur son client qui devra ce­
pendant verser un cautionne­
ment de $300 en attendant »on 
enquête préliminaire Ijibadie 
a Plaidé non r*v«'»We co».a t'»e- 
cusation de possession d'arme» 
offensives. I
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La majorité des députés de la 
d'accord pour l'organisme supra

* ftâm*

region sont 
municipal

Des ;*. . .“suffisants
à l’organisme (J. Lesage)

QULBEC l.VI. B.» — "Il faut doter U région de Quobet- 
d’une structure supra-municipale possédant d»*> pouvoirs suf­
fisants pou> agir", ("est ce qu’a declare hier, lors d’une 
rencontre des deputes de la région avec le tront commun 
des corps intermediaires, le chef de l’opposition a l’Asseniblee 
Nationale, M. Jean I es..g(

Selon lui, un gouvernement supra-municipal devrait 
prendre en iliuige les seivices suivants : le système de com­
munication le tram port eu commun •intégration), les pare* 
industriels et la planification des zones d’habitation et de 
lovers a pri\ modique

Il ne s’aeit peut-être pas. selon M. Lesage, que l’organis­
me métropolitain regroupe tous ce-» services d’un seul coup; 
le gouvernement du Quéhei pourrait prévoir à cet effet, cer­
taines étapes

Il a précise s^ penser en engageant le gouvernement a 
intervenir sans dt lai; qu’on propose a la Chambre, a-t-il 
poursuivi non pas une loi cadre pour l’ensemble de la *io- 
vince mais bien une loi spécifique et adapte aux problèmes 
de la région métropolitain! de Québec.

>1. Lesage a. au début de son expose, puise des extrait* 
du rapport Lahay iKapport sur l’Urbanisation» pour appuyer 
sa prise de position.

On y déclare par exemple que les ville sont le fruit de 
I improvisation ou la *eule loi était l’Intérêt du plus fort; il 
serait urgent, selon se* auteurs, de mettre en oeuvre une 
politique de reamenagement. Kt il e*l impossible d’.v parve­
nir sans une intervention du pouvoir central. C’est egalement, 
selon eux le phénomène de l’urbanisation qui pose le pro­
blème de la régionalisation des services.

Des gens qui manquent 
d'expérience (Tremblay)

QUEBEC - (C.WJ l es elu­
des que nous avons présente­
ment ont cté faites par des 
cens qui ont des connaissance* 
mais pas d’expérience", ("est 
ainsi que s'est exprimé, hier, 
le depute de Montmorency .i 
!' Vssemblée nationale et maire 
de Beauport le Dr Gaston 
Tremblay.

M. Tremblay a explique que 
les etudes qui avaient etc fai- 
tes manquaient complètement 
de réaliste et c'est une de-.* rat- 
*ons pourquoi il s'oppose a la 
creation d’un gouvernement 
métropolitain. Il a poursuivi en 
disant qu'à l’hôtel de ville de 
Beauport on avait de.* tonnes 
de documents concernant cet­
te question et que même plu­
sieurs venaient en contradiction 
les uns aux autres

Selon le maire de Beauport 
il est essentiel de laisser le« 
dirigeants municipaux en place 
afin qu'ils puissent remplir 'e 
mandat qui leur a été confie 
par la population.

Il h ajoute qu'à l'heure ac­

tuelle il existait une confusion 
parmi tout le monde et il a mé 
me reproche aux représentant.* 
des corps intermédiaires de ne 
pas présenter un projet con­
cret de gouvernement métro­
politain. On ne sait pas exae 
ternent si l'on veut des fusions, 
un regroupement municipal oi 
encore une autre formule. "Il 
faudra éliminer celte confusion 
qui existe présentement", a-t- 
il dit.

Toutefois ce qui semble etre 
la crainte principale du Or 
Tremblay devant la création 
d’un gouvernement métropoh 
Uain devra-t-il donner la prio­
rité ?

Les problèmes de Ste-Koy ne 
sont pas les mêmes que ceux 
de Giffard ou Beauport ou 
Charlesbourg. Qui dira ou qui 
fera en sorte qu'on tentera de 
résoudre tel ou tel problème 
avant tel autre ? Selon M 
Tremblay ces questions sont 
primordiales et l! craint que 
des pressions énormes soient 
exercees sur <eu\ qui devront 
prendre ces decisions

BcauprÉ préconise lo fusion 
de Ouébee, limier et Merger

QI'LBEC — M. Henri Keauprr. depute liberal du romte 
de Jean-Talon, tout en >e declarant favorable au principe du 
regroupement «le certain* services de nature métropolitaine 
au sein d'un gouvernement *upra-muni« ipal. a aussi préconise 
la fusion pure et simple des ville» de Quebec, Vanier et 
Duberger.

Cn organisme mrtrop«»litain devrait, selon lui. regrouper 
les services .suivant*: police et incendie, transport en commun, 
cueillette des ordures ménagères, voirie et signalisation. Le* 
responsable* d'un tel organisme pourraient également songer 
a inclure dans ses juridictions toute la question de la santé 
et de l'hygiene publics, problème de plu* en plus cru< ial dans 
les zones forti-ment urbanisées.

M. Beaupré a aussi insiste sur le fait que la ville de 
Quebec est. en fait, pour employer une image "le pere de 
famille de U>ut«* la région": il a. cite a cet effet, de nombreux 
exemples ou la ville de Quebec déblayait certaine* rue» alors 
que les proprietaires étaient d'une autre ville. Il a mentionne 
aussi qu'une très grande masse de gens résidant dan* le* 
municipalités périphériques jouissaient de nombreux services 
sans payer de taxes a Quebec.

Il a aussi declare qu'il était convaincu que des economies 
se feraient à la suite de la régionalisation de certains services 
et ceci étant, en outre, plu» conforme a la justice distributive 
qui veut que chaque citoyen ait droit aux memes servi» e» 
quel que soit noii lieu de residence.

Selon M. Beaupre il ne faut pas attendre le consentement 
de chacun ries maires; nous risquerions d'attendre trop long­
temps. Il existe d’apres lui. a ce moment-ci une majorité 
suffisante pour qu un projet de loi •'pccifiqqe pour la région 
de Québec soit prescrite.

Le député unioniste de 
Chauveau est daccord

QUEBEC — M. Erançois-fcugene Matthieu, maire de 
Charleshourg-ouest et depuis unioniste de ( baux eau. tout en 
précisan* qu’il n’avait été nullement question de regroupe­
ment tminiripal dans la campagne electorate de l’Union natio­
nale. s’est quand meme declare favorable au principe tout en 
y apportant certaine» reserves.

L'organisme oui sera créé devra, selon lui. etre bâti a 
partir de» municipalités et non pas les faire disparaître. Il ne 
s'agit donc pas. d’apres .M. Matthieu, de créer une ville unique 
mais bien de regrouper certain» services.

Selon lui cet organisme, non suffisamment defini nar le 
Conseil economique, d«»it etre dote de pouvoir» d’execution 
et pouvoir ain*i jouir d'une certaine autonomie. M. .Matthieu 
demande en outre une loi adapter a la région et non pas 
seulement une loi cadre. Il admet egalement le earartere 
évolutif d'un tel organisme.

Au chapitre de la fusion pure et simple de muniripalités. 
1H. Matthieu a déclaré y être favorable dans certains caa bien 
évidents. Prenant l'exemple de Giffard, elle devrait, selon lui 
être rattachée a son cordon ombilical. Beauport.

Il a aussi déclaré qu'il était extrêmement decu du mé­
moire du front rommun des corps intermediaires qui ne pré­
sentent aucune solution puisqu’ils ne définissent pas le 
regroupement municipal. (> à quoi, un représentant de ce 
groupe a répondu que des mémoires, on avait publié des 
tonnes comme faisait remarquer le députe du P.N.C .. Gaston 
Tremblay, et qu'il etail temps que le gouvernement agisse.

par CLARENCE WHITE Quebec à TAssemblee no- ganisme métropolitain qui qui «ont à coroctère essen- cet effet, hier soir, por le
QUEBEC — Lo majorité tionale se sont dits fovora- prendrait en main lo dircc- tiellement régional. Une re- Conseil Economique de Qué-

des députes de la région de blés à lo création d'un or- tion de plusieurs fonctions union avait été convoquée o bec métropolitain. Sur les

Intimidation, menaces, chantage?

Un règlement de zonage sème 
la pagaille sur la 45e rue

Par ( laudt* M-Laurrni

l’harleshourg — Quel* 
que» propriétaires «!«• la 
Lie nie à Charlcsluturg 
sont en émoi. Intimidation, 
menaces et chantage, voila 
les termes qu’ils ne crai­
gnent pas d’utiliser meme 
en public pour décrire les 
supposées tactiques d’un 
entrepreneur qui serait prêt 
a tout pour obtenir que le 
zonage soit modifie dans 
un secteur de la 45e rue 
afin d’y construire des 
maisons a appartement».

Six de c«*s prop ri étai l'es 
*e sont présentes hier soir 
a la salle du conseil de 
ville afin de s'opposer a 
l’adoption du règlement 
612 qui permettrait à l’en­
trepreneur d’atteindre son 
but. Au dire de ces der­
niers, ils se seraient meme 
rendus a l’hôtel de ville au 
peril de se faire briser les 
jambes par des fiers a bras 
a la solde de l’entrepre­
neur.

La presence du groupe 
des six au consj'ii hier soir 
ne visait qu’un but pro- 
voquer un referendum sur 
le règlement 612 On .sait 
que la sicnatine d’au moins 
six propriétaire* est neces­
saire dans ce* cas poui 
convoquer un referendum. 
CetU* condition a été rem­
plie Si l’entrepreneur dé­
cide de vouloir malgré 
tout donner suite à son 
projet, il devra faire les 
frais du référendum qui se 
tiendrait le 19 avril de 9(H) 
a.m a 7.00 p.tn

MENAI LS

Le groupe des six s est 
présenté en la salie «lu 
conseil de ville vers 7.20 
h hier soir. Deux policiers 
veillaient a l’extérieur tan­
dis qu’un autre avait ote 
affecte à l’intérieur Cette 
mesure avait été prise a 
partir des craintes expri- 
mecs par les proprietaire* 
a l’effet qu'il pouvait leur 
arriver malheur s'ils se 
présentaient pour deman­
dai- un referendum Vu 
moins six autres proprie­
taires ne se seraient pas 
présentés en raison meme 
de ces ejamtes Un des 
porte • parole du groupe a 
déclaré en presence du 
maire, de* echevins et des 
citoyens presents qu'il avait 
eu des téléphone* de me­
naces lui disant de se mê­
ler de ses affaires et de ne 
pas s’opposer au projet 
sans quoi il *«• ferait bri­
ser les jambes. Un autre 
propriétaire a révélé pour

part qu’un telephone d«* 
chantage lui était parvenu 
a l’effet que s'il s'opposait 
au projet il perdrait des 
clients de son commerce. 
L auteur du telephone au­
rait également déclare que 
|«> garage de son interlocu­
teur. qui contenait des pro­
duits divers serait appelé a 
disparaitre. I n troisième 
personnage qui connaîtrait 
bien l’entrepreneur et au­
rait même passe un mois 
en Floride avec lui cet hi- 
vor a déclare qu’il était 
.i,ix prises avec de la veri­
table intimid-'ion

En guise de e onclusion 
run de* propriétaires du 
groupe a lancé: ‘‘M.... 
n'est pas assez homme pour 
venir nous rencontrer ici 
C'est un pa* bon ’’

Quant aux échevlns ils se 
«ont montrés réservés sur 
la question quoique l'un 
d’entre eux ait exprimé 
lavis qu’il 'agissait sans 
aucun doute ne conflit «le 
personnalité. On sait que 
la construction de maisons 
à logement» multiple» 
pourrait d’autre part rap­
porter de.» revenus appré­
ciable» à la munlcioalité

\u point de vue stricte­
ment technique, le cfuiflit 
résiderait dans le fait que 
la Lie rue serait déjà beau­
coup trop étroite pour ad­
mettre une circulation sup­
plémentaire. De plus la 
sortie c«>n«hii.san? a la route 
3 serait egalement exiguë. 
Les propriétaires préten­
dent également que la 
construction des apparte­
ments viendrait faite di­
minuer la valeur de leurs 
maisons.

Quoi qu'il en soit, la 
question sera partiellement 
réglée lundi alors que l'en­
trepreneur décidera s'il 
veut aller de l’avant avec 
son projet. Dans ce cas. 
c’est le référendum qui fe­
ra le partage <J«\s opinions.

.. r>
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* Lo femperofure printanière n'est pas sons causer des ennuis aux employes municipaux de lo Voirie qui 
doivent sons cesse veiller a ce que ne se forment pas des lacs dans les rues de lo Vieille Capitole. C est 
o grand renfort de "gros sel" qu on tente de rendre toutes leurs capacités d'absorption aux égouts, bloques 
par lo glace et la neige.

La Société d'Habitation autorise 
Québec à préparer son programme

Par Guy BAILI VRGEOV
La société d’Habit.at ion 

du Quebec a autorisé, hier, 
la ville de Quebec a pré­
parer le programme de re­
novation de la Colline par­
lementaire et a apporti- sa 
part contributive de ?22 
500. de ce projet de $30.- 
000. Cette contribution rc- 
p « nte S • du coût to ■

Le 22 octobre dernier, a 
ville, par résolution. a\;iit 
«lecidé, avec l'autorisation

de la Société d'entrepren­
dre l<« préparation d'un 
p ogramme détaille de re­
novation de la Colline par- 
lementaire

C ette zone, d environ 87 
acres, est délimitée a l’est 
par le* murs du Vieux- 
Qucbec, au sud. par le côté 
*ud de l'avenue Laurier 
jusqu’à l'angle place Geor­
ges \ le côté est de la mè­
ne rue jusqu’à la Grande- 

Allée, le côté sud de la

Grande- Mice compris en­
tre les rues Georges \ est 
et d'Artigny. le côte ouest 
de la rue d’Artigny entre 
Grande-Allee et St-Ama- 
ble. le c«>té sud de la rue 
St-A niable entre d'Artigny 
et Cl aire-Fontaine, de la 
parallèlement a la rue Mai­
sonneuve a travers certains 
lot* jusqu'à l'avenue Turn- 
bull.

La zone est delimiter a 
l'ouest par le côté ouest

Les écuh , 1 ' : iiucuni!
avant plusieurs mois

par C LAUDE MARSOI.AIS

QlEBEC — La direction generale de 
I Equipement du ministère d«* l'Education 
n autorisera aucune construction d'ecole» 
polyvalentes d'ici le moi.» de septembre, 
octobre ou même novembre.

Telle est la révélation qu'a laite hier 
aux membres ou Conseil supérieur de 
I Education. \1 Gérard Grenier, directeur 
administratif de la régionale Orléans, qui 

«• plaignait du fait qu'aucune construction 
d'école polyvalente n’a encore été autori­
sée sur son territoire qui est aux prises 
avec une carence extrêmement sérieuse de 
locaux

M Grenier atribue !a decision du mi­
nistère aux difficultés de financement car 
«m lui aurait avoué que les sommes votées 
au budget de Fanée 1969-1970. soit $70 
millions, étaient d**jà engagées pai des 
constructions en cours au niveau de la 
province.

Il a supplie les membres du Conseil a 
user de leur influence auprès du minis­
tère de l'Education en vue d'accorder aux 
Commissions scolaires régionales de la 
région de Québec un traitement de faveur 
puisqu elle» sont les plu» désunie» au cha­
pitre de l'équipement scolaire, conse­
quence directe du retard a a'ériger en ré­
gionale.».

Entrevoyant les .«tels catastrophique»

dune t«*l!e dérLion au niveau de I» ré­
gionale Orléans. M. Grenier s’est dit prêt, 
m le gouvernement avrepte. a émettre «les 
obligations qui leur permettraient d’eriger 
san» tarder les campua polyvalents si 
nécessaires, quitte a ce que le gouverne 
ment en amortisse le coût sur une période 
de cinq «ni dix ans.

Le sous-equipeinent demeure crucial 
dans la region de Québec et plusieurs 
commissions scolaires régionales ont <iu 
instituer le double horaire afin de pouvoir 
dispenser un enseignement secondaire a 
toute leur clientèle. Dans d autres com­
mission». on remarque un éparpillement 
tellement grand de la clientèle que le coût 
d«* l'enseignement en est grandement af­
fecté. Inutile d’ajouter que l’enseigne 
ment professionnel est impossible à 
dispenser dans ces conditions

Le directeur général des écoles de la 
régionale Jean-Talon. M. J.-Lucien Ba- 
rette a qualifie la situation de tragique 
puisqu'il faut attendie 36 mois avant 
d'obtenir la permission du ministère de 
l'Education avant de pouvoir eriger un 
complexe polyvalent. "Je respecte I «)pi- 
ninn des gens de Gaspé. dit-il, mais 
j'estime que la banlieue d'une grande 
ville se développe beaucoup plus rapide­
ment qu'une région excentrique Alors, a 
quoi attribuer ce» attentes interminables 
quand nous manquons de tout’.

de la rue Turnbull, au 
nord par une parallèle a ia 
me Maisonneuve au tra­
vers du lot occupé par la 
Sûreté provinciale se pro­
longeant suivant le côté 
Sud de la rue Prévost jus­
qu'à la rue Scott par «me 
parallèle au boulevard St- 
Cyrille traversant le ou les 
lots donnant en front a 
cette rue jusqu'à la rue St- 
Augustin par le côté «niest 

de la rue St- Augustin, de 
la rue Artillerie a la rue 
St-.loaehim par le côté 
nord, de la rue Sl-Joachim 
par une parallèle .« la rue 
St-Eustache jusqu'à l'angle 
de la côte Samson et place 
Mère-Mallet, la limite sud 
de la côte Samson.

la« preparation de ce 
programme détaillé de ré­
novation sera exécutée par 
Quebec et dirigée par J*’au 
Rousseau, directeur du Ser­
vice d'urbanisme, la ville 
s'engageant à completer 
re travail dan» les deux 
mois suivant rengagement.

l*a Société demande ega­
lement a la municipalité de 
prendre les moyens neces­
saires pour inciter et ?n- 
courager les citoyens et 
particulièrement ceux qui 
demeurent dans la zone de 
la < toliine pzi ietnent iir« ., 
s'intéresser a la prépara­
tion du programme détaillé 
de rénovation et a ivartict- 
twi aux différente» phases 
des travaux.

De plus, la ville devra 
soumettre a la Société, au 
moins trimestriellement, un 
état de compte détaillé in 
diquant les dépense* en­
courues et se rapportant 
aux travaux entrepris.

Après examen de c«** 
état» de compte, la Soc.etc 
paiera a la municipalité 
75'. des dé|>enses enc«m- 
rues De plus, on souligne 
que la Société ne devra p.is 
excéder la somme de $22.- 
500 sans quelle ait au 
préalable approuve unite 
dépense qui aurait pour 
effet de porter le* cimtri 
butions totale» de la Socie 
te a un montant supérieur

*•
sept députés de lo réfion; 
qui avaient été convoqués, 
cinq ont assisté à lo ran-’ 
contre. Ce sont : Me Ar­
mand Maltais, M. Henri 
Beaupré, M. Gaston Trem­
blay, M. François - Eugène 
Mathieu et M. Jean Lesage. 
Etaient absents MM. Fron­
cis Boudreau et Jeon-Morio 
Morin. y

Avant que les députés ne 
donnent leurs points de vue, 
le président du CEQM, M. 
J.-Arthur Bedard, a tenu a 
expliquer clairement pour­
quoi on avait insisté pour 
rencontrer les "représen­
tants authentiques" de la 
population : "Si nous avons 
tenu a vous rencontrerf 
c'est que nous considérons 
que les municipalités dé­
tiennent leur autorité du 
pouvoir provincial, ce que 
semble oublier certains mai­
res, et que la décision con 
cernant les modifications q 
apporter a cette autorité 
relève uniquement du pou­
voir provincial".

Le Conseil Economique 
de Quebec métropolitain 
qui est compose de repre 
sentants de la C S N , de lo 
F.T.Q., de la Chambre de 
Commerce, du Centre des 
Dirigeants d'Entreprise, de 
l'Association des Manufac­
turiers canadiens et de lo 
Société St - Jean * Baptiste 
s'est déjà prononce il y o 
quelques semâmes en fa 
veur de la creation d'un or 
ganisme métropolitain avec 
pouvoirs exécutifs.

Les représentants des 
corps intermediaires ont ex­
prime l'avis que la seule 
chose qu'ils attendent de la 
part de ceux qui ont a lé 
giferer c'est qu'il y ait des 
gestes concrets de posés dés 
cette session en vue de lo 
création d'un organisme 
métropolitain.

Tous les membres de 
l'Assemblée nationale re­
présentant la region de 
Quebec, à l'exception d'un 
seul, le Dr Gaston Trem- 
blay député (P.N C l et 
moire de Beauport, sem­
blent convaincus que le seul 
moyen pour faire de la re 
gion de Quebec une région 
forte économiquement, 
c est qu'on en vienne a lo 
création d'un organisme 
métropolitain.

Les membres des corps 
intermediaires ont reexpri- 
me leur désir de voir le gou­
vernement provincial creer 
une loi spéciale pour lo re 
gion de Quebec, ce qui o 
fait dire a Me Maltais qu'il 
n'etait pas d'accord avec 
cette proposition parce 
qu'on pouvait en arriver au 
même résultat avec une loi 
generale.

De plus devant les atta 
ques qu ils ont subi lors 
de la reunion synthèse de 
Levis, les représentants des 
corps intermediaires ont te­
nu a préciser que pour une 
part ils représentaient 40,- 
000 personnes de la region, 
d'outres 20,000 et d'autres 
encore quelques milles.

Par ailleurs visiblement 
déçu de la prise de position 
des corps intermédiaires, le 
depute de Montmorency et 
maire de Beauport, le Dr 
Gaston Tremblay, o relance 
sa fameuse phrase qu'*! 
avait prononcé deux semai­
nes auparavant ; "Si vos 
idées sont si bonnes, faites 
vous elire Le Dr Trem­
blay est un des maires dis­
sidents de la région et un 
des farouches «iefenseurs 
de la resolution de Charles 
bourg qui veut qu'on créé 
un organisme de consulta 
tion et de coordination sans 
aucun pouvoir.

Il appert qu'avec cet 
assentiment presque gene 
ral, le ministre des Affaues 
municipales, le Dr Robert 
Lussier, pourra presenter, et 
doit le faire le plus rapide­
ment possible, un projet de 
loi créant un organisme mé­
tropolitain pour la région 
de Quebec.

Les députés s'étont pro 
nonces en faveur de la crea­
tion d'un tel organisme, ce 
projet pourra être adopté 
très rapidement par l'As- 
semblee nationale car l'op­
position est d'accord avec le 
principe Tous les députés 
presents ont déclaré ne pas 
vouloir faire de la politique 
avec ce problème.
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EDITORIAL

Finis
les
vases
clos !

Attirmer que les formules, les option* 
et les mécanismes oonstitutionnels ne 
peuvent plut» être inventés, être trouvés 
ou fabriqués en vase clos, c’est dire toute 
la complexité du problème en lui-même 
et affirmer que rien ne pourra se concré­
tiser dans ce domaine sans la participa­
tion intégrale de la population.

11 faut savoir gré au ministre des Af­
faires culturelles. M. Jean-Noël Tremblay 
de l’avoir compris et de ne pas s'être 
per^mneliement engagé à favoriser une 
option plutôt que l’autre même si. dans 

langage, on devine qu’il veut refléter 
la pensée du Romemement provincial.

La résolution des Etats généraux de­
mandant au gouvernement de créer, dans

les deux ans, une Constituante pour faire 
avancer la caii'-e de la révision constitu­
tionnelle, aura certes ses partisans et -es 
adversaires au sein du gouvernement, mais 
il serait plutôt malsain pour un minis­
tre, quel qu’il soit. <le se prononcer ca­
tégoriquement à ce sujet dans le moment, 
eu égard à la diversité des opinions et à 
la spontanéité de> gens à prêter des in­
tentions à no^ hommes politiques dès 
qu’ils posent un acte officiel ou public.

Admettant que la formule d’une Cons­
tituante peut être discutable, le ministre 
des Affaires culturelle'» ne rejette pas la 
possibilité pour le gouvernement de se 
ba-er sur cette idée pour procéder a une 
consultation populaire et nou- croyons 
discerner dans cette attitmle du minis­
tre. une prudente déclaration qui ne fer­
me la porte à aucune suggestion cons­
tructive.

Connaissant le tempérament du mi­
nistre. on pourra facilement s'imaginer 
qu’il renome à emettre uniquement de< 
idéev personnelles pour endosser plutôt 
celle que préconise le gouvernement et le 
cabinet provincial. S’il avait montré au­
tant de reserve il y a quelques années, 
alors que la vague séparatiste était à son 
plus fort, le ministre aurait soulevé les 
hauts cris des anti-fédéralistes. Aujour­
d'hui. on le félicitera de ne pas avoir fait 
appel à la passion ou à l'extase pour 
traiter d'un problème déjà suffisamment 
«urvolté.

Il est vrai qu’avec le temps, on voit 
mieux le* aspirations du peuple québé­
cois. A travers tout le bruit de* année* 
’60 plusieurs esprits timides se ran­
geaient du côté où les cris dominaient 
et l’on a pu croire un moment que 1« 
corrvnsus allait se faire autour d'une mê­
me et unique idée : l'indépendance totale 
ei irrévocable

Mais le temp* ayant commencé à faire 
son œuvre, on devine maintenant que 
nous traversons une période d’interroga­
tion. de consultation, pour ne pas dire 
une période d’hésitation. I* déroulement 
naturel de cp« étapes e«t salutaire et per­
mettra certainement d'éviter d’irrépara­
bles erreurs. Il n’est jamais temps de 
prendre de* décisions lorsque toute* le* 
passions sont déchaînées et si on en

prend alors, on risque de se tromper. La 
sagesse agit beaucoup plus dans le calme 
que dans le chaos.

One l’on devine encore de l'impatien­
ce dans le langage du ministre de* Af­
faires culturelles est chose tout à fait nor­
male. Nous croyons comme lui que la 
lenteur des négociations est un fait dé­
sespérant, mais il faut ajouter qu’on 
semble maintenant avoir cessé de piéti­
ner sur place et que le travail s’amorce, 
si lent soit-il dans ses débuts.

Lne certitude se dégage de la situa­
tion : personne n’a plus envie de vivre 
irn autre cent ans sous le même régime 
constitutionnel. Même les fédéraliste* le* 
plu* enragés ont fini par le comprendre, 
sinon par l’admettre. Après tout, comme 
aimait à le répéter feu Daniel Johnson, 
les conM mitions sont faites pour les hom­
me*, et non les hommes pour le* consti­
tutions. On n’impose pas à toute une 
population un mode de vie quelle ne dé­
sire pas, sinon en la soumettant a la dic­
tature.

I»r*que toute une population s’ac­
corde pour dénoncer le* abu* d’un régi­
me dont on a fait l’expérience pendant 
cent an*, cela ne signifie pas que l’on 
doive tout jeter par-de**u* bord et se sé­
parer de no* partenaires constitution­
nel*. Comme le disait le minière, on n'a 
pa* le droit d’imposer une option consti­
tutionnelle à la population, pas plus le 
séparatisme que le fédéralisme centralisa­
teur.

Par ailleurs, la population a droit d’at­
tendre que ses parti* politiques lui disent 
honnêtement quelles sont le* voies le* 
plu* recommandables, le* avantage* et le* 
inconvénient* des diverses options qui 
nous sont offerte*. Après le R IN et les 
autre* partie* indépendantistes, le* libé­
raux ont été le* premier* à prendre po­
sition avec le fédérali*me coopératif: c’e*t 
de leur* rangs qu'est aorti un René I.é- 
vesque avec un Parti québecoi* et la for­
mule de *nuveraineté-as*ociation. L’U­
nion Nationale commence à peine à *r 
*ituer clairement dans l'éventail de* 
choix. Ce qui prouve encore une foi* que 
le temp* *U9Cite l’impatience mais au**i 
la réflexion.

Roger 8RUNEAU

Vers la compréhension de notre société
l*e eocietf en ce moment 

souffre d'un m*UL*e a voir no­
tre jeunesse en train pour une 
part d essayer de détruire lee 
structures vitale* de notre 
*>-steme démocratique

Ce malaise s’explique tout 
simplement par une ineom- 
preherorion pratiquement totale 
de ce qu’esrt notre monde De 
plus l’on évité de l'expliquer 
a notre Jeunes.se. Certes, l'on 
enseigne a Vérole l'histoire des 
temps ancier» mais l'on évite

d’enseigner et d expliquer noe 
temps modernes

On enseigne la géographie 
du monde, mais l'on évite d'ex­
pliquer l'évolution de notre 
monde Aux Etats-Unis, cer­
tains professeurs d'Université 
veulent instituer une noiivelle 
science 'Ma socio-violence". 
L'idée est merveilleuse et elle 
fera son chemin.

L’on veut pouaher notre jeu­
nesse a s'informer de ce 
qu'est la violence sociale et

ou elle prend ses racines. Cer­
tes. c ost une science qui * ap­
plique aujourd'hui, mais l’on 
ne veut pas ae compromettre 

Par contre, si l’on roussit k 
entrer dans noa programmes 
d enseïgnement "l'époque d'au­
jourd'hui", peut-être aurons- 
nous franchi un pas énorme 
ver* la compréhension de no­
tre «société. prélude au res­
pect de l'ordre social 

Paul Rraulr.
31. me l.ockwell, 
Quebec 4.

Les phoques et les Acadiens
Depula plusieurs années le-i 

journaux publient de* panes eij 
des page^ sur 1 Inhumanité de 
la chasse aux phoque*. On a 
fait quantité de reportage* ci­
nématographique* de* émis­
sions de télévision et de radio 
On a passé des heures en as- 

l semblées parlementaire* De*
1 ministres et des hauts fonc­

tionnaires ont entrepris de 
long* et coûteux voyage* pour 
aller sur le* lieux de la chasse 
Des congrès nationaux et inter­
nationaux se sont alarmés de la 
chose Et on soulève un peu 
plus chaque année l’opinion 
mondiale contre les chasseurs 
de phoques. Que de temp*, que 

I d'énergie, que d’argent dépen- 
I :*•* ! Si on avait mis sutant 
' d effort depuis cinq ans pour

aider les pauxre*. il y aurait 
des milliers de personnes plus 
en santé, plus culthées. plus 
heureuse*. N'y a-t-il pa* un 
manque de hiérarchie des va 
leurs dans ce tapage formida­
ble qu'on fait chaque annoe au 
tour de la chasse aux phoques 
On nous en rebat les oreilles de 
tout cbté. Je comprends qu'on 
doive accorder une certaine at 
tention dan* nos traitements 
envers le* animaux. Mais quand 
durant dea semaine* cela fai» la 
manchette de toua le* Journaux 
n'est-on pa* victimes d'une dis­
proportion Irritante N’y a-t-il 
donc plus rien a faire dans no­
tre société bourgeoise qu’on 
n ait plus qu’é disserter durant 
de longues semaines sur la ma­
nier* de tuer le* animaux ?

A l’époque où le* Anglais 
fanaient tous les jour* la chas­
se à l’homme sur le* eûtes de 
Kichibouctou. personne ne *’a- 
larmait en Amérique. L’opi­
nion mondiale ne s'est Jamais 
troublée de la chose Aujour­
d’hui encore pour les gou\er- 
nements en place, cela n'a été 
qu'une époque normale de la 
conquête Maintenant le* survi­
vants du peuple acadien pour­
chassé. k qui on a enlevé le* 
terres, n’ont plus qu'un peu de 
chasse rt 1»- >èche pour ’ivre.

Qu'on le .usm» donc un pau 
gagner leur subsistance i;.'*»'râ­
ble et retournons donc a des 
choses plu* urgente*

Maurice HKBKRT

La victoire de M. Mario Beaulieu
Sous œ titre. M Claude 

Ryan. rédacteur en chef du 
Devoir, épinglait -iOfn éditorial 
du mercredi 5 mars i960 

I Maigre tout le respect et 
I l adrmratiÿn que j’ai pour M. 

Claude Ryan. je dirai, en gui 
*e de préambule, que je ne 

; suis pas d accord avec lui. mat* 
«lors pas du tout, omeerrvant 

: *e* considérations sur nette 
j victoire éclatante du présent 
I député de Dorlon.
I Sur le plan électoral, la vie- 
J foire de M. Mario Beaulieu 
j n’est sans doute pa* le même 
• triomphe k Montréal qu’y a 
» vu M. Ryan. dan* l argumen- 
‘ tatIon de son éditorial Je ré­

fute quelques-uns de ses argu- 
i ment* comme arrhi-faux.
I Selon mol, c’est une victoire 
I sans précédent dans cette for- 
j te reuse libérale qua toujours 
, été Tile de Montréal

Tout le monde .««ait qu’il fut 
un temps où, dans notre Mé­
tropole, soit au provincial ou 
au fédéral, du moment que l'on 
drapait un candidat éventuel 
d’une couverture rouge quelle

que fût sa personnalité, fût-U 
un robineux du Carré Viger 
il était assuré de la victoire 
Bt oelà, voua lo save*. M. 
Ryan.

Que les temps sont chan­
ges !

"lie comté de Don on — 
écrivez-vous — comprend une 
proportion importante de Néo- 
Canadiens. donc de citoyen* 
qui eussent dû. d'après une 
certaine representation qu'on 
se fait deux, être hostiles au 
parti gouvemementaJ. Tout In­
dique au contraire, que ce* 
électeum ont appuyé le candi­
dat du gouvernement dans la 
même proportion que les au­
tres

Jeu conclu, que la victoire 
de M Mario Beaulieu est uni­
quement due au bon sens du 
peuple de Dorlon. Ce bon peu­
ple reconnaissant et clairvo­
yant a prouvé qu’il n’étalt pas 
dupe de* événements actuels 
et qu’il mettait toute sa c<m- 
fiance dans le député élu, ain­
si qu’au parti qu'il représente, 
pour aa prtae de position en

faveur de "TERR K DES HOM­
MES".

les électeurs de Don on ont 
voulu également, une fois de 
plus, exprimer toute leur re- 
connaisnanee au Marne de 
Montreal, lequel, grâce à l'ap­
port financier apporté par l’U­
nion Nationale, a permis que 
Me Jean Drar>eau demeure à 
son poote de premier magis­
trat de notre vaste Métropole 

Voilà M. Ryan. ce que vous 
oubliez de dire k vos lecteur*, 
dan* le* colonnes de votre 
Journal L’attitude élégante des 
électeur* de Dorlon. est ce que 
Ton appelle en bon français 
LA RECONNAISSANCE DU 
VENTRE.

San* vouloir prophétiser. J’ai 
la prétention d’écrire qu’une 
élection provinciale déclen­
chée dans les prochain* moi*, 
serait un renversement total 
de la vapeur, se traduisant par 
une victoire éclatante de l’U­
nion Nationale, même flan* 
Montréal. N en deptaiae à M. 
Claude Ryan

Montréal. 5 man IfHH)
H. BEAL’DET.

RECTIFICATION
M le Rédacteur,

En marge de 1 article mtr i-
ic "C'eût de la vie", paru e 
vend l'edi 14 février eu pa. *• » 
de l’ACTION, il eut fallu L 
re : "... deux depute* sont ve­
nu»... essayer de justifier

1 augmentation de dix mille 
dollars" tau lieu de dix dol­
lars...). Plu* loin: "les man­
date* du peuple" «au lieu de. 
ie* mandat* . Merci.

Yvonne LAl'ZIFRE, 
Quebec 4

«C’EST À MOI, JÉSUS. QUE VOUS L’AVEZ FAIT»
L’autre jour, u.i p. eiie français me racontait 

Quelques-unes ce ses expériences comme mission- 
naireau Vietnam.

Je suis encore sous le coup d’une profonde tris­
tesse. médisait

J ai vu le village où je me trouvais, complètement 
détruit par les bombardements américains.

J’ai vu s'effondrer mon église comme un château 
de cartes.

J’ai vu flamber les cases et les maisonnettes de
mes gens

J’ai vu des paroissiens, des amis, tomber sous 
les balles comme des manor nettes disloquées.

J’ai vu, atteints par des bombes de napalm, des 
enfants »t des femmes qui brûlaient comme des 
torche «i. en hurlant de douleur.

j ai vu le» rizières trouées par les obus, avec un 
peu partout des cadavres en pourriture.

J’ai vu les quelques survivants de ma paroisse 
réfugiés dans la jungle et assimilés à des bêtes 
fauves.

Ft toutes ces atrocités, le* Américains les ont 
commises au nom d une civilisation qui se proclame 
chrétienne.

• • •

En me parlant ainsi, le missionnaire avait des 
sanglots dans la voix.

Et moi, je me posais des questions boulever­
santes.

Comment les responsables de cette guerre au 
Vietnam peuvent-ils dormir tranquilles ?

Comment peuvent-ils assister à leurs offices re­
ligieux sans rougir de honte, sans être bourrelés de 
remords ?

Comment peuvent-ils. sans frémir, lire dans leur 
Bible la description du jugement dernier ?

Lorsque le Souverain Juge les mettra en accusa­
tion, pensent-ils pouvoir se disculper en disant :

— Ce n’est pas vous. Jésus, que nous avons tué 
avec nos mitraillettes ou brûlé avec notre napalm. 
Ce n’est pas vous dont nous avons détruit le pauvre 
logis avec nos obus.

Pauvres excuses !
Comment pensent-ils échapper à la condamna­

tion, ces chrétiens inconséquents ?
Jésus ne leur dira-t-il pas :
— Chaque fois que vous l’avez fait au plus petit 

d entre les miens, c’est à moi que vous l’avez fait.
Vous tous donc, les responsables de cette guerre 

au Vietnam, relisez donc votre Evangile. Relisez le 
avant qu’il ne soit trop tard.

Entre vous et moi
Sur une mise ou point

H y a quelque temps, une 
nouvelle mandait que l'K- 
placopat autrirhirn aurait 
approuvé l'utilisation de 
c o n t rareptifs. l/arrhevé- 
qur de Vienne, S. E. le 
cardinal Koenig, vient de 
formuler une mise au point 
à ce sujet.

Le prélat a confirme le 
fait dp la préparation, par 
Mgr Karl lloermann. pro­
fesseur a l'université de 
Vienne, a la demande des 
eveques du pays, d'une 
étude sur l'enryelique "Hu- 
manae Vltae". Mais il a si­
gnalé que le document en 
cause ne constitue point 
une déclaration episcopate. 
Il a precise que le dernier 
teste de* évêques d'Autri­
che concernant "llumanae 
Yitae" remonte au 23 sep­

tembre dernier. Dans cette 
déclaration, l'épiscopat au­
trichien louait lea propos 
de 8. S. Paul VI sur le ma­
riage. Il ajoutait que le 
Souverain Pontife a réité­
ré l'enseignement du se- 
rond concile du Vatican 
sur les devoirs des parent* 
rhrétiens de pratiquer la 
paternité responsable. Il 
mettait aussi l’accent sur 
l'importance qu'il y a pour 
Unis de bien former leur 
ennscience.

Le document épiscopal 
renfermait également d'au­
tres considerations, mai* 
n'allait pas, comme on l'a 
rapporte, Jusqu’à approu­
ver l’utilisation de moyens 
contraceptifs. Il manifes­
tait de la compassion pour 
le» couples sincères; il ex­

hortait cea dernier» à n 
loyal examen d’eux-tnémeo, 
ainsi qu’au respect et à lu 
fidélité à l'Eglise. Il rap­
pelait. entre autres chosm» 
que nul ne peut par égoïs­
me exclure lyatématlqus- 
ment la procréation du ma­
riage.

Le cardinal Koenig, qui 
venait de rentrer de Pa­
ris. a dit n'avoir pas étu­
dié le document transmit 
a ( épiscopat par Mgr lloer­
mann et ne pas être en mo- 
sure, pour cette raison, du 
faire de* commentairea y 
ayant trait.

I)ê toute façon, l’on na 
peut rapporter que l'épia- 
copat autrichien a approu­
ve le "birth control".

O. A.

Une requête non indiquée
Autoriser la vente de 

boissons alcooliques aux 
Jeunes de moins de vingt 
an»? ("est ce que demande 
l'Association des hôteliers 
du Québec. F.at-ce la ges­
te indiqué? Nous est avi* 
qu'il faut répondre par la 
negative. N'y a-t-il pa* dé­
jà asset d abus dans le do­
maine du boire, qu'il soit 
opportun de mettre ces 
Jeunes de la partie ?

Nous n'entendons pas ici 
rendre les hoteliers respon 
sables de ce qui survient

de reprehensible. Il peut 
s’en trouver, parmi eux. 
qui ne respectent pa* asset 
la loi; U y en a sûrement 
d'autres qui l'en tiennent 
bien a ce qu'a édicté l au- 
torlté competente. Que. 
par ailleurs, le directeur 
general de l’Association. 
Me fiérard Delâge, souhai­
te qu'en tou* autre» lieux, 
la loi soit mieux observée, 
voila qui est a retenir. Il 
faut réprimer l’Irrespect de 
la loi, ou qu'il »e produise.

Mais, de la à vouloir fai­
re décréter que. déaormaJa. 
1rs Jeunes gens de moins 
de 20 ans auront le loi»!* 
de consommer de l’aleool, 
il y a une marge. El les 
Jeunes en question peovoul 
illégalement s’en procurer, 
en quelque endroit que ee 
soit. Il y a lien de sévir. 
Reste qu'en pareil ordru 
d idées, toucher à la loi 
existante n'est pas recom­
mandable.

O. A.

Le français, langue de TEurope
De notre correspondant a Pans, 

NORMAND LASSONDE

L actualité quotidienne nous obhor a 
prendre conscience du rôle important 
q c joue l'Europe dans les grandes deci- 
>iu>is qui façonnent le monde. Bien sur, 
on ue sait ihis encore e-racbmient ce 
qu est l Europe et qui en est le porte 
parole officiel. A defaut d'être cernée 
l>ar une réalité juridique. l'Europe 
s'identifie yeographiquement comme un 
"bloc d port" qui, jjolitiquement. n'entend 
pas être le vassal ni des Etats-Unis, ni 
de l'U R S S.

Pour être différente et parce qu elle 
l'est. l'Europe a tente de sc donner des 
cadres surtout depuis Ut fin de la seconde 
guerre mondiale II faut bien dire que 
la multiplicité üe< institutions mises su* 
pied o contribué largement a entretenir 
la confusion plutôt qu'à la dissiper.

Mais si on ne s'entend pas encore 
sur la forme de gouvernement européen, 
on admet rolontier* qu'il lut faudra un 
instrument de traixiil commun, une lan­
gue nmque qui favorisera la clarté de 
ses deliberations. Ce West jxi.s encore une 
condition sine qua non puisque actuel­
lement les institutions euro/H'ennes s'ac­
commodent de quatre langues officielles 
l allemand ! ttuîten, le néerlandais et le 
français. Parce que. de tout<’s façons 
l Europe d» -ru s ouvrir sur d’autres pays 
dans un avenir assez rapproche «il faut 
notamment songer a l'Espagne, aux ixiys 
sciimiima es et à la Grande Bretagne il 
est cluir qu'il ne saurait être question 
de multiplier por deux, par quatre ou 
par six. les langues officielles; le problè­
me de la langue véhiculaire de l'Europe 
s est iwse a plusieurs reprises mois 
jamais avec autant d'ncuitc qu'aujour- 
d'hui. a l'heure d une évolution qui dé­
bouche sur de grands ensembles.

Le chou: n est certes ixix simple. On 
jyourrait. bien sur, tenter de faire raloir 
les râleurs intrinsèques de chaque lan­
gue. qu elle soit européenne, asuith/uc nu 
américaine. Ou seul fait que la langue 
véhiculaire de l'Europe doit être inter 
nationale, il m sans dire qu'on ne peut 
en retenir ou c quelques unes qui ont «et 
avantage d'etre parlées et comj/rises dans 
un grand nombre de )>aus. Bref, après 
examen, il sc nhle eruient que seuls 
l'esperanto, le français ou l'anglais ixjur- 
ra.cnt éventuellement devenir la langue 
européenne.

Encore là. c'est peut-être accorder 
une importance exagérée à l’esjiéranto 
que de le mettre sur le meme pied que 
le français ou l’an plats Sans txmioir 
mésestimer l'immense tramil de ceux 
qui ont créé cette langue, il faut recon 
naître qu’il g’apit la d'un produit arti­
ficiel qui perd sa substance, son essence 
même, faute de traditions linguistiques 
propres et originales Produit de labo­
ratoire. il peut difficilement exjtrimer 
la conscience eurojtéenne qui n’est certes 
pas le fruit d'une generation spontanée.

Ixi bataille va donc se livrer entre 
l'anglais et le français. Il s'agit en fait 
bien plus d'une lutte politique que d'une 
lutte dite "culturelle '. Tous s'accordent 
à dire que la langue française, jxir sa 
clarté, son équilibre et les nuances 
qu elle permet, offre dainntage de possi­
bilités que l'anglais, langue terne qui 
tj/nore les subtilités D'ailleurs, ce sont 
surtout des etrangers qui ont reconnu 
les mérités de la langue française Bru 
netto /xifhit. un /(alien, reconnaissait la 
précellence de la langue française dont 
se servit aussi Marco Polo ftour rédiger 
son "Livre des merveilles du monde ". 
C'est le romancier anglais Galsworthy 
qui érrii'ait : "La culture des peuples 
anglophones gagnerait si ces peuples 
étaient obligés de connaître une seconde 
langue. Il conviendrait de choisir le 
français, langue de diplomatie, langue 
entre toutes littéraire et stabilisée, cia» 
re. agréable, précise, et comme telle le 
meilleur moyen universel de traduction 
littéraire et scientifique... J'esjn're 
txar fous les écoliers de toutes les écoles 
du monde obligés de l'apprendre." Un 
Américain, James Broum Scott, a dé­
montre la nuiladtesse commise au Con­
grès de Paris m 1919, en plaçant l'an­
glais au même ranq que le français. 
Aux Nations Unies, ce sont des Libanais, 
des Iraniens, des Brésiliens, des Péru- 
tnens. des Italiens — entre autres — qui 
ont réclamé que le français redet tenue,

parmi les langues de traixit! de l’O.N.U* 
la seule fiabihtee a faire foi. La liste 
des témoignages pourrait s'allonger m- 
défmiment mais il serait superflu d'en 
donner la nomenclature.

Il y a plus encore; c'est qu* le fran­
çais. appartenant au groupe des langues 
lutines, est plus facilement accessible 
que l'anglais a un Espagnol, un Italien. 
un Portugais ou un Roumain II a éga­
lement exerce une grande influence sur 
les langues anglaise (54c-r des mots an­
glais sont d'origine française ou latine I, 
allemande, scandmai* et même turque 
«en suédois, un mot sur huit meut du 
français, et. selon le professeur Esenko- 
pa. P y a 3,000 mots turcs d'origine fran­
çaise1 Il n'est donc /kis exagéré de dt'-e 
que le français forme un "pont" entre 
les langues latines et germaniques de 
l'Europe.

Si ion songe que 33 Etats dans le 
".onde parlent français, si ion songe à 
l'Europe de l'Est, dont le français fut 
traditionnellement la seconde langue et 
où il est de nouveau très enseigné, si 
l'on songe au bassin méditerranéen où 
le français est si largement en usage, 
la langue i>arlee par Paul VI à VO.N.U. 
semble bien vrédestmee a devenir la 
"lingua franca" du vieux continent.

Evidemment, il ne s'agit jkjs de f-an 
riser l'Europe mais de lui j>ermetfre 
d'adopter un langage commun tout en 
respectent les cultures nationales et 
régionales.

Pour M Hervé Lavenir, seiTetaire 
general du "conseil international pour le 
français, langue de l Europe" jnirler le 
français n'a rien a voir, nécessairement, 
avec les sentiments que ion éprouve 
pour la Belgique, la Erance. le Québec 
ou dautres ftays de langue française. 
C’est, d’abord, une question de sensi­
bilité ou de culture une question d'uti- 
life et d’efficacité.

Eermement engage dans la bataille 
du français, ce haut fonctionnaire est 
conscient de la menace que rejyresente 
i inglais comme langue véhiculaire de 
I t trope • "Dans le monde actuel, dit-il, 
tm ne peut nier que deux langues ont 
pris une »mpo"ance préjKmderanfe dans 
les relations internationales : l'anglais 
rt le fronçais. Il s'agissait donc de chol- 
.«ir mire ces deux langues. Or. l'anglais, 
compte tenu de la place prise dans le 
monde moderne ;»ar les Etats-Unis, est 
devenu, en fait, l’américain. Fallait-il. au 
moment ou. chez tous les EurofWens. 
existe le sentiment qu'il faut créer une 
/ rope amie, mais indépendante des 
Etats l uis introduire ce qui, culturel­
lement. aurait constitué un "cheval de 
Troie”, c'eslà dire le langage du plus 
puissant ensemble non européen ? A la 
limite, on aurait pu — mais cela n’aurait 
pas ere pragmatique — imaginer pour 
l’Europe une autre Uingue l'éhiculaire. 
Mais, en tout cas. nous devions exclure 
rentrée eu icu de l’américain ...

Actuellement, il y a 35 comités qui 
ont chacun comme aire d'action une 
region ayant une autonomie culturelle 
non francophone, ('es comités sont 
chargés de promouvoir les objectifs du 
Conseil international. N’y a t il pas dan­
ger que ivtre action s’apparente a une 
sorte d’imperuilisme culturel ?

"Il se fait que. de Tavis de nom- 
breiur Européens — Allemands. Scandi­
naves. etc - le choix du français comme 
deuxieme langue apjxirait comme infini­
ment moins dangereux ]x>ur l'intégrité 
de leur propre langue que l’adoption de 
l'anglais, //anglais est devenu "basi­
que" et entame déjà fortement les lan­
gues Scandinaves, par exemple Avec le 
français, ces mêmes Scandinaves se trou­
vent confrontés à une langue très diffé­
rente de la leur et. iKirtanf. moins "cor­
ruptrice’’. conclut M. Ixtrenir,

Qu'un jour les touristes québécois 
puissent parler français en Allemagne, 
en Italie, en Espagne, en Autriche, en 
Yougoslavie, en Hollande, en Suede et 
aussi en Angleterre. U y a de quoi faire 
rêver . .

En tout cas. l'optimisme est permis 
puisque déjà, toutes les institutions euro­
péennes sont assises sur la frontière t 
linguistique du français: Genéi'e. Bêle. 
Luxembourg, Bruxelles, Strasbourg. Et, 
selon les indisi'retions de quelques jour­
nalistes. il semble que l'Eiysée prépara 
les plans du futur siège social de l'Eu­
rope qui serait situé quelque part dans 
la banlieue parisienne ! ! !
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Le printemps en velours côtelé signé {îjtdïddp
Dès les premiers jours de printemps, le velours côtelé prendra la vedette. On le retrouvera au sport, à la 
campagne, à la ville, au bureau, en voyage, etc. En grande vogue: les teintes adoucies telles que: vert 
avocado, gris, céréales, antilope. 5 à 1S. a) Jupe. 10 99 b) Chemise assortie. Teintes variées. 6.00 c) Pan­
talons, évasés ou fuseaux. 12.99 d) Tunique seule. 14.99 e) Tailleur, tunique et pantalons. 27.99

Paquet, vêtements sport poui dames, rayon 4.». deuxieme eta^e. AUSSI A PLACE LAURIER. Commande/; par la poste ou par telephone St-Roch &24*S121 - Place Laun’er I

ST-ROCH «PLACE LAURIER
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l'Action
L’enfant face à la loi

par Thérèse Dallaire

“Si un juge ivait à juger 
un de mes fils, je voudrais 
que ce soit un homme ou 
une femme qui voit plus loin 
que la loi surtout. Quelqu'un 
qui prenne le temps et la 
peine de voir si mon fils en 
plus^d'être le criminel qu'il 
paraît, a des chances rie 
redevenir quelqu’un. Kt s'il 
semblait incupérable. j'espè­
re que le juge aurait le 
courage de le voir aussi, de 
l’empêcher de nuire davanta-
Î;e. Mais, s’il y avait une 
ueur d’espoir, je souhaite­

rais qu’il ne l’éteigne pas” 
Cette citation de Mniv Su­
zanne Martel, récipiendaire 
de plusieurs prix littéraires 
de notre province et spécia­
liste des conter p<»ur ridant- 
était reprise par Mme le 
Juge Marguerite Choquette 
au cours de -a conférence 
sur '’l’enfant face a la loi.”

Marguerite Choquette, ju­
ge à la cour^ du Bien-litre 
social à Québec était l'invitée 
de la Société d'étude et de 
conférence, hiet au Château 
Frontenac. File a tout 
d’abord souligné qu'a pré' une 
enquête conduite par le Ct>- 
mité pour étudier le^ problè­
mes de la jii'tice au Canada, 
on avait conclu que ce 
n'est pac l’esprit fonda­
mental de la loi qui pré­
sente de' problème' ; le 
problème ré'ide plutôt dans 
:e fait que la s<vicié n’a pa- 
fourni au tribunal pour 
mineur des ressource' 'iiffi- 
sante' pour réali-■er IV'prit 
de la loi.

La conférencière a insisté 
'■ur le fait qu’un délinquant 
ne doit pa' être traite comme 
un criminel, mai' comme un 
enfant et que par conséquent 
on doit mettre l'accent '■mr 
la rééducation, et non >ur le 
châtiment.

COVTRFAT\ WT KT 
NON DKLINQt \NT :
Au terme de la loi, le mot 

“délinquant” est remplacé 
par celui de “contrevenant”. 
C’est le jeune de 7 à 11 
ans et dans la province de 
Québec de 7 à 18 ans, qui 
après un délit peut ivnéfi- 
cier d'un tribunal spécial, le 
tribunal pour mineur et rie 
sanctions particulières. No­
tons que le juge de ce tribu­
nal jouit d'une trè' grande 
liberté dan' l'application de' 
mesures qu’il croit devoir 
imposer: 1) permettre à 
l’enfant rie rester daii' -a fa­
mille en liberté suneillée 2 
le remettre à une per'onne 
responsable en lilvrté 'iir- 
veillée. 3 à de' société" 'e- 
condaires. \ à un fo\er 
nourricier en liioerté '»ir\cil­
lée, ô dan- une école de 
protection <»u inrlu-tra lie. (’> 
lui imposer une amende de 
$23.

m

WMMÂ
Il est important, a déclaré 

le juge Marguerite Choquet­
te. d'imposer une sanction 
qui fasse réfléchir l'enfant. 
Il est parfois difficile d'éta­
blir la différence entre ce qui 
devrait servir à la rééduca­
tion sans être un châtiment.

C.M’SKS DK LA 
DELINQUANCE :

Aucune étude sérieuse n*a 
pu jusqu’à maintenant éta­
blir les causes réelles de la 
délinquance. Certaines per­
sonnes y voient l'oeuvre du 
cinéma, de la télévision, du 
travail dis nitres de famille. 
Tous ces facteurs peuvent 
influencer, mais rien ne prou­
ve que l’un ou l’autre peut 
être une cau-e directe de la 
délinquance. Trop d’adultes, 
souligne la conférencière, 
voient ck' délinquants dans 
le' Jeunes à costume bi/arre 
et à longs cheveux. Bien 
rare, dit-elle "ont les jeunes 
dont le comportement répond 
au normes <le> adultes et 
à leurs e>p«>irs.

CONCU’SION :
Le juge Choquette termine 

>a conférence 'ur une cita

tion d’un texte publié dans 
la revue de 1TNESCO : “Le 
délinquant n’a besoin ni de 
notre indignation, ni de no­
tre sensiblerie. Ce qu’il lui 
faut avant tout, c’est ce qui 
manque aussi à beaucoup 
d’adultes : savoir ce qu’il est

Sou» irtte rubriuue. mon offron* 4111 abonnr* nn »rr- 
»M-f de “rournrr". I ne vule reslrictioD, aui'iine renon'e ne 
•era fournie p^r lêlrphoiif

Q. — Vous nou'i rendez dr 
(rands servires. par votre cour­
rier. J’ai une chambre d<* bain 
qui reçoit .a visite du soleil 
qu'en fin d’apret-midi. la pircr 
meaure 9 s 10 pieds. Plafond, 
boiteries et demi-mur de tuile 
•ont blancs. |.a \anitr est re­
couverte d'un arboryte tacheté 
de petites étoiles de toutes les 
couleurs. La tuile du plaucbcr 
♦st planche avec un peu de vert 
pâle, de doré et de rose sau­
mon. Est-ce que des rideaux 
faite avec le tissu dont l’envoie 
un échantillon seraient jolis ? 
Pute-Je confectionner un ri 
4«au de douche de même tis'U 
•n te doublant de plastique ?

FEU DE JOIE

R. — Oui, des ridflnux con­
fectionnes avec le ti'- i envoyé 
garniront joliment la fenêtre de 
votre salle de bain Et vous 
pouvez rutiliser aussi i»>oi le 
rideau de double, bien qu’il soit 
u npeu léger. Ordinairement on 
emploie une petite cotonnade 
Mais votre salle de bain étant 
peu éclairée, je comprends que

Retraites spirituelles
Maison Notre D;ime du ( ému le 

Soeurs dUsiounaires de 
rimmaculée-Conreptlon 

1071 ouest, nie Saint-Cyrille. 
Québer (fil

MARS :
Lun. 17 ». - Jeu. 20 (midi) 

Dames. R. I’. P.-E. Beaulieu,
8J.

Jeu. 27 s. • Dim. 30 '4h 30» 
Retraite de Spiritualité : Ua- 
mea et demoiselles. R. P. Con­
rad Primeau. S. J.

Cas retraites commencent a 
7 h. 45 du soir. Pour renseigne­
ments supplémentaires et ins­
criptions, s’adresser a la direc­
trice des retraites Téléphoné 
•S3-0600 ou 527-1325.

vous préférez la marquisette. 
La longueur du rideau de dou­
che »e mesure dans l’intérieur 
du Dam. ce qui donne quelques 
pouces au-dessus du plancher.

O. — Me ti-iu\ant tonie seule 
apr.' la mort de mon mari. j'.ti 
demande a une belle-soeur «le 
venir \ivie a\rc mol. Elle a ac­
cepte avec ioic, ear elle habitait 
a la campiftie rt s'ennuyait 
beaucoup. Elle a vendu sis 
meubles et s'est installée chez 
moi. 1 es premiers mois, «-'«'tait 
merveilleux. Nous nous enten­
dions très bien. Mais aujour­
d'hui. nous n arrivons pas a 
nous entendre sur une foule «le 
sujets. Je me sens eoupalde. Je 
ne puis tout d< meme pas ta 
mettre ;i la p«irte. Elle qui a 
vendu tous ses biens p mr me­
tre agréable. — I V CONSEIL

H. — Un vieux dicton disait : 
quand on veut la paix avec le 
voisin, il faut mettre de l'eau 
dan.' son vin. Je crois qu’il a 
M»n implication dans toute la 
vie Evitez les sujets sur les­
quels vous ne vous entendez 
pas Sortez souvent a\e«' d«-s 
amies ou retirez-vous dans vo­
tre chambre sans toutefois don­
ner l’impression <|iie vous ’•bou­
dez” . . Répetez-vous souv« nt 
les avantages qu’il y a p«*ur 
deux personnes à vivre ensem­
ble .. . c’est tellement préfé­
rable à la solitude Enfin es­
sayez de dominer un peu votre 
caractère ... et votre belle- 
soeur comprendra p« ut - être 
qu elle doit faire la même ch«>- 
se.

Adoption d'un 
enfant au Québec

\u Québec, tout couple ma­
rie faisant v ie commune peut 
ad«>pter un enfant ou plusieurs 
de l'un ou de l’autre sexe. Un 
veuf, une veuve et mémo mie 
personne majeure non mariée 
peuvent adopter un enfant, 
pourvu que l'enfant adopte soit 
du même sexe que l'adoptant.

L'adoption d'un enfant «le 
sexe différent «le celui de l'a­
doptant e't permi'c a un veuf 
ou une veuve, pourvu que l'a­
doption de fait ait eu lieu an­
térieurement au décès du con­
joint ou qu'il s'agisse du grand- 
p«*re ou de la grand-mère ne 
l'enfant naturel.

La loi de l'adoption au Qué­
bec précise une l'adoptant ne 
doit être ni l'epoux, ni l'épou­
se. ni le frère, ni la soeur de 
l'adopté. Que l'adoptant «loit 
avoir au moins 2U ans de plu» 
que l’adopte. Cependant, la dif­
férence de vingt ans n'est pas 
requise lorsque l'enfant natu­
rel est d’un des conjoints. L'a­
doptant doit professer la mè- 
nve foi religieuse que l'adopté.

Qui peut rtre adopte ?
T^s enfants illégitimes les 

enfants légitimes, orphelins «te 
pere et de mère, si aucun as­
cendant ne prend soin d'eux 
peuvent être ailoptes I.es en­
fants dont les père ou mère 
ou l'un des deux sont morts «tu 
irrémédiablement privés de rai- 
Sfjn, peuvent aussi être adop­
tes. romnte d'ailleurs ceux dont 
les parents ne peuvent pas 
prendre soin, ou ceux qui n'ont 
plus aucun ascendant.

Obligation' rir* parents 
adoptifs

l^*s parents d’adoption -ont 
tenu*- de n«»urrir. d'entrelenir 
et d'élever l'enfant comme .» il 
était leur propre enfant

\ remarquer qu'il n’est »a'< 
aucun droit et aucuns honorai­
res a l'Etat, au greffier de ia 
C«jur de bien-être et au pndo- 
rmtaire de la Cour supéne ire 
pour les pr«K-edures d’adoption.

et ce qu’il peut espérer (lexe-
trr si on l’aifie”. Puis 
elle ajoute. Pour aider le 
délinquant. e"ayons de 
mieux comprendre notre vie 
et no« problèmes. Rappe- 
lon'-nous que, quels que 
'Otent Nt*< défauts, aucun en­
fant ne doit être abandonné, 
surtout lorsqu'il se trouve en 
danger.

Co'ts prép;tra,''i'’es 
à la maternité
Par JEAN SIIXKI»

TORONTO PC II convient 
de ccinimenc«»r a sr preparer 
dès la première semaine a la 
maison avec un nouveau-né 
quelque huit mois auparavant 
en m* tenant sous observation 
medicale tout ce temp'

Les «-«jurs préparatoires la 
maternité, lorsqu’ils » nt «ümm»- 
mbles. peuvent répondre .t uni* 
f«»ule de petites q 'estions que 
x’ous n'osez poser a votre mé­
decin

Si ces cours ne se donnent 
pas dans votre ville ou rc-Mon. 
ia plupart des ministère de h* 
Santé disnosent d«' manuels '<ir 
le soin des bébés et les pré­
paratifs a l’accouchement, dit 
Edith Read conseillère en dé- 
veloppement de la santé de la 
mère r? rie l’enfant, au service 
de santé de l.i ville de Toronto

Pour les journée» passées a 
l’hôpital et le' premiers j«mrs 
de retour a la maison, elle c«m- 
srille de > v prendre d’avance 
p«»ur bien -e renseigru'r et ta­
cher rie garder son sang-froid 
lorsque vient «••* temps

“Vers la fin de votre gros­
sesse, Conscille-t-elle. prépa­
rez la chambre ou le coin que 
vous réservez, au béb»1 pour 
qu’y s«*ient dis-msé ' toutes les 
ch<)s«*s dont vous aurez lH*v«»in 
le temps venu. I. "ez faire les 
décorations et prénan*z des vê­
tements aussi simples que pos­
sible.

“Projetez les r«u>a> «i<'« pre­
miers jours, d’ près ri - simples 
menus

Avant d’entrei il rhunital fai­
tes provision d'aliments et de 
desserts vite orépares. Si v«m*« 
avez un congélateur, emmagasi­
nez des aliments ou achetez «les 
produits surgelés.

IN COUP DE M M N

“Faites en sorte d’obtenir un 
couo de main, a votre, pour 
les travaux ménager», si pos­
sible

Si v«»u- ne pouvez compter 
sur une grand-maman ou un 
mari en ronge, faites appel 
a un service ménager, ce 
qui oeut vous couti r cher, ce­
pendant. prévient Mlle Rend

Mlle Read recommande de 
recourir a un service d«* livrai­
son a domicile ou de courbes 
ou'on jette après usage, même 
durant quelques nmis. surtout 
si l’on 
veuse

“A
tes et 
tâchez 
sibl 
ch<‘

Savoir projeter et pouvoir réaliser; travailler au­
jourd'hui autar.t qu'hier; manger avec appétit sans 
interroger son estomac; soulever un fardeau sans 
risque, cuisiner, lessiver, repasser, foire tout cela cie 
bon coeur, autant de sources de joie qu'il ne fout pas 
sous-estimer 1 Au soir d'une journée dès plus actives, 
avoir encore la force et le goût de se foire une beauté 
pour sortir avec son rnari, pouvoir même, sans trop 
d exaspération, encaisser, encaisser le joyeux tapage 
des grands enfants, être rieuse de leurs rires, accepter 
que tonne le téléviseur ou le tourne-disque, quelle 
mansuétude en vérité, bonne grâce qu'une santé ra­
dieuse, un excellent équilibre nerveux simplifie sin­
gulièrement 1 Se bien porter est loin de nous mettre 
à l'abn de toute adversité; n'est-il pas suffisant que 
certains soucis nous fassent mal au coeur ? Tant 
mieux si la carcasse est sauve 1

Xxx
Non pas que les malodes soient incapables de joie1 

Us nous en donneront même un héroïque exemple en 
s acharnant à reconstruire sans trop gémir, à réver 
sons prétendre réaliser le quart de leurs projets ! 
Heureux, ils le sont généralement dans la mesure de 
leur résignation, de leur fidélité ou régime de vie 
ro enti qui est nécessairement le leur, chaque excès 
les amenant à s'interroger sur “ce qui pourrait bien 
arriver" ?

Xxx
Ce qui pourrait bien arriver ? Une question que 

devrait se poser tant de personnes qui tablent sur leur 
bel’e santé, abusent de leurs forces encore dans 
I ignorance du drame qu'ils provoquent : perdre un 
jour le privilège de se b en porter est, jusqu'à un cer­
tain point, moins acceptable que d'avoir toujours été 
fragile, menacé 1

La Semaine Nationale de la Sonte, actuellement 
en cours, fient à rappeler aux Canadiens la responsa­
bilité personnelle qu'ils ont dans le domaine de la 
santé et de la prevention de la maladie. Pour nous, 
qui avons charge d'âme, nous devons prôner à la mai- 
on des habitudes de vie raisonnable, planifier une 

alimentation sa ne r» profitable, veiller au maintien 
de l'hygiène, se révJer «'ducatrices responsables en 
matière de santi , ! , f reliée si ctroitement au
succès, donc au bonheur, de l'enfant d'abord et de 
l'homme ensuite !

• Kathy McDlvitt, âgé»* d«* deux ans. éprouve beaucoup de plaisir à frotter son petit 
ininniü à un gros lapin d«* peluche. Mme McDivitt, femme de l'astronaute James Me- 
Divitt avait amené sa fillette au magasin pour lu iacheter des souliers, mais la fil­
lette préféré semble-t-il ... le lapin.

Enquête sur la femme 
adulte a l'université

Elles sont de plus en i s 
no.nbicu.scs sur les bancs i. 
l’université. Elles on: 30. 4/. 
30 ans ou plus et etudient , 
cotes de leurs tils, de cur fuie. 
On les trouve dans tories les 
facultés, en droit, en le’tre». en 
sociologie, etc. Ce ph< iom«*ne. 
de plus en plus C«UI .«nt ces 
dernières amii <■' dt la femme 
adulte qui poursuit ties etudes 
supérieures, licences, doctorats, 
ru.iitris«*s. a vivement intéressé 
le Service des i missions femi­
nine' de Radio-Caita«ia «jue diri­
ge Michelle L.«snier. Dans le 
cadre de 'a grand»’ quinzaine. 
Femme d'aujourd'hui pr«>: «•nte, 
en primeur, une vaste enquête 
sur ce '««jet. enquête '‘ffectuee 
auprès «le non moins de 55 étu­
diantes adultes, dans «(.i.iire 
universités canadiennes franco­
phones. soit a Montréal, a Quc- 
bec, a Ottawa et a Sherbrooke.

La recherchiüte Francine 
M«mtpctri et !«• interviewers 
Françoise Fauche . Madeleine 
(•obcil i*' Rencc l.ar k-bel le «»iit 
rencontre des étudiantes «-n lin­
guistique, en criminologie, en 
theoloi ie, eu ni.i’ ic natiques, e i 
ilisto re d«* l’ait, en Histoire, 
en sociologie, en commerce, en

m < . «-le. Certaines sont ma- 
ri« < ' et mere» de lumille; quel- 
«I u <* '-unes célibataires. Iji 
doyenne des personnes interro­
ges a 72 ans et étudié la litté­
rature comparée.

Qui sont-elles ? De quel ml- 
1 » v team*nt-elies ? Qu «. tu- 
«i iit-elles et pourquoi ctu- 
«i ent-elles maintenant qu'elles 
n ont pius vingt ans ? Leur ma­
ri est -il d'accord avec ces du* 
< ? Qu’en pensent leurs pa-
rcuU? Qu'en disent leurs en- 
l.tius ? Considèrent - elles les 
« tu de s quelles poursuivent 
« une un pur luxe ? Un desen- 
t Une façon de combler un 
vule dans l«‘ur vie. S’agit-il 
jKu.r elles de recyclage afin 
u <>:<:enir un travail plus inté- 
re- ont ? Que feront-elles de 
leur diplôme ? Se proposent-el­
les de se lancer dans une nou­
velle carrière «»u étudient-elles 
simplement pour ajouter à leur 
culture ? Voilà, en somme, un 
aperçu de toutes les questions 
soulevées au cours dp cette vas­
te enquête effectuée sous la su­
pervision de Michelle Lasnier 
et sous la direction du réalisa­
teur-producteur Yvette l’ard.

• I es enfants «««• l'astronaute James MrDivitt ne semblent pa» trop déçus (var la pluie 
qui retarde le retour à la terre de leur cél«-brc papa. Patrie. 8 an» et Ann 10 ans 
savent garder le sourire en attendant, »««us un petit parapluie, l'autobus scolaire.

La (ercme moderne moins nécessaire à l'homme Modèle ravissant
<m>CHICAGO. tP.A l Ua jeu­

ne tille d aujourd’hui qui veut 
se trouver un mari doit être 
beaucoup plus attirante que ne 
l’était sa grand-mere, déclare 
Ulate Boothe Luce. Cela vient 
surtout d«* la “revolution dos 
contrareptifs qui aura peut-être 
« te la plus «;r.i :de revolution 
dans l'histoire de l'humanitc", 
du Mme Luce

Mme Luce, qui est âgée de 65 
ans. est c«>nnue dans je monde 
entier comme écrivain et d a- 
maturge, politicienne et «1 plo- 
mate, en plus d'être l'avocat 
depuis longtemps des droits de 
la femme.

Parlant du “problème d'hh u- 
/ tité de la femme américaine”, 

Mme Luce a déclaré, devant un 
auditoire élégant qui célébrait 
le Thème anniversaire du club 
athlétique des femmes, mercre­
di soir: ''L’impact de la revo­
lution «1rs contraceptifs sur le

psychisme d«*s jeunes femmes 
américaines a été trauiiviiisant 
. . . remettant en question les 
concepts les plus anciens sur la 
nature même de la femme, et 
a laisse celle-ci dans un «rial de 
désorientation totale vis-à-vis 
de son rôle propre au sein de 
la société ’.

“Un piece à hommes”

C'r’*a. ajouté à la revolution 
industrielle, a rendu la femme 
d aujourd'hui nio ns nécessaire 
à l’homme d’aujourd'hui, d'a­
jouter Mme Luce.

“Il sait qu'elle n'est pas ab­
solument indi'|>ensable à son 
bien-ctic et a s«>n c«>nf«>rt mat«'- 
nel, expliqua Mme Luce. et. d«*- 
venue consommatrice dt* biens 
domestiques, alors qu’elle était 
jadis une productrice, elle re­
présente pour lui une charge 
financière".

ne possède pas de lesxi-

'Impital. évitez b*s visl- 
apj>els téléphoniques et 
de prendre le plus pos- 

de repos et d'en aopren- 
1<* plu*- l«»ng possible sur

li>' «oui** «bis au bébé et a vous- 
niéme.

Plusieurs hôpitaux organi­
sent des demunstrntinn* de 
bains et de pn paration des re- 
p.:*« du nouveau né Profltez-en 
p«»ur p«iM*r «les questions et 
faire état «le vos préoccupations 
ou malaises Avant «le rentrer 
au foyer. as'Urez-voiis de bien 
r«»mprendre les Indications du 
médecin «mur le bébé et pour 
vous-même.

“Cela n'arrive j»as à toutes 
!«■' femmes, mais il est possi- 
h!«> que vous traversiez une pé- 
riode de dépression de rebmr 
chez vous Vous vous en ferez 
moins si vous êtes prévenue là- 
«lessus: certains médecins pen- 
sent que cette période “basse” 
peut avoir une cause de nature 
hormonale ’’

Mlle Read recommande en­
core d«* décourager les visites 
a domicib* pour quelque b'lnjis, 
de façon-a vous reposer le plus 
possible SJ vous vous Inquiétez 
api»eiez le méd«*cin «»u une m- 
flrmiére du service sanitaire 
publie.

“Nous recommandons aux 
gens de j>réjrarei un program­
me simple mais flexible «h* 
leurs occupations, et de tàrher 
d«* ne pas s’en faire inutile­
ment. Il faut se s«iuvemr que 
1 aide extérieure est disponible 
Si le poupon mange et dort 
bien, les choses ne pourraient 
guère aller mal."

m
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9010
SIZES 

IO’/j-ZOK

Dès qu'il sortit de la table 
de dessin de votre artiste, cet 
élégant modèle a gagne toutes 
les faveurs.

Demandez le patron 9010; 
grandeurs 10*^ - 12>t! - lit? - 
16:2 - - 20»v. Grandeurs
14 . buste 37' requiert 2 s 
verges d'un tissu de 35 po. 
(robe).

Envoyez .65 en bon de posta. 
Les instructions sont en an­
glais. Les timbres ne sont pas 
acceptés.

Ecrivez lisiblement vos nom 
et adresse ainsi que le numéro 
exact du patron. Adressez le 
tout au Service des Patrons, 
“l’Action”, 3. Place Jean-Talon. 
Québec 2. P.Q.

Ces patrons ne sont pas 
échangeables. On doit compter 
énviron 3 semaines entre la 
date de commande et la ré­
ception du patron.

Cl-lnclna 65

(Les timbres ne sont pu 
acceptés)

• \ ««ici uni* nouveauté en fait d'idées pour l’éclairage d'une salle de hainv succérée pur les spéeialisles en f lit d'érlalrace. 
taries installer un panneau lumineux de lampes flimresrentes au «l«*"iis «lu miroir «lu lavabo, comme illu'tn* ni. Ce pjnneau 
e<»mprcnd quatre ranzees de lampes fluorescentes, deux rangées non voi'lnes étant actionnées par d«-s eonuuutateurs «tifférent» 
t n enmimitateur actionne dr«i\ ranzees de tubes fluorescents de luxe blanc froid, qui donnent une lumière comparable a la 
lumière du j««ur —- pour assortir les «-««loris et se maquiller pour les activité» au grand air «-n plein j«mr I «leuxième «-«»m- 
miitatcnr aetionne deux ranzees de tubes flu««rescente ur luxe l»lam chaud, «|«M '«oit preferables p«»ui as'oitii les «««Unis et m- 
niaqiiiller pour soi tir le soir.

No du patron 

Mesure désirée 

Nom .....................

Adresse
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L'Immigration du Québec: super-ministère
par MICHEL RIOUX

QUEBEC — Le 5 novem­
bre dernier était sanction­
née le lai créant le minis­
tère québécois de l'Immi­
gration et Me Yves Gabios 
an devenait le titulaire. 
Quelque temps après, un 
ancien professeur de l'Uni­
versité Laval, M. André 
Petry, était nomme sous- 
ministre. Ainsi venait d'être 
créé, par l'adoption du bill 
75, l'un des ministères ap­
pelés è prendre, dans l'ave­
nir, une importance straté­
gique considérable.

Tentacules

Les tendances tentacu­
laires, qu'on pouvait devi­
ner à la lecture de la loi 
créant ce nouveau ministè 
re, ne tardèrent pas a se 
concrétiser.

En effet, c'est par la voie 
d'offres d'emplois effec­
tuées dons les journaux par 
la Commission de la fonc 
tion publique que plusieurs 
directeurs et hauts-fonction 
noires du gouvernement pn

rent connaissance des ambi 
tiens du nouveau ministère. 
Plusieurs ministères, no­
tamment ceux du Travail, 
de l'Education, des Affaires 
intergouvemementales et de 
la Famille et du Bien Etre, 
s'aperçurent, a ce moment 
là, que plusieurs champs de 
responsabilités leur glis­
saient des mains

Lo Composition

D'après l'organigramme 
du ministère de l'Immigra­
tion, deux commissions relè­
vent directement du minis 
tre. Par contre, le sous- 
mimstre a la responsabilité 
de trois directions generales 
et de trois services de co­
ordination; il s'occupe de 
plus de quelques autres ser­
vices connexes

Le ministre

La commission intermi­
nistérielle, situee a Québec, 
relève directement du mi­
nistre Elle est formée de 
hauts - fonctionnaires du 
gouvernement, choisis parmi 
les ministères concernes par

"Lord Mount Stephen" et le 
‘‘Lord Strathcona". Kn plus «lu 
‘‘N.R Crump" et ries deux na­
vires-citernes géants, il y a en 
construction deux navires de 
57.000 tonnes pour le transport 
en vrac et un navire de 16,000 
tonnes pour le transport des 
billes et du bois de construc­
tion.

Un navire canadien 
est lancé au Japon

HIROSHIMA — I* "N R.
Crump", un nouveau navire de 
27,700 tonnes pour le transpor t 
en vrac de matières sèches a 
été lancé aujourd’hui aux chan­
tier* de la Mitsubishi Heavy 
Industries Limited a Hiroshima

La navire vient s’ajouter à 
la flotte de la Canadian Paci­
fic (Bermuda* Limited qui 
compta des navires-citernes et 
des navires pour le transport 
en vrac de Ratière* sèches, il a 
été lancé par madame D<».
Cook, de Calgary, fille de M.
Crump.

C’eat un de» aix navires que 
CP (Bermuda) a en conunande 
aux chantiers navals japonais 
Cea navires représentent un 
total de 650 000 tonnes et ils 
comprennent deux pétroliers 
de 250.000 tonnes qui seront 
parmi lea plus gros du monde 
lors da leur entree en service 
à la fin de 1970 et au debut de 
1971.

Parmi lea dignitaires qui ont 
pria part au lancement, on re­
marquait M. Crump, le docteur 
et Mme Cook, M. W J Stena- 
■on. vice-president, services, du 
Canadien Pacifique; M. H O.
Moran, ambassadeur du Cana­
da au Japon, M. Muneo Yama- 
glchi, directeur de la Mitsubi- 
ahi Heavy Industries Limited, 
et M Eijl Shirai. administra­
teur directeur de la Mitsubishi 
Shoji Kaisha Limited.

Le “N.R. Crump” entrera en 
service plus tard cette anm e 
Le navire est nolisé a long ter­
me par la Canadian Transport 
Company, une filiale de Mac 
Millan Bloedel Limited. Ses 
deux navires jumeaux, le "H R 
MacMillan" et le "J.V. Clyne” 
sont déjà en service. Ils ont 
été nolisés par la Canadian 
Transport pour le transport de 
produits forestiers rie la Colom­
bie-Britannique vers la céte est 
de l'Europe. Au retour, ces bà 
timents rapportent du roc de 
phosphate de la Floride

Comme ses deux navnes ju­
meaux. le "N.R Crump” est 
propulsé par moteur» diesel a 
une longueur hors-tout de 5‘»:t 
pieds et dix pouces, une lar­
geur hors-membres de 89 pieds, 
deux pouce» et 7, 8 et un tirant 
d’eau de 33 pieds et six pouces 
Il a une coque et des grues 
spécialement conçues pour le 
chargement et le déchargement 
rapide*

La flotte de CP 'Bermuda* 
compte en outre deux navires- 
citernea de 71,500 tonnes, le

Ecrivain belge 
au Conservatoire 

du Québec
QUEBEC, - Le conservatoire

d’art dramatique du Québec 
accueille cette semaine l'écr - 
Vtain Roger Bodart, membre de 
l’Académie Royale de langue 
et littérature française de Bel 
gique.

Roger Bodart s entretiendr i 
avec des étudiant» de Montreal 
•t de Québec, de Maeterlinck 
de Ghelderode et du Théâtre 
Belge en général.

Prix Verhaeren et grand prix 
trtenrMl de littérature françai­
se pour ses ouvrages poétiques, 
il a publié plusieurs recueils 
de poésie, de nombreux essais, 
des critiques d’art ainsi que des 
traductions

On lui doit en particulier 
une traduction du Hamlet de 
Shakespeare et deux ouvrages 
•ur Maurice Maeterlinck

l'immigration. Cette com­
mission est présidée par le 
ministre ou son représen­
tant La fonction de cette 
commission est de donner 
son avis au ministre sur 
foute question relative à 
l'application de la loi du 
ministère, elle peut aussi, à 
la demande du ministère, 
faire aux divers ministères 
des recommandations pou­
vant servir les intérêts du 
ministère de l'Immigration.

Le comité consultatif, lui 
aussi sous la lundiction du 
ministre, est situé à Mont 
real II est composé de gens 
extérieurs au gouverne­
ment : experts, neo-cana- 
diens, personnalités. Ces 
membres en font partie à 
titre iruivuuel.

Composé selon la loi 
d'au plus 15 membres, il 
conseille le ministre sur des 
questions relatives à l'immi 
gration, o l'adaptation des 
immigrants à leur nouveau 
milieu et o la conservation 
des coutumes ethniques.

Le sous-ministre

Sous lo responsabilité du 
sous-ministre, trois services 
de coordination travaille­
ront chacun dans leurs sec­
teurs respectifs.

Il y a d'abord un co­
ordonnateur interministériel 
situe à Québec. Son travail 
consistera essentiellement à

agir comme secrétaire de la 
commission interministériel­
le des affaires des immi­
grants Il coordonnera aus­
si l'activité des divers mi­
nistères en ce qui a trait à 
la politique du gouverne­
ment en matié e d'immigra­
tion.

Le coordonnateur avec 
Ottawa, situé à Montreal, 
s'occupera de maintenir une 
liaison permanente avec le 
ministère de l'Immigration 
fédéral en ce qui concerne 
surtout les affaires couran­
tes.

Le coordonnateur avec 
les consulats étrangers, si­
tué lui aussi a Montréal, 
verra à garder le contact 
avec les différents consu­
lats établis au Quebec Avec 
ces consulats, il réglera sur­
tout les questions quotidien­
nes et pratiques qui se po­
sent a un nouvel arrivé.

Les directions générales

Les trois directions géné­
ra es formées par le minis­
tère de l'Immigration ont 
leur siège à Montreal.

La direction generale des 
immigrants verra a s'occu­
per de l'intégration de l'im­
migrant dans son nouveau 
milieu Elle mettra sur pied 
des services d'accueil et 
d'hébergement Elle organi­
sera des bureaux de pla'-'

ment dans plusieurs villes 
importantes du Québec : 
Montréal, Quebec, Sher- 

, I moke, Trois-Rivières, Chi­
coutimi et Sept Iles Ces bu­
reaux de placement agiront 
parallèlement à ceux du 
gouvernement provincial et 
du gouvernement federal.

La direction generale des 
groupes ethniques sera for­
mée de divisions s'occupant 
des associations nationales

et de groupes bénévoles. 
Elle maintiendra une liaison 
permanente entre les diver­
ses associations nationales 
et l'Etat.

Lo direction générale des 
services d'outre mer aura 
essentiellement pour tâche 
de diriger et de coordonner 
les agences d'immigration 
du Québec à l'etranger. Elle 
verra au recrutement de 
candidats valables et ca­

drant avec la politique gé­
nérale du ministère.

Le ministère de l'Immi­
gration compte ouvrir des 
bureaux de recrutement à 
Pans, Milan, Bruxelles et
Beyrouth.

Ottawa

D'après le dernier rap- 
port annuel du ministère de 
l'Immigration du gouverne 
ment fédéral, il semble que

celui-ci voit d'un très bon 
oeil l'entrée des provinces 
dans ce domaine. Deux ou­
tres provinces, soit le Ma­
nitoba et la Saskatchewan, 
ont mis sur pied des entre­
prises semblables à celles 
du Québec.

"L'apport des provinces 
est très important et nous 
le considérons comme le 
bienvenu", déclare -1 - on 
dans le rapport.

ORGANIGRAMME DU MINISTERE DE L'IMMIGRATION
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TORONTO (PO — Us nu*- 
tiiux de base ont atteint leur 
P»»int le plus bas de l'aiHiee et 
les pétroles de l’Ouest ont 
regagne du terrain jeudi a la 
Bourse de Toronto.

Home Oil A et Home B ont 
grimpe de il 1-2 chacun pour 
fermer a 43 1-2. Asaniera a 
avance de 4 7-8 à 33 7-8 Une 
compagnie pétrolière japonaise 
qui fait des creusages en Indo­
nésie non lorn des propriétés 
d'Asamera. a annonce des ré­
sultats prometteurs.

Dans lés métaux de base. 
Denison a reculé de 3 .>8 1-2
et Kio Algom de 1 1-8 a 24 
1-8. Les deux producteurs d'u­
ranium pourraient bien entier 
en concurrence pour la pros­
pection du lac Wollaston dans 
le nord de la Saskatchewan

Les aurifères ont grimpé par 
reaction a la tendance des 
marchés européens. L’or don- 
donien a grimpe de 2ô cents a 
S43 10. Dome Mines a avance 
de 1 1-2 a 88 1-2. Camflo de 
20 cents a $6.40 et (liant Yel­
lowknife de 1-2 a 14 1-2.

lueigh Inst ruinent s a régresse 
de 2 a 89 1-2, Great-West Life 
de 2 a 119 et Inco de 1 1-4 a 
38 .V8. Canadien Pacifique a 
gagné 2 a 03.

L'indice des industrielles a 
reculé de .78 a 183.71 et les 
métaux de ba>c de 1.97 a 111.07. 
Les aurifères ont avancé de 
4.39 à 265.00 et les pétroles de 
l’Ouest de 4 02 a 229.63. Les 
pertes l’ont emporte sur les 
ains par 333 a 220.
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AVIS »tt pa, le» preientes (-inn,- 
ouc le contrat en dat» du 27 Février 
1969 par l»qucl Pe.nture Cau l'i. 
mant Enrq. a transport» et cede tou 
te* *•* dettes de livre* présente* cl 
futur». ■ la Sanque d» Montreal a 
tilr» de garantie, a et» anragi»trev au 
bureau de la Divieion d Enr»gi*lr» 
ment d» Quebec le 4 Mar* 1969 tou- 
le No. 643193

Banque de Montreal,
It Mart, 1969.

.VION'TRKAI. (PO Ia*
prix étaient irrégulient a ia fin 
d’une M-ance modérément acti­
ve jeudi a Montréal. Le* ban­
ques, qui avaient progresst* au 
début de !a séance, ont perdu 
du terrain a la fermeture.

Ia*» pertes l'ont emporte sid 
les gain* par 136 a 78. L'indice 
global a perdu 1 11 a 178.52 

Canadien Pacifique a avance 
de l 1-4 a 81 1-2. Créât Lakes 
Paper de 1 a 27 1-2 et Financial 
Collection Agencies de 3-8 a 
24.

MacKinnon Structural Steel 
qui a gagne 3 1-2 mercredi 
après avoir annoncé un change­
ment de ses intérêts de contrô­
le, a recule de 2 a 16 1-2 
Fairbanks Morse a régressé de 
2 a 8. International Paper de 
1 3-4 a 39 1-4, British Columbia 
Telephone île l a 63 1-2 et 
Southam Press do 1 a 63.

Dans les mines et petioles, 
Denison a reculé de 3 a 56 12. 
International Nickel de l 3-8 
a 38 1-2, Rio Algom de l 1-4 
a 24 1-2 et Hudson May Mining 
and Smelting de 1 1-4 a 85 3-4 

Sur le marché canadien, par­
mi les industrielles. Paul Servi­
ces Stores a grimpé de 6 a 83 

Dan.s |*.v mines et pétroles,
( assiar a avance de 3-8 a 19 
et Crusader de 3U cents a 6.00.1 
Peso Silver a baisse de 25 cents 
a 2.50 4»t James Bay de 12 
cents a 85.

L'Indice des industrielles a 
reculé de 1.58 a 187.23 et les 
banques de .33 172.16. Le»
services public* ont monte de 
L» à 140 80 et les papiers de 

1 28 a 119 07.

Canadienne^
1 Tendance

RA Peml 3400 132 12S 1311
StL Col 376 2)0 310 210
S' Lucie M 0 14 14 14
Sliv S Unit •.*u00 11 13 13
S Du fault 15 14 13
Subeo 700 220 215 213
Sullivan 700 755 750 754
Sui lug* »t>) 05 6> 05
Tache A 00 14 14 14
Taxln 1500 1U :c 10
Tei rex 2000 27 27 27
Un (JbaLkl 704)0 14)8 105 10(1
Western T l«x>) 10 10 10
Wr.t Hill 1544) 44 43 44
WixconMit 6175 44 41 43

venir» iut*lr, indiotrle» 

uiliir* r, prtrolr* 1.919,741,

Titres au 
comptoir
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APPEL D'OFFRES
POUR LE 22 MARS 1969

Poêles et 
réfrigérateurs 

électriques
136 piiéles électriques 110 220; 

volts, L 24”. H. 36”. Pr. 2612,.j 
dessus devant et four en porte- 
lame einaillée, 4 éléments de 
surface, four L. 21" avec deux] 
éléments, 2.500 et 3,000 watts,) 
et lampe intérieure, garantie de 
cinq ans >ur lotis les elements,' 
service fourni par h' manufactu-j 
ner ou par un représentant ati-j 
torisé. spécifié! lequel 

136 poêles électriques. 120 220' 
volts. L 19”, H. 36'. Pr. 24,\j 
dessiiA. devant et four en porce­
laine cmaillee, 4 éléments de! 
surface, four L. 18" a\ec deux 
élément t i ,800 et 2.000 w atts, 
et lampe intérieure, garantie de 
trois .ms sur tous les éléments,] 
sep.iit- fourni pai îe manufac-j 
tuner ou par un représentant 
a'itoriNe. epecif er lequel.

Les prix devront etre faits a\«»c 
tiroir ou sans tiroir dans le bas 
ainsi qu’avec trois elements de 
surface. .

136 r, ; r eraieur* domestiques,] 
120 volts. 10’ cubes, dimensions! 
approximatives H. 57 a«". L. 
24 Pr 28 comprenant une 
zone de congélation pouvant) 
contenir au moins 45 livres ainsi 
qu’un tiroir dans le bas pour 
fruits et légumes, porte ouvrant) 
a droite ou a gauche, garantie de 
cinq ans sur unite scellee.
Les prix devront être faits avec1 

dégivrage manuel ou avec degi-; 
vrage automatique.

Livraison sur demande au 
cours du im)is d’août 1969 

L’n d4p4)t de quatre mille dol-j 
lars '$4.000.00» par chèque visé; 
payable a la Corporation Notre- 
Dame de Bon Set ours et rem-l 
boni sable sous condition doit ao-i 
compagner la soumission 

La Corporation Notre-Dame de* 
Bon Secours se réserve le droit 
de rejeter l'une, quelconque ou 
toutes les soumissions reçues.

Les soumissions doivent etre 
adressées a •

Le Secrétaire,
Corporation Notre-Dame 
de Bon Secours,
Case Postale 232, 
sillery (>. Québec.

Cours de la monnaie
MONTREAL (PC) — U dol­

lar américain a fléchi do M< 
et cotait à $1.07 21-32 en va- 
Jeun» canadiennes.

AUX DETENTEURS K BUfTS 
GARANTIS DE CORPORATION 

DC FINANCE IEIVEDERE
AVIS

AVIS est par les presentee 
donne qu une assemblée de* 
détenteurs de billets garantis 
aéi’ion "A", ' H" et "C" de 
CORPORATION DE FINAN­
CE BELVEDERE, en defaut, 
est convoquée p4)Ui mardi, la 
1er avril 1969, a 10 heures a m. 
a l'Hôtel Victoria salon Chain- 
plain', 11U rue St-Jean, Que- 
l)er. en conformité des disposi­
tions des acte* de fiducie in- 
tenenus entre Corporation do 
Finance Belvedere et le fidu­
ciaire soussigné, devant Me 
Cyrille Dclage, notaire, le 18 
décembre 1963, 14 decembro
1964 et le 12 mai 1965,
OBJET DE I. ASSEMBLER

L Ratifier la prise de pos- 
sev>ion faite par le fiduciaire; 
approuver la ligne de conduite 
du fiduciaire; prendre toute 
decision relative aux affaires 
de la compagnie et prendre 
toutes autres décisions qui se­
ront jugées à propos;

Examiner, considérer 
et voter s'il y a lieu toutes pro 
positions de vente ou réalisa­
tion des biens de la compagnie, 
4‘n tout ou en partie, de gré 
,i grc par vente forcée, cession 
ou autrement, et de tous au­
tres projets qui seraient dans 
l’intérêt des détenteurs de bil­
lets garantis;

Considérer la formation 
d’un comité, en déterminer le 
nomLie de membres, les nom­
mer et déléguer au dit comité 
tous et chacun des pouvoir* 
susceptibles d'etre exerces par 
résolution extraordinaire, en 
veilu de l'acte de fiducie;

4 — Pour les fins de ladite 
assemblée et tout ajournement 
d’icelle, autoriser le fiduciaire 
a accepter toutes procurations 
et l'autoriser a en recevoir des 
nouvelles s'il y a ajournement;

Voter toutes résolutions 
extt :i4>rdinaires aux fins ci- 
dessus. et autoriser le fiduciai­
re a agir en conséquente;

6 Ajourner l’assembler.
Peuvent assister a rassem­

blée les personne» inscrites 
comme titulaires d’obligations 
immatriculées, les détenteurs 
d'obligations au porteur exhi­
bant leurs obligations, les per­
sonnes produisant le certificat 
de dépôt d’une banque, ou d’u­
ne compagnie de fideicommis, 
d'une caisse populaire ou de 
toute autre corporation solva­
ble. le tout conformément à 
lacté de fiducie précité.

Toutes ces personnes peu­
vent se faire représenter par 
un procureur ou mandataire 
produisant une procuration ou 
mandat par écrit L'écrit cons­
tatant la procuration ou le 
mandat doit être fait conforme­
ment à l'acte de fiducie pré­
cité. et être remis au fiduciai­
re LA SOCIETE D’ADMINIS- 
FRATION ET DE FIDl'tlF 
109L Chemin St-Louin, Sille- 
ry, Québec 6

SOCIETE
D ADMINISTRATION ET 

DE FIDUCIE
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QCFBEC. le 4 mam 1*6*.

Placement garanti !
(’.t. ita et interets . nrantis san« reserve par la 

Province de Quebec»

Echéance 5 ANS

HYDRO-QUEBEC
7j4 , 15 mors 1974

Prix $99 50. plus l'intérêt couru

Rendement • 7.87%

(2.: cP.

\ \LKl RS DE PLACEMENT

116 Cote de la Montagne, Quebec Tel. 692-1626
Membres de 1 \ssixiation Canadienne des 

Courtiers en N aleurs Mobilières

BON DE COMMANDE

J. E. Loflammc Limitée
116 (otr de la Montagne, (fur.

Veuille/. tn’adiv>M»r copie <iu prospectus de la nouvelle 
cm!ssion de la COMMISSION HYDROELECTRIQUE DF

Ql KBKC et him rire ma commande pour $ ..................... ..
d'obligations, .t 7V.. échéant le 15 mars 1974.
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B.mk Mont 
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Dom Store» 
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Hud B M* .... 
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24‘Î, T' l**r ....__ 220
1»>, Cn W'estb .......  .... .... 17
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10*4
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^Irl' ana 
Agii,'»>/
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C Maghlle 
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Corning.' 
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C New Par 
C Perstmurt 
l Flop M 
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C Mcktnev 
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Cruxade 
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Dom Ex P 
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Gt W»t M

r
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70
dans nos obligations de 5 ans
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71 °/4 dans nos obligations de 1-2 -3 ans

Montant minimum : $1000 Actif ; $218 bOO OÛO/CdpiLil et réserves : $44 600 000

1135. chemin St-Louis, Québec 6, téléphone 681-0277
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New York

lendance

NEW YORK <AKP) — Iji 
tendance a été trèa lourde Jeudi 
à Wall Streat. En repli dès 
l'ouverture, la cote a cédé du 
terrain tout au Its di- le aétM# 
pimr finalement clôturer en 
baisse très marquee

1j» détérioration de la balan­
ce commerciala britaimique et 
le nouvel accès de faiblesse du 
sterling, la poursuite de l’offen­
sive communiste au Vietnam et 
la crainte d’un nouveau renché­
rissement du loyer de l'argent 
ont passe sur le marché. Ia*s 
affaires ont été modérément 
active.

l/cs matériaux de construc­
tion et les produits pharmaceu­
tiques ont enregistre quelques 
gains modestes tandis que les 
mécaniques, les papiers et le* 
grands magasins ont évolue 
irrégulièrement.

Ailleurs, le repli était prati­
quement general. On note tou­
tefois la bonne tenue de Honey­
well aux ordinateurs, de Pires

tone aux caoutchoutières et 
d’Atlantle Richfield aux pétro­
les.

General Dynamics et Boeing 
ont été particulièrement lourds 
aux aeronautiques de même que 
Litton aux électroniques. Les 
aurifère», après avoir été soute­
nues initialement se sont ensui­
te effritées.

Parmi les valeurs canadien­
nes, Granby Minin a grimi>é 
de 1 1-4. International Nickel a 
perdu 1 3-fl et McIntyre un 
point.

Parmi les valeurs canadien­
nes a la Bourse Américaine, 
Scurry Rainbow a reculé de 1 
1-8

L indice de» industrielles s 
chute de 10.3H points, passant 
a 907.14

Le volume à la Bourse de 
New \ork s'inscrivait à 10,030,- 
000 actions Ia*s perles ont 
surclassé de loin les gains dans 
le rapport de 94H a 861.

COTATION
U Pr*«»e ('■nadlrnn*

Titres 1 rnfrs haut ba» fri m
Al K 2 4(1 118 57 Sri 56
Adilrrs 1 40 12» 67% «7 «7
Admlrt UK 15% 15%
A. .mAl 1 10 113 3H% 27% 28
AlhKC a* 112 21% 20% 30%
Allt.'Ouslm 117 3fi% 21*1 « 3K%

bVilledCquebeç“

avis / ( >1 très / demandes

• l'OuMt.
• u nord,
• l'est.

■u sud.

6 o

AVIS PUBLIC 
AIRE 10 — ZONE 2

Conformément è fertide Ù0 de la Lo de lu StK.ete d Habitation du 
Ouabac (15-16 Elisabeth II, chapitra 55), a\ » publn e*t par la» pre»en 
ta» donna, que la Contai! municipal oe la Villa da Quebec a adopta, lor* 
d'une attemblee tenue au lieu ord '«ira de» »e*nce» du Con*eil, la 28 la 

■ r er 1969, la réiolution CM 1560. par laqua « une demande d'autorisa 
♦ on a ata pretence a la Société d'Habttaf or du Q ébe: v • p-epa-er 
aliaméma un programma détaillé de renovation

La territoire la.tant l'objet de la preparation de re programme data I 
la etr délimita

par la rua de la Couronna, 
par la rua St Franco », 
par la rua Mgr Gauvraau — entra la 
rua St-Francoi» et la boulevard Charait. 
par le boulevard Charatt — entra la» 
rua» Mgr Gauvrcau et du Pont; la rua 
du Pont entra la boulevard Chareit et 
la rua St-Vallicr.

______ _ par la ru* St-Vei er
La territoire comprenant l empr de» rue» p«-.»’nriqj*» •! t«i qu 

lustré au plan no 185-B depot* eu Gralf* de a Vil * le 19 février 1969;
La» étude» et rechercha» inhérentes a la preparation de ce programme 

détailla da renovation consistent er
des relave» d'ordre» phv» que, eiono' tiqua et «ocrai; 
l'analysa de» d (tarant» element» pour la determination 
de» problèmes et de* besoin» particulier», 
la synthete de» enalyte* partielles:
la presentation d'une esquisse du plan de renovation: 
un plan quinquennal da realisation avec le» amendement* 
possibles aux reglement» de zonage et de construction; 
la préparation d'un code du logement.

Conformément ê l'article 2B de la Loi de is Sonata d'Msbifeîion du 
Quebec, a compter de l'adoption de la retolution c neuf mentionnée aucun 
permis de construction, da reconstruction, de transformation, d addition, 
d'implantation ou da reparation ne peut atra déb-re par la municipalité 
a l’égard d'un batiment situa dan» la territoire ci-i.aut uec t » '» I into 
nsation de la Société

De plus, la confection de tout plan de division ou tubd s on de ter 
rain est interdite dans la territoire ci haut décrit a compter de I adoption de 
la resolution ci-haut mentionne* de même que la modification ou l'annu­
lation du livra de renvoi d une dr ision ou subdn sien

La territoire précédemment oenmit» est constitue des lots » .r ent* 
954 955-1, 955-2-A, 955 2 B 956 957. 958 959 960-A ; 960 A 2
960 B. 960-B-1. 961, 961 -A. 979, 980. 981. 982 983. 964. 985. 986' 
987, 988. 989. 990. 991, 962. 962. 964. 965 966 967 1, 967 2 968' 
971 non aubdivtsé. 971-1. 972. 973. 974, 975 9~6. 977. 978 970-a!
970 non «Jbdivue et 969 du cadastra du quartier St Roth 1488, 1489
1487-1, 4476. 4477. 4478 1542 1 541, 1540 4503. 4504, 4505 450*'
1498 non aubdivisa 1498 1, 1499. 1497 1. 1500 1501 1502 4488’
4513. 1527 pf es 1525. 1526. 1481, 1482 1483 1484 1485. 1486,
1543. 1544. 1545 '546, 1547 1548 1549. 1550 1484 1. 1559-1,
1558-2. 1558 1557,. 1556 155 5. 1554, 1 553 1552, 1551 1551 A,
1472 1473, 1474. 1475 A. 1475 B, 1476. 1477, 1478 1, 1478 2, 1479.
1480, 1467, 1468 1469. 1470 1471, 1560 A 1560 B. 1560 C. 1561,
1562. 1563, 1564 1565. 1632. 1633. 1634 1635. 1636, 1637,
4515 1, 4515-2, 1841. 1842-1 1842 2. 1842 3 1842-4. 1831 1843,
1844. 1845 A. 1845 8 1 845 C. 1845 D. 1845 E 1879 1830 1638.
1639. 1640. 1641 1642, 1643 1644 non subd . se 1644 1 1645. 1646,
1662. 1663, 1664. 1665, 1666. 1667. 1668, 1669, 1669 A 1670
1671. 1672. 1673, 1674 1675, 1676 1677. 1678 1679. 1680.
1782. 1783 1784. 1785 1786 1 787. 1788 1789 1790. 1791
1793. 1794-1, 1794 2 1 795 1796-1 1796 2 '796 3. 1 797
1799. 1800, 1801, 1802. 1803. 1804 A 1804 B, 1805 1806.
1828 1829 A, 1829 B 1830. 1831. 1832. 1833 1834. 1835. 1836 ). 
1836 2. 1837. 1838 1839 1840. 1882. 1883. 1884 non subdivise.
1884-1, 1834-1 1834 2 1835 1886 1887. 1888. 1647. 1648, 1649,
1650. 1651, 1652, 1653 1654 1655. 1656, 1657. 1658. 1659 1660.
1661. 1816. 1816 A 1816 B 1815 1814 A. 18M ne » ,bd,is*. 1808,
1809. 1810. 1811. 1812. 1813 1817. 1818, 1819. 1820. 1821 A,
1821 B 1822. 1823. 1824 1825 A. 1825 8 1825 C 1825<-1 1826.
1827. 1889 A, 1889 8. 1890. 1891. 1574 pt.e 157e b 1 et
Ptln de» lot* Mitant! 1580 1581, 1582 1583
•f 1584 le» lot* 1585-1 1. 1585 2-1. 1589 1, 1590 1. pt es des lot» 
1586. 1587, 1588. 1591 at 1592 du cadastra du quarter Jacques Cartier

La Greffier de la Villa, 
Adolphe Roy.

Québec, 10 mars 1969.

1681, 
1 792, 
1798. 
1307,

avis, offres'demandes
AVIS PUBLIC

AIRE 10 — ZONE I
Conformement à l'article 30 de la Loi de la Société d'Habitation du 

Quebec (16 16 Elizabeth II, chapitra 55), avis public est par les p-e»cr fe* 
donna, que la Conseil municipal de la Villa de Quebec a adopte lor» d un» 
assemblée tenue au lieu ordinaire das teancat du Conseil, la 28 lévrier 
1969. la résolution CM-1559. par laquelle une demande d aul .nsation a 
ata présentée l la Societa d’Hbitation du Quebec, pour preparer «lie même 
un programma détailla d» renovation

La territoire taisant l'objet de la préparat on de ce programma detail 
la comprend, de même qua I emprise de» rue» ediacente», le» ilon su ar '» 

No 22 — compris antre les rue» Notre Dama des Ange», Caron 
Sf-Anselme et la boulevard Charest,

No 35 — compris antre les ruas du Roi. de la Chapelle Si Fren 
(oit et de l'Eglise;

No 83 — compris anire les rua» du Rou de la Chapelle St 
Francois at de l'Eglise:

N» 102 — compris entra le boulevard Charatt, las rues Mgr Gau­
vraau. d«s Prairies et du Pont:

No 126 — compris entra las ruas du Roi, St Roch. 5t Fianco s. St 
Dominique;

Nos 121 et 122 — compris antre las ruas Ste Marguerite, 5* Roc St 
Valliar et St Dominique.

Le tout tel qu'illustra au plan no 18S A. déposa au Gralta de la Vil 
la, la 19 février 1969

Las etudes et recherches inherent»» a la preparation de ce programme 
détaillé da renovation consistent er.

lo— des relavas d'ordres physique, économique et soi dl 
2a— l'analyse des different» elements prur la détermination de» 

besoms particulier»;
lo— la synthase des analyses partielles;
4o— la présen*ation d'un» esquisse du plan de rénovai Ion 
So— un plan quinquennal da realisation avec las amendement» pos­

sible» aux reglements de zonage at de construction;
6o—— la preparation d'un coda du logement

Conformément é l'article 28 de la Loi de la Société d'Hebdetion du 
Quebec, é Compter de l'adoption de la resolution ci-haut mentionnée, aucun 
permis da construction, da reconstruction, da transformation, d addition, 
d’implantation ou de réparation ne peut être delivre par la municipalité a 
l'égard d'un bâtiment situa dent la ‘erntoire ci haut décrit, sans l’autori- 
setion de la Sociale.

De plus, la confection de tout plan de division ou subdivision de ter 
raln est Interdite dans le territoire ci-haut décrit è compter de l'adoption de 
la résolution cl-haut mentionnée, de même que la modification ou l'annu 
lation du livra de renvoi d'une division ou subdivision

territoire précédemment délimité est constitua de* lots suivants • 
471, 472. 472-A, 473. 474, 475. 476. 477. 478. 478 A. 480. 505 506' 
507, $08, 509, 509 A, 510 510 A. 511, 512, 513, 514, 515, Sis' 
902. 903, 904, 905, 906. 907, 908. 909. 910. 911 A. 911 B, 916 91?' 
918, 919. 920, 921, 922. 886 1. 886 2. 886 3, 886 4. 866 4 1 et 886 
non subdivisé du cadastra du quartier St Roch; 1074, 1074 A. 1073. 1072 
1071, 1070, 1123, 1124, 1125. 1126, 1127, 1128. 1623, 1624 1!
1624-2, 1625, 1626. 1627, 1628. 1629. 1630. 1596 1. 4491. 1593 A
1631-2. 1631 1, 1692, 1693, 1694, 4490. 1695-1. 1696 I. 1732.
1733. 1734. 1735. 1736. 1737, 1700. 1701, 1701 A. I702 A, 1701 
non subdivit#, 1702 non subdivisa. 1703 non subdivisa. 1703-6. 1703 A, 
1704-1, 1704 non subdivisa. 1705. 1739 1. 1740. 1741 et ptias des 
Iota auivants : 1593, 1594. 1595, 1596. 1597. 1598. 1599, 1600.
1601, 1602, 1603 et 1604; las lots 1716. 1718. 1719 1. 1719 2.
1717 1720. 1721. 1 722. 1723, 1724. 1725. 1726 1727. 1728,
1715A. 1715-B. 1860, 1861 1, 1861-2. 1861-3. 1861-4, 1862, 1863
non subdivisé. 1863 A 1863 B. 1863 8 1. 1863C. 1863 D. 1863 C1, 

“"1864 non subdivisa. 1864-1, 1865 non subdivisé. 1865 A. 1866 non sub 
-u divisa, 1866 A. 1861 -S. 1867 2, 1867 3. 1868, 1867 1, 1726 1 et

1725-1 et 1718-1 du cadastra du quartier Jacques-Cartier.
QUEBEC. 10 mars 1969.

LE GREFFIER DE LA VILLE.
ADOLPHE ROY.

Amenod 0 •13 lit 113% 113%
AAl.lin «o 131 33% 31% 32
Am Con 180 43 53 sa 53%
ACyan 1.3b 178 39% 38% 38%
Alfnrrve 1.40 139 54% 53% 54%
ArnMot 384 11% U 11%
AHinelt 3.80 105 72% 71 71%
AmStd 1 32 42% 42 42%
AT T 240 T3B 52% 51% Ml*
Ampe* 88 15% 38% 35%
AjUkoxnd 3 50 38 St% 51% 52
Armco 3 72 50% 56% 58
A nul' 1 40* 170 71% 88% 71%
AtlRuxh 180 3é» 88% 85 86%
Avco i 3o 430 34% 33% 34
Av net 40 3M 23% 33% 23%
Av on 1 #' H'i 137% KM % 13(1%
Bnbck i 108 M‘s 341 « 34%
IVnhl 5 H0% 56% SU%
IP-euliAU 75 33 «1 % 35 35
Bell M (10 3(1 riri (*4% 84%
BonP 1 «o «K 45% 44% 45
Bi-thStl 1 «O HT M% 42% X*‘T
Bnlna 1 2l> 3K2 4H 46% 46%
IVrrdn 1 20 K 30% 30% 39'.
BortfW % 1 25 r 31% 31% 31%
BiNiFVt 2 08 d 43% 42% 42%
HrlvtVy 1 30 K, 83 61V. •12
Hntnxwic W7R '.M . 20 20%
Bucy 1 2o 33 28% 2H% 2fl‘*
Burlln 1 *0 78 40 % 39% 39’ •

a Hydro-Quebec

•urrrh* 138
CmpRL 4 »
CarnpSp lu» 
t’dn Bit-w .40
CPR 3
Czsnt M 
c*Ar 11 
OatTr 1 2o 
OlAzteiu- 2 
Che» Oh 4 
Chryalr 2 
cnu««sv 2 
Clai kK I M 
Clark O io 
Clevlt* 2 2o 
C<x-aCol I 32 
I BS i VU) 
Com Sut 
ConKdj 1 80 
rk n tC un 2
C*lt>Nta 
CopwlSt I 30 
CornP t 70 
Crane I «iib 
Cr zeU 2 * 
Curttaa Wr 1 
Dee-e 2 
DannMf <R> 
Ih-t Stl «O 
Durpe M Ho 
DowC 2 40 
«t lPotl ] ZSb 
Km» K (ML. 
KxUiY* 1 V)
rx. r. .io 
K1P.«NCi 1 
FMH 1 30 
r>vrxlnt 
KthylCp 
R\ i-nthp

1 » 
72

SM 238% 231
fS4 47% 38%
tn 30% 28%
» 10% 1%
3 «% 02%

r» 23% 22%
53 17% 17

630 47 40%
KXI (K% •15%

14 48% «7%
1435 31% to .

155 «0% SH %
M 34% Xi%

a 0>% 40
32 K 00%

124 i» 88%
»o 40% 46%
41 44% 43%

ll« 34 32%
sa 04% (14 'e

1717 134% 131
4 23% 23%

100 37% 37%
3 sa % 52

78 61 % «0%
20 23% 23
85 «o 47%

5 44 Ve 43%
18 30 19%

21 «2 84% 00%
173 74% 73%
101 1*4% 152%
375 71% 1)0%

31 37 % 38'»
3» 40% 40
78 23 22%
24 31% 30%
24 42% 11%
:«) 31% 30%
50 32% 22%

334%
?7H
39%
8%

82%
22% 
1T 
48% 
«ai % 
«7% 
&1 
5H% 
33% 
40 % 
H2
«7% 
48% 
43% 
33% 
84% 

131 
23% 
37% 
52 V, 
rtl 
23 
48
43%
!»%
83%
73%

IM4.«>*%
3K%
40%
22%
30%
42'.
30%
22%

APPEL D'OFFRES 
GPE-69-10070 

pour 10 h. 30 a.m. 
heurf dr Montréal 

Ir mardi R avril 1969
Poatp Duvrrnay 

(Comté do Laval)
FOL'RMTL'RK DE 

CINCfl'ANTK-ET-I’N (51)
TKANSFOK-MATEI'RS DE

COI KANT, MONOPHASES, 
300 kV

Toutes les conditions du pré­
sent appel d’offres sont conte­
nues dans le document lequel 
est disponible pour examen et 
peut-être obtenu contre un 
paiement NON REMBOURSA­
BLE de $25 pour chaque exem­
plaire complet, chèque vise ou 
mandat pavable a l'Hydro-Que- 
bec. du lundi au vendredi in­
clusivement de 8 h 30 a.m. à 
4 h. 45 p.m à l'endroit suivant :

Direction de* ContratA 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBEC
75 ouest, boul Dorcheiter 

Montreal 128. Que. 
Canada

Un dépôt de TRENTE MIL­
LE DOLLARS ($30,000' choque 
vise pavable a l'Hydro-Québec 
et remboursable sous condition 
doit accompagner la soumis­
sion.

Seules les personnes, socié­
tés. compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Canada et qui au­
ront, obtenu le document d'ap­
pel d offres directement de 
l'Hydro-Québec sont admise* a 
soumissionner.

L Hydro-Quel>ec se réserve le 
droit de rejeter l'une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les eo-secrrtalrea,
B. Laçasse — W. E. Johnson

Montreal, le 11 mars 1969

Ponds mutuels

a Hydro Québec

APPEL D'OFFRES
(iPE-69-10054 

pour 10 h. 30 a.m. 
heure de Montreal 

le mardi 15 avril 1969
l'oate Rouyn

(Comté de Kouvn-Norandai
CONSTRI CTION' D I N 

CENTRE DE REPARTITION

Toutes les conditions du pre- 
■»ent appel d'offres sont conte­
nues dans le document lequel 
e*t disponible pour examen et 
peut-et re obtenu contre un 
paiement NON REMBOl RSA- 
BLE de $25 pour chaque exem­
plaire complet, chèque vi*e ou 
mandat payable à l’Hydro-Qué- 
bec. du lundi au vendredi in­
clusivement de 8 h. 30 am. à 
4 h 45 p m. à l'endroit suivant :

Direction de* Contrait 
Bureau no 809 

HYDKO-QI EBIC
75 ouest, boni. Dorchester 

Montréal 128. Que.
Canada

Un dépôt de TRENTE MIL­
LE DOLLARS ($30,000i chèque 
vixe payable à l'Hydro-Québec 
et rembournable rous condition 
doit accompagner la soumis­
sion.

Seules les personne*, aacié- 
tés. compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Queliec et qui au­
ront obtenu le document d ap­
pel d'offre» directement de 
l'Hydro-Québec sont admises à 
soumissionner.

L'Hydro-Québec se reserve le 
droit de rejeter l'une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues

Le* co*secrrtalres,
H. Lscaaae — W. E. Johnson

Montreal, le 11 mars 1969

U fermeture jeudi

Off.
A GF Si» 'cal Fuiul 4 2h
Andi’e-a» Kxinttv * '*)
Alt Cdii Com 8 '8
AU Cdn D'v 9 79
Ah LVln ven 
Amer'.ffcri Growth 
A «»»..(*- In» r, toi»
('«noria Growth 
Canaria security 4 43
Crin Ch aniline venture r< ~‘i
Crin G** ïîner*v '4 *4
Cdn Invcatmant Pund * 42
Crin Rcadder FViad 
Crin Sec Growth Id 43
Crin Truateeri * RI
C-*r»afanri *! '*3
Capital Growth 
x-Chaoe Parut Ü *1
Collective Mutual 7 4*1
Commonwealth pit! 12 47
Cun* mon wealth inti

*-Competitive Capital 9 .«2
C'orporuta Inventor* 4 31
Corporate Inv Work

P and 4 Jtt
x-Dividend Siuo**»
Dominion Compound >'"
x-Dreyfue 13 74
Rritarea fnveatment H'HI
Forirrnted Financial 8 S7
Federated Growth *'• 29
«-Fidelity Trend OH
Firot p.ulicipatmf 1" 47
Praeer Fund
Gl* Compound 10 80
Ola Income 4 52
Growth Equity H Vf
Guardian Growth 9 44
Harvard lf 27
Int-riMit'onal Grow ‘

t ■
x-Keyapme Cum *14 4 33
x-Kev**.»ne C:iat K-2 s'4*
x-lx-vln^’im Re*eai\-h !•' r>s
Majrna Carta 4 34
Maritime Equity 4 os
M«rllv>rouj(h

■ 5 72
M.itual Accumulatins 5 "9
Mutual Bond 8 78
Mutual Bond Income 5 xi
Mi tual Gro > th " :»
Mutual Income H 25
Natmoco 14 35
Natural Re»' 1 ■oe*
\ One W'tlin Street IS Ol
Pension M'i*ua] 11 "0
Principal Growth 4 32
x-Putnam Growth 11 M
Reifetit Fund 11 32
Roi f ind '> 91
Sa-, fnv Prêt et Re-. 7 9t
Sav Inv Am Prêt l’’ *3
Taunts 7 24
x-Technol 8 34
Timed tn -ertmen* «'ux
ITr.lted Acc'zmulatt» e .'> ►»«
I'nlted Amenoon 
United venture S «4
Unlvaroal s*v Brjuity 7 23
Western Growth 4 14
Wind field Growth 13 75
York Fund of Car. id , S 90

s-Fond. amfrlcaln*

à la ferinetare merrreril

Ada 7. iw- 2 rtT
B’ aubran 47 77
Oumipio,, Mubuil 7 '«■>
Fvecutlve F^md of Cda 9 "2 
F.vev Inv Inti I.td 7 53 
F<«>d* Collectif A 
Fond* Collectif B 5 38
Fonds Collectif C 9 32
Fonds Desjardtn* A S V)
Fonxl* Detjardln* R l 42
Growth OU and Got 22 15
Inveators Growth 11.93
Investors inti viMtual « 4d
Investors Mutual 5 41
Kevstone pulnn# 5 53

P.C.1 380
Prox'lderit uMtual 7 41
Prov Stock Fund 4 90
Kuril Mon 4 57
Spec 1074

Dam

4 f,
a 04

10.70
III 44

:
5 7«
a 11
4 •
0 a> 
ii aa
4 85 

21 53 
n 43
5

A5 u3 
» 82
1
8.18

13 W

17 37 
10 60 
4.90

7 49
•

1.5 on 
K M 
7 18
'

5S Ofl 
19

(
4 04 
9 34

11 ac
7 82 

23 73
« #1 
4 %5 

17 35 
4 73
4 43

■
r- 44
# 17
5 23 
n ns 
4 83

14 37

•1
12 u24 90
12 44
13 37 
0 15 ]
8 «9 

13 <W
7 94
5 31 
4 94 
« 3fi
3 78 
« SO 
7 on
4 7! I

15 03 
4 41

4 06 
4 13 
• 10 
7 55
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ville.Quebec m
av«/olfrrs- demandes

AVIS PUBLIC att par les pré 
sentes, donné qua rie» oMre» ce 
chataa*. scellât-. endo»»ee» OF 
FRE POUR LES FOURNITURES 
ANNUELLES AU SERVICE Dl 
L'AQUEDUC, et adre»»c«» au C *' 
fier de la Villa. HOt* de V « 
Quebec. seront ratues d h j s 
LUNDI, la 24 MARS 1969. a 
QUINZE HEURES heure nor •• 
de l'est.

Cas fournitures comprem e • es 
Itam suivants BOITES DE ! p 
VICES. B O R NES fONTAINES. 
BOULONS AVEC OEIL D ATTA 
CHEMENT ("spec.al eyebolt* 
CRAMPONS (underground d 
ENSEMBLES DE COURONM 
("gland*"), JOINTS A CLOL'd 
POUR TUYAUX DE FONT ( 
OREILLES EN FONTE OUVRAGE 
EN CUIVRE. OUVRAGES EN FON 
TE DE FER. TUYAUX DE Bl TON 
TUYAUX DE CUIVRE. TUYAUX 
DE FONTE. TUYAUX DE GRES 
POUR EGOUT. VANNES EN FON 
TE DE FER

Las intéressas peuvent sa procu 
rar lai formulas d'offre» et oble 
les renseignements pertinent» an 
s'adresunt au Secretariat du '> 
ce de l'Aqueduc, chambra 533. >13 
tel rie Villa. Québe<
Québec, ce 11 mars 1969

Le Greffier d* la Villa, 
Adolphe ROY. avotel

EhcOei l* 10* 30% 11 ai
Falrcta Me as 88% 06% 87H
Klreat 1.80 39 30% 80% *0%
l ’Ml t-p .8» U8 38% at% 35

pn M «a 83% 88% 63%
Ford 2 é<) i» 60 40% 4»*.
F'rueh l 70 77 36% 36% 36%
OPUDs'n • 1UM 43% 42' x 42%
GriiKle 260 IMS «»% KH % HH %
ord* s)«•) 180 77% 74% 74%
Grnln 1 2rit 88r> 2H% 3H 28%
OMC 1140 830 01% 90 80%
G Pc em 80 7 18% 19% 19%
GTel pfZ M 7 40 48% 49
GTlrr 1b 23 281, 38 28
Gap*,- tb •1 92% 81% 91%
Gixalrfi 1 72 148 48% 47% 47»i
Gdrv 1 50 61 57% 56% 56%
Granby 1 20 S3 33 12 33
GnulU bob x Jrt% 25% 2ô%
tit Nr» Rv I u 53% M% 53%
GullO 1 50 614 431 « 42 . 43
llr*wl«*(t 20 34 T» % 77'* 77%
High volt 92 32 30% 31%
Hnvatk 40 415 44% 42% 44%
Houywl 1 10 70 136% 124 125%
MFC 1 10 43 4'% :»% 40
Kari»nH; 3 40g 7 HO % 79% 79%
MK -nt 1 SO 45 58 57 57%
Ingttam1 2 3» 40% 48% i .
InUkSt 1 SO 17 35% 35% 35%
IBM S 20 2K2 300 2t*4 3*4
IntPp TOb 25 4S 47% 47%
Intllar 1 80 111 33% 33 33%
Int.Mng 10g 62 32% 31% 31%
INlck 1 2(Vi 230 36»» 35'. 30%
Jt Man 2 40 110 841 « 82% «2%
KayitRu (b; TT 37% 37% 37 %
K-llogg 1.86 g 39% 39*. 30'.
K-r*neoft 2 4rt 87 50% TO*. V*%
Kn-xge 34 68 41 % 41% 41%
K:»i»-hl 30, 1 33% 33% 33'.
I.ibbMc!N 38 13 12% '7%
Mtton ! «M 470 50 4H% 48%
t-x-k a ' 12H 42% 42 42
l.newa 13 13«3 41% .19'j 4n%
Morts Ger 138 9% 9 9
Mgnvx 1 30 314 M % 50% 50'%
Malrv 1 80 19 58 56% 56%
M -thn 1 «O K3 52% 51% 52'.
Marv-or 1 X7! 521 j 50% 51%
5taj'Mld 1 «0 31 38% 37% 38%
Mil 1,Fn 2 20 6 57% 57% 57'»
Marti! MO

1
397 24% 23% »*.

M.(s, p 3 0 21% 20% J!'.
M • IViuCp HO 51 50 56
m. rxin 40 381 39% 37% :»%
VG-h no. 119 i 36% 37
V Kr< 1 50 3 35». 36% 36%
Merrk 1 HO, 00 < . H3% 84%
mgm 1 20 40 1 - 40% 40%
MkliR 1 40 16 31% 31 31
Mmm ’1 H0 168 iy-% •r. , 99%
Mohaaco l 63 33% 35% 35%
Mxant 190 »V *7% TJ . TT .
Motorola 1 47 116 113’» 114%

S'Cwih 1 20 71 111*. 110% 110%
NDalry 1 60 102 40% 30% 40%

NTMet U» 
NatGype • 
Ntlxwui > «9 
NocPac 10Q
Northrop j 
Nortons 
OutbMar I
P. w Pci IV 
Pan Am 40
Parkt-D* I 
INxiLVn 2 46 
PepalCo go 
Pi-rktn Kl 
Pfiz*-: I 40a 
Plwid 1 go 
PttlIMr 1 HQ 
PUB.. I 2o 
PuiraQ 32 
Pro.-G 2 40 
Pllmn 2 *0 
RCA t
Kalst P «O 
Rap S« 2 V) 
Kcxal 30b 
Kc»T 2 20 
Rlch.M HO 
KovD I «H- 
Kuîimd 
Solu-nl t 30 
Si-hrrx 1 4(‘ 
SclcnUf 
SC m liotj 
Scott p»i> 1 
Sc-ai 1 20a 
ShrllO 2(0 
S'ngcr 2 M) 
Soi iPac 1 80 
SjvtrtMi! 
Sparry R 22*r 
StdBr 1 50 
SlOOnl 
St/lind 2» 
StOIlnj 9i>g 

• W ■
SimOli lh 
Swift 4*i
Teledn 3 57f 
Tcnco ! 28 
Txco 2 HO» 
T«-\(;s V>
Tcxluxt H0 
T. xtr !» 
Thiok 40 
Time l g* .» 
Timlczi 1 H0 
Tmaltrn 
TwntC 1 
Un Cazb 3 
UTank > 08 
l’Air I 8n 
C'-ilt 140 
USFrt 1.2.% 
USC. v pa Ja 
CSS U 2 40 
vanltyF' 1 
» arian A.» 
WalkH ! 20.. 
WarlAin 1 0

08 41% «t «I
104 61 •% 80%
104 «8% 88 88 V.
SB 30% 64% •8%
a» 47S 48% 4(1 V*
ai 42% 41 48

161 35% 35% 38%
4M 88% 88% 28%
IM 23% 23 23
885 26% 250, 25%
892 56% 54% 64%
-u 45% 44% 441*

149 40 48% 40
3177 78», 76% 74%

62 46% 45 45
8H 58% 56 56%
84 71% 70% 71

3M 10B*. 105% 107%
52 H4% 84 84
11 53 52% :<2%

187 4a*. 42% 42%
30 25% 25».
9H 46», 45*. 45».
RU 45 43% 43%

174 42% 41% 41%
no 47% 47% 47».

1X5 4» 48% 40%
19 39% 89 30%
3 36% TH*. 3»H

L> 81*. 80' « 8ri%
I2U 112% 109*. 108%
«2 39% 30 39%

844 28'. 27% 77*.
a; 06% 64% rV'%

32 H6 «8% K5».
73 73*. T2% 72».
M 40 39% :w%

•YM 21% 20'-, *(%
29', 47’. 4*»’. 47

2H 4..% 43% 47»,
,264 96% 8& 86

X! - . 57’. 57*i
330 78% 77*. 77%

7*1 ■c1. 51% 51%
au 64% 84 %
m JB % 2H 28

124 - 85 86
130 2S% r». 27%
IB 84 13 K3
018 S *. 29*. 29%

31 1(13% 102 102%
244 36% 34% 34 i
53 17% 17% 17».
37 80 .
A4 37 *% 36».
38 11% 11 11'»

315 33% 32% 32%
3HI M 43*. 43».
59 :* % 35% 76»,
06 78% TV. 76
23 40% 47 49
»! 37% 80». 36%

»2*, V R2%
197 44 41». 43%

14 4o% 40 40
93 0B% 80 JR %

2 37 37 37
75 56 54». M%

Woolwth | 
xorox 1.08
aonlth 1.40

*#■(»• latgl— 1 10,4M,MO.

m »% iês ta%
40 8B0 «8% 2084e
M 80% tt% 00V» Londres

Marché des 
obligations

Marrhéa d’abllratlane 
lend! lu mare, lunit 

I.'Asxarlattan ranadlrnn* 4e, 
eaartleri en salaurt mobilière»

CO R PO K A HO N H 
rONYCRTIBI.Pit

Off.
P AC West Air. 7 t

I9f(2 110
Sr-un V> R . 7%. lyw , ■ •
Block Rio», 6%. 19 (H U4
Pe.tc* Rivet 7% 19-3 108

not v» KM SU.NT
CANADA

5». 1 •epiei iibr* 1992 84 50

O* ni.

123

127
112

85 50

Obll(atlon» (ou* ernemenUlee
garantie»

CNR 5 15 mal 1077 85 00 m oo
(•NK 5». 1 janvier 1985 04 00 85 00

Ohll|,tion. provliictalr*
et garantir.

Que 5% 1 avril H7-*«» 70 50 72 SO
W *> 1$ uct 19% ïî 50 77 50
Crie h». 1 août 1991 82 00 1x4 00
G Hy 5 % 15 Juin

86-88 71 00 73 00
Q ie Hv 7 1 oct., 90*94 85 00 87.00

LONDRES (Reuter) — L'ou­
verture de U Bourse de Lon­
dres hier • été marquee par
une reprise, mais la tendant* 
passait a la bai**? dans U plu­
part dfa compartiment*, peu 
avant la clôture, par suite de* 
nouvelle* sur laccTolssement 
du déficit commercial de la 
Grande-Ciretagne.

Les fonds britannique* ont 
été sérieusement touches et l’on 
y a enregistré des i>ertes allant 
jusqu’à 5 8. L’emprunt de guer­
re a fléchi de 3-8 à 4L

ICI a reculé de 9d et Guest 
Keen, Dunlop, Glaxo et Unile­
ver ont perdu plusieurs pennies. 
Hudson's Hay Co a baissé d# 
1s 3d.

Les pétrolières étaient géné­
ralement a la baisse. Bl* a per­
du 2s 10 l-2d et Burmsb 1s 10 
l-2d.

Le* valeur* dollar étaient 
pour la part plupart en recul. 
Cominco. Hudson's Bay OH ont 
gag-né un point à la suite dei 
nouvelles concernant une possi­
ble découverte d'uranium en 
Saskatchewan.

Dans les américaines. Chrys­
ler a iK-rdu 5 points et LT. and 
T. 3 points.

Indices de Dow Jones
Ouv. Haul Ras Perm- Ch'g* V.l u rer

30 Lnd 013 91 916 77 903.97 907 14 -10 38 711 (M*
X. Ft- '1* 844 36 34> 08 242 « 843 19 - 1.03 141 7(40
15 UtUs 13' 49 t 130 46 130 91 - 0 67 • 1 IH0
65 SV ha 32. 44 322 61 018 39 319 40 - 2 j0 K> XW

i

rAppel d'offres
Mini$tére de la Voirie

Projet Q. C. - 15 — Construction d'un remblai évidc « 
l’aide de tuyaux métalliques, dans la munie ipaiitc de 
Saint-Vallier. comté de Bellechasse 
Sont admis a soumissionner ceux qui ont leur principale 
place d'affaires au Canada.
Un versement de 25.00 non remboursable. A l’ordre du 
Ministre des Finances, eut requis pour obtenir les plans 
et devis nécessaires.
Chèque vise ou cautionnement de soumission exigé : 
$40,000.00.
Clôture des soumissions à 9 heures de l'après-midi <h.n.ei 
mercredi le 2 avril 1969.
Pour ce projet les documenta nécessaires sont obtenus 
au ministère de la Voirie. Bureau E-5, Hôtel du Gouver­
nement. Québec, ou au ministère de la Voirie. Bureau 
d<- la route Transcanadienne, 8440 boulevard Saint-Lau­
rent, Montréal.

Le Sous-ministre 
Eddy Monette, in*.

I I

ftYrtrj. « ni c
♦

t.lH \ 1:RM MI N 1 
IH Ql EBLC

Faites carrière
dans la Fonction publique du Québec

MINISTERE DU REVENU
1 DIRECTEUR DE SERVICE VERIFICATION — Dire<tion gene

ale de» taxes de vente Treatment jusqu a $ 1 8 500 salon le com- 
tetenre Posta a Quebec Concours 695-1 356.
P anifier e; coordonner le» activités de» division» du Service en 
rejerd de la verification des dossiers des mandataires et de l’infor­
mation au public

- Experience progressive de I administration et de la verification pu- 
pubt qua a un niveau de direction, de coordination et de concep­
tion.

2 CHEF DE LA VERIFICATION DES DOSSIERS D’ENTREPRISES
Direction generale de* -mpôts Tra tement jusqu e $17.500 

salon la compétance Posta a Montreal. Concours 695-1358 
P anifier er coordonner |*» a ti,t*s administrative» et technique» 
le» secteurs responsah e» da la verification das declarations d im­
pôt d’entreprises moyennes
Iipe- enca da radm n.ttration et da la .arification publique a un 
niveau da direction at da conception

CHEF DE SECTION VERIFICATION DIS DOSSIERS "AFFAI­
RES" Direct on generale de» ta*e» de vente et Direction ge- 
ncraie des ut rôts Traitement jusqu'à SI 5.500 selon la compétan­
ce Posies a Quebec et a Montreal Concours 695-1359 
Dnger tas activités d'un secteur responsable de la verification oe» 
registres comptables d'entreprises pour tins da taxes de ventes 
ou d'impôts, selon le posta occupa
Plusieurs année» l'axpenanca dont la domaine d* la verification 
publique et aptitudes démontrées au travail da direction.

4 — CHEF DE DIVISION: PERCEPTION — Direction generale daa
taxe» da venta et D raction générale des impôts. Traitement tu* 
qu a S 15.000 selon la competence Posta» a Quebec et a Mont­
real. Coocours 695-1378

- Diriger et contrôler les act ités at las programmas da travail ra 
Ile» a la perception da* comptas a recevoir dent la domaine oas 
taxes de venta et ou des impôts selon le poste occupé

— P.u»'»jr* années d experience dant la domaine du crédit ou da
la perception

5 — SPECIALISTES EN VERIFICATION D re gion genera.a de*
ta>»s da vanta et D ectior , «ra * de* impôts. Tra tement ju»- 
qu'e SM 600 selon te compétance Poste» a Quebec at a Mont­
real. Concours 69PR-2103

— Etlectuer les travaux de recherche nacessa.ras a la preparation da 
dira, fives interna» d'amendements concernant laa loi» fisc» *» exis­
tante» de prograr mes d'etude» de dos» er* comp'exe» et da cour» 
da formation partirent»
P'uS.eur» annee» d e»p«' en. * ce la .e-itication fiscal* *t compé­
tance reconnu* dans ca domaine.

6 — CHEF DE DIVISION: PLANIFICATION D rulon générale
rie» taxes de ventes *t Direction général* des impôt*. Traitement 
jusqu'à $15 000 selon la competence Postes a Quebec at a Mont 
real Concours 695-1379

— Sous direction, planifier coordonner et contrôler da» programmas 
d'activité* «t da» method*» d* travail au niveau ri* l'un* ou l'au- 
tra des deux directions genera1*» concerne*»; rédiger de» manual» 
d# procedures et conseiller administration an vu* d* l'utilisation 
optimum da» damant* d* l'organisation

— Diplôme universitaire de prate anc* an •c.etKat commerciales ou 
administratives, et plusieurs années d'e*p*ri*nca relié* à la plani­
fication, à l'organisation et au contrôla

— Las candidatures de personne» n* possédant qu* quelques annéa* 
d experience dans c* domaine seront egaleman’ coniidér*** pour 
da* postas au niveau de laur compétance

. —S'INSCRIRE AVANT LE 21 MARS 196t.

A tou* le* poste* décrite ci-haut, la candidat doit détenir un diplôme
universitair*. d* preference an sc;*nras commercial»! ou edmlnlstra- 
tl e» ou étr» mambr* d'un* assoc ation reconnu» d* comptables pro- 
Fasiionnals

RESPONSABLE REGIONAL DE L ASSISTANCE A DOMICILE Tr*>
t« ent >n t al jusqu a $1) 800 salon la competence Minist*-* 
de s Famille et du B en Etre Socei Postes è Riviare-du Loup. R •
mousto at Chicoutimi
Ve *r a l'application des programmas et reglements relie» t l as 
sistanc* a domicile Superviser le travail des bureaux du mi­
nistère dant la région et assurer laur efficacité.

— Diplôme universitaire an acianca* d* l'homm* ou an acianca» ad 
mlnitfrativas at experience d* supervision dans un domain* relie 
aux ressourça» communautaire*; ou expérience excaptionnall* ri* 
direction *t competence reconnu* dans la domain* da l'a»> stance 
»o<iaia.

— Concourt 69SJ 2111. S nscrir* * 21 mar» 1969.

CONTREMAITRES
M-nistar* d» I Agriculture cl de la Colonisation:
A — Contremaître: travaux mécanisas - Taux hora'r* $3 35 Poa-

îc-. * Drummonds ill* et é Rimouskl — Conco .r» 69S-70C4 
Dit o*r de» ouvriers préposas a la realise' on de» travaux d* drai­
nage et d irrigation. *t au torage d* puits.

B —Contremaître: agriculture -— Tau* horair* $3 75 — Posta» à
St* Martine (Chateauguay) et » proximité d» Hautariva (Sague­
nay) — Concours 69S-70G4.

D r .*r des ouvrier» préposa* a I exploitation da farm*» axpanmen 
taies ou des stations da rechercha» an zootachnia, grand* cultura,
norticultu’*

Minister* du Tourisme, d» la Chats* *t d» la Pécha :
— Contremaître : pères Taux here re $2 95 Poste» aux parcs 

d.. Vont Tremblant da 'a V»r*ndry*. de» Laurantida» d* la Gas- 
pesi» Chibougamau *t Rimouski. — Concours 69S-70G2.

Dir uar da» ouvriers préposés aux services aux visiteur» à I* répa 
rat on *t a l'anfratian général d* i'*quip*m*nt. at notamm* I a 
l'antretian *t à la construction d* bètimant», chamin». ponts *t 
ponceaux

Minister* d* la Volri» Poste* dans diverses rag ons du Quebec

A — Contremaître : construction d# routas Taux hora r* $3 35 —
Concours 695 70CI

— Diriger des ouvriers préposas a la construction des routai.

8 — Contremaître . entretien des routes — Taux horair* $3.15 — 
Concours 695 700 A

__Diriger da» ouvriers préposa» a I antratian da» routes, até *t hivar.

C — Contremaître : transport et entreposage — Teux horaire: $2 95
— Concourt 69S-70EI
__Diriger des ouvriers préposés è la réception à l'antraposag* ou au

transport da marchandises, mater el. outillage, etc.

Pour chacun des postes décrits cl-haut t

— Semaine de 40 heures.
— 5 assurer de la bonne utilisation du matant! da l'obsarvanc* da» 

réglés d* sac u rit* a! d hygiana publique, ainsi qu* du rendement 
er o* i aHicac té. Ve r a I epplicat on d* la cor ent'on collect ». 
Effectua’’ la travail administratif : direction du personnel, rapports, 
requisitions d» material

— Aj-lifuda* manifeste* au trava.l de direction conna tsanca appro­
fondi* du sactaur d'activit* concerne *t au mom* 8 annae» d ex 
parianc*

— S'INSCRIRE AVANT LE 28 MARS 1969

INSPECTEUR DES E T A Bl ISSIMENTS INDUSTRIELS ET COMMER 
Cl AUX ET DES EDIFICES PUBLICS Traitement imtal d* $6 945 »

$6 445 talon ta compétance. Minister* du Travail
Veille: a 1 application da» lois *t da» règlements d* sacunt* *f
d'hygiène des édifices publics.

- - Diploma d'un institut d* technologie at 7 sr» d'axpér »■.* parti- 
nanta, OU 11* anne» *1 13 an» d experience Ag» minimum
an»

__Concours 69P 5427. S inscrira avant la 28 mars 1969

27

INSPECTEUR DES CHAUDIERES ET DES APPAREILS A PRESSION
— Tra tement initial d* $ô,650 a $7,900 salon la eompatanc* 
Minisfèr* du Tra ci); poste» a Montra»;.

__Inspactar le* machina* fixe» at las ^ Jparalls a prats on visa» par
la Loi. Rédiger las rapports approprié*

__Datanir un certificat d'inspecteur de l'un* de» classes A B eu
C. ou un certificat d* conducteur 'mécanicien) d» machina» fixa», 
class* 1 ou 2 Ag* minimum : 27 ans 

__Concours 69P 5424 S'inscrira avant la 28 mars 1969

lx** ftt’rsonnps qui désirrnt prendre part a ces ron- 
-ours doivent n'iniwrlre directement a la ( mmnK*lnn 
de la fonction publique du Quebec en t emplissant le 
questionnaire "demande d'emploi" qu’on peut ** 
procurer aux bureaux de la Commission

710. Place d'Youville, suite 700. Quebec 4 
1454. me de la Montagne. Montréal 107

et aux bureaux locaux des ministères 
dans chaque région

ncuIcs le-, candidatures accompagnées d'une attes­
tation officielle d’études sont considérées. Prière 
d'indiquer la fonction qui voua intéresse et le numé­
ro de concours correspondant Si vou*» poser votre 
candidature a plus d’une fonction, il est essentiel 
de soumettre une demande d'emploi distincte dans 
chaque cas.

-i I Appel d'offres
Ministcrc

Assurance a

des Finances
perils spécifiques

Service général des achats
La éotumenfation n*<*t.»ir« » la présantafion d» soumission pout I*» 
p,oj*t» ci-apre» décrits p*ut-ètr* obtenu* sur demanda au : Servie» G»- 
n*ral de» Achat», Buretti des appals d'offres. Hôtel du Gouvernement, 
Tel. i 693 5430

Livraison 

Sha'brook*
Projet» Description

4165 Sarraux rie laboratoire 
Clôture des soumission» 24 mart 1969 4 00 P M

ASSURANCE NO 72-69
RISQUE: Bol» d* pulp* — R vi*r» aux Outarda»
MONTANT: $600 000 00 (maximum)
ORGANISME : L'OMic* d* Récupération Foiastiér*
Sont adml» è soumitsionnar la» courtier* d assurant* ayant leur 

bureau d’affaira» dant la Ptoviru» d* Quabac »t détenant un parmi» an 
vigueur pour assurances generale». . . . „ .

Un versement da $5 00 (chaque visa ou mandat posta). ê I ordre 
du ministr* da* Finances est requis pour obtenu las document» d* sou­
mission C* montant n'ast pas remboursable 
Garanti# raquls* (chaque visa) avec la sounm-ion $100 
Clôtura des soumission*: 15h (h.n a.) mercredi. 9 avril 1969

La* documenta né«a»»*lra» pour c*ft* coumisslon pourront éfre obtenu» 
du bureau du Controleur des assurances, ministère d*s Finances, ou’*au 
15-C. Hôtel du Gouvernement. Québec. Le» documents seront disponi­
bles è compter du 17 mars 1969. __Le Contrôleur da» aasurancet, 

Charlaa Faure.

4168 Films rayons-x 
Clôtura das soumissions 25 mars 1969 4 00 P M.

4167 Pochettes pour microfilm
4169 70 — chaioupas an contreplaqué *t

è tond plat

Clôtura das soumissions 26 mars 1969, 4 00 PM.

4166 1 camion P B
benne et > erin 

Clôture des soumissions :

V. 25.000 Ibs avec

28 mars 1969. 4 00 P M

Quabac

Quabac 
Lac Supérieur. 

Comté 
Tarraborm»

Cap Santé

L* Directeur ganaral. 
Paul BRISSETTK.
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Emplois d'été 
pour étudiants 

de l'Ontario
TORONTO PC — \* gouver­

ne ment de l’Ontario mène at- 
tuellement une campagne géné­
rale visant à assurer des em­
plois d’été à autant d’étudiants 
que possible, a annoncé mer­
credi, à la législature, le pre­
mier ministre de la province. 
M. John Rohart.s.

Le gouvernement, dit-il, se 
propose d’embaucher quelque 
8.000 étudiants et. par une cam­
pagne appropriée de publicité. 
Il voudrait encourager les em­
ployeurs à embaucher plus 
d'étudiants

Des données ont déjà etc 
fournies à plus de 300 asso- 
eiations d’employeurs et le pre­
mier ministre compte adrev 
ser, la semaine prochaine, des 
lettres aux présidents de plus 
de 30.000 sociétés.

L« gouvernement lancera, à 
travel's U presse, une campa­
gne de publicité, vers la fin de 
ce mois, demandant aux em­
ployeurs d" f*ml>aucher un étu­
diant cet ôte - c'est le meilleur 
placement que vous pui ior 
faire” a dit M. Robarts. ajou­
tant qu’a moins d'une expansion 
de l'embauche dans l’industri* 
et les entreprises privées, quel­
ques 60.000 étudiants ontariens, 
pour le moins, seront en chô­
mage cet été, soit 6.000 de plus 
que l’an dernier.

Selon le premier ministre d^s 
quelque 600.000 étudiants onta­
riens qui fréquentent univers; 
tés. collèges et écoles secon­
daires. la moitié ont sollicite un 
emploi, l'été dernier, et 17 p.c. 
d'entre eux ont connu la •Tr.i»- 
rration d'un été de chômage

l RAQ 532-11
- Savourer las

iVINS I
1 J@RDAN!
• •
I partout... m têvt temps |

Bref. ♦. bref... bref...
Le site du nouvel aéroport 

connu d'ici 7 à 15 jours
OTTAWA (P.C.) — Une décision sur remplacement du 

nouvel aéroport international de Montréal doit être annoncée 
“dans une semaine on deux”, a déclaré Jeudi aux Communes 
le premier ministre. M. Pierre Elliott Trudeau.

I* premier ministre a précisé que le gouvernement 
fédéral arrêtera sa décision a ce sujet une fois qu’il aura 
reçu les “dernières representations du gouvernemeut québé­
cois*'.

Il peut courir 2 milles 
avec son nouveau coeur

TORONTO (P.C.l — Un homme de 34 ans. de Toronto, 
qui a reçu un nouveau coeur, le 18 notembre peut maintenant 
"trotter” deux milles autour de sa propriété

"Il voulait "trotter” et nous lui avons accorde la permis­
sion", a déclare le Dr James Yao. qui fait partie de l'équipe 
medicale qui a donné a M Perrin Johnston le coeur d un 
etudiant de 18 ans. Tannée dernière, à l’hôpital St. Michael.

1^* Dr Yao a dit que M. Johnston peut "monter deux 
escaliers mieux que nous, et nous sommes très satisfaits de 
ce progrès".

L'affaire sino-soviétique 
n'influencera pas Ottawa

OTTAWA iP.C.i —• Le* recent* incident.* de frontières 
entre la Chine et l’Union soviétique sont sans effet sur les 
intentions canadiennes d'établir de* relations diplomatiques 
avec le gouvernement de Pékin, a affirme jeudi aux Commu­
ne* le ministre des Affaires extérieures, M. Mitchell Sharp.

“Nous avons attendu asseï louxtemp* pour en arriver au 
point d’entamer des négociations en vue d'établir des relations 
diplomatique* avec la < hine que nous ne non* laissons pas 
influencer par ce qui se passe actuellement en Asie," a dit 
M. Sharp.

L'instruction religieuse 
pourrait être transformée 

dans la province d'Ontario
TORONTO (PO - 1* quotidien torontols, The Star, 

rapporte qu un comité du gouvernement provincial recom­
mande de mettre fin a l’instruction religieuse telle qu elle 
est actuellement pratiquée dans les écoles de l'Ontario et de 
la remplacer par une étude 'omparce de* religions

Selon le journal, le nouveau programme comporterait 
Trtude de toutes les glandes religion* du monde, notamment 
le boudhisme l’hindouisme, le judaisme. l’islamisme et le 
christianisme.

I.es cours actuels prévoient renseignement du christia 
nisme, mais les commissions scolaires de la province ont le 
droit de supprimer l’instruction religieuse

La société Radio-Canada 
subira d'autres attaques

OTTAWA (P.C.i — La société Radio-( anada continuera 
de *uhir de* attaque* parce qu’elle montre aux Canadien» de* 
traits de leur propre vie et de leur société, a déclaré jeudi 
le president de l’organisme d'Etat. M. t.eorgr Davidson.

“Vous ne pouver compter qu'un organisme de radiodlffu- 
*ion restera statique et indifferent et qu'il fermera le* yeux 
devant le» événement* d'un monde qui change ««ans cesse 
autour de nous, a explique le presidenl de la so< iete.

Les phoques sont les 
ennemis du pêcheur

HALIFAX P.C.) Selon le depute Torn MacQueen 
PC-Pictou-Est les phoque^ -ont le* pires ennemis des pécheurs 
de saumon et Ton devrait verser une prime à ceux qui les 
abattent.

Au cours d'un débat a l'Assemblée législative sur la pollu­
tion dans le comté de Pictou. M Mac^ueen a cependant 
déclaré hier qu'aucun animal ne dc\ralt être dépouillé vivant 
de sa peau.

Mais quand les pécheur» trouvent dans leurs filet.» le-- 
restes de saumons de 18 a 20 livres mange* par le» phoques, 
c'est en quelque sorte une revanche .si ces derniers sont 
vraiment écorchés vifs, a-t-il dit

"Je l'ai déjà dit et je le repete encore il devrait > avoir 
une prime sur les phoques '

Le nouveau code et les 
avortements en Ontario

OTTAWA (P.C.) — Un professeur de droit de I'l'niversite 
de Toronto a affirmé jeudi que le Parlement rendra plu» 
difficile le fait d'obtenir un avortement legal, du moln» en 
Ontario, s’il adopte le» amendement* propose» au rode 
criminel.

Cette opinion e*t relie du professeur Alan Mcuett. au 
moment ou le comité de la Justice, aux Commune», étudié 
le» détail» technique» Impliqué» dan» le* changement» pro­
posé» sur la loi de l'avortement.

JOURNAUX HEBDOS

Employeurs
Oue vous oyez 2, 10, 50 ou 
100 employés

Vous avez besom de person­
nel spécialisé, semi-spéciali­
sé, non spécialisé ?

Le CMC peut vous aider

Le CMC vous aidera a le 
trouver.

Vous avez besoin de rensei- Le CMC vous tes fournira
gnements sur l'évolution, les 
tendances du marché du tra­
vail ^

Vous projetez une expan­
sion de votre entreprise ou 
l'ouverture d'un nouveau 
commerce ^

Sélection faite selon vos besoins.

Service assure par plus de 60 conseillers professionnels 
Vos demandes traitées confidentiellement
Aucun frais exigé.

Epargnez votre temps, votre argent, en consultant régulièrement 
un des Centres de Mam-d oeuvre du Canada.

Le CMC sera pour vous une 
aide précieuse au point de 
vue main-d'oeuvre.

Région de Québec :

Quebec, 155 sud Dorchester 694-3875
Ste-Foy, 2700 Boul. Laurier 694-3776

Montmorency, 4096 Boul. Ste-Anne 694-3282

Lévis, 164 Commerciale 694-3979

Faculté des Siences de 
l'administration
Chambre 041, Ste-Foy 656-3575

Inquiétudes au sujet du réseau 
fédéral de télévision éducative

par la PRESSE CANADIENNE
Les responsables de l'éducation dans 

certaines provinces s'inquiètent du prix que 
coûterait un réseau fédéral de télévision 
éducative, parce qu'il doublerait les facilités 
techniques déjà en oeuvre à Radio-Canada. Motion battue de justesse 

au comité des transports
Lundi, le secréUire d’Ktat, 

■M. Géraixl Pelletier, donnait «mi 
Chambre la première lecture 
d’un projet de loi créant une 
agence de diffusion éducative 
Cet organisme aurait pour ru 
le d’assurer le développement 
de la télévision educative en 
installant dan» chaque province 
des postes de transmission d»' 
programmes de realisation pro­
vinciale.

:.c sous-ministre de l’Educu 
tion en Nouvelle-Ecosse, M 
Harold M. Nason, tout en 
trouvant l’idée lionne, a su. 
gere que l'outillage techniq «■ 
de Radio-Canada serve a réali­
ser le projet.

"Je ne crois pas que le pa> 
puisse se permettre de double 
ces facilités", a explique M 
Nason.

M J. C. Molsaac, ministre de 
l'Education de Saskatchewan a 
accueilli favorablement u , 
iet. ajoutant que plusieurs d« 
tails restaient a élaborer

La télévision éducatne a 
“d’immenses possibilités, a|(M1 
tait M. Mclsaac, mais les coûts 
* annoncent fantastiques'

La Saskatchewan n'a pa« de 
television éducative, mai un 
comité cherche a en cirer une 
qui ne s'ajouterait pa^ aux -«m 
vices de Itadio-Canada

Le proelj de loi a été bien 
accueilli en Ontario La proviu 
c«- dépense actuellement $7.- 
500,000 par an pour produire 
des émissions transmises par 
Radio-Canada «ux heures de 
classe

Ce budget triple celui du 
Québec qui passe au deuxième 
rang avec $2.6(K>,1(K»

Parmi les 10 provinces, le 
Noiixeau Hrunswick, Tlle - du- 
Prince-Edouard et la Saskat­
chewan sont les seules a ne 
pas avoir de télévision éduca­
tive

'a** autre* produisent des e- 
mi&tiona qui sont transmise* 
par Hadio-Canada ou de* |m>s- 
tes privés.

\ Terre-Neuve, la télévision 
educative provient de deux 
sources: le ministère de l’Kdu- 
catinn realise des programmes 
pour !«' niveau élémentaire et 
i'umversitc Memorial, de St- 
Jean, produit des émissions 
pour les niveaux secondaire et 
universitaire.

Le premier ministre du Que­
bec. M, Jean-Jacques Bertrand, 
a refuse jeudi de commenter le 
projet de loi fédéral, précisant 
que la province avait explique 
assez souvent ses politiques su' 
la question educative et cultu­
relle.

OTTAWA PC—Un depute li­
beral s’est Joint aux membre* 
de l'opposition, hier, pour fusti­
ger le gouvernement d’avoir an­
nonce qu'il abandonnait le pro­
jet de chausser de Tlle-du-l'rin- 
ce-Edouard avant que le comité 
parlementaire des transports 
n'ait fait des recommandations 
a ce Mijet.

I ne motion de >|. James \. 
McGrath PC-St. John's Est 
réclamant que le gouvernement 
fasse Tohjet d’une réprimande 
officielle a etc battue de jus­
tesse au comité des transport*, 
soit par huit voix contre sept.

Le president du comité M. II. 
Pit Lessard lr Montreal—la- 
salle a brise l’egalite en votant 
contre la motion, ce qui a évité 
une situation embarrassante 
pour le gouvernement.

31. Philip Giv ens I,—3 ork— 
Ouest s'est joint a quatre » on- 
servateur* et deux neo-démo- 
crates lors du scrutin sur la mo­
tion a laquelle sept autre» libe­
raux g'rtaient opposes au cour» 
de la reunion du comité.

31. McGrath a declare que le 
gouvernement, en annonçant la 
semaine derniere qu’il abandon­
nait le projet, avait tout sim­
plement fait fi du comité qui 
préparait un rapport base sur 
ses observations faites au cours 
d'une tournee rerente des pro­
vince* de l’Atlantique.

LE CANADIEN NATIONAL

D'autre part, le UN a ete vi­
vement pris a partie au cours 
de la séance du comité ivour 
avoir annoncé mardi, a St-.leaii 
Terre-Neuve, sa decision de 
maintenir sa ligne de voyageurs 
dans cette province, apres le l.> 
av ril.

I.e* critique* ont ete formu­
lées par les depute* du gouver­
nement et ceux de l'opposition, 
voire certains de ceux-là me- 
mes qui prêt (misaient le main­
tien dp ce service.

31. M' Gralh estime qu il était 
déplacé de la part du < \|{ de 
rendre publiques ses intention*

avant d’en avoir informé la 
commission canadienne de» 
transports.

31. J. W. Fickersgill, prési­
dent de cette commission et té­
moin principal à cette audience 
tumultueuse du comité, croit 
que le UN finira bien par infor­
mer la commission de »e» inten­
tions.

Personnellement, il ne savait 
de l'annonce fait par le CNR 
que ce que la Presse Cana­
dienne en a publié, dans une 
dépêche datee de Saint-Jean- 
dc-Tcrre-\euve. Le texte de 
cette dcpeche a été lu en co­
mité.

M. Givens a dit que le CN au 
rait du demander l’autorisation 
de la cotmniKsion avant de mo­
difier sa décision aur le nercic* 
a Terre-Neuve.

La commission avait autorisé 
le ( N a interrompre aa ligne 
a partir du L> avril, à condition 
de la remplacer par une ligne 
adequate d’autobus entre Saint 
Jean et le terminus du traver- 
sier a Port-aux-Ba*que».

Un autre fumeur des
FJ. an Québec gagne

qoOOO
...ilyaun
gagnant FJ
toutes les
48 heures!'

M Henry Mantha, :60, rue Pionnier «i Rouyn, 
a bien failli perdre S10 000 pour rendre 
iorvice. Tout récemment, un de ses amis 
voulait qu il lui vende son paquet de Pelur 
Jackson. I! o accepté d'abord mais s'est 
ravisé «il a decide plutôt de donner quelque» 
cigarettes à son ami. Et c'est en ouvrant ce 
ptguet qu il avait failli vendre, que M Mantha 
a découvert un certificat valant $10 000 en 
argent non imposable.
Rappelez-vous donc de ne jamais vendre ni 
donner un paquet de Peter Jackson —- 
serait-ce* a votre meilleur ami — avant de 
l avoir d'abord ouvert vous-morne. AuUnment, 
vous pourriez très bien voir un certificat da 
$10.000 filer sous vos yeux!

x V <
j* VN

y
mm

•• o«Nfo'm«r aux conditions «lu csrllllcs*.

Le prod lain
gagnant de
$10,000 
ou $1,000 
pourrait
bien être 
vous!

Quelques-uns des récents gagnants de $1,000

M Rem« JsltA Mme Doralwo Latvosse M Clauda Isabal
roij Girouard ?81» larrassc Lovisbouro 1362. St-0«nls
St-Hyacinthe, Qua. MonlrCa* CM, Qué. Trois-RIvttrcs, Qua

"tn moyannt u»x C«ti«di,ns liou.ant ,1» rrlilKaia P J wcani vioooo ou S* 000 louts, la, M hs-iafe
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Confiez à 

vos travaux

"l'Action"

d'impression

Lisez "l'Action" régulièrement 

vous l'adopterez définitivement

Une importante 
charcuterie 

dans la Beauce
QUERKC «J. ».> — >1. 

Ji-jii'l'aul Beaudry, minis­
tre de l'Industrie et du 
Commerce du Québec, an 
noncerait d’ici quelques 
jours rimplaiitation d'une 
importanU* industrie fran­
çaise. spécialisée dans la 
charcuterie et les produits 
alimentaires, dans la ré­
gion de la Beauce.

Cette nou\elle industrie, 
succursale de la firme Ol.l- 
|)\. eommanderait des in- 
vestiasements de l'ordre de 
S5 miUions environ, a la 
lumière de renseirnementa 
obtenus hier de bonne -sour­
ces.

M. Keaudry a confie a ce 
sujet que les pourparlers 
ne sont pas définitifs, mais 
qu'il v a tout lieu de < roi 
re que la compagnie fixera 
miii choix sur une localité 
de la région de Quebec.

A tout événement, la 
compagnie OI.IDA a vou­
lu prendre toutes les assu­
rances, en confiant a ta lir- 
ine I*. S. Koss. île Mont­
real. des études de renia 
bilite. Ces etudes se pour 
suivent, outre la région d»- 
la Beauce. au sujet de deux 
sites imssibles près de Que­
bec.

le rapport Rioux 
déposé sous peu
Qt'KBKC <J. I>.> — le 

premier ministre. M. lean 
Jacques Kerlraitd. a decla 
re hier a l'Assemblée na 
tionale, que le rapport de 
la commission d'engtiete 
Kioux sur la reforme de 
l'enseignement des Arts au 
Quebec sera depose sous 
peu en Chambre.

Pour sa part, le ministre 
de l'Kducation, '1. l‘,vi- 
tiuy Cardinal, a deplore 
que les membre» de la mwii- 
mission, nommes soils te 
gouvernement liberal de M.
I esage. aient demande des 
delais beaucoup plus longs 
que ceux que prend le .'ou- 
vernement a déposer «r 
rapport et a dit regretter 
que des commissaires aient 
rendu public re rapport, 
avant de le remettre au 
ministre.

Il est meme question, 
comme le soulignait tout 
dernièrement l’ACTlOS de 
dissension profonde parmi 
le-» membres, quant au sort 
que l'on veut reserver aux 
conservatoires.

Tremblay ne veut 
pas démissionner
Ql'KBKC (J. I».» — le

depute de Montmorency j 
l’Assemblée nationale du 
Québec, le seul représen­
tant en Chambre du Parti 
nationaliste chrétien, n'a 
pas du tout l'intention d>- 
demissionner. même s'il a 
ete invite a le faire, mardi 
soir de cette semaine, alors 
qu'avait lieu une reunion 
de l’association de CI mon 
nationale du comte qu’il re­
présente.

I.c Dr Caston Tremblay, 
relevant les propos tenus a 
cette occasion par AIM. 
lean-Guy Cardinal, minis 
tre de l'Education et Mario 
Beaulieu, nouvellement clu 
dans Dorion, affirma que 
“ni les pressions, ni le 
chantage, ni les machina­
tions ne me feront démis­
sionner".

"J'ai été élu", a dit Al. 
Tremblay, “sur des ques­
tions bien precises dans le 
programme de IT nion na­
tionale que moi je respecte 
et que je n'ai pas reniées, 
surtout en matière d'Educa- 
tion. et je m'en tiens a ce 
programme qui a ete éta­
bli concernant l’éducation 
en particulier.

L'ancien député E. X. 
ajouta : "Et re que je de­
mande, messieurs, je pro- 
pose que le ministre de l'E­
ducation vienne fournir une 
information intellig ente 
dans le comte de Alontmo- 
renoy sur les veritable* 
problème* scolaires du com­
té ... et J’ajouterai ceci, 
c'est que le députe de Do­
rion . . . messieurs, je ne 
tiens pas a devenir son as­
sorte dans son bureau de 
notaire”.

Un projet 
è l'égaliser la 

vente du cidre
QIEBEC <J. IM — Le 

gouvernement du Quebec 
soumettra à CAssemblée na 
tionale d’Iei une quinzaine 
de jours un projet visant a 
réglementer la vente du ci­
dre dans la province, de 
façon à la légaliser.

("est ce qu'a annonce 
hier aux journalistes le mi­
nistre de l'Agriculture et 
de la Colonisation. M. Clé­
ment Vincent, à quelques 
Journalistes, précisant que 
la fabrication et la vente 
du cidre seront désormais 
légalisées et que la Hcgie 
des Alcools du Quebec 
émettra a cet effet des pre­
mia.

En plus des chômeurs super-instruifs

On craint de voir naître une
série de chômeurs spécialisés au Québec
A l'occasion du travail en 
atelier au Congrès de IJJGEQ

Le conseiller en contestation du 
ministre de l’Education expulsé

par .1K W-PIKK HE GL A Y

s\ISIf I OA — I»- conseiller en contestation auprès du 
ministre d** l'Education. M. Bernard l.andry. a été expulse 
de l,< commission d'action, hier, a l'occasion du travail en 
atelier lors «le la deuxieme journée du congres annuel de 
IT.G.E.Q.

\ tx XIeux d»*» etuduimts, c'est L idéologie globale de 1T’.-
a tit: re «le repi «■sent;ml de la G K Q m- situerait présentement
i'tii11M»stat ion" ire* «le m JeftD" entru le centre-gauche et l'ex-
C • i Cardina 1 que M. Landry a tri•me-gauche. En gros, «vtte
i*ti expiil.se de la commission. >0sition représente pour 1 exe-
( ♦ p e \;iuils toit ne sera toute- eutif actuel de l’Union un “syn-
f 0 plu-- etficac•e lor?i de l as- di< •alismo critique" libre de t«>u-

ml >lli' 4en<t>ral<L‘ <1111 >0 detou- te appartenance politique, nial-
ra «1ernain,> a ce même c»>n- «• l’adhesion officielle a la
OS. th<l's»* de l’ind«*pend antis me qiie-
1/ ITmm ( fént•raie des Etu- Ih*cois.

«ilon ts «ilu Quel>ec ' rL’.G.E Q.» • \utrefous. selon M Gen-
repi*oente a< tueBernent plus oe drcau. I l < i 1. Q était une en-
4 < (K>0 <»1[ U* 1 1 i int>. Cent cinriiian- tite Uicoriqtic " Cette année un
te délci.'lies off ieiels - It'Mt debbxage énorme sVst produit.
au <cun g se tiendra a et qu'on l’aune «*u pas, les
n n >ite l^iv al ju.xqu'au 1b ge ns sont préoccupés par 11-

*! Ps. c<ungrt*s 1I|i) 1 M'■ déroulé nu *11 Generale des Etudiants du
Ctlit M “ivirlent en langtK« francai- Quebec.
S*' né me si pi t •s de la moitié S'il n est pas qu«*stioit que
de membre?; de 1 l G EQ sont IT GEQ prenne appui sur le

1 1;anguic anglai se telrnrrisme. « ela ne ! a pas em-
î/,exocutif de t CG K Q s’était pechée d'afficher une sympa-

pronKJllOt y a un nilois, poui th 1e declaree p«>ur le cas Y ai­
lit! OlXMirian «•e du Qijébec. et lie res-Gagnon On sait «tue

av aitt milS l'jjeeent sut• l’aspect Pi.ntv Vallières et Charles
nom iqu** du syniiicalls- gnon sont demeurés deux an*

im* critique qu'l I a pirunc. en prison pour une imprecise
Se Ion M 1 «oui s Gendreau, vi- acrusation de terrorisme, deux
•piresuilent aux A f t a i 1"es puiili- années pendant lesquelles ils

qu • . IL GE: q n'a aiicune af- n'«>nt pas subi de procès.
tu lat ion dmrcte «>u imfnvcte 1 ,e^ responsables de l'U.G E.
<i\ ■or quelque pu n 1 |M>lit)«|ue Q sembleraient par ailleurs de-
qu ce ?voit. de meme• qu'avec termines a ne plus fane office
le K L.Q ou .«ut res or•ganismes de "fonctionnaires" auprès du
«lu ente • et «iont 1 aeti ou socia- rni nistere de l'Education par
le pourr .ut 1i*\ re le te rrorisme. leiir participation a des comités

Intern )gt* sur état des fi- conjoints ou conseils de toutes
n;i ne■es de 1'U.G K (j . M Gen- SOIries. Ils ont refusé le rôle
droa u a pre<'Ksi* qu’elli étaient d'i nterlocuteur x'alables. et con-
en rnaux aise po xiti«»n Cela est tinueront de le refuser.
dii1 <*n pmrtir* au1 fait 

de ia
qu 1! v X Toujours selon le vice-présl-

nanq|Ue part de* dent aux \tfaires publiques de
Ci*8«T>s CollegCs il enseigne- 11 GEQ le gouvernement

ent ge■nerail e 1 prohpvsionnelt sailirait ce que l'U.G.E.Q pense
«B ne s -nt 1 ms encor»' at f i* ns que «-elle-ci n ait a lui

a n[ nion. “parler à l’oreille”.

% % 9 • if»“Ce n'est pas vrai!" 
dit la Noranda Mines

Ql K BEC l.a compagnie Noranda Mmes, par la \'oi\
de son ctKirdinateur-adjoint au .ser xice des relations publiques. 
M Pierre Henry, a réfuté officiellement les accusations 
portées contre elle par le commissaire d'école de .MataKami, 
AJ Maurice Loyer

Dans une interview donnée a Quebec. M Henry a declare 
qu il n'a jamais etc dans la politique generale de la compa­
gnie d’elaler sut la place publique les raisons qui motivent 
un congédiement déinploy< Mais, a-t-il ajout» devant les 
accu.salions non fondées portées mardi par M Maurice Loyer 
a I egaixi de la compagnie, nous nou.-. sentons obligés de faire 
une declaration officielle j>our rétablir les faits

Par ailleurs hier au Parlement, le premier ministre M. 
•Jean-Jacques Bertrand a déclaré que l’enquête au sujet des 
allegations de M I^oycr serait entreprise incessamment par 
le ministère «lu Travail et de la Main d’oeuvre.

L'enquêteur sera as.-.ist»- dans s«m travail de eonseillers 
juridiques du ministère de la Justice.

Au cours d'une conférence de presse a Montreal, mardi 
>oir. M Loyer a accuse la Vlatagami l^ike Mines, filiale de 
la Noranda .Mines de liquider son personnel de cadre cana- 
dien-français et de réduire 1«* nombre de mineurs francophones 
en vue «le diminuer l’importance numérique de son per.s«>nnel 
de langue française.

M I^jyer a même dit a cette occasion que la Noranda 
procédait a “une épuration systématique et planifiée'' des 
employes canadiens-français d«* la compagnie

TROIS PROMOTIONS
Pour sa part. M Henry a rieclan* hier qu il est tout-a-tait 

“illogique «h* ixm-^er qu'on se défait «les employes canadiens- 
frauçais puisque, au cours du mois courant, la compagnie a 
procède a tr«)is promotions hiérarchiques et que deux des 
trois promus étaient d«is Canadiens français".

Selon le porte-parole de la Noranda Mmes la proportion 
«h- Canadiens français, comparativement au nombre d anglo- 
phones, «*st demeuree exactement la même depuis un an. au 
niveau du personnel de «‘adre.

Cette proportion, a-t-il précisé, est de l’ordre de quatre 
Canadiens français sur un total de 1H cadres intermediaires

Dans le cas d un certain M lessard, mentionné par M. 
L<jyer. les dossiers «le la compagnie indiquent qu’il accomplis­
sait un travail satisfaisant «d qu’il a donne sa démission il y a 
deux semaines, ixmr |>ouv«>ir accepter une offre d'emploi qui 
lui a ete faite

1 n deuxieme cas. celui d’un M. Rioux, qui était ce qu'il 
est convenu d’appeler un chef d'équipe. M. Henry a dit qu'il 

a lin aussi donne sa démission dans le but de venir s etabllr 
dans la vieille capitale, lieu d'in'tgiiie de son épouse.

Quant au troisième cas, celui de M. Eugene Allaire. M. 
Henry a expliqué que celui-ci est un préposé aux grattoirs 
et «pie la compagnie, le considérant comme un homme cons- 
ciencieux. a v«»ulu t«>nter l’expérience d'en faire un chef 
d'equipe de releve Puis, en avril HJH8. a-t-il «lit, M Allaire 
a lui-n»érne demandé a la compagnie d’etre réintégré «lans 
ses premières fonctions.

Abordant le cas du congédiement de M Loyer lui-mème. 
le porte-parole de La Noramla Mmes a affirmé que, sans être 
la raison principale, les idée» politique* de M. Loyer ont joue 
pour une bonne part dans son c«»ng<idietnent.

Enfin, M. Henry a déclaré que sa compagnie atUndait 
toujours la poursuite légale que M. Loyer devait intenter 
âpre* son cong«kiiement d'agent de sétiulu? pat la Matagaini 
Lake Mmes.

Rappelons que le premier ministre du Quebec. M. Jean- 
Jacques Bertrand, a promis hier a l’Assemblee nationale que 
!«• gouvernement du Québec effectuerait une enquête pour 
sav«»ir s’il est exact que les contremaîtres de langue française 
de la Vlatagami Lake Mines sont congédiée ou déplacés dans 
des fonctions inferieures.

* Le nouveau depute du comte de Dorion a l'Assemblec nationale, Mc 
Mario Beaulieu, a prête serment en rapport avec set nouvelles fonctions 
de représentant du peup e. Sur la photo, de 9. a dr. : Mme Beaulieu, M. 
Scnecal, secretaire de l'Assamblée nationale, M. Beaulieu, le ministre des 
Finances, Paul Dosais, et M. Rcmi Paul.

En marge d'une moüon de non-confiance

Prise (!e lien i!iinlina!-!lppi:siiiiin
QUEBEC (J 1) ' - Un

échange, impliquant le mi 
tri* «h» 1 Education. M .lean-( 
Cardinal, a precede, hier, 
icjet par 5i voix .« 33 d«* 
(*onde motion «le non-confia 
soumise par ropp«»Mtioo lüx 
le, blâmant le gouvemem 
pour son manque de Leat 
ship, mettant ainsi 1m a 
heures de débat sur ladr< 
en répimse au Discours man 
ral «lu -le 2ô février «lernie 
l'ouverture de la 4e M-.^sion 
la 28e Législature.

Irrité par le tou «les re 
que\ «le M Cardinal, aloi 
l'ancien ministre de l'Edi 
tion, M. l’aul t;«*rin-l/aj«vie 
mandait des eclairclssemi

h’ du Quebec aura dos «ami 
les liberaux sont venus t 
près de soumettre une 
de «ensure a son endroit 

la? chef «1«* l’oppoaiti 
Jean Lesage, fut celui <|ui <*

plus rapides en s’adressant 
ministre «U préférence a l'op­
position.

la* deput»* de Bagot avait 
prévdsé auparavant qu’il parait 
sur que, dans les regions oil il 
y a de telles ecoles, notamment 
a Montréal, Trois-Rivieres n 
Chicoutimi, et eventuellement 
d'autres centres, elles seront, 
selon le degré ou le niveau

d gneiueut. :intégrés a 1 L- "il veut rel
niversite «lu Quebec. tants du pe

«juaul aux aut res regions, li* de poser d*'
le muiistr«• attend l»1 rapport «It1 mer l’unpih

la mission itmeilante, afin de mettant». J«
nce faire au goux ernement les du quel»jue

recomnlanriat ions necessa ires dans ce pâl­
eut pour a ppliquer a u ministère île vient d

l’Educaition les recommanda- ParlenuMit
23 lions qui seront jugees les plus tant» du IX

,,»s«* opportunes mépris. 1

gu- Quant a l’ivol * normale La- mon de
r a val rie Québec, M Cardinal a «trotta «i u
de réaffirme «ju'il 1t est pas cpies- Chambre!. (

turn quelle soit intégrée a
rUnive rsite du Qm'bec. pre« 1- M.

«lue sant q ue les etridiants. pnjfes-
seurs 1mi admiiii strateurs n’oit Apre*

de- pas a sinquicteir «i(*s rumeurs tion du pr
contrai res pu 1)11 ecs dan* les Lebel p

ales journalLIX. les «\spri ts.
B Kl, HON 1 El X lion libr•ral.

en moins, itffn
rsi- ("est alors qin* le ministre dînai. U* J
|UIS. lança 1« l’endroit de M lisage. liberté po
1res «pii fai sait part de E inquietude en ocuv re
Lion des g<ms de 1' in-ole normale la dictât me

Laval. «pie ces «huniers y a- Le le..ni*'
M g ne raie•ni .« comuiiuuiquer direc- lopixisit loll,

niü* tentent avec le mHiistre, au s«* leva .i1 so
sur­ lieu df* passer par l’opposition. M law;*ge
inai Il le rejK'ta 111ne autre fois. premier mi

do quand M Lesagc voulut insis- que» Be rt ri
des ter. cous se «ile s

et NOU |(evant la «i uestion «h* pri- tant fin a 1

au viU*ue, 1«’ «leputi■ de Louis-He- de «pielqlues

>te. un souverain 
crois qu'il est de 
«te reclamer les

bert déclara: "Je n'ai jamais 
entendu exprimer un pareil 
mépris pour le système parle­
mentaire. Ce que vient de 
fair<* le député d«* Bagot, mi­
nistre de l'Education, est réel­
lement quelque chose de hon­
teux: je regrette «le le dire 

Da is notre système «lemo- 
cratique", poursuivit M. Lesage,

X| Bl K I K \M)

courte interven- 
suienl. M Gérard 
tenter de calmet

.es "aspirations a

parlenu?niairp «le 
M Pierre Laporte, 
tour pour appuyer 
«M finalement le 

istre. M Jean-J ac­
id, vient à la res- 
n ''collègue", met-

M Lesage, sur un Uni adouci, 
s'excusa pres<|iie aupu-s «lu 
chef «lu gouvernement, qui lui 
avait fait remarquer plus tôt 
que le mot honteux est pont le 
moins .mli-parlementaire. affir­
mant «iu’iI l'avait utilis« parce 
«pi il est , andalisc <!«• l'attitmle 
du ministre de l’Education et 
qu'il continue de l'ètre

Grève remise ""sine die"

Quelques jours de sursis pour 
s approvisionner en médicaments

ê

PAH MICHEL RIO! X
QUEBEC — Ers Quebe«oi* 

»e sont vus accorder quelques 
jours de sursis en ce qui con­
cerne leur approvisionnement
en ordonnance» medleales.

En effet, selon les dir«*s de 
VI. Jean Côté, secrétaire-tres«v- 
rler administratif de ITnion 
des employés de commerce, 
affiliée à la FTQ. toutes le* 
regions de la province ont ap­
prouvé le moyen d'une grevé 
en vue de faire pression sue le 
gouvernement provincial. ET- 
nion de» employes de pharma­
cie voudrait en effet que h* 
dirigeant* provinciaux accele-

ceut Ir processus d'une enquete 
q u l s'effectue présentement 
dans |«>s pharmacies du Quebec.

LT nion de» employés «le 
pharmacie groupe environ 2.200 

membres disséminés a travers 
tout le Quebec.

C'est au cours d'une reunion 
qui s’est tenue mercredi soir, 
que les executifs des differen­
te* unités ont pris la décision 
de remettre leur menace de 
grève "sine die".

En effet, au cours d'une c«m 
ference de presse qu'il acror- 
«iait mercredi aux Journalistes. 
AT Jean Côté n’avait pas écarté 
U possibilité qu'une grève toit

déclenrbee hier nntin dans les 
pharmacies «lu Quebec.
LE LITIGE

VI. Cote avait explique, au 
«•ours «te sa conférence de pres­
se. que le principal point de 
litige consistait «Un» l'impossi­
bilité qui est faite aux employes 
rn officine de remplir de» 
or«l«*nnances sous la surveillan­
ce d'un pharmacien diplômé. 
Otte situation existe depuis 
!ad«>ption du Bill 21.

Elle aurait conduit, selon le 
porte-parole syndical, au congé­
diement d'employes ayant jua- 
qu'à 50 ans d’experience.

par CLAUDE MARSOLAIS

QUEBEC — La craint* d* voir appa­
raître une nouvelle série d# chômeurs 
spécialisés, en plus des chômeurs super­
instruits des milieux universitaires, 0 été le 
point dominant de la réunion publique du 
Conseil supérieur de l'éducation hier alors 
que les commissions scolaires et les asso­
ciations de professeurs et de parents de la 
région de Québec déposaient des mémoires 
succincts sur les progrès de la réforme en 
education, dans leur milieu respectif.

Cette crainte s'est manifestée por le fait qu'il 
y a une absence totale de planification au niveau 
des options professionnelles offertes dans les 
ecoles poKvalentes ou dans les ecoles de metiers 
intégrées aux commissions scolaires régionales. La 
consequence future de cette situation pourrait 
engendrer un surplus de spécialistes sur le marché 
du travail parce que la plupart des écoles polyva­
lentes offriraient les mêmes spécialités que ce 
soit la soudure, la mécanique automobile etc.

Une autre crainte tout aussi seneuse et qui 
concerne les ecoles professionnelles de niveau se­
condaire a fait bondir de son siège le directeur de 
l'Enseignement secondaire de la Commission des 
ecoles catholiques de Quebec, M Bernard Lachan­
ce, qui s est eerie "il est urgent de changer le 
système de valeur de la société québécoise car il 
est a craindre que nous n'avons plus d'eleves pour 
frequenter nos ecoles professionnelles".

M Lachance faisait allusion a cette menta­
lité anerce dans la tete des Québécois à l'effet que 
l'université est accessible à 100 pour cent à tou» 
les éleves II semble, selon lui, que le» parents 
incitent leurs enfants à suivre un enseignement 
academique — donc non-professionnel — dans
I espoir qu'ils atteindront un jour le sommet du 
haut savoir.

Alors que soixante 160* pour cent de !a 
clientèle scolaire au secondaire devrait se diriger 
normalement vers un enseignement professionnel, 
ou moms deux régionales de la région (Orléans et 
Jean Taloni n'ont pas la possibilité d'offrir cet 
enseignement a cause d'une carence de locaux. 
On s'est alors demande si cette situation ne con­
duisait pas directement un grand nombre d'enfants 
vers une situation peu reluisante, soit le chômage 
chronique Dans ces deux régionales de la region 
de Quebec, il n'y a encore aucune ecole polyva­
lente en place là ou normalement on doit dispenser 
un enseignement professionnel.

M Rene Allard, président de la Fédération 
de-! enseignants de Quebec, soutint que les odmi- 
m trateurs scolaire-, avaient sûrement une certain» 
responsabilité du fait que la grande majorité de» 
elèxes e dirigeait verf, un enseignement general 
plutôt que professionnel ' Lorsque un elève de 
Sème annee a des difficultés insurmontables don» 
une matière donnée du programme, on devrait le 
diriger là où ses aptitudes le destinent, convie t-il".
II en a profite pour demander une plus grande 
participation des enseignants aux orientations de» 
élèves

Même si un état d'esprit dans ( ensemble 
asser unitaire s est manifeste lors de cette seance 
publique du Conseil, personne n'a demande publi­
quement que le ministère de ! Education institue 
un certain dirigisme dans le choix de l'enseigne­
ment donne aux enfants, afin de respecter un 
ideal approximatif trace par ce dernier : un ensei­
gnement terminal pour 60 pour cent de la mass# 
scolai e dans les options professionnelles du secon­
daire. enseignement terminal pour 25 ô de I# 
masse scolaire au CEGEP et 15°b de ia mass# 
scolaire a l'université. Il est certain qu'on n en 
pensait pas moins ...

Abordant la question de I enseignement élé­
mentaire un consensus commun a semble se dé­
gager à l'effet que seul le regroupement de# 
commissions scolaires pourraient rayer les multiple» 
problèmes gui subsistent actuellement, comme la 
coordination, la venue des spécialistes et 1 edifica­
tion de l'enseignement élémentaire en six ans.

Enfin, on s'est longuement entretenu d# 
l'implantation du "tutorat" dans les grandes ecole» 
afin de pallier à l'absence d'humanisation. Le* 
représentants de la CECQ en ont profité pour sug­
gérer au Conseil supérieur de l'éducation qu'il 
incite le ministère à augmenter le personnel d# 
soutien (Conseillers en orientation, psychologues, 
travailleurs sociaux) et que ce dernier puisse è 
l'<xcasion remplacer, comme cela se pratique aux 
Etats-Unis, les professeurs.

59

1



Vendredi, 14 mors 1969

II

du MADRIER
MONT STE-ANNE

AU fQt CJ, l~

Prévisions 

biologiques 

pour 23 

concurrents 

du

DU MAURIER

t9t9..........................-.....-

»... C'A Aj. (s (^ 7$ U & j.,. ? C' Mm ^

I I ' LU

fXC6Ht N't

/j (S T! CM l'
»..< «•;. AfiAM Ç / ** C' */

/\JARL jm. // M... // 3 x

i • • i • i

Conn«ls*^r-vous la blorythmlr T
CV»t un systrinr. une théorie, prut-etre 

une science permettant de déterminer au 
Jour le jour les caractéristiques suivantes 
de l’état physique d un individu (homme ou 
femme).

Fn se basant sur la date de naissance et 
à l’aide d un rraphique. il est possible, dit- 
on, de savoir quelles sont les périodes d’ef- 
riciences et de pleine vitalité physique ou 
de déclin. Trois cycles distincts fournissent 
de» indication». Celui de 23 jours est relie 
à la force physique, l'énergie, l'ardeur au 
travail, la confiance en soi. la force et la 
résistance, l'endurance. I.e cycle de 28 
jours influence les sentiments, l'humeur, 
l'optimisme, la gaiete. les caprices, l'art, 
l'intuition, les facultés créatrices, l'esprit 
d'équipe. Quant au cycle de 33 Jours, le 
plus long, il module la vivacité d'esprit, l'in- 
telllifrnce, la logique, la faculté de con­
centration, la faculté de conception, la ra­
pidité des reactions, la présence d'esprit, la 
vivacité ,1e sens de repartie, etc.

Durant la période d'épanouissement, 
l'étre humain dispose de toutes ses forces 
et d'une grande resistance.

Au cours de la période de regeneration, 
le système biologique se rétablit. (.'Individu 
se trouve alors plus dispose a la fatigue.

Tar contre, pendant le* “Jours critiques’*
I période de recuperation), les personnes 
•ont exposées aux faiblesses, donc aux ac­
cidents.

La biorythmie a fait ses preuves. Ceux 
qui y croient ne doutent pas des bons effets 
de son evaluation. Des Québécois ont percé 
ses mystères. L'un d'entre-eux consacre de 
nombreuses heures à l'étude d'*» phénomè­
nes de la biologie. Il s’agit du docteur J.-A. 
( harland, un chiropraticien bien connu 
dans sa sphere et sur la scène de la politi­
que municipale, puisqu'il est également 
échevin.

Profitant de la proximité de l'élite du ski 
alpin, le docteur Charland tente une expé- 
rtence. Sans les connaître, donc sans savoir 
d'où ils viennent, quel est leur potentiel et 
comment ils sont cotés à la bourse des va­
leurs du ski. il a tracé le graphique de ses 
prédictions pour le comportement d'une

e.trr punran. < anada ÏS- T-44 Hau
Rod llrhron, Ctnad* 1- *•-42 Bon
K. Sh*|ip*rd Canada ÎI-IO 47 M*dlocr«
W H*nd*r»on. Canada Î». « II F scrllrnt
Gerry Rinaldi. ( anada ÎA- • I.V Mr diner*
Radi Sailer. Volrlrhr t.v- :■ II Tr*« maurata
Reinhard Trinrher 3- »■ M Han
K. Srhrani. Vulrtrh* IR-II- XB Trèa mauvala
V Mall Xulrlrh* II- A- IS Mauvais
Hrtnl Meoaner. .xulrlrh* I- W-■M Ban

FEMMES — 4!

11 < llflnrd. < anada I.V-tn. m Trti maucala 1* 14
Jadl 1 rlnwrbrr. ( anada IS- «• W Trèa mauTala
(< Gahl. A Ulrich* M- *. 40 E irritent
laab*))* Mir Eranr* *- X IV Hon
Horrnr* Steurer. Fr. l-ll- 19 Mfdlnrr*
1. Lufforzur, Franc* 5-11- 40 E ar*llenl
Ml* hell* Jarat. Franc* A- 1- VS Eaeellrnt
H. Zimmerman, Aulr. I- 8-44 1 acrllent

Ainsi. Karl Schran* ne doit pas être dans 
an état propice au\ performance». Par con­
tre. sa compatriote Qertrud Ctabl serait dans 
une forme ideale. Du coté de» Français ce 
n'est pas rose, particulièrement pour les 
“garçons" (c'est ainsi qu'on les distingue) 
Duvillard : mediocre; J.-N. Augrrt ; médio­
cre; Russell ; mauvais le 14. mais excellent 
le 16. les previsions biorythmiques sont 
plus rassurantes pour leurs compagnes ; 
Mlr : bon: l.afforgue : excellent; Jacot : ex­
cellent. Pour Florence Steurer ça baisse, 
seulement : mediocre.

Toujours selon les pronostics du Dr Char­
land. les Canadiens devraient se sentir à 
l'aise, notamment Peter Duncan, Kurd He­
bron. Wayne Henderson. Ce sera le contrai­
re pour notre meilleure. Betsy Clifford, par­
ticulièrement aujourd'hui (très mauvais). 
Judi Leinnebcr n’a pas de chance; les trois 
jours seront mauvais pour elle.

Voila les perspectives biorythmiques. .Se­
ront-elles confirmees par la réalité ?

? • »7 " .• „**•. « xv T vé> * 'h
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Nancy Greene trace un chemin
“Dans sept ou huit ans, il 

v aura des Québécois au sein 
de l'équipe canadienne de 
ski alpin.

Ce n'est pas nous qui l'af­
firmons mais Qilbert Desro- 
sien, le président de la Zone 
de Ski de la Vallee du St- 
l.aurent. Il hase cette pré­
diction sur les résultats posi 
tifs obtenus par les skieurs 
de 10, 11. 12 et 13 ans qui 
suivent un programme de dé­
veloppement depuis trois sai­
sons. Dernièrement, les re­
présentants de la région qué­
bécoise ont dominé les cham­
pionnats provinciaux midget. 
11* percent, c’est évident et 
très encourageant.

La ligue Nancy Cireene 
étend également ses ramifi­
cations Jusqu'à Québec ou 
Roméo Mailloux coordonne 
le* activités de sept équipes 
représentant six clubs. Fn 
dépit de la faible publicité 
à son sujet, cette ligue s'est 
maintenue en mouvement et 
ceux qui l'animent s'affron­
teront le 22 mars prochain, 
au mont Sainte-Anne, une 
semaine après les CiRAN’DS.

N’ancy fireene a créé ce 
circuit pour donner une pre­
mière poussée aux Jeunes 
skieurs et skieuses, afin que 
le Canada puisse, dans un 
proche avenir, lutter à ar­
mes égales avec l’Autriche, 
la France et le» Fiats 1 nis. 
Pour y parvenir dans un 
court délai. Nancy estime 
qu'il faut toucher la masse 
et restructurer l’organisation 
de l'élite représentative. File 
s'inspire de la natation amé­
ricaine dont le système est 
basé sur les groupes d’àge. 
De plus, dans un sport com­
me dans l’autre, pour briller, 
il faut commencer la compé­
tition très jeune, fait-elle 
remarquer.

Sous l'Impulsion de le 
championne olympique et 
double lauréate de la Coupe 
du Monde, la majorité des 
clubs de ski ont fondé une 
section groupant des Jeunes

de 7 a 13 ans. Chaque équi­
pe ne doit pas reunir plus de 
irelie membres (filles ou gar­
çons). Pour se joindre » la 
ligue, ces équipes doivent 
verser une cotisation de 
vingt dollars. Trois cents for­
mations ont tenté l'experlen- 
ce cet hiver, ce qui repré­
sente un effectif de 4.000 
enfants.

Les éliminatoires ont lieu 
par zone. Les competitions 
comprennent un slalom géant 
et deux courses de descente. 
Le classement s'effectue se­
lon la formule du combine, 
les vingt concurrents les 
mieux classés marquant des 
points.

Nancv fireene accorde 
beaucoup d'importance aux 
épreuves de descente en rai­
sonnant ainsi ; “On fera plus 
facilement de* bons slalo­
meurs avec des descendeurs 
détectés très Jeunes. L’objec­
tif doit être la formation 
d'equipes où les meilleurs 
skieurs peuvent aider et sti­
muler le» moins expérimen­
tés".

Le reglement impose cette 
solidarité en ce* termes : La 
ligue de ski Nancv fireene a 
pour but d'aider les jeunes 
à développer leur savoir-faire 
et n'accorde pas trop d'im­
portance au classement indi­
viduel dans les épreuve». 
Ftre membre d'une équipe 
de la ligue leur apprend 
avant tout la valeur du tra­
vail collectif et l’art d’être 
bon sportif. Apre* avoir con 
nu l’effort en commun dan» 
les épreuves, un Jeune de­
vient plus apte à participer 
sur une base Individuelle. Il 
importe de ne pas cultiver 
les petites vedettes. Il est In­
terdit en particulier de grou­
per les meilleurs élément* 
dan* une «eUie équipe, si un 
club a suffisamment de 
membres pour diviser ses 
Jeunes espoirs. C’est notam­
ment le cas pour le club 
Redskins de Québec qui a 
déjà deux équipes en action.

QUI VA GAGNER ?
Dénouement du duel France-Autriche

vingtaine de concurrent» du “du Maurier 
international''. Seule leur date de naissance 
lui suffisait. L'ayant obtenue, il a situe leur 
état physique et... leurs disposition* menta­
les pour aujourd'hui, demain et dimanche. 
Voici ses déductions qu'il nous a permis de 
publier avant les épreuves :

J t> n»(w)lrr, SbIm» ?• t-l* firtllrnt
Jorph Mlntrh. Salxr î.X- H-41 Mtdltrre
J.-Notl .Xagtrt. Franc* 17- »-49 Mrdlacr*
ti-nrl llurtllard. Franc* SS-lt-47 Mfdtacr*
Patrick Kattrll. franc* ?.Y-1'*-4a M*. I* 14. Fxr. 1»

Les Autrichiens (ieitrud 
Gabl cl Karl Schranz, actuelle­
ment en tele ties Coupe» du 
Monde féminine et masculine 
de ski alpin, tenteront de fran 
chir un nouveau pas vers la 
victoire finale dans les slaloms 
géants du Mont Sainte-Anne 
qui seront disputés aujourd'hui.

(Jertrud Gabl, actuellement 
en grande forme, puisqu'elle 
vient de gagner le slalom et 
le géant de Vail, Colorado, aura 
pour principales adversaire^ les 
Françaises Michèle Jacot. Flo­
rence Steurer et Ingrid 1.atIor­
gue. ses compatriotes Uer;ii 
Rauter et V'iltrud Drexel les 
Américaines Marilyn Cochran, 
Judy Nagel et Kike Cuttei, tt 
la toute jeune Canadienne 
Betsy Clifford

Chez les homines, seule la 
première manche du sl.iiom 
géant sera disputée, la seconde 
devant avoir lieu samedi La ta­
che de Schranz sera taaucoup 
plus difficile que celle do Ber- 
trud Gabl. le veteran de saint- 
Anton étant souvent dominé 
dans cette ajiécialite [>at quel­
ques coureurs parmi lesquel* 
ses compatriotes Reinhard j'rita 
cher et Heini Messner, les Fran­
çais Jean-Noël Augert. || •un 
Duvillard, Alain Tenz et l*a-

trick Russel, les Suisses J uno
TitchhauMi et Dumeng Glo 
vuuoli, l’Américain Spider sa- 
bich et l'italien Bier-Lorenzo 
Clataud La victoire devrait re- 
\enu finalement a l'un de ceux- 
ci.

F N TH A1N F M K.NTé
la*s skieurs ont étudie les pis­

tes hier La neige y était col­
lante alors que la température 
était dans les 3.6 degrés au 
cours de l'après-midi.

John IMatt. un des meilleurs 
skieurs jamais formes au l'a- 
n.id.t et ancien instructeur de 
I équipé nationale du pays croit 
que les pistes offriront une ex­
cellent»* variété au grand nom 
bre de compétiteurs.

Selon lui. le Mont Ste-Anne 
un des centres les mieux déve­
loppes dans l'Kst du l'anada. */* 
compare facilement aux meil­
leures centres européens pour 
les competitions de ski

M AT FRILL EGAKI
Une incroyable pagaille a eu 

lieu a l’aéroport île Chicago 
dan$ l'expedition des bagages 
valises, skis, etc

I.ors de leur arrivée a Mont­
real, la grande majorité des

coureurs constataient que leur» 
bagages manquaient Ceux-ci 
ont été retrouvés, soit a Chicago 
ou ils étaient restes lors de l'es­
cale. soit a Toronto, soit à New 
York. Les skis de l'Autrichien- 
ne Gertrud Gabl et de son com­
patriote Alfred Matt ont même 
été récupérés a Tel Aviv, 
Israël.

la* regroupement des bagages 
perdus a pu s'effectuer hier 
matin et tou^ les compétiteurs 
avaient récupéré leur materiel 
pour le début des competitions 

\ Ul Suite <l*'v tirages l(i| 
sort dans chacune des series, 
voici quel était l'ordre des ''é- 
parts pour les deux competi­
tions d'aujour^'mil:

SLALOM GEANT (honmiet)
El*.»tion tu dtpArt 23 70 Eléva­
tion h l'trnv** : 780 EI*val<on
v*rtifji* 1591 No de port'-v
1 *m«*MisncSe 60 - - 2*mt mtnene’f-8 

U B Kidd. D S A 
R- G Mauduit F*»nt*
3—i. T'ichhoukcr. Suisse
4 P Russel, France
5 H Huber. Autriche 
6-- E. Bruyymann, Suisse 
7 A Malt, Autriche
B K. Schnider, Suisse 
9 1 P Auyert. Fiaru*

10 K. Schranz. Autriche 
1 I R Chaffee, U S A 
12—5 Sebich USA 
13 - D Giovanoli, Suisse 
14—R Trilscher. Autnche 
1 5— J N Auyert France 
16 -H. Mice* Norvea*

La première manche à Karl Schranz
L'autrichien Korl Schranz a remporte la pre­

mière manche du slalom geant masculin dispute ce 
matin ou mont Sainte-Anne. Ce succès a donc ren­
forcé son option sur la Coupe du Monde. Parti en 
dixième position, Schranz a négocie le parcours en 
71.2 secondes. L Amcricain Billy Kidd a obtenu le 
deuzième rang et le Français Georges Mauduit a en­
registré le troisième meilleur temps, apres une secon­
de tentative. Gêne lors de sa premiere descente, par 
un officiel ou un spectateur obstruant son passage, 
Mauduit s'en est plaint et les officiels ont decide de 
le foire concourir une seconde fois.

/tcctïidte

II
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( Photo Mirharl Burns — du 'laurier)

f|*

)7 A Peru, Franca 
16 P Ouruan. Canada 
19 F Digruber. Autriche 
20- R. Saiier, Autriche 
21 W. Letch. Allemagne
22- -F Voiler, Allemagne
23- A Bachledv Pologne
24 R Kov.ct M.gnaud, Franca 
25- W. Bleinar, Autriche 
26 H Kathrwa. U S A 
2 7 H Metsner, Autriche
28 H Duvillard. Franc»
29 L Clataud. Italie
30 - H. Zingr*. Suits*
31 H. Brechum. France
32 •—C. Demetz, Italie 
33—R Hébron. Canada
34 D Z*il|ing, Autriche 
35—J Locdl, Autriche
36 W Henderton. Canada
37 H Ruiner. Autriche
38 M. Boron, France 
39—C. Deiattit, Italia 
40 - K Shepherd. Canada 
A ! E Poulten. USA
4 2 L. Harm*. Norvtya 
43 - G Muvtner, Itali*
A4 I T Oeverland, Nor^e^a 
4 5 -J Mintrh, Suisse 
4*> C Chapman, Canada 
47 D McCoy, U S.A 
4B A Sprccher. Sume 
49—O. Rolan, Suisse 
50 1 D Daetwyler, Suist*
5’ H. 5c Ueger Allemagne 
*2 S Mikaelsson. Suisse 
53 K Coidin. Autriche 
54— H Rohr. Suisse
55 B Cochran. USA.
56 H. Schmelzl Italie
57 — B McKay. Caneda
58 B Swan. Cen,i'*a
59 M. Milne. USA
60 L Poulsen. USA
61 i Creed Canada
62 - A Garcia. Espa.jne 
63—G. Hess Canada
64 H Biorery*. No- ece
65 D Irwin, Canada 
A'* -f Ritchie. Canada
67 - T Pslmcr. USA
68 -5 Becker. Canada
69 -G. Rinaldi. Italie
70 -T Schneller, Allemagne 
7) D Bruneau. Canada
72 — T Lassenutdhal, Norvège 
73—M Culver, Canada
74 B Irwin, Canada
75 D Irwin. Canada
76 D. Leigh, Canada 
77-N Baker. Canada
78 M Laflerty USA
79 1 Hunier Canada 
67- K. MacDonald Canada 
81—P Goodman Canada 
82 P Carson Canada

Directeur de lapreuve — 
André Bertrand.
Chef de pista —
Giovanni Gerometta 
Delegua technique —
Odette Perett
Arbitre — U Weber (Suits 
Arbitre au depart 
F Huber (Allemagne)
A'bitre a l’arrive* —
Mr Hoppichler (Autriche)

El*.

tica

SLALOM GEANT (femmes)
etion au depart 1970 El* 

a l'arrivee 780 - Elévation v< 
» 1190
H Zimmerman. Autriche 
G Hathorn Grande Bretagne 
F Macchi. France

Jacot. France

France

Rau
Coc
De>
Bud

12 —R MittenriBier, Allemagne
—K . Cutter USA

14 Steurer, France
15 —D Galic* Grand* B'ttagr*
16 —J. Wolcott. USA ,
1 7.— P Nlorthrup. U S A.
18 —B Cochran, U.S A
19 — B. Clifford. Canada
20-—O Pall, Autriche
21 —-M . K aaerer, Autriche
22 — 1. Mir, France
2 3- —S Townaend. Caned»
24 — B. L&ltorgu*. France
25-— A Zryd Sulsi*
26 — r Treichl. Allemagne
27-—A Pro»ll. Autriche
28-_£ Skinger, U S.A.
29-— M . Schranz. Italie
30-—j N«m*«b*r. Canada
31 -G Tie.-ia. (ta! e
32 —R Fortns USA
33 —L Kreiner, Canada
34--P Boydttun. U S.A,

—F Moret, Suits*
36--R faux. Italie
37-— H Sch’llig, Sum*
38-—P. Aiken. Canada
39--D Prattc. Canada
40-—T. Delicti Canada
41 -C. Oughton. Canada
47--D. Chrichton, Canada
4 3--D. Culver, Canada
44--S. G-a-es, Canada
45--D Gibscn. Canada

Di recte-r de l’épreuve —
Aridr* Bertrand
Chet de Piite —
GiiDvanni Gerometta.
D: légué technique —
Odlet** Perett.
A'b fre — Gildo Siorpaez.
Arbitre au depart —
Hank Timber
Ar bitre a l'arrivee —
Herr Hoppichler

Les piliers de 
'organisation :

C A S A. Kalfh Nttbiff, garant 
Staermg Committea ; Bob Dennis. 
Parc Mont Ste Anna : Henri P card 
Adjoint Jean Louis Caron.

COMITE D'ORGANISATION 
Prtsidenr François Richard: ‘•ice- 

présidant Georges Morel: Coordonna 
taur Me René Paquet; Secretaire : 
Jean Paul Savary; Secretaire adjointe - 
Therés* Proul*. Trésorier- Rob**t 
Tremblay: ad-omt : Jean Renaud Dir 
de Presse Jean Casfonguay: adjoints 
Paul Richard Donald Kaarns; Dtr. des 
Epreuves • Andre Bertrand, l.e.j ad 
joint : Jacques Desmeules: Chel du 
chronom*tra*i* Pierre Racine, adjoint 
C.iudt Charest; Chat des Publications
d* rrsultats )oi faucher, adjonnt :
Rtrtt Ptuitt; C hat des Calculs *
ncf Enright; •c1 joint1 : Jean Verre ault;
Chtf des ContrjHours Clermont Cll che;
adjoint .- RonTOO Mai Houx; Protocol c et
Acculeil : RojItr Roy; Service de R<*>iseï
gnenvents Mm* Ginette Lemieux: <Chel
da Put* Giovann i Gerometta. cd-
joint : Remy Larose Communkaticsnt :
Jean Brochu adjoiint : Jacques Bro-
chu. Equip*)-ntrit : iRodolphe Roll ind;
adjoi nt Ph nt Deslauriers; Tr an».
port Club da Mont Ste-A nne;
Servi ce d Ordrt : Cl ub de Ski Mont
Ste-Ann* Sk s Claude Lai
ct: S#rv rt Maidical Or Jacques La
bri«; Animat ion : Rilymond Bornaitk et
J -Claude Pageau

• Le Catudirn Waynr II KM) K KM) N (Pholo .Mirharl Burns — du .Muurier)

Ql KHKU, Do cinq a huit 
poucos do noigo sont tombes 
dans la region do Québec de­
puis lo debut do la semaine 
et le ski est de nouveau à son 
meilleur. Le temps est toujours 
nuageux et le mercure varie 
autour do 20 degrés Ces chu­
tes de neige sont certes bien­
venues quelques jours avant le 
Du Mnuriet International qui 
se tiendra au Mont Ste-Anne 
en fin de semaine

Mont Ste-Anne hase durcie 
variant do 40 a 50 pouces re­
couverte d'une surface de cinq 
à huit pouces de nouvelle nei­
ge poudreuse Kxcellentes con­
ditions sur toutes les pistes 
(pistes pour experts actuelle­
ment fermées en prévision des 
prochaines competitions) tou­
tes liv> remontée» mé< aniques 
sont en service, incluant les 
tele-cabines.

Lac Beauport: base ^urcie 
de 2tt à 34 pouces avec surface 
de cinq a sept pouces de nou­
velle neige poudreuse. Le ski 
est excellent sur toutes le* 
pentes et toutes les remontées 
mécaniques sont en service.

de
Le Comité d'Organisation du 

du Maurier International 1969. 
u le plaisir de vous accueillir à 
cette classique du circuit d'A- 

■ Nor I, pour la Coupe
du Monde du ski alpin F. l.S

é
Voir souhaitons à tous, et en 

'.rr.cul cr aux représentatifs 
des imys iHirticiiMints, la plus 
cordùible bienvenue.

• Pour cette occasion, nous 
icons puise u nos meilleures

• ssourccy en personnel et eu. 
équipements, afin d'offrir d 
tous ceux qui jtarticiperont ou 
c steront à cette compétition 
c enrerf/ure. une préparation 
technique de premier plan à
1 echelle de l'événement. Et 
nul doute que l'hospitalité 
que1 ecois ajoutera une note 
sensible a ( ette ambiance sauv 
frontière du monde skieur

Vous roulons également pro 
uter de la circonstance pour 
remercier tous ceux qui ont 
rendu possible la tenue de cet 
te grande confrontation du ski 
alpin international, soit pour 
in >oort financier qu'ils ont 
fourni, soit pour leur traiwl 
bénévole et spontané ou enco­
re pftr une collaboration géné­
reuse.

Fn ferini uanf ce message, 
nous réservons vr hommage 
part entier et sincère à tous les 
tr-nixiilleurs et techniciens du 
s: i. qui forment en quelque 
sorte i épine dorsale de l'orga- 
• - ’ion du ski de compétition.

' ’icieu.t et méconnus, re* 
ho imes. rec femmes, dont fa 

• cr.re est indispensable. ceux 
dont on ne parle qu'en de ra- 
es occasions ou même amzTts 

Isl seront là, fidèles au rende?-

Francois Richard. President 
QUI EST-IL?

Francois Richard est né à 
Edmonton. Alberta, en 1914, A 
terminé ses études à ITnittitiit 
de Terhnnlozie de Québec en
1935.

A fait du ski de compétition 
dam tontrs les disrlnline*. mais 
parti. Mllerement dans le saut 
en ski. Remporta quelques 
championnats régionaux. Aban­
donna la compétition dans le* 
années '40 pour se consacrer 
entièrement a la promotion de 
re sport, sans toutefois cesser 
de pratiquer le ski.

Fondateur du club de ski Le 
Montarnard de Lévis en 1933. 
Rarticine à la fondation de la 
Zone de ski de la Vallée du 
St-I.aurrnt et occupe la fonc­
tion de president durant 10 an­
nées.

Fst directeur de l'Assoeia- 
t'on ries Sports d'HIver de 
Onéhec. Cette association avait 
etc fonder nour le développe 
ment du Mont Saint-( astin.

4 st vire-presldent de la 
C A S A, de 1945 a 1951 et vice- 
president de la ( anadian Olym­
pic \ssoeiation (L'Association 
< anadienne Olympique).

( barre d<# mission par la 
(' \ S.A. pour la fondation de 
la Zone du ski des Monta Vo­
ire-Dame en 1949 'aujourd'hui 
Zone de Ski (îaspesienne).

President pm temporaire au 
moment de la fondation de la 
division du Québec de le 
( A.S \. en 1950 et vice-pre­
sident en 1903.

\ etc president de la Société 
pour l'Avancement du Ski à 
(Jucher.

Fondateur de la Soelété des 
(ours Populaires de Ski en 
1955. \ oreune à peu pre» tziu-
tes les fonctions à l'exécutif 
pendant 10 années ainsi que 
relie de moniteur de ski. Cette 
société dispense a 700 enfant» 
chaque annee les cours gratuits 
sur les Plaines d'Ahraham.

Lors des premiers Jeux 
d'HIver Canadiens en 1967 a oc­
cupe le peste de coordonnateur 
des épreuves nordiques et de» 
travaux d'amenagement du 
tremplin de 50 mètres et piste 
de fond de 15 kilometres.

Il a pris une part active au 
développement du Mont Ste- 
Anne el prépara pour l'urba­
niste Jean Cimon ta plan di­
recteur des pistes el des re­
montées mécanique*.

A participé à un grand nom­
bre de projets de ce genre.

Fst à l'emploi du Ministère 
de la Défense Nationale comme 
métrologtite senior au Labora­
toire Métrologlque des Stan­
dards dans la ville de Quebec 
(National Defence. Metrology 
Standards Laboratory, Quebec 
City).

TOURNOI
BAILON-BALAI
22 e» 23 MARS

ARENA
ST-PROSPER

Inf. Paul Dufreanc 
A28 914*
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Les Flyers progressent et 
Boston accuse un retard

MONTREAL PO - Le 41e 
but de la saison d’Yvan (’oui • 
noyer, compté t. moins de qua­
tre minutes de U fin du u; tch 
hier soir, a permis aux Cana­
diens de Montreal d’annuler 4- 
4 a\ec les North Stars de Min­
nesota dans un match de la 
LSH.

Coumoyer a pmillé d’une 
punition rivale pour egalei les 
chances

Les autres compteurs des lo- 
eaux ont été Cluistian Horde- 
leau. avec son premier but dans 
les majeures, .1 -C. I remb'a> et 
Robi'rt Rousseau tandis que 
que Ray Cullen, avec deux buis 
Claude Larose et Hill (iolds 
worthy répliquaient pour U*' 
\ isiteurs.

Lome Worsley a elfeetue 
arrêts dans la rage des Cana 
dien» alors qua eeux-t' bom­
bardaient Fernand Ri\nrd de
38 lancers.

Béliveau pourrait 
jouer mercredi

MONTREAL PC' .Jem 
Béliveau, capitaine des Can. 
riions de Montréal, recommen­
cera à patiner lundi et sera 
peut-être capable d’affrovUei 
Chicago mercredi prochain

Beliveau a et» blesse aux c<< 
tes contre les Rangers diman­
che dernier et est demeure dans 
ur hôpital de New York sous 
observation jusqu’à mercredi 

Dr D.Ci. Kinnear a exa­
mine Béliveau à son arrivée a 
Montreal mercredi soit »*t a avi­
se le club qu’il ne pourrait 
joue- contre Minnesota mûrit 
foir et contre Chicago sarneci.

Beliveau a sa 16»' saison avec 
les Canadiens, a conduit o ch i> 
au 1er rang dans la division 1 sj 
de la LNH en compagnie 
d’Yvan Tournoyer.

I.es deux joueurs présentent 
des fiches de ?W points. Bell 
veau avec un bilon d** 32-4? et 
Tournoyer avec 40-39.

Les Canadiens, qui en étaient 
a leur sixième match sans re­
vers contre Minnesota cette sai­
son, ont pris une avance de 
trois points en teu* <ie la divi­
sion Est sur Boston qui a co­
de 2-1 devant Philadelphie hier 
soir

Boixieleau a ouvert le poin­
tage a T Oti de la première pé­
riode après que Rivard eut 
déserté sa cage afin il»* débla.ver 
son territoire, mais Larose a 
égal»' les chances pendant des 
punitions a Tournoyer et a son 
coéquipier .1» m - Paul Puise 
avec son 23c but d»- la saison 

(ioUlsworthv a profite d’une 
nin t mi a Serge Sa» ird pour 

donner une av »n»e »l«* 2-1 aux 
St i: .s au debut du second en 
gagement et Cullen a porté 
ensuite la marg» à 3-1 avec un 
lancer d«* 10 pieds 

.1 -C Tremblay a reconquis 
les faveurs de la foule avec 
un élan d'un bout a l’autre de 
!< glace avant de déjouer Ri­
vard et il s’est moque de la 
foule qui l’applaudissait après 
l'avoir hue quelques secondes
am av au!

Cullen a redonné une avance 
de deux huts aux visiteurs à 
3 39 rie la dernière reprise, 
mais Rousseau a réduit Ka mar­
ge avec l aide de Ralph Ra< ks- 
t m" i*t Bordole.u avant le but 
égalisateur de Cournover

SOMMAIRi

P-pirvere p-'.ode

Stvard’ B«n

0: j«i me pt -iod'

13.46. Pa

(61 I 8 54 
4 8 Or ben

Trooieme period* :
6 .v. imeiotc, Cullcn {24 »
7—Montreel. Roustraa (26) 

Buckstrom, Bordeieau

Rousseau Backstrom 
r tien* Bordelaau 2.21, 
rose 15.08

LANCtRSs
Minnesota dit 8 27
Montiaal 15 13 10—38 
GARDIENS : Ritard. Mmnatota. 
Worsley, Montreal
ASSISTANCE — 16.814.

A Philadelphie

PHILADELPHIE <PA> - \-
près avoir pris une avance de 
2-0 au cours des deux premie­
res périodes hier soir, les Fly- 
et s de Philadelphie ont résisté 
aux assauts répétés des Bruins 
de Boston dans la derniete re 
prise eu l'emportant finalement 
2 l dans un match <le !a LNH.

Bill Sutherland et Jim John­
son ont marqué le- points des 
Fivers tandis que Phil Esposito 
comptait son 42e but de la 
susoii et récoltait son ll()e 
point de l'annee.

Ce septième match consécu- 
tu de- Flyers sans revers leur 
a permis de rejoindie Los An­
geles au 3»* rang dans la divi­
sion Ouest tandis que Boston 
accusait un retard de trois 
points sur les Canadiens, ins­
talles au premier rang de la 
division Est.

Sutherland a compté a 3:10 
du premier engagement avec 
l'aide de deny Median, qui 
csi venu du Toronto en même 
temps tpie lui dans un échan­
gé récent.

Johnson a pus Clerry Cher- 
v»*rs en defaut à 4 40 du 2e en- 
ga euient ave»- un lancer de 12 
P i ris, après avoir accepté une 
p:»>se de Dirk Cherry.

Les Flyers, qui avaient affi­
che une marge de 23-20 au 
cours des deux premières pé­
riodes. ont dû résister Jusqu a 
la fin pour l’emporter.

Esposito a pris le retour d'un 
lancer de Te»! Green à 6 43 de 
la dernière reprise, mais Ber­
nard Parent a tenu b»>n jusqu’à 
la fin. notamment avec deux 
..-rets sensationnels dans les 
deux dernières minutes de jeu.

SOMMAIRE

Premiere période -
1 Ph -«'.irhi*. Sutherland 19)

Mr- m. V«n lmp* 5 10
Punition 0 Smith 17 09.

|ii

Ce que j’en pense...
i S.

LE BALAI D'ARGENT AIR CANADA
Le nombre de sports ou les Canadiens dominent la scene mondiale est r»ser 

limite. Aussi est-ce aver une certaine n«>stalRie que les fervents rie curling avaient 
vu s’interrompre la série lie L "Ncuteh ( up" apres que les rinks canadiens eurent 
domine la meilleure competition mondiale dans une proportion de trois années sur 
quatre.

Il fut un temps où le championnat mondial de hoekev nous revenait automati­
quement. Par la sévérité des reglements amateurs d’une part et par le progrès eons 
tant des Européens d'autre part, cette domination a l’eehelle mondiale est terminer 
depuis une bonne décennie. Il arrive bien de temps a autre qu'une Barbara Ann 
Scott, qu'un roupie Jelinek. »iue ors rameurs, qu’une I mrile Wheeler, qu’une \nn 
Heggtveit ou plus encore qu’une Nanc> Greene, \»»ire meme que des cavaliers redo­
rent certains coins de notre blason, mais il n \ a pas d sport amateur, a Texieption du 
curling, ou le ( anada soit reconnu romme le pays a rejoindre.

C’est donc avec satisfaction que les sportifs canadiens ont vu l’an dernier Air 
t anada prendre l’initiative de rrssus» iter le championnat mondial d** curling pour le 
trophée au nom symbolique “Le Balai d \rgent". < omine il -e doit la premiere 
competition a eu lieu en sol canadien, plus pre» isement a Pointe-Claire, a l’ombre 
du grand aerodrome du C anada. ( ette année, on retourne à la source et r’rst dans 
le pa>s d’origine du curling, IT.rosse. »iu«* les champions de huit pa>s s'affronteront 
la semaine prochaine, plus précisément a Perth,

Meme sj cq. sport d»*inande des conditions de climat partirulirtes et »i son 
nombre d’adeptes est forcement limite au nombre de ela«rs disponibles, on > verra 
des champions de pavs ausM éloignes que l'Allemagne et le (anada. ta 'suede et 
l'Ecosse, la Norvège et la s,in«,se, la Iran»»* »*i les llats-t nis. Pour l»*s journalistes 
canadiens, ce sera également une occasion de voir nu en sont rendus les préparatifs 
des Jeux de l'Empire qui se tiendront a Edimbourg a Tete 1970.

UN RAPPORT REALISTE
Le ( onseil de \ illr a pris connaissance du rapport de la Piste de ( ourses de 

Quebec pour la saison 1968. Meme si I»* pai i-mutuH a »‘W* le ‘.’c meilleur de toute 
l’histoire du trot et amble a Quebec, les locataires dr I hippodrome local ont pris la 
peine d'expliquer la leg> r«* diminution de sâ.siio par programme au pari-mutu«T.

Avant de connaître le point de saturation d’une chose. il faut le dépasser, ("est 
ce qu'on a fait l’an dernier en établissant d’abord le calendrier estival romme s’il 
devait romporter 126 pregram nés. Qr il s i-st prouve a l'expérience que le point de 
saturation est de 112 pi grammes, du moins tant qu on n aura pas les facilites d’un 
rluh-hoiise.

(elle experience qu on a tente .» coule quelques dollars, comme toutes les en­
quêtes que font les gouvrrnemnts federal, provincial ou municipal. Parce qu'on a 
voulu allonger le calendrier, on a du débuter le 7 avril. » »■ qui a amene conflit avec 
les derniers relents d»* l'hiver, avec les séries Manlev telrvisees, avec une saison des 
As qui a dépassé toutes ses precedentes dans les seriee ( aider. ( »*itc année, on r«mi- 
meueera done le 27 avril seulement.

Il a fallu redoubler d'^rdrur en a* ut et en s«*oteni,»re pour combler les dégâts 
d'une u»'u ur le d«* chevaux te»»* p..r une *\oan-on du monde du trot et amble, 
complètement indépendante »!e L» volonté des operateurs locaux, it maigre tout, les 
entraîneurs qui ont eu la pulience de passer a travers les mauvais moments ont pu 
réaliser une bonne année, car la niovennr de gain par cheval axant participe au 
moins a 15 programmes a etc de S2.074 la plus haute de l'histoire.

En hommes d'affaires réalistes. MM. Murd»H'k. I apointe et l.arotirhe »»nt analyse 
avec le gerant ( lande Brivsette 1»*- causes de la legerr baisse au pari-mutuel. Per­
sonnellement. nous croyons »iue -i t* iis les sports, si lotîtes les maisons d'affaires si 
tous les gouvernements avaient » nnu en 1968 la 2e meilleure aimée de l'histoire, 
l'annee aurait etc ncttemrn, plus fructueuse.

L'ANECDOTE DU JOUR
Deux amateurs de football discutaient de la dernier»* acquisition des Mouettes 

de Montreal. Al PIIANH I. Ils ne s'entendaient pas sur sa grandeur: l'tiu disait 5 
pieds. Il pouces, l'autre 6T".

Andre Duquette, »tui « -t plus »onnu pour s»> conna* -anées en courses d»* che­
vaux qu'en rerrues d» football, les intern lpt1 en d»* nt: "Il a .*» »*t I" Tes deux in­
terlocuteurs le regaiderent incrédule*-. M. Jet poursuivit sa phrase en r\pli»iiiant: 
*'11 faut que re soit cela: 5 el I. »a 1 MT NE! I."

Ici et là.
Andy Payette me fait penser aux anciens »erberes juniors Bruce Gamble et 

Dennis Kiggin. Quand il «-si éliminé, il se trouve toujours un rlub pour l'utiliser 
dans les éliminatoires, soit l’aide du règlement des six additions, soit en trouvant un 
billet du médecin pour le cerbere régulier. — Parlant des 19 parties nulles des 
Flyers, Keith Allen déclare: "Les autres instructeurs disent qu'ils vont jouer leurs 
parties une par une. Moi. je dois dire que je vais gagner mes points un par un." 
Quant aux chroniqueurs sportifs de Philadelphie, ils » nt surnommr l'equip» les "Phi­
ladelphia Tier*". — Bob Chevalier a commencé a p»*rter un casque avec le début 
de» séries éliminatoires.

Le* Jersey Devils ont termine leur saison avec une fiche de 26-39-7. manquant 
le* éliminatoir»*s par tr»»is points. — ■ e* chances de retour de St-llyaeinthe dans la 
ligue Provinciale senior de hockey sont a peu près milles. — A ceux qui veulent une 
astérisque à cote du record de Phil Esposito, les chroniqueur* sportif* de Boston ré­
pondent qu’il a une moyenne de 9.5 points contre les club* de l'expansion et de 8.8 
point* contre les anciennes équipes. Ces chiffre* peuvent rependant être trompeurs, 
ear les Bruins jouent moins de partir* contre le* nouvelle* équipe*.

Johnny Wilson est tellement desappointé des gardien* de* Kings, qu'il va tirer 
a pile ou fare pour faire son choix «outre Cleveland et Quebec en fin de semaine. 
Voila un département ou le* As auront l’avantage. — Andre Lacroix a marqué 13 
hut« dans ses 20 derniere* parties, soit depuis ses fiançailles.

TT"

Deuxiante i>«»iod* :
2—Philadelphia, Johnaon (15)

Charrv. Blackburn * *0
Punition* : Shack 12 04. McKeu 
xie nvinaura, Gandron, minaura 
double. 12 23.

Troititma pariod* : 
i—Botton, Espoaito (42)

Grran, Murphy • 48
Punition t Johnson 0 33 
LANCERS :
Boston 11 9 13—33
Philadelphie 13 10 6— 29
CARDIENC : Cheevers. BoMon. 
Purent Philadelphie
ASSISTANCE 14.558

A Oakland
OAKLAND PC) -Les Maple 

Leafs de Toronto ont mérité 
une fiche paitaite pour leur 
tournée en Californie en l'em­
portant hier au compte de 3-1 
sur le> Seals d'Oaklanci dan* 
une joute au calendrier mixte 
de la ligne Nationale de hoc­
key.

Cette victoire a permis aux 
Leafs d’occuper ex-ae<juo ave< 
lev Red Wings de Detroit, la 
quatrième position au cla.sse- 
ment de la Division Est de la 
ligue.

C'est Jos Szura qui a privé 
le cerbère torontois Bruce 
Gamble en marquant tard du­
rant la troisième période

Ron Ellis. Norm Ullman et 
George Armstrong ont comple­
te le compte pour les ly«*afs qui 
l'avait emporté par 4 a 0 la 
veille sur les Kings de Los An 
geles.

Les Torontois ont eu l’avan­
tage des lancers par 31 contre 
18.

SOMMAIRE

S

1—Toronto. Ellis ( 21)
Premier* période :

Qumn, Oliver 14 23
Punitions ; Ley 2 24. Kennady
5 55. Marshall 11.11. Vadnais,
Ullman majeures 13 02.

Deurriem* period* ;
2—Toronto Ullman (32)

Smith. Ley 5.38
Punitions Marshall majaura. Pi­
lot* 16 40

Troitiem* period* •
3- Toronto. Armstrong (9)

Pultord. Walton 11.03
4—Oakland. Szura (9)

Perry 1427
Punition* : Smith 5 48. Quinn 
mineure mauvaise conduit* 14.33, 
Ubriaco 16.37
LANCERS :
Toronto 13 10 9—32
Avklend 9 2 7—18
GARDIENS Gamble. Toronto, 
Smith. Oakland
ASSISTANCE — 5,708

Junior A de l’Ontario
Par la PrexM* CANADIENNE

Ives Canadiens juniors de 
Montreal et. le> Red Wings de 
Hamilton ont annulé 3-3 hier 
soir, lors du deuxieme match 
de leur sérié demi-finale. 4 de, 
7. dans la ligue Junior de l'On­
tario. Les Canadiens avaient i 
triomphe 5-1 dans le premier 
match.

Marc Tardif a compte deux 
buts et fourni une assistance a 
Richard Lemieux pour les Ca­
nadien*. tandis que Buste- Mai 
ve' y allait également de deux 
buts et d’une aide pour les 
Wings, dont l’autre compteur a 
ete Dave Gilnunir.

l,os Canadiens ont dû revenir 
de l’arrière a trois reprises pour 
mentor le verdict nul même 
s'ils ont affiche une marge de 
34-30 dan« le*, lancers.

A PETERBOROUGH
Le trio Dave Roy-Dale Power- 

Rick Macleish a recolle 16 
points hier soir alors que les 
Petes de P»*tertx»r»>ugh ont 
♦•eras** les Knights de London 
7-1 en égalisant leur série 
quart-de-finale, 4 de 7. a 1-1.:

Roy > est allé de quatre buts 
et deux aides, Macl-elsh, de 
deux buts et Power, d'un but et 
quatre aides tandis que Clyde 
'■binon évitait le blanchissage 
aux Knights, qui avaient rem­
porté le premier match de ia 
série 8-5 mardi.

HIER
Lijut NATIONALE

Minneiota 4 Montreal 4
Botton 1 — Philadelphia 2 
Toronto 3 — Oakland 1

Li«ua JUNIOR “A" DU QUEBEC 
finale 4 de 7)
Drummondvill» 4 — Sorel 3 
(Sorel mené 2-1)

Lixu* JUNIOR “A" D’ONTARIO 
‘ quart* de-llnal* 4 de 7)
Montreal 3 Hamilton 3

Montreal mène 1-0-11 
Peterborough 7 London ■ 
(sérié égal* MO)

Lieu* PROVINCIALE
(«cmi-final* 4 d* 7)
Sherbrooke a Victor,avilie 
(remue, terie égalé 1-1)

Ligue JUNIOR “8 ‘ QUEBEC DISTRICT
Sillery 4 C T P 5 
Patro P -A 9 — Ail Sac 3

AUJOURD'HUI 
Ligue AMERICAINE

Buffalo a Quebec (8 h 05) 
Providence a Baltimore 
Cleveland a Springlieid

Ligua JUNIOR * A" DU QUEBEC 
(final* 4 d* 7)

Sorti è Drummondvill*
(Sorel mène 2-1)

Ligue PROVINCIALT
(eeml-finale 4 d* 7)
Granby è Chicoutimi 

«erie égal* 1-1
Ligue JUNIOR "A" D'ONTARIO 

(qiiart-de-linal* 4 de 7)
St Catharine* a Marlboro* 
(7*me toute; une nulle)

LES CLASSEMENTS 
LIGUE AMERICAINE 

Oivialon Ouest
PJ C P N PP PC Pte

Buffalo 61 35 14 12 235 153 42
Cleveland 62 26 27 9 183 200 61
Rochester 62 22 30 10 201 238 «4
Quebec 61 20 29 12 185 204 52

; Drvialon Eat
Pf G P N PP PC Pie

Herthey 63 33 24 6 256 202 72 1
Providence 62 28 29 5 305 239 61
Baltimore 60 26 28 6 •>08 222 58
Springfield 63 22 ?1 10 210 230 54

LIGUE NATIONALE
Divlalon Eat

: ■ Pi G P N PP PC Pt»
Montréal «9 41 17 11 243 180 93
Botton 67 38 15 14 261 186 90
New York 68 36 24 8 201 174 80
Détroit 68 33 25 10 218 187 76
Toronto 67 31 22 14 207 182 76 |
Chicago 67 30 30 7 243 215 67 >

Divlaion Oueat
PtaPf G P N PP PC

St Louis 69 34 22 13 186 141 81
Oekiend 69 25 34 10 187 231 51
L Angeles 66 21 36 9 161 224 51
P delphie 68 15 34 19 148 204 51
Minnesota 67 17 37 13 173 234 47
Pittsburgh 66 tS 41 10 158 224 *0

LIGUï. JUNIOR 
PI G

Roc. A 
Al! -Sec 
C T R 
Sillery

P
34 22 11 
34 20 12 
34 12 18
34 9 22

Quebec-Diafrlct 
N PP PC Pie

113 45
2 1 -1 ’4 (2
4 . u 28
4 Ilia Iu6 21

• Avec une victoire de 8-3 aux dépens du Alliance-Sécurité, le B»tro Roc-Aniadour 
s'est assuré, hier soir, lors de la derniere partie régulière de la saison, du rhanipioiinat 
de la Ligue Junior "B" Québec-District. I.es hommes de l'instructeur Jean-Yves Roy 
ont du batailler ferme pour prendre les devants alors que Alliance-Sécurité avail 
égalé les chance* 2-3 a un certain moment. (Photo l’Action, par Marcel l.aforce)

IA “Bin NOIRE” DES AS DANS 
L'UNFORME DES BISONS CE SOU)

'Par Jean Pouliot)

Dennis Hcxtall, le joueur qui 
a le don de mettre ie feu aux 
poudres quand les Bisons de 
Buffalo affrontent les As, a 
etc reassigné au club de Fred 
Shero après la joule des Ran­
gers mercredi et on s'attend 
a ce qu'il se rapporte dès ce 
soir aux meneurs de la ligue 
Américaine pour leur match au 
Colisee.

Par contre, les Rangel'S ont 
décide de garder Bob Black­
burn pour quelques joutes en­
core. ce qui veut dite qu’on 
pourrait précipiter le retour de 
Ron Ingram, s’il répond bien a 
l'exercice de patinage aujour­
d'hui. Quant à Bill Knibbs, il 

»tumé même s’il ne 
as foirer autant que 
ri» par suite de sa mise 
*c dans la clôture par 
Stankiew icz.

.. décide de comnien- 
Mch avec' Gilles Ville- 
in> l’espoir de mettie 

sérié de trois joutes 
oire.s c»mfre les As

sera c 
peut f
d’habit.

Myron

cer le ni 
mure, d; 
f'!! | 
sans vicl

te RANG

>nt la chance d» 
h»*ster au 3#» ran ■

une place qu’ils n’ont pas 
occupée depuis le 9 février. On 
se souviendra que ce soir-là, 
Rochester sétait détaché au 3e 
rang en triomphant des As 3-0 
au War Memorial et que Vie 
Stasiuk. furieux, avait fait pra­
tiquer ses joueurs après le 
match. I) aura fallu plus d’un 
mois pour regrimper en posi­
tion cie détail et, si les As 
l’emportent ce soir, ils seront 
d'autant plus dificiles a déloger 
qu’il a fallu tant de travail et 
d»* sueurs pour remonter la 
côte.

MORRISON DE RETOUR

la’vv Morrison sera probable 
ment de retour au jeu ou. du 
moins, il m* costumera L’ailier 
droit de 21 ans a pratiqué hier 
matin et il a lancé avec sa 
vivacité habituelle Guy Du­
four a repu une autre injonction 
de eortis«>ne et 11 a manqué la 
pratique. mais sa blesoure 
guérit normalement et ce n'est 
qu’une question d'heures avant 
<ju'il ne soit prêt à revenir.

René Drolet jouera pour la 
première fois sans son plâtre 
et Stasiuk compte beaucoup 
sur le nouveau trio qu’il a for 
me* avec son as compteur au

centre de Myron Stankiewic2 
et ITaurie Laforge L’excellent 
trio défensif de Lyle Bradley, 
Rosaire Paiement et Larry 
McKUlop sera opposé a la meil 
leure ligne des Bisons. Serge 
Bernier commencera le match 
entre Simon Nolet et Onil 
Boutin.

Dune Wilson, qui a abaissé 
>a moyenne a 2 86. tentera de 
continuer sa série de cinq jou­
tes sans défaite où il n'a 
alloué que six buts. Avec 
l'aide des excellentes paires 
Ball-Edestrand et Cales Pelle­
tier. il tentera d'egaliser le re­
cord de saison qui est de six 
joutes d'affilée sans échec 
Jean Lapointe *era surtout 
utilisé sur !e jeu de puissance

Comme i! n'y a eu aucune 
punition mardi, la loi de la 
moyenne veut que les frictions 
accumulées entre les deux 
clubs dans les récentes rencon 
très disputées à un rythme 
accéléré éclatent ce soir au 
Colisée mi dimanche a Buf­
falo.

î«t Joute débutera à 8lt 05 et 
le- As partiront immédiatement 
apr»*s la rencontre pour un vo- 
v.iee tout-avion a Springfield et 
Buffalo

De mal en pis 
dans la ligue 

provinciale
SHERBROOKE (PC’i 1* 

bureau de direction de la ligue 
rit* hockey Senior du Que be»- a 
dent las io< me hier à la suite d'un 
vote de non confiance de la part 
de quatre des cinq clubs du eir 
cuit

Len OTkmnel. de Sherbroo 
k<*. président de la LSQ depuis 
16 ans. a démissionné er com­
pagnie des vice-pj évident Ra>- 
nioml Beigeron. de Sherbrooke, 
et Pierre Roux, de Victoriaville
Le vice-président Marcel Boi- 
vin, de Granby, n’était pas pré 
sent a l’assemblée de Victoria 
ville, mais sa déuiissiun est in­
clus*. selon O'Donnell.

La mésentente est survenue 
a la suite d»* la permission obte­
nue par les Castors de Sher- 
brooke d'utiliser le gardien An­
dy Payette contre les Tigres de 
Victoriavill mardi soir, match 
remporté 7-2 par les Castor* 
qu ont ainsi égale la séné de­
mi-finale, 4 de 7. 1-1.

Payette, gardien régulier des 
Gaulois de St-Hyacinthe élimi­
nés, a remplacé Jacques Monet- 
te blessé dans la cage des Cas 
tors.

Lorsque Monette a étf blesse 
Sherbrooke a demandé un rem 
plaçant a la QAHA, qui a insis­
té pour que Monette soit exami­
ne par un médecin avant d'être 
remplacé.

Selon O'Donnell. Monette * 
eu* examiné et les Castors ont 
eu la iterinission d'utiliser Pa­
yette.

St-Hyacinthe. Chicoutimi H 
Granby ont appuyé la motion 
présentée par Victoriaville et 
Sherbrooke s'y est opposée.

Henri Croohetière, de Sher­
brooke. président de la QAHA 
a déclaré hier que. sans bureau 
de direction, il n’y avait pas de 
ligue et. partant, aucune partie 
ne pouvait eue disputée tant 
qu'un nouveau bureau ne serait 
pas élu.

Sherbrooke avait l'intention 
de se rendre a Victoriaville avec 
Payette hier soir. L'autre sene 
Granby-ChicoutimJ doit se pour 
suivre ce soir a Chicoutimi

Crochetiere a précisé que tou* 
les clubs "seraient av'ses offi­
ciellement" hier que la ligue 
ne pouvait poursuivre ses acti­
vités sans bur»*au de direction

Les club* avalent l’intention 
de poursuivre les séries sans bu­
reau de direction On sait que 
les Tigres sont détenteurs de la 
coujh* Allan.

Sivous êtes sur 
le point dkheter 

une nouvelle voiture,
lisez donc ceci...

Pendant la campagne “Cartes sur table**, nous atons démontré à des milliers de personnes que l’on 
peut acheter une nouvelle Chevrolet, Chevelle, ( amaro ou No>a pour moins que le modèle de Pan 
dernier équipé de façon semblable. Aujourd'hui, nous faisons mieux encore en offrant à prix spécial 
15 modèles Chevrolet et Oldsmobilc, spécialement fabriqués et spécialement équipés des options 
les plus demandées. Voici la gamme des modèles: 5 grandes Chevrolet: 2 Chevelle; 2 C’bciy No>a; 
2 ( amaro: 2 Olds ( utlass et enfin. 2 sensationnelles Oldsmobilc Delta 8X.

Kt ce n'est pas tout: vous pouvez choisir en plus parmi 30 ensembles d'équipements en option, 
à prix spécial. Pn voici un exemple: commandez votre coupé sport Impala pendant la vente 
“Cartes sur table" et vous aurez ce choix: climatiseur... lève-glaces électriques et siège à 
réglage électrique .. . seno-direction et servo-freins . . . verrouillage automatique des portes, 
ouverture a distance du cotfrc et volant inclinable ou encore ... achetez le tout, et faites de belles 
économies. Nous pourrions vous donner d'autres exemples, mais en fait, cette vente se résume 
en deux mots: une occasion sensationnelle que vous ne pouvez vous 
permettre de manquer...

Lavente "cartes sur
tablé’

Chez les concessionnaires Chevrolet-Oldsmobile.

d vmis'fWKv 
féliciterez de 

Tavoir attendue.

i
(onrcMionnatrca autontm» dan» I» Quàb*e métropolitain

Denis Pepin Autos Ltée
2500. boul. Quatre-Bourgeois 
Ste-Foy, Que. Tel. : 653-2861

J. D. Chevrolet Oldsmobilc ltée
60 sud, rue Dorchester 

Quebec 2, Que. Tel. : 529 45<!

Roger Barré Automobiles ltée
1095, de lo Conordière 

Québec. Tel. : 529-3331
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Les As d'Oakland pourraient bien 
finir en tête de la division Ouest

a r

MKSA, Arizona PA — La 
meilleure décddou d«*« Athle
tu> dOaklatid depuis la fin de 
saison 196B est d'être pasiM-e

Autre victoire 
pour les Expos

Par la PKKSSK ASSOCIEE

I* gaudier Larry Jaster na 
alloue qu un simple en six 
manche* hier en conduisant 
les Kx|xk> de Montreal à un 
nain de 8-2 sur les Astn» de 
Houston dans un match hors- 
concours hier.

Trois anciens \>tros soni 
revenus hanter leurs anciens 
ci>equipiers. notamment John 
Hateman avec un circuit, et 
Bob Bai ley en a reuaai un 
autre de 450 pieds alors que 
les Exik* récoltaient 16 coups 
sûrs

Par ailleurs, les Pilots de 
Seattle ont remixirte deux 
gains alors qu'une formation 
a supplanté Oakland 3-'J et 
Vautre triomphait de la Cali­
fornie 7 6

lioai Finie!la a produit deux 
points avec un double j>our les 
Pilots dans le match contre 
Oakland et l'atitre formation a 
effectué un retour de trois 
points dans la 8e manche en 
triomphant de la Californie 

Vada Pinson a cogné un cir­
cuit et un triple et Mike 
Shannon, deux double* alors 
que St-Ixmis a vaincu Philadel­
phie 5-3

I^a recrue Carlo*- May a con­
duit les White Sox de Boston 
a un gain de 4-1 sur les Bra­
ves d’Atlanta en ;>rodui*a nt 
trois points a l’aide d'un rou­
lant et d'un double

I^s Sénateurs de Washington. 
»eul club qui n'a pas connu la 
victoire, ont encaissé leur 7e 
revers hier en cedant 3-2 de­
vant Baltimoix* à la suite du 
circuit de Don Buford

AVTRES MATCHES

Willie Mays a produit trois 
points avec un double en pro 
curant un gain de 4 1 aux 
Giants de San Francisco sur 
le*- Padres de San Diego

Bill Sudaki* a produit le 
ooint victorieux a\ec un sim­
ple d. ne la i<V manche alors 
que les D«xlgers de I»< Ange 
les ont vaincu les Red Sox de 
Boston 6-5 WilJie Crawford a 
cogne un circuit de trois pointa 
pour W vainqueurs et Cari 
Yasirremski en a cogne un 
pour les Sox

Dans un autre match de 10 
manches. Chuck Manuel a 
produit le point victorieux lors 
d'un gain de 3-2 du Minnesota 
sur Cincinnati

Tony Horion a produit trois 
points avec deux doubles et un 
simple en conduisant Cleveland 
a un gain de 7 0 sur les Cubs 
de Chicago

L'arrêt-court Luk A Ica rear a 
produit trois points avec trois 
'urinle* alors que les Royals de 
Kansas City ont écrasé les 
Yankee*, de New York 7-1 

LAKELAND. Floride 'PA ' 
les Tigers de Detroit et les 

Mets de New York ont fait 
l'escru d'une nouvelle balle de 
baseball oonsidén*e par le 
commissaire Howie Kuhn 10 
pour cent plus rapide

les Tigers ont triomphé 7-4 
grace à une attaque de U coups 
V compris trois circuits, un 
double et un triple contre un 
double seulement par les Mets 

les loueurs ont admis après 
’e match ou'ils n'auraient nas 
noté la différence «u or. ne les 
avait pis avertis auparavant 

La différence entre la balle 
en usage et la nouvelle balle 
reside dans le noyau central 
oui est plus gros dans cette 
dernière

Apres «ept manches du match 
hors-concours. Khun a déclaré 
lors d une conférence de pres­
se •

“I-es joueurs ont admis que 
* balle était plus ’•apide. mais 

les lanceurs ont dit qu’ils ne 
aimaient pas LUe semble un 

peu plus petite que l’autre, mais 
elle a les memes dimensions.”

lie meilleur lanceur des ma 
leures l'an dernier. I>enny 
Mcl,ain. des Tigers, a déclare 
qu'on devrait “laisser le base­
ball tel qu'il est et qu'on 
arrête rie le compliquer ", apres 
avoir blanchi ses rivaux pen­
dant quatre manches

Don Cardwell. de-. Mets, 
lictune d'une poii*>,oe de trois 
points dans la 4e manche avait 
l'impression que la balle était 
plus légère, mais ne Ta 
blâmée pour ses difficulté

ri a ns la division Ouest de la 
ligue Américaine de baseball. 
Ainsi, d'un club de 6e place, 
ils sont devenus favoris dans 
leur section.

En effet, ils font maintenant 
parité d'une division avec trois 
clui» ayant affiche i«i pire bi­
lan qu'eux l’an dernier, soit 
Minnesota. Californie et Chica­
go. et deux autres equities qui 
n'existaient pas en 1968. les 
Pilot* de Seattle et les Royals 
de Kansas City.

Cela n’empêche pas !es As de 
présenter la solide équipé qu'ils 
ont bâtie avec la jeunesse, la 
rapidité et la puissance

‘ Les jeunes lanceurs sont n<^ 
tie point fort’’, déclare le nou­
veau gérant Hank Bauer en 
mentionnant m*s lanceurs debu­
tants Jim Nash. 24 ans, Jim 
Hunier, 23 ans. John Odom. 24 
ans, et Chuck Dobson, 25 ans

Odom a remimrte 
en 1988. Nash et 
chacun et Dobson.

14 victoires 
Hunter, 13 
12

ALIGNEMENT

La composition des champ* 
intérieur et extérieur est prati­
quement complète

Au 1er but Danny Carter, 
deuxième meilleur frappeur du 
circuit avec une moyenne de 
290 l'an dentier 

Dick Green, solide joueur de 
fensif, sera au 2e coussin, le 
rapide Bert Campaneris. a l’ar- 
rét-court et Sa! Handon, qui 
s’améliore rapidement, au 3e 
coussin. Campaneris a domine 
les ligues Nationale et Améri 
caine avec 66 buta volés la sai­
son dernière et la LA avec 177 
coupa sûrs

Rick Monday, avec une 
movenne «le 274 l'an dernier

et Reggie Jackson, qui a cogné 
29 circuits, évolueront au 
champ extérieur en compagnie 
de Mike Hershberger, qui a af­
fiche une movenne de 272 en 
1968

Dave Duncan 24 ans, aura 
1 occasion de mériter le pre 
mier |>oste de receveur. I) a 
affiche une moyenne de 316 a 
Vancouver l'an dernier, mais 
seulement de .192 avec les As 
après avoir été rappelé a la 
suiie d'une blessure a Jim Pa 
glianan

Le personnel des lanceurs de 
relève pourrait bien poser d< * 
problèmes avec la |ierle des as 
Diego Segui et Jack Aker au re 
péchage de l'expansion Bauer 
laissera Lew Krausse dans l'en- 
clos de reserve ou il a connu 
du succès vers la fin de |gl sai 
son dernière
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Explications
La valeur humaine et chrétienne du 

film est indiquée après le titre du film. 
S'ajoute, quand il y a lieu, la conve­
nance pour lei jeunes: (E> enfants; <A' 
adolescents.

Les chiffres places immédiatement a 
côté du titre réfèrent a la valeur artis­
tique : (1> chef-d'œuvre: «2' remarqua 
ble: <3> très bon; '41 bon: '5' moyen 
8' médiocre; <7> minable; (—) pas coté

•m •x

AUJOURD'HUI - VENDREDI
PM.
tf.UU

DEMAIN - SAMEDI
A.41.
7.90 8—Kaitn For Foday *i
7.30 «—Word of Life •*’«
7.45 10—.Mire et musique
8.00 3—Go-Go Gopher

8—Dolby Telecom »e 
10—1-e* p'tits Ivonshoiunie* 
l ï—.Sound of 12

8.15 12—News & Sign>On
8 30 3—Bugs Bunny Rod Runner 

Hour (•>
8—Discovery 

d) Mire et musique 
12—Hercules

l* jeune receveur• Hi PRECIEUX CONSEILS 
d'Oakland e<‘oute attentivement Ionique Joe DiMaggi» 
VaHkee* de New ^ork, lui montre l art de tenir te

• ... '‘iMTegrin travaille

Dave 
le

Duncan, 
renommé

baton afin d'avoir pin*, de chance** 
avec Oakland. 'Telephoto I l'|i

des Athletics 
frappeur de*

Deuxième titre consécutif 
hour l'Albertn, un eur/iim

3—World of bPmTs 
O—Dateline 
7—Troisième edition 
K -Six O’clock Movie •'

10—Télé-Métro <•)
-Tour à tour 

T!—Puise (•>
13—Bloc des nouvelles

6.15 3—Weatherwise
7—Edition sportive 

d> —Teléjoumal
6.24 Ici Québec
6.25 3—New si une 
6.3ü O -Panoramonde

O—I’lie Avengers *1
7— Maxi-CTné *'

13—Votre spectacle
6 40 10—sporta-lmage." •*
6 46 <D—Aujourd’hui 
6.50 io—1 elé-Métro f*)
7.00 3—CBS News

O—Police des plaine*
8— Ski Trails

10—Dernière heure r*
12—The Country Music Hall (

7.15 10—Télé-Métro (•»
7 30 3—Wild wild West

O Kn Premiere
“Mince de planète

0 The Ghost and Mrs Muir 
H—This is Tom Jones '•)

10—Fm Premiere 
<D -Voyages au fond de* mers 
12—Here's Lucy (•)
0—Get Smart (•'
12— The Friday Night
13— Vrai de vrai

x.no
Mo\ le

8.30

KITCHENER (PC) L'Al 
Perla a remporte le chain pi «m 
uat canadien de curling mixte 
en triomphant de Ferre-Neuve 
10-5 hier soir, a la veille de la 
dernière ronde de ce tournoi.

C était le 9e gain ri affilée du 
skip Don Anderson et se* coé­
quipiers tandis que l^*n Kali- 
ciiak. originaire du Manitoba, 
n essuyait que son deuxième re­
vers

L'Alberta remportait ainsi son 
deuxième titre national en 
moins de deux semaines. Ron 
Northcott ayant triomphe dan* 
ie championnat national U se­
maine derniere a Oshawa

L’Alberta avait vaincu le 
liée 9-8 en bout supplémentaire 
dans la 9e ronde pour preparer 
le match important du tournoi 
contre T -\

Dans ie* autres matches de 
la 10e ronde. l'Ontario a écrase 
rile-riu-lVince-F.douard 12-3. le 
Québee a triomphe du Nord- 
Ontario 9-5. la Nouvel le-Ecosse 
a sui'plante la Sasbatehewan fl-R

et le .Mwtutoiia a 
N ouveau- Brunswick 

En 9e ronde 
midi, T-N. avait

'Pose dudi 
8-6.

dan* l’apres- 
rernporte son

3—Gomer Pyle 
O Don Me>sc 
7—Du feu S V 
6—Generation 

dV—Du feu S \ 
13—Du feu S V

P. <• 
Gap 
P. '• 
P. i*

ie gain en supplantant le Nord- 
Ontario 6-5 en bout supplemert 
taire, la Saskatchewan avait 
vaincu le Manitotva 9-6, la N -E 
avait écrase ie N-B. 11-2 et U 
C B avait supplante l’Ontano 
9-8 en bout supplémentaire.

Dans la He ronde en matinee, 
le N -B avait cause une surpri­
se au Quebec en l'emportant 8-6 
tandis que l’Alberta disposait 
tic la N -E 10-7, I I P E «“cra- 
sait le Manitoba 14-3. la C - B 
supplantait le Nord-Ontario 10 9 
et la Saskatchewan pulvérisait 
l’Ontario 11-3

B
-E
Nr-.ivi

9.00 <•)

Ile P -E
Re«o lui*

T.-Neuve
Albert*
S;i*)t**chev.«n
n -r.
ne-P -E

B

3—Friday Night Movie 
O -Friday Night Movie 

“Tlie Satan Bug-’
7— Route 66
8— Let s Make A Deal <*>

-Des agents très spéciaux 
13—Cinema Kraft

.15 O
10-

Nous deux 
Ecole du bonheur

("1» »»«■ m» n t
û* U »? rond» J

5»^iikatrhew4in 130 <>30 42.x \ V SI Sert,, 0<*12 100 QOx X 3 T-Neuve 9Hr-P -K 001 •CCI 3lx x 11! S-utlcaU-iiewunNfan:tt4Ki 03 ) 10C ira 010 210 1 10 C -U ................N Onu»; vo 040 loi »3 o n V -E Q
XXi 010 x e OntarioX R 001 ^■an 3i>3 x a N B ^ 0102 OÎ2 fl 10 M.initoiu

n-r non ion 2 7 ll?-P.-E Q
Terre-N^ • Au N. onuno 9

9.30 O -Elle et lui '♦)
8—(ïuus n{ Will Sonnett 

10—Elle et lui (•)
10.00 O -Noir sur blanc

7—C'est votre affaire 
H—Judd For Tlie De«en.-« 

10—Dix à dix <•'

Finales du hockey mineur de 
lu ville présentées dimunche

10.30

10.45

11.00

<I>
12-

10
il»
13

O
10

I.* Bohème
-National Geographic Special 
Spain <•>

80-le* années
-Nous deux (*) 

1a'* aunee* 80 
Ia** années 80

- Panoramonde 
-Derniere heure
-(

feteo
miel 3 Night 

O -CBt IV News
7— Télejoumal
8— Il O'clock Report 

10—La ronde de* sport 
(D—Télejoumal
12 The National 
13—Téléiourna!

Best

Ne*

1 IL

pa*

\u cours de* dernières jou­
tes presentees a 1 arena du 
Parc Victoria dans les cadre* 
du tournoi de hockey mineur 
du Service dev Loisirs et de* 
Parc* de la ville de Quebec, lev 
six dernier* champions de sec­
teurs, soit 3 chez les bantam* 
et 3 chez les midgets, ont ete 
couronnes

categorie* 
bantam et

mosquito.
midget.

On connaît 
les champions

rnumtenani tou* 
dO' secteur* de

la ville de Québec dans les 4

Antonio Baillargeon affronte le 
rude Yvan Koloff ce soir à la Tour

Antonio Baillargeon qui pro­
gresse de jour en jour, et qui 
aspire comme tout autre a pos­
séder le championnat a la lut­
te. pourra démontrer ce soir a 
ses nombreux supporteurs et 
aux promoteurs qu'il est de tail­
le. Le promoteur Allen Mit- 
chel connaissant la valeur de 
Baillargeon. lui fournit l’occa­
sion cette semaine en l'oppo­
sant au rude et scientifique 
Yvan Koloff. Gomme finale de 
deux de trois a finir, on ne 
pouvait demander plu* et la 
nouvelle plaira sûrement aux 
amateurs de lutte.

Dale Robert’* n'est pas sorti 
du bois et devra jouer tous œs 
atout* en face du boucher Ab­
dullah. Cette semi-finale limi­
tée à 45 minutes permettra aux 
deux belligérant* de s'affirmer 
en presence de la foule qui 
remplira le* gradins de La 
Tour. On se demande un peu 
partout qui sortira vainqueur 
de cette rencontre, et comme 
Robert’s a de nombreux admi­
rateurs et admiratrice*, le sup­
port moral qu’il recevra lui ai­
dera sûrement au cours de la 
rencontre et il pourrait bien 
causer une surprise a Abdullah

Un spécial compose de deux 
équipes redoutables sera très

goûte des assistant*, car lev fre 
res Jos et Paul l»ediic en face 
de Jacques Rougeau et Pierre 
I,el>el devront sortir toute leur 
force afin de réussir a les vain­
cre. Cette rencontre par équi­
pés en es» une des plu* balan­
cées parmi hnite* celles pre­
sentees jusqu’ici, et il fera bon 
de voir ces quatre mastodontes 
à l’oeuvre

lai préliminaire entre Gino 
Brito et le Masque pourrait bien 
dégénérer en bagarre genéra- 
le, car les supporteurs de Bri­
to n’endureront cotainement 
pas que leur favori subisse la 
pire rarlee sans que les regle­
ments de la lutte soient obser­
vés On sait que le Masque ne 
se gène jamais quand il est 
dans une impasse et c’esl la 
raison pour laquelle Hrito devra 
se surpasser vendredi

Jim Kelley sera oppose a Ge­
rard Duga* à l'ouverture, et en­
core là, ces deux lutteurs ne 
chAmeront pas. car ils préten­
dent tous deux que leur tour 
est arrivé d’»>btenir des com­
bats rie semi-finale et de fina­
le. Il n'en tient qu'a eux de 
prouver a l'assistance qu'il* 
sont de taille.

champions de* categorie* 
mosquito et pee wee ayant rie 
couronnés en fin d** semaine 
dernière, la lutte s'est faite, ces 
dernier* jours, cher le* b„n 
tau s. où il v avait encore 3 
champions a determiner et 
chez le* midgets, ou il n’v a 
que 3 secteurs et le» 3 cham­
pions vont maintenant connus

Chez lev bantams. St-Joseph 
a décroché le titre de Quebec 
centre en remportant une vic- 
foire île 2 a 1 *ur Notre-Dame 
de Grâce Daniel Laroche a 
marqué les 2 buis des repré­
sentants de St-Joseph et Glande 
Gagne a marqué le but de» 
perdants.

Dans le secteur de Limnilou 
Ouest, l'équipe de St-Odile du 
gerant Jean-Eudes L.ipointe a 
remporte le titre avec une vic­
toire chaudement disputée à 
l'équipe de Stadacona, par le 
compte de 1 à 0. Rol>ert 
Gonlhier a maïqtié ie «eul but 
de la rencontre et le gardien 
de buts Pierre Grenier s'esi 
mérité cet important blanchis 
sage

Dans ie secteur de Limotion 
Est. l’équipe de St-Kspnt diri­
gé par Noel Guerin a surpris le 
St-Charles en l’emportant par 
le compte de 3 a 1 Alain Mo- 
rency a dirigé l’attaque lb's 
champion* du secteur Limoi- 
lou Est eu marquant 2 buts. 
L'autre compteur a été Gilles 
Fortin André Hourdages a 
compté le seul but du St-Char 
les. Chez le* midgets, l’équi 
j>e St-Pie X a remporté le li­
tre du secteur de Limoilou Est 
avec une victoire de 3 à 1 sur 
St-Charles, Daniel Chabot et 
Michel Rushardt ont compte 
les 2 buts des vainqueurs pen­
dant que Michel Boulanger a 
compté le ‘seul but des per­
dant*.

Dans ie secteur liant ville 
St-Jean Baptiste a blanc!u ^ 
Sacrement par le compte de

St-
Jac

rmt
■rite

Qu
Pit 

riomp 
j race 
Jean

2 a 0 Louis Cote 
Let:lerc ont compte li 
de* représentant* d«
Baptiste pendant qu«
Doyon évoluait solidei 
les filets pour se n 
blanchissage 

Dans le secteur d« 
rentre. Notre-Dame d 
remporté le titre en tr 
de Notre-Dame de C 
le compte de 5 a 1 
Rohitaille et Richard |» 
onl dirigé I attaque de- 
queurs en marquant ch 
buts; I autre but a et* 
par Pierre Gonthiei M.iin Gi 
guère a compte pour les ikt 
riants

\ compta
medii on tiendra les 
1er-secteurs pour ch 
catégorie» et l< 
minera dimanche 
avec la presentation 
de» finales inter-secteurs 
les catégories mosquito 
wee. bantam et midget 

Voici le programme qui prêt» 
dra l’affiche a raréfia du Parc 

*n fin de semaine

Heure Exquise 
bU t Irichtoo’ 
Comedie de L 
Kenneth More

L admira­
it G.-B 1937 
Gilliert. a’ er 
et Diane Ci-

cun - 
marqué

11.20

11.25
11.30lain 'sa­

ches in- 
mie de.* 

tournoi sc ter 
* pré s-midi 
des gran 

pour 
l>oe

lu
12
O

0>
13-

0
3-

O

lento \ la suite d'un nau- 
‘rage, un majordome s’éprend 
de la fille d’un lord Satire 
charmante Gag* amusant*. 
Valeur humaine atmosphere 
saine Libertés.

-Cinéma 
—Puise ("»
-Viewpoint 
-Derniere edition 
-Ici Québec 
-Mot de« nouvelle*

Late Score» Editorial
-Fri Nile Movie

After II 
"Frozen

—Cinema 
Movie 8

A lu e

Tue femme a abat 
1961. Drame

Victoria

SAMEDI. 15 MARS 
SEMI FINALE

tOh 00 a m Mo*v|uito 
Stadacona v» St h* x

11 h 00 am - Moaquito
N. D du-Chamin v* St

12 h 00- Pa« waa —
St Charlat v» N D Carda1 h 00 p m -Pm waa
St Albart vi St Patr.ck

2 h 00 p.m—Bantan
St Josaph v» Stc-Odila

1 h 00 p m.—Bantam
St» Mortyra v» St Eipr.f 

4 h 00 p m,—Midgat
St Jaan Bapri»ta v» N D u» p t a lik 6'MANCHE. ,6 m,ür,a* P,î,é

*5: ?s7^g ,ln*1*
, ’ C8ANDE FINALE PFE WEE
2 h 30 p.m —
»hG,?«;ANDE flNALE BANTAM 
j n. as p.m -—

grande finale midget

Tous le» amateurs de hockey 
‘ont invites à assister nombreux 
i res rencontres qui détermi­
neront les grands ** k
hockey mineur dans les rangs 
du Service des loisirs ei des 
Parc de la ville de Quebec

11.45
A.M.
12.00

11.45
12.50

12.51 
12.55 
1.00

1.05 
1.10 

t 54

-Cinéma 
tre’’ *8» — Ail 
policier de q Lothar, avec 
Ingrid Andree et Dietmar 
Sehonhrrr. — Poursuivie par 
de* espions, une jeune fil!»* 
>e réfugié auprès d'un Incon 
nu Photographie soignée 
Climat de violence

13—Ciné-Soir
12— Pajama playhouse

3—I.ate Show '•) 
lft—Derniere «édition 
Ift- Fermeture 

Pofltlude
O—Musique Marc I^egrand 
<|>—Fin des émissions
13— Nouvelle* anglaise*
O- Fin de* émission*
13—Fin des émissions
8—Sign Off

8.55 (JL- Aujourd'hui a C'VB’f
9.00 7-

8- 

10 
(S>

9.30 3-
o
x-

12-

9.45 O

-Cours universitaires 
-Casper Cartoons •• 
-Capitaine Bonhomme t*) 
-Cours universitaire.* 
“Histoire du Canada

-Wacky Race» (*
-Mire et musique 
-Adventures Gulltve; C> 
-Underdog (•»
-Cours universitaire* 
"Histoire de la littérature 
canadienne-françaisc"

9.50
10.00

O Musique Marc l^egiand
3-
o
8-

10-
12
13

-Archie siiow ■') 
-Dessins animes 
Popeye

-Le Gros Bill * 
-Roger Ramjet C 
•Mire et musique

10.30 3—Bat Man - Super Mau Hour *
O

Henri” 5-A _ Fr. 1943 C<> 
iiiedie de u F Tavano. avec 
Claude Dauphin et Marcelle 
Derrieti — Cn garçon hon- 
ncte accepte un emploi quel­
que peu louche Comedie spi­
rituelle Sain divertissement.

7— l.e cirque à Ton-Ton
8— Fantastic Voyage (•)

(B - Pepinot
12— Sptderman (•)
13— Pepinot

5.15 7—J.-A DeHfosses
5.30 3—New- Beat

7—Parti üuébecoifl 
10—Terre des jeune* (*)
(JF—L'heure des quiUee (•)
13—Commerce et Industrie

5.45 7—Ralliement des créditietee
6.00 3—Capital Report

O—Boni populaire Desjarcüna 
O—Teen Club 
7—Troisième édition 

12 —Like Young r*)
13—Bloc des nouvelle*

6.10 3—Weatherwiae
8.16 3—Newstime

7—Edition sportive
8.30 3—Roger Wudd <•)

O "Coup d oeil
7— Papa a raison
8— That Girl (•)

10—Capitaine scarlet (•)
<|L- - réléjouma!
13—Salut la compagnie

6.35 (D—Atomes et Galaxies (•>
6.45 O—Actualité* — Editorial
Î.00 3—McHale's Navy

O—Jeunesse d'aujmjrd’hui (•)
O-Beverly Hillbillies (•)

7— vSoirée canadienne <•>
8— Divorce Court (•)

10—Jeune.*»* d'aujourd’hui (•) 
(ü—Cher oncle Bill (•)
12— Tlie Jackie Gleason Show f#l

7-30 3—Jackie Gleason (•)
O—Two Good Guya (•)

8—Dating Game (•) 
di-A propos de
13— Claude Blanchard

8.00 O

1100 8—Journey to Centet of Eart] 8-
10—Be* Weekend 
fli -Robin-Fusee *■ 10-
12— Rocky and Friend*
13— Robin-Fusee *>

<x>

11.30 3—Herculoids (• » 12
0 lest Pattern A Mus t 13-
7— Roquet belles oreille»
8— Fantastic Four " 8.30 3-

fl> —Roquet belle» oreille# 8-
12— Bat.nan (*i
13— Roquet belles oreille* 9.00 3-

1150 10 Mes amis les animaux 9.30 3-
8-

11.53 0 Prelude
9.45 10-

P.M.
10.00 3-

12.00 3—Sliazzan t*i
O

A la brimante ' Un Améri­
cain bien tranquille" (5t — 
F-t 1957 Drame d'espion- 
nage de J L- Manklewicz, 
avec Atidie Murphy et Mi­
chael Redgrave En Indochi­
ne. un jeune Américain inter­
vient maladroitement dans 
le* conflits locaux — Belle 
phfxographie. Chanté Liai­
son.

-NHL Hockey (•)
Chicago at Montreal 

-1 a soiree du hockey <•'

'hicago a Montreal

(•>
Mv 3 Sons <•)

12.05
12.30

1.00

1.25
1.30

1.45
1.50
2.00

O - Aventure! ou tre-mer
7— Ultraman (•!
8— George of the Jungle (•) 

10—Le temps s'ouvre **»
HF—U1U aman (#l
12— l^*t's Find Out ("i
13— Les petites annonce*
0 ( îreat Muoii Fi ont t hicoi
3—Johnny Quest *1
01 »e tout de tou*
7— Si jeunesse pouvait
8— American RandMand 

10—Ci ne-Samedi
(P -Si jeunesse pouvait 
12 -Uncle Bobby <*
13—Si jeunesse pouvait
3—Moby Dick

O
O CB< sports piesen's

Championship sene' Bowi: 
7 -sentinelle* de l'atr 

® Golf *>
12— Captain Scarlett
13— l.e temp* - ouv ic

O

12-

-Au-dela du reel
-Mannix (•»
-Perry' Mason 
-The Outsider (•)«

10.15 0—Comedy Cafe t")
7—I yes couche-tard v*» 

flj- l^e* couche-tard <•)
13—Les couche-tard <•)

10.30 8—Rusty Wellington
10 45 0—Ski Trail

7—Téléjournal
10—Derniere heure et meteo 1*1 
fly - Teléjournal 
13—Télëjoumal

11.00 3—Final Edith*»

O—Actualité Meteo - Editorial
0—CBC-TV News
7— Dernière edition
8— Week-End Report

10—ij ronde de» sport* (•)
12 The National New» (•)
13—Nouvelle? du sport

11 02 
11.13 

11.15
3-
X. 

12
13-
0>
O

-l/One Ranger 
-IlAppenlng (•) 
-Long John Silv e: 
-Fusee XL-5

fl* -Nouvelle* du sport 
O Nouvelle* sportive?
3—Tomorrow * weather

O

quat re 
^amt

-Skippy The 
CRC sport» 
Kaleidosport

Bum
Pre

m*

Kai
Mit*

Falitorial 
7—Cinema

0—Cinéma
-Cinéma 

3* - E -l

2.:iu

2.40 
2 45 
3.00

3.15

3.30

4.00

Î — Univers de» sports thodeg pen
H- W ot Id Ski C up champiou>li:;j college «méi

-l nivers des sptirts **> outrée»
Du Maurier inteniation.il

1 ! Saturday at the Movies 1.1 —Cine-Soir
13 l nivers des sports i*) 11.16 0 \fier 11
3— Kip V an \\ i nkle and \|e l>eei«ion Be

•t *oif du mal** 
1958 Drame po­

licier réalisé et interprété 
par ()rson Welle? avec Charl­
ton He*ton fn policier

Violence#

4.15
4.30

5.00

10—Poui une chanson 
Ole \ irgitiien 
10—Monsieur bricole 

3 Canadian Travel <’ 
x Celebrity Billiard*.
3 --SfK'tal Security 

10 Sut le matelas
3—Celebrity Billiard?
8 -Pro-Bowlers '•

12—Outdoors With Ldiertv 
Mutual (•>

3—Golf Classic (•)
O—Sin le maieia*
O -Forest Rangers r*
7—Cent million* de jeune? 

a> •Cent millions de jeune*
12—Sports Hot Seat (•)
IS—Cent million* de jeun?*
10—Ralliement des creditistes
0—Skippy The Hush Kangaroo • 

7—l/e* Corsaires (•)
10—1-a ramp«* sportive (•!
0—Corsaires
12— Wide World Of Sports (•)
13— l.e* Corsaire* (•)

3—Current FNent* Quiz/
0—Allez 4
0 -Wonderful World of Golf (*)
7— Dessins anime*
8— Wide World of Sport» (•»

10- -C’ést arrive cette semaine 
<S> -Skippy (•>
11— Skippy (•>

11.17 O — Heure F.xqui.e Iji chut»
dev héros" 4 E-l 1957. 
Drame de k Malden. ave« 
Richard Widmark et Richard 
B,'i'*eharl un colonel est 
chargé d'rnqiieter sur un pri­
sonnier de guerre accusé d'a­
voir collaboré avec le» Rou­
ge» oeuvre personnello «0 
de qualité

11.18 12—Pulw <*>
tt.20 3—Sport» Final
11.25 S—iJite Show (•>
11.45 !2 Paiama Pl«yhou*«
A.M.
12.45 10—Dernière édition 
12.48 0—Poetlud#
12.50 10—Ferme tur*

1.00 8 ABC Weekend News (•>
fl>—Fin des émission*
13—Nouvelles anglaises

1.08 O-^lusique Marc I^grané
1.10 13—Fin de* émissions
1.18 0—Fin de» émission?
1.46 3—Sign Off

<*>—Programme# «•

599
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• beautr. pas, «im* ri* bêbr phtNiur. . .

Un grand romantique autrichien

La loi de justice et d'amour
d'Adalbert Stifter (1805-68)

Far Viktor fiUCHV

Dans les années quarante 
du siècle dernier, alors que 
se posaient pour la première 
lois tant de problèmes qui. 
aujourd'hui encore, n’ont i>as 
reçu de solution — en poli­
tique comme en philosophie 
et dans les sciences, en eoe 
nomie et en sociologie — 
Karl Marx revendiquait pour 
l'homme le droit d'etre deli- 
vre de son alienation. Au 
l>es.simisme de Hobbes : “Ho­
mo homini lupus”, l’auteur 
du Capital opposait le slogan 
optimiste et messianique. 
“Homo homini deus !”

A cette même efxique. en 
IH52 très exactement, parut

une autre dénonciation, d’un 
style très différent, des 
maux de La société. Klle était 
d'autant plus insidieuse 
qu'elle se dissimulait dans la 
preface d’un recueil de courts 
récits intitule Bunte Steine 
(Pierres variées). Contraire­
ment au Capital, ce fut un 
livre largement répandu par­
mi les lecteurs de la classe 
moyenne, qui avait été pro­
fondément remuée par les 
révolutions de 1830 et de 
1848. L’auteur était l'Autri­
chien Adalbert Stifter. qui, 
pour être peu connu du pu­
blic de langue française,
n'en a pas moins inspire à 
un écrivain de l’envergure 
de Thomas Mann le juge­

ment que voici • ••v;tiO*M- 
dans la littérature mondiale, 
l'un des romanciers les plus 
curieux, les plus complexes, 
les plus secrètement auda­
cieux et les plus étrange­
ment prenants”.

Tout homme est un joyau

‘‘Il y a. écrivait Stilter 
dans sa preface a Bunte 
Steine, des forces qui oeu­
vrent pour l’établissement 
d’une université humaine . .. 
l^a loi qui gouverne ces for­
ces. loi de justice et de mo­
rale, veut que tout individu 
vive respecté; que sa sécu­
rité soit assurée; qu'il puisse 
poursuivre en paix l’accom­
plissement d’une destinée

plu? haute: qu’il soit pré. 
verve comme un joyau, car 
tout être humain doit être 
un (oyau .m\ yeux de -es 
semblables. * Cette loi est la­
tente partout où des hommes 
\|\«MII gnoupég cl elle --o
manifeste chaque fois que 
des hommes agissent au dé­
triment de leurs sembla­
bles".

Cette “loi de douceur”, 
(sanfle Gesetzl, que Srtfter 
tient |>our la plus importan­
te et la plus générale de cel­
les qui. écrites ou non. ré­
gissent l’univers, fut mal com­
prise de ses contemporains, 
aussi bien d'ailleurs que 
l'ensemble de son oeuvre 
C'est seulement aujourd'hui 
que l’on commence a com­
prendre l’importance et le 
sens profond de sa pensée

Mimk
peur qui sVUait empare de mon esprit", 
raconte sire Gawain. “car mon epre et 
mon bouclier n'étaient d'aucune protcc 
lion contre une veuve déterminée a se
remarier”.

I

! n desespoir de cause, je nie préparai a 
devenir voleur de chevaux, une tache sur 
t n honneur, mais quel célibataire pour­
rait m'en blâmer? Aux e ta blés, jy re­
trouvai mon rival qui m'attendait. “Il y a 
un invite de trop ici” grogna-t-il. Je re- 
p ndis : "Lequel y restera-t-il?"

< À

”\oila une question qui devra etre ré­
glée sur le champ d’honneur, si voum 
etc*, détenteur d'une telle vertu ce dont 
je doute. Rencontrr*-moi a midi avec 
armes et armure !

"Alors, j'ai bnwsse nie*i habits, peigne me» cheveux et j’ai cher­
che notre hôtesse”, "t'here dame de me» reves". ai-je susurre, 
une fois de plun. von charmes ont trouble le coeur des hommes 
Preter-moi un cheval que je puisse régler une dispute en votre 
honneur"*.

. . ■-***-•

\

1/»t tiff 

■ ^ 4.

' . ; , >1 
r- /1*

îêrrlers puissent chercher a s entretner en 
wn honneur la remplit de ravissement, et elle lui donne une 
monture, un harnais, une lance et un sourire de satisfaction. 
"Noua noua battrons a mort, selon le code de la chevalerie' an-
oonca le cm* malotru.

“.le brisai deux lances sans pouvoir le déloger de sa selle. Il avait peu d habileté, 

mais sa grande force le rendait un adversaire formidable, \lors que ,ie re 

venais prendre une troisième Lance, ic »etai un coup d'oeil vers notre hole*«.e ..

•*. .. et cette petite veuve assoiffée de 
sang frétillait de joie. Combien je souhai­
tais ardemment qu’elle ressente le» con­
tusions dont te souffrais pour von amu­
sement ! *’
Prochainement: \t VAIX'tH'H’R

Ve en 1805. fils d’un pay­
san de Bohème. Adalbert 
Stifter conçut dés sa prime 
enfance un amour intense 
pour la campagne et la vie 
rurale, amour qui se reflète 
dans tous ses écrits. Il fit 
scs etudes en Haute-Autri­
che. au monastère de Krein — 
munster Kt ce sont ces deux 
influencée ceUe de la r-,.i- 
ture et l'éducation éclairée 
des Bénédictins, fondée sur 
l’idéal de l’antiquité classi­
que - qui allaient donner le 
ton a ses idées sur l’éduca­
tion. Kiudiant en droit h 
U niversité de Vienne, pré­
cepteur dans le** familles de 
la noblesse lilxrale, il subit 
de bonne heur»* l’influence 
de l^ibniz. de Goethe et de 
Jean-Paul. Il se sent peintre 
avant d'etre poete et prosa­
teur

Mais l'atmosphère campa­
gnarde et la sérénité qui co­
lorent si fortement son oeu­
vre. surtout dans sa dernière 
partie, dans ce grand roman 
qui s’intitule lier Wiehw 
mer (l’été de la Saint-Mar­
tin». ne doivent pas nous fai­
re oublier que <i nature ve­
ritable. constamment répri­
mée durant toute sa vie, 
était inquiète, passionnée, 
presque démoniaque. De fait, 
il l’affirme dans un de ses 
récits : les etres y sont dé­
peints comme étant a la fois 
nobles et terrifiants, la na­
ture cruelle autant que bon­
ne: seule la “douce loi" d’in­
dulgence est capable de 
triompher des forces de dé­
sordre et de destruction.
D'un modernisme surprenant

On retrouve cette éthique 
dans les conceptions de Stif­
ter sur l’éducation H a (<m- 
sacre a ce thème deux ou­
vrages qui, lus aujourd’hui, 
après plus d'un siècle, appa- 
raissent d'un surprenant mo­
dernisme il appelait de ses 
voeux, en matière d’éduca­
tion. cc melange de réalisme 
et d’humanisme, que l'on 
préconise de nos jours. Com­
me Marx, son contemponin. 
il s'en prend à l'Etat et à 
la société de son temps, qui 
privaient les classes pauvres 
de l'instruction qui leur au­
rait permis de réaliser plei­
nement leurs capacités in­
nées.

Vu meme moment que 
War\ et peut-etre meme 
avant lui, Stifter invoquai» 
la valeur intrinsèque de 
l’homme pour ses sembla­
bles. concept que les puis- 
v»ncea totalitaires, d'àge en 
age. ont toujours rejete.

U Famille TETEBECKE
Chic Young

Mon Oipo . ., 
e'e»t a firo prr« 

I I* pire chine 
qpl pulkM* arri­
ver a tnr frm

Xllom, i|Ui cria p> j II 
elle, ju * te inmiiir j'ai 
(aire ont bir-ii-

<• sa Mre trou eirtuntalorevolrl arrivée T a-t-U pal* acheter toot ce qaepouvons
drOre et If faire livrer a 11r \ pre*»enienl Uuel<|a on
mal*on paiable »ur MvraOoila ni *I«o nla nial»on en vo» a< halo para
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*0 ^ait *âmÀ*i i

Mm

Oui. je crol» que 
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preni «
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loua me* achat*

*oni arrive*
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(. est certainement l une 
des raisons jHiur lesquelles 
Stiftnr. en dépit d’un cer­
tain hermétisme, est si po­
pulaire aujourd'hui dans les 
pays de langue allemande. 
Une autre raison est le char­
me subtil de ^in écriture, 
qui voile les ambiguïtés de 
ses personnages de façon a 
créer autour d eux un mon­
de apparemment sans'tache, 
un monde d'harmonie et tie 
beauté, un monde idéal, où 
se manifestent pourtant, de 
irni|>s en temps, les sombres 
forces de la nature

Re-te le côte prophétique 
de l'oeuvre de Stifter; pro­
phétique non seulement par 
sa manière moderne d'abor­
der de vieux problèmes, mais 
aussi pur sa vision lucide de 
l’avenir. “Ils sont nombreux, 
les ressorts qui font mouvoir 
l’horloge universelle", écri­
vait-il dans Der Nachsom- 
mrr. “ Vujourd'hul. nous fai­
sons porter nos efforts sur 
des forces que les \nciens 
connaissaient mal. tout oc­
cupes qu'ils étaient de> af­
faires de l'Etat, des lois ou 
de* arts : je veux parler des 
sciences naturelles Nous ne 
pouvons encore prévoir quel­
les conséquences cette orien 
tation aura sur la transfor­
mation du monde et de la 
vie . . . Les Etats qui. par 
le développemen* de l'ins­
truction et du savoir, seront 
les premiers à domestiquer 
les sciences, dépasseront et. 
peut-être même, éclipseront 
les autres par la richesse, la 
puissance et le prestige Mais 
jusqu'à quel point l’esprit 
des hommes sera-t-il trans­
forme dans son essence ? 
Cette conséquence est pour­
tant. et de loin, la plus im­
portante de toutes celles qui 
pourraient découler de» pro­
grès de la science"

(Informations I NEbCO)
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tourisme voyages
‘. 4U C >

par Roger Laçasse

KLM croît 
sans cesse

Au cours d« Tannée financiè­
re qui • commencé le 1er avril 
1968. les revenus de KLM pour 
le transport se sont accrus
d'environ S^r. I^e volume du 
traffic a augmenté d’environ 
12%. L'augmentation a été plus 
marquée dans les secteurs du 
cargo aérien et des envolées 
spéciales.

n.OTtE

Certains changements impor­
tants ont eu lieu récemment 
dans la flotte de KLM. l>e 31 
décembre 1968, le dernier 
Lockheed Fleetra de KLM. le 
PH-LLG “Neptunus" a effectué 
son dernier service. La flotte 
de KLM se compose mainte­
nant uniquement d’avions à 
réaction, c’est-à-dire : cinq Su­
per DC-8-63s. seize DC-8-30'50s, 
dont quatre sont des DC-8Fs 
tout-cargo, treize DC-*9-30s et 
4 DC-9-lOs De plus une com­
mande additionnelle a été pla­
cée pour trois Super DC-8s et 
un DO-9 version allongée.

LA CONSTRI CTION 

HOTELIERE

L'hôtel de 864 lits, apparte­
nant à l’entreprise japonaise 
OKl'RA. et dont la construc­
tion commencera bientôt a 
Amsterdam Ce sera le dix-hui- 
t ème chantier hôtelier auquel 
la KLM soit financièrement in­
téressée De toutes ces exploi­
tations une seule, l’hôtel flot­
tant ME KM AID à Amsterdam, 
appartient totalement a la KLM

Parmi le» autres citons les 
hôtels HILTON, a Amsterdam 
et Rotterdam, le SKYWAY 
HOTEL, à proximité de l'aéro­
port de Rotterdam, le HOLI- 
DNY ÎNN. à I-eiden. et le CA­
SA AC A DEMICA. Trois autres 
hôtels sont aussi en construc­
tion a Amsterdam le STRAND- 
HOTFL, de 1200 lits, un hôtel 
du groupe HOWARD JOHN­
SON et l’ARTHUR FROM MK R 
HOTEL, tandis que d'autres 
plans, entre autres ceux de 
l'HOLIDAY INN. à Utrecht, 
sont déjà presque terminés Ces 
hôtels représentent un total de 
plus de 5.700 lits.

KLM possède également 
un intérêt dans le Curaçao 
HILTON, l’hôtel EL fT’RA- 
CAO, l’hôtel TORAR1CA, à 
Paramaribo. TARUBA SHERA­
TON et TARUBA CARRIBEAN 
hôtel.

Vols de groupes
MONTREAL. — I^e meilleur 

moyen que les sociétés aérien­
nes ont trouve pour augmenter 
la valeur du dollar de M. et 
Mme Untel est sans aucun dou­
te les tarifs de groupes sans af 
finite Cela signifie simplement 
oue M et Mme Untel n'ont pas 
besoin d'être membres de telle 
ou telle association, d organisa­
tion religieuse ou de club, ou 
de ce que vous voudrez; ils 
n'ont qu'a faire partie d’un 
groupe de 13 passagers qui ont 
la même deatination et qui ac­
ceptent de partir au même mo­
ment. Et voilà, vous avez des 
tarifs réduits.

Devant ces circonstances fa­
vorables, la société Scandina­
vian Airlines a présenté tout un 
programme d excursions de 
groupes sans affinité aux agents 
de voyagea et au public voya­
geur avec comme destinations 
la Scandinavie et l'Europe, ces 
excursions débuteront dès le 
début d'avril et *e prolongeront 
jusqu’en novembre. La moins 
dispendieuse de ces excursions 
idepuis Montréal) vous est of­
ferte à $351, incluant une auto­
mobile louée pour deux person­
nes pour 1,000 kilometres (en­
viron 625 milles) ou, au choix, 
le transport par train en Euro­
pe sur une distance de 1,500 ki­
lomètres 'environ 950 milles', 
plus le logement dans une mai­
son de pension durant trois se­
maines à ou près de Glaedeby- 
Frostmp, au Danemark. Depuis 
Calgary / Edmonton, la meme 
excursion coûte $427 s cause 
de ia distance parcourue au Ca­
nada même.

Tout ce que vous a* cz. à fai­
re, en tant que passager indi­
viduel. est de vous rendre chez 
votre agent de voyages ou aux 
bureaux de la société SAS, de 
choisir votre date de départ et 
votre destination; vous assurez 
votre participation au voyage 
par un dépôt de $70.

Dana les 30 jours précédent 
la date prévue pour le coyage, 
vous recevez les derniers ren­
seignements su sujet de la date 
de départ, voua payez la balan­
ce du coût du voyage et vous 
recevez alors tous vos billets.

SI un total da 15 personnes 
n’ont pu être groupées en vue 
d’un départ particulier, votre 
dépôt de 970 vous est évidem­
ment remboursé. Mais avec une 
teiie offre, U est plus que pro­
bable que chaque ezeursion 
réussira à grouper le nombre 
de personne* suffisant.

Pour de plus amples rensei 
gnements au sujet de ces voya 
ges en groupes sans affinité 
procurez-vous l'édition 1969 du 
dépliant "SAS Dollar-wise Car 
Tours’’ chez votre agent de 
voyages ou aux bureaux des 
ventes de la SAS ou Canada.

Iiil
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Le paradis des touristes

# AU COEUR de Proque, voici le plus vieux cimcticre juif d'Europe,

Le millénaire juif est célébré 
cette année en Tcliéc^s'ovaquie

PRAGUE. — Bien que le 
millénaire de la fondation 
de la communauté juive a 
Prague soit normalement 
tombe Tannce dernicre, 
c'est cette année qu'on cé­
lébré cet événement——com­
me d'ailleurs le 700c anni­
versaire de la Synagogue 
Ancienne et Nouvelle, la 
plus vieille synagogue d'Eu­
rope.

Ce retard dans la celebration 
des deux événements est dû. 
bien sûr, aux difficultés aux­
quelles la Tchécoslovaquie a dû 
faire face Tanner dernière, lors­
que les troupes du bloc de 
T Est envahirent ce petit pays 
d'europe centrale

Cela fait plus de mille ans 
que des Juifs sont installés en 
Bohème (Prague fut baptisée 
’•La Métropole d’Israël" par ses 
premiers habitants juifs', c'est 
pourquoi ce n'est pas sans sur­
prise qu'on apprend que les 
premières acquisitions de la 
culture juive en Bohême ne 
sont pas ducs a des Juifs. Les 
lois féodales interdisaient aux 
Juifs d'occuper des emplois 
dan» la fabrication Ce qui ex­
plique le paradoxe qui veut que 
la Synagogue Ancienne et Nou­
velle ait été construite au cours 
de la seconde moitié du 13ème 
siècle par des maçons cister­
ciens qui construisaient en mê­

me temps l’église chrétienne de 
Sainte-Agnès. Les objets en 
métal et en tissu du rite juif 
sont l'oeuvre U artisans dire- 
tiens.

I/C centre de* monuments 
historiques juifs de Prague se 
situe la où se trouvait jadis la 
ville juive ou ghetto de Prague. 
Plusieurs syrvigogues, et l'an­
cien cimetière juif — le plus 
vieux cimetière juif conservé 
d’Europe, sont aujourd’hui les 
principaux vestiges de la vieille 
ville juive. Ce sont les seuls 
monuments ayant survécu à des 
siècles de violence, et notam­
ment les terreurs de l'occupa­
tion nazie de Prague au cours 
de la dernière guerre.

Ix*s objets religieux et artis­
tiques juifs que les Nazis 
avaient saisis rtins 153 parois­
ses juives de tous les coins rie 
la Moravie et de la Bohême 
constitueront après la guerre la 
collection du Musée juif de 
Prague, lorsque cette institution 
fut fondre 194*>. Cependant, 
à cette époque du lendemain 
de Taprès-guerre, le Musée n'.i- 
vait pas l'appui financier qu'il 
fallait Le Conseil des paroisses 
religieuses juives, le corps res- 
poasable. avait déjà fort à faire 
pour s’occuper des Juifs qui 
avaient survécu aux terreurs de 
l’occupation nazie Finalement, 
l'Etat tchécoslovaque prit en 
charge les bâtiments et les col­
lections, et fonda en 1950 le 
Musée national juif, sous forme

d'institution scientifique n--- 
ponsabie de la prépara, "ii et 
de l'arrangement des i '.ec- 
tums d'objets religieux et cul­
turels juifs, en vue de T educa­
tion de l'ensemble du pub. ■

La forme de ce musée diffé­
ré de celle des autres en c-* 
sons que les coüectiorv- ont « < 
reparties dans plusieurs b.' 
menu qui sont, pour la plupa 
des synagogues désaffecte 
après la guerre, par suite de 
l’extermination de 9o pour cent 
do la population j <• 4* 
ville par les occupants nazi.-

Avec son total de 12.Ü00 tom­
bes. le Vieux Citneii re juif fait 
partie du musée (1787 marque 
la date du dernier enterrement 
dans ce cimeticre'. La synago­
gue Pinkaa. qui date de 1535, 
et qui porte sur ses murs l'in 
criplion de 77.297 victimes des 
Nazis (l’inscription tombale la 
plus grande et la plus longue 
du monde» fait, elle aussi par­
tie du musee.

On donne toujours des servi­
ces religieux dans ka vieille sy­
nagogue gothique Ancienne et 
Nouvelle, mais on peut la visi­
tai entra les serv ces sou 1s 
conduite de guides. Au sud de 
la synagogue Ancienne et Nou­
velle, se trouve l'hôtel de ville 
Juif; il a deux étages et deux 
horloges, dont l’une avec des 
chiffres hébreux, est situé sous 
le toit, et l'autre, avec des chif­
fres romains, est dans le clo­

cher. en haut duquel se trouve 
l'Etoile de David.

la collection la plus émou­
vante du musee est celle des 
dessins faits par des enfants 
dans le ghetto de Terezin la 
v.lle fut entièrement tran.-.for 
nice en ghetto» pendant les an­
nées 1942-1944.

C’est à Terezin. à 40 milles 
au nord-nord-est de Prague que 
devaient s'arrêter provisoire- 

■ v-ut les enfants qu’on condui- 
>»it aux clvimbres a gaz. Sur 
15.000 enfants, à peine une cen­
taine survécut à cette i^poquc 
ée terreur, et les dessins et les 
petits poèmes inscrits sur les 
Tuirs du musee sont aujour­
d'hui les seuls souvenirs qui 
restent d'eux.

La synagogue dite Synagogue 
1 .pagnole abrite une exposition 
de tissus du cuite judaïque d'un 
intérêt exceptionnel. Cette col­
lection, qui compte 2,200 ri­

deaux. ed la plus grande et la 
plus précieuse qui noiI \ pro 
ximité, la Syivi.;ogue Miid 
abrite une precieuse collection 
d'argenterie venant des synago­
gues de Bohême

En tout, le Musée national 
juif de Prague contient plus de 
6.000 chandeliers <la plupart en 
argent), des couronnes de la 
Tora. des jarres a épices, et des 
baguettes de Torn Nulle part 
ailleurs, peut-on trouver pareil­
le collection.

L*» Musee a aussi ses propres 
archives, mais la plupart sont 
en dehors de Prague la*s archi­
ves sont ouvertes à la demande 
de quiconque se livre à des ctu- 
d s scientifiques sur l'histoire 
juive.

la» Musée voit d filer plus 
d'un demi million rie visiteurs
jyar an, la ptujvait venant de 
l'étranger.

Mêmes règ/ements

Â
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• LA SYNAGOGUE ancienne et nouvelle ds Prague 1 nu premier plan) 
et l'Hotcl de ville juif.

I):ins le but de mettre fin à la confusion qui a pu naitre 
rtanv l'esprit il-s vacanciers canadiens depuis que les troupes 
du Pacte de \ arsovie sont entrees en Tcbécoslovanuie en 
.milt dernier, le Consulat Généra! d** TehériHOnvaquir a Mont­
real vient de publier des renseignements a jour sur les visa* 
♦•t autres règlements a l'intention des touristes qui envisagent 
rie visiter ce pays d'Europe centrale.

Toute personne qui fait une demande en se présentant 
j\i ( onsul it («enéral (1305 Pine Street West. Alontre.il lo9> 
pendant les heures normales de bureau peut obtenir un visa 
sur le champ. Normalement les personnes qui font leur de- 
in inrir par la poste recevront leur visa clans les IX heures 
suivant la réception de leur demande.

Ces visas sont acceptés pour entrer dans le pavs et en 
sortir a tous les points de la frontière. (Il n'v a qu'un chan­
gement dans les reglements depuis Tété dernier : a l’heure 
actuelle on ne peut plus obtenir de visas a la frontière. Vu- 
ptravant. lorsqu’un touriste décidait a la dernicre minute de 
visiter la Tchécoslovaquie, il pouvait se procurer un visa a 
n importe quel point rie la frontière. Maintenant, il doit s** 
procurer un visi» a l'avance).

Normalement, un visa pour la Tchécoslovaquie est valide 
pendant tro*s trois a compter de la date où il est deMvre. Il 
pi ni etrr prolongée de deux mois, si on en fait la demande 
pour des raisons particulières; mais la duree de validité d'un 
visa ne dépassera en aucun cas cinq mois à compter de la 
date ou ü est emi*.

Cependant, le touriste qui entre en Tchécoslovaquie et 
decide alors d'v rester plus longtemps que la période indi­
quée sur son visa (c'est i-dire le laps de temps qu’il a de­
mandé» peut demander une prolongation de son séjour en 
s'adressant à n’importe ourl rommisxariat de police du pavs. 
|>. numbreux hotels en Tchécoslovaquie s'occuperont de ec 
genre de cb tail poui h un clients.

! cuite personne faisant une demande de visa devra rem­
plir toutes le*s sections rfu formulaire etc demande de* visa et 
joindre deux photos format identité (celle* ci peuvent être 
collées nu agrafées).

I e coût d'un visa est de S.Y Si vous passez par Tinter- 
niediaire d'une agence de voyage, ce qui est le moyen le 
plus facile pour toute personne oui n'est pas habituée a faire 
de* demandes île visa, l'arencr fera généralement paecr une 
petite somme supplémentaire pour leurs propres frais.

Le coût d'un visa pour les personnes en transit ejui ne 
restent en Tchécoslovaquie epie IX heure* ou moins e st de S3.
I es visas de transit ne sont valables que pour une seule entre-e 
et une seule sortie. Toute personne qui 1 rit un vovage de 
retour et nui doit traverser le pays de-ux fois, eie-vra donc etc- 
mande-r des visas.

La plupart de* agences de voyage d’un bout a l’autre du 
au tourisme en Tchécoslovaquie. > « t i '«s * 
au tori*me en Tchécoslovaquie. Voici les reponsea au\ ques­
tions les plus fréquemment demandées :

Les voitures personnelles ou louées peuvent circuler en 
Tchécoslovaquie et autour de ce pays.

Le* permis de coodu!-«» 1 "' - • ’V •rcoonus.
Il y a des bureaux de change à tous les points de la fron­

tière. a l’aéroport de Prague et ei.ins les banques de toutes 
les villes.

On peut emporter en Tchécoslovaquie un montant illi­
mité de devises étrangères, mais on ne peut pas faire sortir 
de devises tc hécoslovaques. Les touristes qui ont un surplus 
de devises tclmooslovaqiics peuvent les rcechangcr dans le ur 
propre monnaie avant de quitter le pavs.

Des visites sont organisées dans tous le* ceefns du pa>s; 
il y a en outre un vaste choix de visites organisées locale*, 
notamment dans le* environs de Prague.

Aucun vaccin n’est nécessaire pour les Canadiens imais 
les Canadiens qui reviennent d»* n’importe quel pars étranger 
doivent fournir la preuve qu’ils ont été vaccines rontec la 
variol' dans les trois ans précédant leur retour au Canada).

Troduction d'un texte 

de Michel Stanley

ATHENFS - Il suff.t de 
regarder les jeunes étu­
diants grecs danser le "syr- 
tak — ou la danse de 
Zorba — dans l'une des in 
nombrables tavernes situées 
au bord de la mer, à quel­
que distance d'Athènes, 
pour comprendre la philoso­
phie fondamentale de la 
vie en Grèce —* celle d'au­
jourd'hui, d'hier ou de de­
main C'est une philosophie 
qui se prête bien à l'am­
biance de vacances idéale 
recherchée par un nombre 
sons ce se croissant de vi­
siteurs dans cette capitale 
incomparable

Leur dance est faite toute 
d'enthousiasme et d'exubé 
rance. Elle est libre, sans 
prétention, sans contrainte, 
et apparemment sans fin. 
Vous vous sentez comme 
obligé d'y participer Et 
comment pourriez vous y 
résister ? La musique est si 
entraînante

A Athènes, la vie couran­
te suit le même rythme Les 
conversations de cafe vont 
crescendo; les pneus de voi­
ture crissent à tous les coins 
de rue Sur la place princi­
pale, dominée par le nou­
veau parlement, les gens se 
croisent sans arrêt et for­
ment un flot humain inin­
terrompu et bavard Et com­
me pour le "syrtaki", vous 
ne pouvez vous empêcher 
de joindre le mouvement et, 
bien plus ; on vous accepte

Athènes est le paradis des 
touristes Quelle que soit 
leur nationalité, les touris­
tes sont invites à boire et à 
monger; ils sont bien ac­
cueillis et bien servis; on les 
reçoit a bras ouverts ef on 
boit a leur santé II y a une 
excursion organisée pour 
tous les goûts, et l'accent 
est fort heureusement mis 
sur les visites bien organi­
sées.

Les hôtels d'Athènes sont 
de première qualité, et dans 
les pensions plus simples, 
vous pouvez passer la nuit 
et prendre le dejeuner pour 
seulement $5.

On oublie souvent que 
l'on peut passer d'agréa­
bles vacances au bord de la 
mer, dans les petites sta­
tions balnéaires en dehors 
de la ville, et faire, à l'oc­
casion, une petite visite 
dans Athènes pour voir les 
curiosités de la ville, ou 
pour savourer un repas dans 
l'un des restaurants a la 
mode

oc la cote vont sans doute 
les endroits où vous mange­
rez e mieux pour Un prix 
modique

Dans le centre de la ville, 
e restaurant De phi, juste à 

côté de la Place le la Cons­
titution, 10 rue Nikis, offre 
des repas à un prix raison­
nable dans une atmosphère 
joviale

Vous devriez evsayer le 
ka.amarakia", sorte de pe­

tit calmar, qui est générale­
ment frit pour lui donner 
une délicieuse saveur cro­
quante, le "chtapodaki", ou 
rou'pe grillé; et les "gari- 

?s pilafi", plat savoureux 
do grosses crevettes et de 
riz.

L"'ouzo" est l'apéritif
grec traditionnel; c'est une 
boisson incolore qui devient 
blanchâtre quand on la mé­
lange avec de l'eau. Elle va 
particulièrement bien avec 
toutes sortes de petites col­
lations.

En septembre, on peut 
assister au festival du vin 
à Daphm, juste a l'extérieur 
de la ville, où l'on peut dé­
guster à volonté, toutes sor­
tes de vins grecs.

Si, comme moi, vous allez 
a Athènes en passant par 
Londres, vous pouvez fair# 
le voyage dans les deux sens 
tous les jours, en traversant 
l'Atlantique avec Air Cana­
da ou BOAC, et l'Europ# 
avec British European Air­
ways Et, selon le vol que 
vous prenez pour quitter la 
capitale britannique fou 
pour y retourner!, vous pou­
vez faire le voyage directe­
ment ou faire escale à Paris, 
à Rome ou dans la magni­
fique ile de Corfou ou est 
né le prince Ph lippe.

O . V

A Athènes, manger en 
ville peut être une expérien­
ce en soi. La Grèce a fait 
des emprunts culinaires à 
ses voisins de l'est, mais la 
plupart de ces spécialités 
orientales ont été modifiées 
et mises au goût d'un pays 
et d'un peuple differents 
La viande rôtie et les fruits 
de mer sont tout particuliè­
rement recommandes, et les 
restaurants et les tavernes

VOYAGEZ EV

EUROPE
pour $2..%0 par Jour

Lann«« d«rnièr« plu» d« 100,000 
nu.t* car,» la» aubtrgtt Ca («urtMM 
ont «ta à l'sctit d« Canadien* voya­
geant • l'étranger.
K ••;»!» en Europe p'u* de 5 00C 
AUBERGES DE JEUNESSE: voue y 
trouverez un logement alnii «vie ce* 
repa» a prix raiaonnable et une am­
biance egreable.

Contact»* :

L ASSOCIATION DES

AUBERGES DE JE1WESSE
DU CANADA

1324 ouast. rue Sherbrooke 
Montreel 25

Pâques à 
NEW YORK
Bus 79
frein .... s89
Avion. . . ,s1.39

TR XNSPORT, MOT! L. 
TOURS. GUIDES.

CHAMPLAIN
CM’. '.’XO. \nclrnnr-Lorrttr 

872-9811

EUROPE
PARIS. . . . . . . . . . . . S255*
MADRID . . S270*
ZURICH . . . S275*
MILAN. . . . . . . . . . . . . SW8*
VIENNE Î308*
BUCAREST . . . . . . SJM*
BUDAPEST S347*
TEL-AVIV . . Î488*

* $76 partie terrestre
Excursion 14 à 21 Jours

ATLANTICLUB
( IV 280 Anr.-Lorcttc 872 9814

Voyages Franciscains Inc.
$1,078. 

$829.
_ _ Can.

TERRE SAINTE (31 Jr*) Du 9 M M H P- -
ESPAGNE — MAROC PORTUGAL (21 jr») CO^A Can
23 juili. au 13 août Pr <
TERRE SAINTE ESPAGNE MAROC aj** 3 Can.
PORTUGAL Du 9 ju.l au 13 août (36 jour») Pri> 3) I /O /

RfASFIGNFMKNTS : T* -E. IK^SARD
20B0 oui'»!, bout. Dorcheater, Montreal 108. Que Tét. : 937-8941

VOYAGES
Avril M 7) : New York (visite tour de l'Ile Manhattan)............S SI.
Mat (2 ?3L Europe 110 nays: Lourdes. Assise Padoue, Rome. Paris) 5175.
Mil 116 201; Détroit Horonto. Niagara, Mille Iles)....... . . . . . . . . . 5 W.
Jim 127 2 juil ) Pittsburgh (Mcnongahela, Washington, N Y.) $ tf. 
Juin 12811 juit) Ouest Canadien (Vancouver, Stampede, Calgary) 52W.
Juil. H 8): Atlantic City (Détente, visites, Auriesville)........... 5 f7.
Août 130 20 sept.) Terre Sainte (Rome Grèce, Turque. Paris) JW5.

Agences Franciscaines, 500,8e Ave. Québec 3 (Tél.: 523-0031)
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Histoire de la province de Québec
Doit-on confondre lo petite histoire 

ovec lo mini-histoire ? Robert Rumilly, 
fin limier, détecteur de toutes les sour­
ces, ne méprise pos, non plus, certoins 
"tuyaux" d'où jaillissent des filets de 
mmi-histoire qui se perdent dons les 
flots de sa petite histoire. Les envieux 
et les stériles saisissent ovec désobli­
geance de tels fnets dans leurs passoires 
pour justifier leurs accusations de com­
mérages, d'échos de micro - histoire, 
d'allusions aux ciseaux, à l'odeur de pot 
de colle, etc. . . . Dommage 1 Si la pro­
vince de Québec n'avait pas importe son 
Robert Rumilly, elle serait demeurée 
cette pauvre 'nconnue, cet "écrm de 
perles ignoré <es>", etc. . . . J'aime 
monsieur Rumilly pour plusieurs raisons. 
— D'abord parce que l'on doit aimer son 
prochain; ensuite parce qu'il a devancé 
le Général, il y a belle lurette, dans 
"notre" découverte; aussi parce que dès 
son arrivée au Canada, il y aura bientôt 
un demi-siècle, il a manifesté un sens 
aigu de l'opportunité : il fut le premier 
à écrire sons déficit deux livres inspirés 
d'excellentes mines nationales (SAINTE- 
ANNE DE BEAUPRE et WILFRID LAU- 
RlERl. M Rumilly possède l'art de foire 
sourire la chance en la chatouillant au 
bon endroit; mais il est également doué 
de plusieurs vertus : courage persévé­
rance goût des fouilles (historiques', et 
un merveilleux esprit de travail exem­
plaire Pensez qu'à Dort le fracassant 
MONSEIGNEUR I AFl FCHE ET SON 
TEMPS Robert Rumilly a atteint le 
auorantp et unième tome de son HIS­
TOIRE DE LA PROVINCE DE QUEBEC 
(IL N'est-ce nos inouï 1 Je suis à 

peme rendu ou trente-huitième volume 
dans ma lecture rapide parfois en diooo- 
nale, tandis que monsieur Rumilly cher­
che, compile découvre ramasse et écrit 
plus vite que |e ne lis 1 Je l'admire et 
je tiens son oeuvre comme indispensable' 
s'il n'avoit nas **u l'rbl'aeanee d'adcpter 
le Ounhec. les Québécois auraient dû in­
venter son sosie f Reoa^sez la trop cour­
te liste de nos écrivains et historiens et 
nommez celui qui aurait pu remplacer 
Robert Rumilly. Personne.

On soit que l'auteur de ('HISTOIRE 
DE I A PROVINCE DE QUEBEC puise aux 
meilleures sources et que cette "oeuvre 
imposante est un moanifique instru­
ment de travail entre les moms de ceux 
qui veulent étudier l'histoire de nntre 
province" . . .; qu'il a parcouru les jour­
naux de choque jour, de chaque éooque, 
de chaque allégeance politique; qu'il a 
fouillé de fond en comble 'les archives 
publiques et privées, interroqeont les 
personnalités qui ont joué un rôle durant 
les années qui couvrent les différents 
volumes de son HISTOIRE que cha­
que volume contient environ trois cents

pages, une bonne table (des matières) 
et un excellent index.

Le tome XXXVI le couvre "Le pre­
mier gouvernement Duplessis" ("Il n'y a 
qu'un seul ministre", vous l'avez dit ; 
Duplessis) sans trop ménager les quel­
ques centaines de gens qui ont joué un 
rôle, c'est-à-dire les " personnalités 
Vous vous amuserez follement en revi­
vant ces événements, en redécouvrant des 
visages connus, des figures oubliées, des 
faits divers, souvent quelconques, parfois 
troublants et incroyables, bref de quoi 
pleurer à chaudes larmes ou rire aux 
éclats. Comme elle est petite, notre 
histoire, et comme ils semblent souvent 
petits ceux qui l'ont vécue !

Lisons ou hasard les observations 
rumillyennes sur l'autonomie au premier 
règne de Duplessis : "Sur ce sujet, Du­
plessis parlait comme Taschereau, qui 
parlait comme Gouin, qui parlait comme 
Mercier." (p. 13) Ou sur l'élection de 
Lucien Borne à la mairie "Ernest Gré­
goire se représente à la mairie Ses ad­
versaires libéraux et duplessistes, font 
bloc sous le nom de Lucien Borne, hom­
me estimable, chevalier du Soint-Sepul- 
cre, ancien marguillier de sa paroisse, 
ancien condisciple du cardinal Villeneu­
ve. Grégoire attribue cette coalition à 
l'influence du trust de l'électricité." 
(p 18) Une défaite par court-circuit : 
quel choc 1 Mais continuons : Les ad­
versaires de Grégoire mobilisent la moitié 
des avocats de lo ville Louis Philippe 
Roy dans L'ACTION CATHOLIQUE, dé­
plore "la prostitution de l'élite". L'AC­
TION, explique M Rumilly, sous le régi­
me Grégoire, "exécute les contrats de 
l'Hôtel de Ville et publie, en exclusivité, 
les annonces municipales. Les partisans 
de Lucien Borne révoquent en doute son 
désintéressement " (p 19) Si l'auteur 
de ('HISTOIRE DE LA PROVINCE DE 
QUEBEC faisait un peu plus de littéra­
ture, il deviendrait le meilleur pamphlé­
taire et humoriste des lettres canadien­
nes : il en offre des exemples-preuves à 
profusion Les incrédules n'ont qu'à lire 
la narration méticuleuse, complète et 
circonstanciée du déroulement du Con­
grès eucharistique national à Quebec en 
jum 1938, le narrateur insiste sur la 
publicité accordée au cardinal légat 
papol, sur les relations et gestes Duples­
sis-Villeneuve Il décrit le premier mi­
nistre offrant un anneau d'améthyste au 
cardinal (ce chapitre s'intitule "Legatus 
a latere") : "Le geste était imprévu Le 
cardinal invite le premier ministre à 
monter sur son trône pour lui glisser lui- 
méme la bague au doigt " "Je vous prie 
de voir là le sentiment de ma filiale 
affection", dit Maurice Duplessis "Cre­
do" Qui avait invité M Rumilly à cette 
cérémonie ^ Car il a tout vu et tout 
entendu : "Le cardinal retient un mo­

ment Duplessis et, d'une voix émue : "Je 
reconnais dans cet anneau le symbole de 
l'union de l'autorité religieuse et de l'au­
torité civile" Mais il faut lire en entier 
ces pages, en discerner les nuances et en 
comprendre les tendances et les consé­
quences. Plus notre historien fait du re 
portage, plus il inquiète : "Les honneurs 
rejaillissaient sur les membres éberlués 
de la famille Villeneuve Quelle part de 
ces transports, de ces témoignages d'ado­
ration, Jean-Marie Rodrigue Villeneuve, 
porté au pinacle, baigné de gloire, pou­
vait-il attribuer à sa personne ^ Car 
"toute la ville avait crie "Vive 'e cardi­
nal" autant que "Vive le pape" ( . . )
"le congrès fut l'apothéose du cardinal" 
... Et l'historien ajoute : "Il faut la maî­
trise de soi préparée par la formation 
religieuse pour que la tête ne tourne 
pas un peu. Le cardinal Villeneuve pre­
nait le pos sans hésiter sur les archevê­
ques et gravissait fermement les degrés 
de son trône Mais sa voix avait chaviré 
en remerciant le premier ministre de son 
hommage inattendu " (p 77) Sacré Du­
plessis ! Une vraie tête de de Gaulle ' 
Aucun détail subtil n'échoppe à monsieur 
Rumilly qui provoque toutes espèces de 
rapprochements : "A minuit vingt les 
lumières du reposoir et les projerteurs 
s'éteiqnent Les milliers de flambeaux 
vacillants des congressistes éclairent 
seuls les plaines d'Abraham — le champ 
de bataille de Montcalm et de W Ife 
Au commandement d'un Pore Rédem| * 
nste, transmis par des haut parleurs 
cent mille personnes renouvellent les 
voeux de leur baptême " Etc O i
l'on voit que Robert Rumilly soi* être 
tendancieux 1 Et ce qui suit n'est pas 
d'un pamphlétaire (1) : "Rmfret et 
Cardin dirigèrent la campagne de Snmt 
Henri (comment des ministres, honnêtes 
dans leur vie privée, pouvaient ils men» r 
à ce point, en matière aussi grave 1 
(p 26) Il s'agissait de "n^tre" non par­
ticipation aux guerres extérieures

Quand monsieur Rumilly scrib^ui'le 
c'est pour décrire tout un mon oui 
grouille, depuis Gilberte Côté - Mercer 
jusqu'à la Sun Life, depuis Marie Louis 
Beaulieu jusqu'aux syndicats, e^uis 
Emde Boiteau, Joseph Bilodeau ma 
Dussault et Franco (lire à haute v x ■> 
jusqu'à l'Imperiol Tobacco, C ar es 
Lanclôt et Guy Frcgault, depuis les 
Soeurs Grises, les Oblats, les jumelles 
Dionne et l'Ecole des Sciences sociales 
du père Lévesque jusqu'aux Fr res des 
Ecoles Chrétiennes, La Coopérât ve fami- 
iiale, les Sulpiciens et les orcmgistes; 
depuis René Chaloult, l'abbé Georges 
Côté et Maurice Dupré jusqu'à A!bert 
Rioux, Suzor Côté et Victor D ut depuis 
Oscar Drouin, Jacques Dumoulin, Antoi 
ne Rivard et Jos Sirois jusqu a Onésime 
Gagnon, Samuel Gagne, Henri Ghcon.

Alexandre Larue et Ernest Laforce; de­
puis le Père Ephrem Longpré, le frere 
Mane-Victorin, Fred Rose et Joseph-Ma­
rie Savignac jusqu'à l'abbé Pierre Gravel 
(alors "vicaire à Samt-Roch"), Wilfrid 
Guerin (animateur des Caisses Populai­
res), l'abbé Edouard Lavergne, Léonard 
Tremblay, et Sarto Fournier; depuis, de­
puis ... et puis je m'arrête quoique je 
pourrais bien ne jamais m'arrêter ' Mon 
sacrifice est fait : j'en jxisse et plu­
sieurs centaines : la bourse accordée au 
Père Emile Legault par le gouvernement 
provincial (en I978) pour étudier l'art 
dramatique en Europe, 'a loi du cadenas, 
l'essor des caisses populaires, le premier 
congrès créditiste, les rapports de l'U C. 
C et de la Coopérative fédérée, Don 
Bellot, architecte de St Benoit du-Loc, 
l'impératrice Zita, Horace Philippon, le 
sénateur J A Levage, Jean Louis Ga­
gnon, Cyrille Vaillancourt, Pierre Ber­
trand, etc., etc. . . .

Le tome XXXVIIle raconte la guerre 
de 39 45, ses ravages chez nous qui se 
confondent avec les ravages de a poli­
tique, etc. . . . C'est le premier de quatre 
volumes formant la série Le Québec 
face à la guerre" Que de souvenirs par­
fois plus p mbles que drô'es Ce tome 
porte en sous litre Ernest Lapomte ', et 
il ne s'agit pas du brise glace mais de 
l'homme politique qui "atteignit son ze­
nith en 1940". Enfin, je vous sers du 
Rumilly pur et tout recopié lorsqu'il ne 
procède pas par citations de discours, 
coupures de journaux, etc. . . : "L'his- 
tonen a le devoir d écrire la vérité, même 
pemble, même honteuse. La province de 
Québec avait subi le chantage et voté 
sous la peur Sous la peur de la démis­
sion des m nistres, la peur de 'a concrip- 
tion (...) de l'isolement (...) des 
représailles anglaises Cela ne fait pas 
une f n de chapitre ouçsi reluisante que 
vous l'auriez voulue ^ Mats comment ne 
souffrrait-elle pos d'inhibition, la pro­
vince à laquelle ses chefs rabâchent, de­
puis des années nous «ommes la mino­
rité; il fout n-us soumettre Ni Mercier 
m Bourossa n'ont entièrement d ssipé le 
complexe ainsi créé La province de 
Québec vient d'avoir un a^cès de peur. 
La province de Québec e^t humaine, 
vovez-vous. Rouvre chère province de 
Québec, leun e car les politiciens, ex­
ploitée par les bnanoers, endormie par 
o pre^o abasourdie par la radio Pauvre 

rh rn province de Québec, il me semble 
que te t aimerais moins si tu ne m'apoo- 
ra.ssois par moments si meurtrie et si 
f ' D fément R bert Ru­
milly est disciple de F.-X. Garneau !

Pierre LOMBARD

Un nouveau livre sur la contestation étuilianie
Les Presses de l'Université Laval 

publieront, à la fin du mois, un livre 
de M Georges GUSDORF sur lo contes­
tation étudiante, intitulé LA NEF DES 
FOUS —UNIVERSITE 1968.

Monsieur Gusdorf, professeur de phi­
losophie à l'Université de Strasbourg et 
auteur de nombreux ouvrages, s'était 
depuis longtemps préoccupé de la réfor­
me indispensable de l'enseignement 
supérieur français Ses efforts dans ce 
sens étaient demeurés vains L'insurrec­
tion étudiante de mai 1968 l'a pris au 
dépourvu, comme tout le monde inca­
pable d'accepter la paralysie des Institu­
tions et la démission des autorités, il a

préféré quitter la France et venir à l'uni­
versité Lovai en qualité de professeur 
invité

Sur les bords du Saint-Laurent, il a 
retrouvé le sens de sa dignité ainsi qu'une 
liberté d'expression actuellement dispa­
rue dons le domaine universitaire fran­
çais L'occasion lui était offerte d'une 
réflexion sur les événements d'outre- 
Aflantique, dont la signification paraît 
avoir été souvent méconnue par les té­
moins et même les acteurs de ces évé­
nements. Par ailleurs, l'agitation actuel­
le dans les C E G E P et les universités 
du Québec lui fournissait des éléments

de comparaison Le milieu socio-culturel 
et les institutions du Canada français 
constituent un climat fort différent de 
celui de Pans et de Strasbourg La crise 
étudiante n'a pas encore atteint ici le 
caractère de radicalisme qu'elle a revêtu 
en France, mais les symptômes sont les 
mêmes Les responsables canadiens, 
hommes politiques, administrateurs, pro­
fesseurs, parents, sans oublier les étu­
diants, ont encore le loisir, et la chance, 
d'un examen raisonnable de la situation 
On voudrait les y aider

Comme son titre I indique, LA NEF 
DES FOUS s'aff irme résolument à contre 
courant de la mode actuelle, qui veut

Pierre-Louis MATHIEU

la peinée politique et économique 

de Teilhard de Chardin

Oeuvre d’un juriste doublé d’un économiste, le présent 
ouvrage révèle un Teilhard témoin attentif de*
événement* de *on temp*
(Action Française, montée du communisme en Chine.
problème* de la guerre, question du racisme, etc.)
et fait le point, pour U première foi*
et avec une lucidité objective,
sur la pensée de l'auteur du Phénomène humain
à l'égard du marxisme, de* fascismes et
d* la démocratie.
De même, en économie, tou* le* problème» que Teilhard
a soulevés sont ceux qui animent les courants
de la pensé* économique contemporaine :
insuffisance du capitaliame et rôle du profit,
nécessité de la planification, équivoque
de la technocratie,
démographie et problème de* subsistance», 
sous-développement et coopération internationale, 
apparition d'une économie planétaire dominant 
les économie* nationales et les rendant solidaires, etc.

Pierre-Henri SIMON

Questions aux savants

Quel homme la Sclrnce nous prrpare-t-rllr ?
Dan* se* idées, ses moeurs, son style de vie
et ses chantes d'avenir, la masse des homme*
se voit aujourd’hui gouvernée
par l'étroite élite de ceux qui font la science
D’où, chex certains savant*.
une complaisance aristocratique.
comme ai, étant seuls à comprendre ce qu'il* font,
ils n'avairnt de comptes à rendre à personne.
et. cher les non-scientifiques,
un complexe de frustration et de ressentiment
qui finit par se tourner contre la science même.
Pierre-Henri Simon s’en tient ici à considérer
la projection de la science sur la conscience :
soit qu’elle fonde, par l’idée même qu’elle donne du monde
et de l'homme, un nouvel humanisme:
soit que le savant,
en extrapolant sur les données certaines de son savoir, 
conclue en métaphysicien et en moraliste.
Or il apparaît que cet humanisme implicite 
et ses conclusions explicites
ont généralement l'accent d'un pessimisme radical : 
ce qui est proclamé après la mort de Dieu, 
c'est le néant de l'homme 
Et pourtant, l'homme est là.
avec s* revendication de raison et de lilierté .. Alors ?

que l'on conteste tout, sauf la contesta­
tion elle-même En un temps où bon 
nombre de ventés sont devenues fo'les, 
le bon sens et l'évidence de la raison font 
figure de paradoxes Monsieur Gusdorf 
met en lumière, dans cet ouvrage, un 
certain nombre d'aspects de la crise étu­
diante sur lesquels on n'a pas suffisam­
ment insiste II souligne que la démis­
sion des adultes, parents, professeurs et 
responsables divers est l'une des eau es 
de la révolte des adolescents. La justi­
fication des événements récents se trouve 
peut-être, pense-t il, dons la désorienta­
tion ontologique de la culture contempo­
raine dans la perte du sens des valeurs 
qui précipite l'homme d'aujourd'hui en 
une fuite en avant éperdue Les maîtres 
de la spiritualité actuelle enseignent 
qu’un enfant conscient et or -anisé doit 
tuer son père, puis tuer ses maîtres qui 
sont des réincarnations du père et enfin, 
ou au commencement, tuer Dieu le Père 
Les jeunes anarchistes Hauiourd'hui 
s'expriment à la manière du père Ubu, 
héros de l'absurde "Je vous tuerai tous, 
et puis je m'en irai." A moins que la 
solution ne consiste, atoms avoir tué tout 
le monde à se suicider Dons la frénésie 
de la crise de mai, en France on peut 
déceler une sorte d'exaltation eschatolo- 
qique : l'élément religieux de l'être hu­
main, refoulé par 1a Héchnstiomsatian, 
revient sous des formes sauvages et 
aberrantes, donc l'illuminât.on d'une 
Pentecôte où manque seulement l'Esprit- 
Saint

Il appartient aux esprits raisonna­
bles, s'il en reste dans les divers comps 
en présence, de se ressaisir, et de créer 
les conditions d'un désarmement intel­
lectuel et spirituel, qui rende les univer­
sités à leur vocation de places de securité 
consacrées à lo recherche de la vérité 
dans la confiance mutuelle II fout cer­
tes procéder à la réformation des établis­
sements d'enseignement supérieur, mais 
il n'y a pas de solution magique. Aucune 
solution n'est possible en dehors du re­
noncement à la violence et aux passions, 
en dehors d'une restauration des droit» 
de lo same raison.

leef vives p&tAV a^v4$

LE SACRE ET LE PROFANE —
ELIADE, Mircea — 186 p 
Coll Idées
I m* introduction de l'histoire des religions et les ten­
dances et orumations nais*, nies

LE SPORT PARMI LES BEAUX-ARTS
FRAYSSINET, Pierre 124 p
Prix de la littérature sportive. La collection “sports’* 
apparait comme essentielle Informer . orienter 
les Jeunes, faire partie de la civilisation des loisirs,

SPORTS ET JEUX DE NEIGE —
XXX — 119 p.
Initiation .entrainement, équii ont. l’n excellent 
volume illustré de 2(i |> es de hors-textes sk, de 
fond, curling, plongée sous la glace .char a glace.

LA DIRECTiON COMMERCIALE —
ARMSTRONG, Fi A — 147 p.
Aujourd'hui aux Etats-Unis, demain en Europe, atta­
quer en affaires no 1 Un ou\iage de consultation ra­
pide oïi sont condensées les préoccupations essentiel­
les des dnecteuis (le ventes, afin de simplifier 1* 
travail administratif.

A PROPOS DE L'ENCYCLIQUE HUMANAE 
VITAE — RAHNER, K — CARD. Renard 
HARING, B. — 172 p.
Coll, le Point 7.
I ne vue panoramique de l’ae m I qu’a reçu “Murmnae 
Vu ic e t le* jKiints qui on; p< i sc ('attention et une 
mise au point

PARLEZ VOUS FRANGLAIS? —-
ETIEMBLE — 376 p.
Coll. Idées
Pourquoi parlotv n is franglais ’ En 20 ans (194.V 
1!< 1 les Français e . nt sur le point de ruiner e* 
qui était le meilleur titre : le français.

DEFENSE DE LA LITTERATURE —
ROY, Claude — 187 p
Pour certain'- la littérature apparaît comme un diver­
tissement L domine qui lit resume la condition de 
l'homme.

UN LAIC FACE A HUMANAE VITAE —
WALTER Jean-Jacques
Fn préface, la décLiration de Hans Kung. Ce que les 
homir.i ont d'abord retenu de cette lettre de Paul VI. 
Comprendre, c ost sa sir les raisons et les situer dans 
le contexte de la vie.

CLAUDEL ET SON LANGAGE —
MADAULE, Jacques — 316 p 
Etudier le langage de Claudel n est pas étudier Clau­
del, parce que son Ian ago pout être sourd de lui.
D’autre part, derrière les rapports de Claudel avec le 
1 a n g a " o, nous rencontrons l’homme tout entier. Son 
langage sost-il rapproché de nous avec les années?

CENT UN COUPS DE CANON —
TROYAT, Henri — 396 p.
(Les héritiers de l’avenir)
Chacun après s'être rejoui, se pr< tend lésé Un citoyen 
di »rnu libre s'étonne de découvrir les delices de s* 
nouvelle condition Ft le tout se pa.>>se en Kussie apres 
1 abolition du servage.

LES DERNIERS JOURS DU RACISME —
DE LAUNOY, Jacques — 192 p
Illustré de 16 pa"es en hors texte “Vous avez été 
l'homme le plus désobéi du monde" I.e climat politi­
que de rilaiie d' années 43 et un dossier concernant 
les principaux événements.

L'OR NOIR SOUS LES FLOTS BLEUS —
STENUIT, Robert — 201 p.
I lustre de 32 pae» s en hors texte et de R pages en 
( h'i iehroinie. U> de la production de pétrole, soit 
P HKH) tonnes sortent de la mer Le romantisme d* 
la mer et la performance technique, la victoire de la 
machine, des chevaux-vapeurs . une passionnant* 
aventure industrielle

LE DICTIONNAIRE MARABOUT 
DE LA MEDECINE
Coll Marabout Service No *4
De la lettre 1 a M inclusivement. Des conseils prati­
ques recours au médecin, appel d urgence, premiers 
soins C'est la mise en commun de l'experience de 34 
spécialistes en médecine.

L'EVANGILE, VRAIE OU FAUSSE MONNAIE F
PHILLIPS, J. B —112p.
1 n trmoi nu e sur l'historicité et l'authenticité du
Ni'ir eau-1 estanu nt.

MORALE DU DEVELOPPEMENT —
VAN BAFLEN H — 1 74 p.
Le probrème des p. ys en voie de développement. La 
faim dans le i nde. par exemple, est un symptôme 
d'inégalités sei iim's Co »cnt en extirper la racine ?
Auss les aspic s sociaux et economiques de ce pro­
blème.

LOUIS JOBIN, STATUAIRE —
BARBEAU, Marius — 147 p.
I m s .lobin fut l'un de no* derniers statuaires tiadl- 
ti m Is l ne bibliographie, ses oeuvres, une liste de* 
objets sculpté* et une table de ses oeuvres.

L’ESPRIT REVOLUTIONNAIRE DANS LA 
LITTERATURE CANADIENNE-FRANÇAISE —
COSTISELLA, Joseph — 316 p.
De 1337 a ia fin du XI\e siècle Une etude sur l'esprit 
révolutionnaire dans 1» > lettp's canadiennes-françaises.
La littérature est le reflet de ' histoire et de la vi* 
d'une nation

Les livres mentionnes dans cette page sont en vent* 
a la LIBRAIRIE de L ACTION et au CENTRE d* 
DOCUMENTATION PASTORALE.

Le sacre et le profane ............... ...... ........ ........... 1.00
I.e sport parmi les beaux-art», ............... 4 (H)
Sports et Jeux de neige .............  3.50
A propos de l’incjrlique “llumanae Vitae" ........  2.15 net
Parlez-vous franelais? .................... 1.00
l:n laïc face a "llumanae Vitae" .............................  1.60 net
Claudel et son langage   7.7»
Cent un coups de canon ................................... 7.00
Les dernier» Jours du facisme ... 4.00
I.'or noir sous les flots Meus .................. 5.75
Le dictionnaire Marabout de la médecine .................. 2.10
I.'Kvanfile. vraie ou fausse numair ? ......... ....... 1.80 net
Morale du développement S.6»
Louis Johln. statuaire ..............  J 50
L'esprit révolutionnaire dans la littérature

osnadienne-française ................................................  7.50



B Votre 
Horoscope

SAMEDI. 15 MAKS

21 mars au 20 avril (Brllrr)
— Journet* sous le signe des 
échanges cordiaux. Vos ambi­
tions sont secondées par des 
personnes influentes. N'antici- 
pei pas trop sur l'avenir.

21 avril au 21 mai (Taureau)
— On ne vous ménagera ni les 
remarques neles compliments, 
encaissez les deux avec autant 
de simplicité. Surveillez votre 
santé.

22 mai au 21 juin (Gémeaux)
— Faites des plans inspirés par 
la sagesse plutôt que par la fan­
taisie. Votre rendement intel­
lectuel est excellent.

22 juin au 23 Juillet (Cancer)
— Vous obtiendrez l’approba­
tion dont vous a\ez tant besoin. 
Des gains financiers vous aide­
ront à vous accorder quelques 
fantaisies.

24 juillet au 23 août (Lion)
—■ La varirété de vos occupa­
tions en fera l'intérêt. Ne né­
gligez pas vos intérêts senti­
mentaux.

24 août au 23 septembre 
tVierge» — Il y a un temps 
pour étudier et un temps pour 
se récréer, observez bien cette 
raisonnable alternance. Jour­
née stimulante.

24 septembre au 23 octobre 
(Balance) — Kien de grand ne 
se bâtit en vitesse, n'hésitez pas 
à mettre le temps de votre cote 
si vous cultivez de grandes am­
bitions.

24 octobre au 22 novembre 
(Scorpion) — Des occupations 
familiales vous empêchent de 
cultiver vos passe-temps habi­
tuels. Une joumee remplie 
d'obstacles et d'imprévus.

23 novembre au 21 décembre 
(Kagittaire) — Journée cons­
tructive et stimulante dans plu­
sieurs domaines. Vous faites des 
projets audacieux, mais qui ne 
manquent pas d'a-proops

22 décembre au 20 janvier 
(Capricorne! — Vous ferez plus 
que ce qui était prevu au pro­
gramme Votre exemple inspi­
rera de fructueuses initiatives.

21 janvier au 19 février 
(Verseau) — Finissez les tra­
vaux en marche, avant de vous 
lancer dans de nouvelles entre­
prises. Votre sens critique n'est 
pas bien vu

20 février au 20 mars 
(Poissons' Debut d'une pé­
riode progressive. Vous faites 
des observations très pertinen­
tes Vous êtes dans d’excellen­
tes dispositions d'esprit.

SI VOUS ETES NE 
UN 15 MARS

Vous ferez votre marque 
dans plusieurs champs d'action 
Ne sacrifiez pas votre origina­
lité. soyez vous-même, en tout 
et partout.

DIMANCHE 16 MARS

21 mars au 20 avril (Bélier)
__ Ne demeurez pa>. dans les
eentiers battus. On vous incite 
a l'indulgence pour lois petits 
defauts des autres.

21 avril au 21 mai (Taureau)
— Influences planétaires qui 
stimuleront votre enthousias­
me Vos intérêts personnels et 
professionnels sont également 
.stimulés par le mouvement pla­
nétaire.

22 mai au 21 juin (Gémeaux»
— partagez vos espoirs et vos 
ambitions avec vos intimes. 
Vous aurez d'étranges intui­
tions, de vrais coups de chan­
ce.

22 juin au 23 juillet (Cancer)
— Ne sautez pas trop vite aux 
conclusions. Votre comporte­
ment social sera contrariant 
pour quelques-uns, satisfaisant 
pour d’autres.

24 juillet au 23 août (Lion) 
•— Ne surmenez pas vos nerfs 
V<w taquineries ne seront pas 
exemples de malice. Ayez con­
fiance dans l'a venir.

Vendredi, 14 mars 1969

# Lorsque ce mon; icur est fatigue de se promener dans sa limousine, il •‘saute” 
sur sa bioclette construite en IS80 et fait une ballade ... a travers les bancs de 
neige

Films extraordinaires sur 
la naissance des animaux
Par 1AN PORTER

TORONTO 'PO — On 
peut rester bouche bee a 
voir, même en film, la nais­
sance d’un chaton. Voir une 
grenouille femelle pondre 
ses oeufs, avec l aide du ma­
le qui la presse, est peut- 
être plus question de curio­
sité.

Mais la naissance du cha­
ton est différente. Enfermé 
dans un sac, le petit est sou­
dain expulsé du ventre de 
mère, aveugle, humide et af­
famé.

Les cinéastes toron lois Mo- 
relaml-Latcbftu'd ont mise 
beaucoup d'argent sur la sup 
position qu'il existait déjà 
un auditoire |x>ur ce genre 
de films et que ces specta 
leurs en puissance étaient 
âges de cinq à 14 ans.

La firme cinématographi­
que a déjà réalise et mis en 
vente les 12 premiers d’une 
série de 39 films sur la vie 
familiale et l'éduca t i o n 
sexuelle. semble-t-il avec 
succès

Nous croyons que le temps 
est venu pour les commis­
sions scolaires d’assumer la 
responsabilité de l'éducation 
sexuele et ixnir le public 
d’attendre ce rôle des com­
missions scolaires ", a dit 
Frank Moreland, président 
de la firme

I.esi films sont spéciale­
ment conçus pour la salle 
de classe et se vendent $12U 
pièce. On en a déjà vendu 
aux commissions scolaires (b* 
Scarborough et York, aux 
ecoles séparées de London, 
en Ontario.

Apreo le chaton ?
I^*s critiques ont été gé­

néralement Ix mn et», mais 
non sans réserves l^*s pe­
tits ont bien accepté les 
films et y ont trouvé une 
intéressante source de de- 
couverte, mais les adultes 
en sont plus aisément frois- 

• ses.
"Après la naissance du 

chaton, les petits veulent, 
bien entendu, voir la nais­
sance d'un vrai bébé, dit M 
Moreland. Nous avons déjà

TORONTO (PC) — "Toutes 
les éçoles devraient être com­
me celle-ci”, fit remarquer 
une étudiante de treizième 
année dans l’une des premie 
res ecoles ontariennes a pro- 
eéder selon les groupes-ma­
tière et l'horaire individuel

(Vs deux dernières années, 
un nombre croissant d’écoles 
secondaires de la province 
adoptent avec precaution le 
principe selon lequel l'etu­
diant ne doit redoubler que 
dans les matières où il 
échoué.

L’itlee n'est pas neuve, 
mais les pédagogues onta 
riens \ voient un grand pas 
en avant

la» j-vôt.;r.e traditionnel en 
Ontario, comme dans la plu- 
part des provinces groupe lev 
élèves par elasscs du pro­
gramme.

préparé a cette fin un film 
que nous distribuerons dès 
que les adultes seront prêts 
a l'accepter”.

On a realise la série «le fa­
çon a faire taire quiconque 
craindrait qu'on n'y exploite 
indûment la sexualité au de­
triment de la moralité des 
jeunes.

T.e commentaire est débite 
simplement, sans la moindre 
intonation susceptible d'indi­
quer que quelque chose d'in-

L etudiant qui échoue dans 
plus de deux matières et ré­
colte des basses notes dans 
les autres sujets doit redou­
bler l'année scolaire.

Le système de groupes- 
mat mtc résout le problème 
des élèves trop faibles dans 
l’ensemble des matières ("lia 
que élève suit un horaire in­
dividuel qui lui permet de 
choisir selon une gamme plus 
vaste de matières et de groti 
pes de progrès.

l^* collège Sir John A. 
Macdonald, de Toronto, offre 
des cours en journalisme, in­
formation theatre, sociologie 
et informatique, en plus des 
matières habituelles du se­
condaire Certains sujets sont 
offerts selon divers degrés, 
allant de l’enseignement de 
base a l'étude indépendante 
sous la direction d im con- 
seiilei -pedagogue.

habituel, d'excitant ou d« 
merveilleux vient de se pro­
duire. les photographies sont 
directes et l'on utilise des 
dessin.s pour expliquer ce 
que les scènes impliquent 
de physiologie animale

Four determiner une pre­
sentation appropriée, la fir­
me a invite des conseillent 
de New York et de l’Univer- 
site de Toronto, du Centre 
national catholique des com­
munications et de la com­
mission scolaire de Toronto.

Il a fallu déterminer ega­
lement la meilleure façon 
d'adapter l’histoire à l’esprit 
et a l’émotivité des écoliers 
Dans un cas, des petits ont 
éprouvé une nausée durant 
une scène montrant la nais­
sance d’un veau; on y a subs­
titue celle sur la naissance 
d’un chaton, sur l'avis d'un 
psychiatre, qui expliqua que 
le veau était trop gros, trop 
t>eu familier pour de jeunes 
enfants.

La realisation d'uue serte 
de films de celte espece en 
trame un autre genre de 
problèmes Trois équipés de 
cameramen sont au poste et 
le budget s'envole a mesure 
que le temps passe, mais il 
est arrive que les grenouil­
les d’un étang, à proximité 
de la demeure de M More­
land. ont refusé de faire ce 
qu on attendait d'elles

Il a fallu l'intervention 
d'un spécialiste de l'Cniver- 
sitc de Guelph et lU.000 
pieds de film avant que le* 
grenouilles répètent pour la 
pellicule les manifestations 
de leur instinct de reproduc­
tion.

Une école modèle

Il y a des année* de cela 
une forte tempe te de sa­
ble a englouti 1,000 
"vaisseaux du desert”.., 
une grosse flotte de 
chameaux !

Et c'était probablement la ca­
ravane avec le plus gros tré­
sor qui a jamais traverse res 
sables !

De l’or, de l'argent, 
des pierres preeieu.se*, 
de l’Ivoire, des soie­
ries, des épice*», des 
pains de sel . . . TOUT 
cela a disparu !

r • ^JfW» —i

Non... aucune marrhandi 
se n’est apparue nulle part, 
et au* un chef de bande ne 
s'est jamais vante d'avoir 
récupéré quelque chose de 
la caravane.

Les restes de 
chameaux ont 
etc retrouves, 
mais leur mar­
chandise n'y

Peut-etre que des 
bandits l'ont pillé 
apres la (empete ..

Non ! J'affirme qu’il 
est beaucoup plus 
près, probablement 
SOUS NOS PIEDS! ■

\lorv vous dite* que le 
trésor est toujours la-ha* 
quelque part ?

J-23
<a suivre)>f»»a«u» b* , l»6* nfS» >mamn

24 août au 23 septembre.
(Vierge) — Examine/ votre 
agenda avant de vous lancer 
dans des activités nouvelles. 
Vous serez en veine de confi­
dence.

24 septembre au 23 octobre.
(B lance) — Issue problémati­
que d'un problème plutôt sim 
pie. Surveillez étroitement vo­
tre alimentation

24 octobre au 22 novembre. 
(Scorpioni — Evitez le> ( xtre­
nie ei cherchez a mettre de 
l’équilibre dans vos activités 
Votre besoin d'independance 
paraîtra choquant

23 novembre au 21 décembre
(Sagittaire) — Vous adoptez 
un* attitude originale qui con- 
traate avec votre simplicité 
habituelle.

22 décembre au 20 janvier. 
(Capricorne) — Ne vous atten­
dez pas a des résultat* immé­
diats Etablissez un équilibre 
entre vos obligations sociales 
et professionnelles.

21 Janvier au 19 février (Ver- 
ueau) —- Frétez une oreille at­
tentive aux suggestions qui en 
valent la peine Vous ave/ 
l’esprit a la recherche et a la 
découverte

20 février au 20 nur* (l’ois-
pon*> — Vous ne vous laissez 
pas facilement décourager. 
"Vingt fois sur le métier re 
mettez votre ouvrage, polissez- 
le sans cesse et le repolissez’

SI VOUS ETES NE 
UN 16 MARS

Vous partagez vos sucré* 
avec tous ceux qui y sont aa*o 
dés. de près ou de loin. Vos 
ripostes iront parfois plus loin 
que votre pensée . faut de 
temps pour réfléchir Vous êtes 
de ceux qui aime* conduire 
plusieurs chantiers de Dont.

FLUTE . J AI GAGNE LE CONCOURS 
DU CASSE TETE ... ILS VONT

M'ENVOYER

UN CHEQUE

DE $25

JE GAGE QU'IL VA ARRIVER AUJOURD'HUI . . . 

MAIS NOUS AVONS UN NOUVEAU 

POSTILLON . ^

JE NE LE 

CONNAIS PAS

• • •• « • •

ET IL POURRAIT LE 

LAISSER A LA

MAUVAISE ADRESSE

.• •

CETTE BOITE DE PEINTURE SOUS PRESSION 
VA RESOUDRE LE PROBLEME

/dêf? -16

''Vif.'.
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Vendredi, 14 mars 1969

Un total de $73,700

Les octrois du Conseil des Arts 
du Canada pour l’année courante

***er m w-* ***.
; T % ' •

mi- %■}*■ ' ' f '%

lU

M* <>.»

OTTAWA, Deux (estivali 
sont ixarmi les bénéficiaires 
d’une sérié de subvention! an- 
noneees i>ar le Conseil îles Vrts 
du Canada dans le domaine des 
arts d’interpretation. 1^* HVstl- 
val Shaw, de \iagaia-on-ibe- 
Lake (OnUnoi, de $12.00<i ,.H( 
attribuée a l’Orchestre Sympho­
nique de Vancouver en fa\eur 
de s»*n festival de musique cho­
rale, lyrique et instrumentale, 
qui aura lieu au pnntemp.-

D’une valeur globale de S73. 
700, cvs Nübventions s’inscri- 
erlvent dans le programme gé­
néral d’aide aux arts d’inter­
prétation auquel le Conseil 
compte consacrer environ $6 3 
millions pour 1 exercice en 
cou rs

I) autres subventions sont ae- 
cordees aux organismes ,ui- 
vants: Centre d’essai des au­
teurs dramatiques Montreal', 
$2,500 pour ses activité- du de- 
but de 1 année IWtW Theatre 
du \ouveau-M<»nde Montreal' 
$2.000 pour aider à préparer 
des archive!; Calgary Festival

Chôma. $1.300 pour une repre­
sentation d Israël en Kgypte. de 
Handel, en mal 1068; la Fede­
ration canadienne des Associa­
tion de Professeurs de Musi­
que. $900 pour Inviter des ar­
tistes canadiens a son 17e con- 
grè» biennal, qui aura heu à 
Victoria 'C.-B ) en juillet 1869.

D’autre part, le Conseil a af­
fecte $20,000 à un nouveau pro­
gramme ayant pour objet de 
stimuler la publication d'oeu­
vres musicales canadiennes et 
de mettre ainsi a la disposition 
des musiciens et des ensembles 
musicaux intéresses, tant au Ca­
nada qu'à l'étranger, les oeu­
vres majeures de compositeurs 
canadiens. Dans le cadre de ce 
nouveau programme, un jury 
de musiciens désignés liai le 
Conseil des Arts choisira, par­
mi les oeuvres proposées par 
.es éditeurs canadiens de musi­
que, celles qui mériteront d’è- 
tre retenues a cause de leur 
valeur artistique et de leurs 
clianoes d'interesser les inter­
prètes.

Six prix m Durcie

• TïTfvN^lv KT STVLE — Ne au Japon. C’achi KUCTftKI. qui fit se» premieres 
experiences comme patineur ac\ Olympiques dr Squaw Valiev en IftfiO. a pmis-e 
h la perfection sa vitesse ri son style pour le numéro qu’il presenters lors de 
venue a tjuebec des ’’Ice Capades”, le IH mars.

la

Brigitte Bardot va tourner 
devant les caméras françaises

SAMEDI A 9.30 À.M 
le TOUR 

DU MONDE"
a»»

LLOYD BRIDGES 
Pinovit.on couleur 

*u»t.

LE DEFI 
DE TARZAN"

lack Mahoney 
Scop? couleur

Prix: 50e

iAMQUi.HAWS

PARIS I AFP) — Relé­
guant à un avenir lointain 
ses projets cinématographi­
ques avec tes Américains, 
Brigitte Bardot va sans tar­
der effectuer son retour de­
vant les corneras françaises.

Elle commencera dans 
quelques jours le tournage 
de "Les femmes" sous la 
direction de Jean Aurel aux 
côtes de Maurice Ronet 
D après le scenario écrit 
par Cecil Samt-Laurent, el­
le incarnera la secretaire 
parfaite d'un séduisant 
homme d'affaires encom­
bré de conquêtes féminines. 
La plupart des prises de vue 
auront lieu dons un tram

En mai, Brigitte Bardot 
enchaînera sous la direction 
de Michel Deville avec 
'L'ours et lo poupee", co­

médie gaie, chantante et 
dansante, mais non musica­
le. écrite par Nma Compa- 
nez. Son partenaire sera 
Jean-Pierre Cassel qui ef­
fectuera ainsi son retour au 
cmema "L'ours et la pou­
pée" met en scène un vio­
loncelliste misanthrope re­
tire a lo campagne ou il ren­
contre une jeune fille snob, 
egaree dans les près a la 
suite d'un accident de voi­
ture Ce sera la naissance 
d'un amour.

WINNIPEG iP C.> — Le 
Cercle Molière de Winnipeg 
a remporte six de* sept prix 
attribues au festival regio­
nal d'art dramatique tenu 
don* cette ville.

Le juge-critique Dennis 
Sweeting, de Toronto, a de- 
cerne j cette troupe qui pré­
sentait "Du vent dons les 
branches de sassafras", les 
trophées pour le meilleur 
spectacle, lo meilleure mise 
en scene, la meilleure pre­
sentation visuelle, meilleur 
acteur et meilleurs acteur 
et actrice de soutien.

M. Sweeting, s'exprimant 
en français, a souligne que 
la piece de Rene de Oblo 
dia, "Du vent dans les bran 
ches de sassafras", dans la 
mise en scene de Roland 
Mohe, avait etc jouce de 
maniéré divertissante.

Jean-Louis Hebert a etc 
choisi comme meilleur co­
médien, et Marjolaine Saint 
Pierre et Gilbert Rosset, res­
pectivement comme meil­
leure actrice et meilleur ac­
teur dans les rôles secon­
daires.

Le prix de la meilleure 
interpretation feminine re 
vient a Marjery Black, ve­
dette de "I Remember Ma­
ma", une production de ln- 
terfaith Harmony Theatre.

Le succès du Cercle Mo­
lière au festival regional du 
Manitoba, rend ce groupe

de theatre encore plus eligi­
ble pour so porticipotion 
aux finales du concours na­
tional qui auront lieu a Ke­
lowna, en Colombie-Britan­
nique, du 19 au 24 mai.

A Quebec 
^Aujourd'hui

» m

Arts
LA CATASTROPHE” 295 

rue St-Joeeph, Lau/x>n a 20h 
."hi spectacle avec Pierre Calve 

aoo ?•<;»• Jacques 
ASSOCIATION DES CEHA 

MIMES DE QUEBEC reu­
nion des membres à la Bouti­
que d’Argile, 2;U»0 chemin Sie- 
Foy a 2i'b 30. 1^* conférencier 
invite .M Eugène Schneeberger. 
parlera de "La beauté de la cé­
ramique a travers les âge<' 

THEATRE CITE UNIVERSI­
TAIRE — a 20h 30 U Troupe 
des Treize présente ‘Toi. là- 
bas”.

ECOLE NORMALE NOTHE- 
P\MF-DE-FOY. Cap-Rouge — j 
exposition de groupe: dessin, 
peinture et céramique 

SOCIETE PROVANCHKR — , 
a 20h au 1158 nie Bnurlamar- 
que, présentation du film \u- il 
dubon "The Bahamas — Top 
to bottom” Bahamas, du
tout au tout"'.

ECOLE CHAMPAGNE 233 
Ixnil. Pierre Bertrand. Ville-Va- 
mer. Conference par Pierre 
Bourgeault et sjiectacle avec Y 
vos Albert et Pierre Michaud, 
chansonniers

• TORONTO — Muno Ainaya. nouveau ooiimtlateur de la t.alerte d'art de 

l’Ontario, prepare la réorganisation de la galerie. Il entend notamment organiser 

plus d exposition* en solo d'artiste» canadiens eminent». "La galerie, dit-il. a 

rarement tenu re genre d exposition, mais Fart canadien * e»t développe au poin» 

que Ton compte maintenant de* artistes asaes important» pour mériter une exposition 

•olo". M. Amaya. Newyorkais d origine cubaine, veut aussi presenter en regard de* 

rhefs-d oeuvre contemporain» pour démontrer "le* lien* entre l'art ancien et nou­

veau’. Il écrit, en 1962. le premier «oluine .sur Fart "pop" Il entend amener a loronto 

de» oeuvre* européennes pour éviter que la capitale de l’Ontario ne devienne I* 

miroir de New York. (Photo P.C.)

Un passe-temps agréable et divertissant

M0T-CACHÉ 12 LETTRES CACHEES 
239 , Au fond d'une mine

La procédure

■s' a i j ■ ■ ■ i

Demain toir a 8 h 30 
un soir feulement

LE SOLDAT

LEBRUN
et sa famille
BIlliTS EN VENTE AU GUICHET 

$1.50 « $3.50 a
pour u premier* ion 

a Quebec 
depuis 18 ant I

DERNIERE 
JrW) SEMAINE
fVp’ffcræj 'tem'tra

iTuG wav? nu uoifn]

’LIS OISEAUX 
VONT 

MQUIIIR AU PEAOU*

•u Coûtée de Qu*b« 
ommcn(ant mardi prorhain 

luaqu’au 33 mart md.

biMali mamtaiianl en vanta 
■u Coûta*

•t chai Pollack

biliata chai Dominion 
pour la toiré* da

mardi la 18Représentations: 1 h. - 3h. - 5h. • 7h. - 9h

EMPIRE 74 Di IA iAHSIQUf W4 2IA0
5? mercredi et jeudi a 8 h 

vendredi et aamadi è 8 h 30 
dimanche a 7 h

CE FILM QUITTERA BIENTOT L'AFFICHE..
et ne sera présente NULLE PART ailleurs a QUEBEC

3 mjtmccs

tamed* a 1 h al S h 
dimanche a 2 h 10•*r

aa
billrti 
H 25 $2.50ENFIN REUNIS POUR LA VSem.

DANS II DKRMKR EPISOUf. 

DC l ADOtASll AMOURfUSI
pru raduita pour la* icunev 

IS an* at moine

SI 60 SI.2S

ANGÉLIQUE

O
mercredi et Jeudi t 8 h 

aamedl é 1 h al S h 
dimanche a 2 h 30

ET LE SULTAN
W COUllüi

Pour commander par la 
potla . taire cheque 
l'ordre de Ice Cepade» 
et l'adreiter au Colite# 
de Québec, Parc da l'E> 
cottlion, Quebec 3. avec 
enveloppe-retour aHrenchie 
et pré adrettée, a voire 
nom

Preciter le ^ru, la 
quantile et le repre 

tentation

COMMtSSANtf SAN ANTONIO

YALf TOPS FMI LIS
EN COULEUR 

STATIONNEMENT GRATUIT 
Centre d’Achat* Canarder*

Tél.: 661 6575 CANARDIERE

ONfmlEflN

• Fou; le.» mots marrés au-tW-* 
8us du cadre doivent être 
trouves dans la grille

■ Pour plu* de facilité trou 
ve/ d’abord les mots les plus 

longs.

■ Dès que vous repere/ un mot 
encercler les lettres qui le 
composent el ralure/.-le dans
lâ bate au-deibuâ de la g; ilia

■ Seuls des mot* formant un 
centre d’intérêt sur le mot a 
chercher entrent dans la 
grille.

tous le» mots, il ne restera 
que les lettres formant le 
" mot cache

■ Ce mut cache sera trouvé en 
rassemblant les lettres non 
encerclee-. HORIZON I ALI­
MENT SEULEMENT).

• 1 mis le autres mot.» peuvrnt 
■■ trouver dans les troia 

dispo-itions soit horizontale, 
verticale ou diagonale, et une 
meme lettre peut servir a 
plus d un mot.

o > droits -éservét par 1 
' i-n- e rie- Mots Croisés Inc”.

ttrditê par
l’autevr

I f g B! ■ R ! ■ JL £ ■ R R R ■ nu
EXPLICATIONS

Dana ce eine-bulletin, on trouver*, sou* forme abré­
gée, deux mention* spéciale* indiquant la CONVENANCE 
POUR LES JEUNES SPECTATEURS: K—enfant*: A ado­
lescents.

Le» autre» ienseignement* concernent uniquement la 
VALEUR ARTISTÎQUF tl1 chef d’oeuvre: 2< remarquable.

très bon; (41 bon 5) moyen: (8' pauvre. '7> minable,
• pas côté).

A K iode ni ob i un. R tlml jjjm
aluminlurr erbium iridium niirogène radium titane
argent
astate

étain
europium L rbëniim

rubidium ü

aururn F lanthane 0 ruthénium uranium
azote fer lithium o smi uiTt S V

R fluor Lutec4um oxygène scandium vanadium
bore G M sélénirxn vir^inium
brévium gadolinium masurium P soufre

C germanium métal palladium stibium xenon
chlore glucinium molvbdène plomb strontiinn Y
cobait H '• polonium T vtterblun
columbium hafnlim néodyro* potass iisn technétiiau Z

D I néon praséodvmc t e rb i um zinc
dysprosium indeum nickel protactinium thallium zirconium

< \ S \ I. I f s
micro dam le :»*/ (-• .« T 15.
Tllnv» à venir a *55. La- l-aunsit

I é U05 Kln a 10* hi' t Sa­
medi et dimanche : 1^ loture.it
« I 46 5 2» 8 06 Un ma i d.ma 
le ne* é 3 35. 7 16 Flln* à ce 
nlr é 5.15 «t 8 56 hr»-' Fin à 
10 SA hrc« '4e jtetnali e*.

('A N .XRIMI H r Sale ti l>-
le* mouchew '51 A 100, 4 20. 7 45 
Angéluiuft et le «uiian 1 —i à 
3 *0 « t». 8 35 Continue de I 00 
à 1106 hm. be prinaii.e'.

t \riTOI Hepréttenlatinr oo» i-
nue de l.(X> à 11 00 Court.» me- 
tia«c« j 1.00, 2 50. 686, « A "t
«56 la* Tatoué lA-Ai à 1 i». 
3 25. 5 3B. 7 25 et 9.30 hfrt ' Kn 
couleur* i.

(’ \ K I I». K
br* (—I a fl 30 9 JT) I* bt»»u
de Lomlret <61 A * 02 Films à 
venir à 9 27 Fin a il W 
medl et dtrnjmche le 0*br» à 
12 46 3.50. « 52 0 57 ty »h*-
«n dé Londres à 2 17. » 52. 8 24. 
Film.» i venu A 3 42. fi 44 *1 9 49 
Fin à 1129 hren

KMI'IHI t.es oltenux * 'nt i""u
rlr «u Pérou <4i A 1 20 3 20. j 15. 
7 20 et 9.26 hre». Fin A 1100
'3e trmalnri,

IWrKHIAl Sur «ej'. u • Clto
\cn de nulle part i5' à 5 4i> I»r6- 
te-iuot ton mari 4i A 7 35 I em­
preinte du draeon rouip H* A 
9 4* lAn « 11 OR Samedi et dl- 
ntanrhe • Citoyen d«» nulle p'trt 
A I 10. B 4fi Hretr-rtu.i tmi ma­
il A 3 10 et B4fl hre^ L «n- 

. pi «■mtr du dragon rouge A 5 25 
Fin A ’*56 hre«

I AIR FT. Sur «<'iiuiine le t <»- 
bra (—) A 6.80 le laeeiu le 
I.nndivMj in> A * i>2 Füin» A ve­
nir A 9 27 Fin ,. 11 «7. s-im. dl 
et dimanche Le Cobr.i n 12 43 
3 50. R 52 et 9 37 I-e botau dp 
I -ond n> A 2.17, 5 52. 8 24 Film» 
a veeilr A 3 42. «44 et 9 48 lire* 
Ftn A 1120 hm

II. MIJiH. — Festival s.tme«U :
Mara-kirl <3> a 0.30, 6 55. Dt- 
manch* : Jji route élemltér < t 
a 1.00, 4 40. h 10 Lundi : Su­
jet* court* A 7 00, Prtrre d’un 
toi da t l —| a fi 00 Mardi Hér|.
tagr (Si à 7 00, 9 23 Mercredi : 
Sujet, couru a 7 00 La rouie 
éternité à * U0 Jeudi : Sujet* 
court* A 7 00. Prière d'un *old.,t 
à 8 00. Vendt edi : Meurtre ac< l- 
dental (_) a «M, 106 •< 9 46.

• Ill- Y> ( droll 14 .ar» Ata- | 
kan Safnrl iF-3i A 7 00 . 9 13.1 
Samedi et dunarchr • Alath.in ! 
Safari a 12 00 J 13. 4 30. Î.'JO el 
9 I5 hm l.undl. mardi mercre­
di et jeudi 'a 17. 18 Î9 et 30' 
murs Alaskan Safari A 7 <X> M 
9 13 hre».

LIDO, - piatoléiua de !* rtvtc-
re rouge 1 1 A 7 »i Ijt point 1 
«U- non ietour f—t A 9 15 Same- I 
di. matinée jxmr tout*- la fa-1 
mille, deux film» à 100

OliFON ■^.ilîe Dauphinr sn.
frr de i enfer 161 a II 30. 3 30,
1 .OO 10 06. Montreur Dvnamite 
'5' a J.os. 5 20. « 30 Fin à 1130 
'Deux film» en couleurs).

OMOJf (Salle 'T*nxrSenae) i
douze valaupard* ' > à 12 30.
3 25. 0 20. 9 13 Fin A 12 <H). En
couleur»), >3e *enir»1ne>.

I*\KI» Sarrndi et dlmanrhé .
A la* k.in Safari 'F-3i à 12 00.
2 13. 4 30 7 00. 9 15 Sur «eniai-
ne : Ala.kan Safari a 4 3n. 7 00 
et 9 15 hre*. (En couleurs),

Pit, \| I I >..!iiedl et dimanche :
AUtk.m Aofari (F Si a 12 00.
2 13, 4 30 7.00. 9 15, Sur semai- '
ne Alatkun S.ifarl A 4 30 . 7 00) 
et 9 15 hre*. ' F.n cOuleur*l.

l'RI\t)»s) lu- CiHiimandr- d.m* 
la Géroiid* ( < a 1 00, 6 13 lui
tii\**me de 1 Irlandais i.A-4* A 
2 42. 7.55 lu? merretiutre '61 a
4 31). 9 49 Fin u 112] hm

HII.I.FKt Ksplont en helltopter»
iA-5' A 7 30 lui 25e heure I—) 
a 9.10. Fin à 11.20 hre»

STF-FOY 'Halle AlniKt'e C»*n-
tinuelle, mercredi, tanudt et di 
mariciK- nullltt 'Si A 1 oc 3oo,
5 00. 7.00. 9 00 Fin a 11.00. Sur 
M inaliH- nullltt à 7 00 el 9 00. 
fin A 11.00 hm

fil*. *OT 1 Salle fliamplam). - 31a-
tlnée. mervredl, «aniedi ai di­
manche : l/a can ont itéra du
Yang-Taé »- * A 100 tue» En. 
vitrée, A 9 00 hm. Fin A 1116 
hree. (4e semaine).

■-1 KOMI AI.D. — Six femme» pour 
l'sasasairi (6) A 7.30 L'amour A 
la Suédoree (61 A 9 06 Sanied), 
matinée pour tout* la famille : 
Le* trois Stonge* oootre les hors 
la loi f—) A 1 30 La ttr-ppe <A-8l 
A 100 hree

fifl DIO 9. Deux repréaeiiUUnns 
A 7 So at 9 *4 hree. Pin A 11.20.

Le mot-caché du problème No 236 : PACIFIQUE

1 7 ) 4 i à 7 • t >0 II 12 1) 14 II 16 17 II If 20
1 N D R M U I N A M R E G L M U I B R E T

2 M I Y U A E R 0 L C E ‘ U M N R U U E H

3 U E T S T S C N. I Z K R U 0 E B R C A A

4 I R Z R P H U X P C U I N V l 0 H F Y L

S D R A I 0 R E R I A B E I 0 P N N T U L

è A M 1 N R G 0 N I 0 X U I I E. I T T A I

7 L S U D I C E S I U M U U T U E E N N U

• L M T I I U 0 N I U M M I M R C T D M M

y A M U A N U M N E U M V 0 B I H E T U ü

10 P U B I T E M U I G M L I U A r M I I I

< i E I M F N E H T I U Y U M N M u N T D N

u M S 0 E L F. N R I B M X E R i i 0 A N I

i) Y s L K R 0 L N D ü M 0 0 H c G P N A T

14 D A P F R M I E I 0 D V T U s 0 R E C C

1! 0 T ü T U L N N S Y L I L E L 0 1 I S A
I« E 0 S I 0 E I M M F L G B 0 R E E T V T
17 S P D D T M I E A R G E N T C B T N

—T----
A 0

II A A A A U U T M U I B I T S T I I 0 0 R

19 R C I L M A M U I L U H T E D 0 I U Z p

:o P N ▲ T L A B 0 C M U I D A N A V N M A

H
H

N
H

M
 R
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LISEZ ET UTILISEZ LES ANNONCES (LASSEES -;■* POUR D'EXCELLENTS RESULTATS !

l'Actlan Chambres à louer Maisons à vendre
I -

». M««« Imn-TiIm. Qu«b«c. CP. 1727 — Tél.. 522-4771

L'ACTION, quotidien cetholique * ete fondé en 1907 
L'ACTION est membre de U Presse Canadienne. Auerc# 
France-Presse et de l'Audit Bureau of Circulation

Les employés de ('ACTION, journal et imprimerie sont 
membres du Syndicat National de l'Imprimerie de Queoec 
(C.S.N.) Inc., affilié é la Fédération Canadienne de l’Im­
primerie et ce l’Information C.S N

TARIF D'ABONNEMENT A « L'ACTION »
VENTE AU NUMERO I0(

%

Livraison Mr porteur* am endroits ci-dessous :

4itv!<>i.iic-lorett*. •••upon, C#p Rou««, Ch«nipitny, Charlesbours. Charny. Cour-j 
ville. 0ub«r«er. Giftard. Gros-Pin. Lac St-Ch«rl*». L«» Saule». Lcvi». Lorelltvllla, 
Nuulchital. Notra-Oama da» Lauranlida». Oraainvllla. Quabac, St David. Sl-Emila, 
Sta toy. St-Romuald, Slllary, Vlllaea Huron. Villa da Vaniar, Villa Montmorency.

40 CENTS PAR SEMAINE OU

PAROISSE Jacijue» Cartier, maikon pri­
vée, poêla, frigidaire, sella da toiletta 
•Itananta — Pour information», lai 
529 5576

1099) 11/3 (6 ta) 44

CHAMBRE • louer, pout dame ou 
damoalla Parmi» da cuinna Pour 
ntormation», Tel.: 523-0413.

1 1047 13 3 (3 (s) 44

Chambres et pension
CHAMBRE • louer, avec pension si 
desirée. — Pour information». Toi :
522 6244.

10938 43 (1 ms) 46

Clavigraphes

$11.00 ear annOa • mois $9.50 
3 S5.00
1 " $2.00

E LACOUl INE INC., 530, C«t* d^A- 
braharn, Quebec. — idl. 522 1 r>39. 
Agent axcluail clavigraphe OLYMPIA. 
Vente et service, location machina à 
additionner. Ameublement da bureau.

10896 6 3 (1 ni») 60

Peur nea abonna» qui payant airactamant a no» buraauc ou A l'un da no» 
rtpreMütanta. — Oan» la» autre» centra» ou la diatribution »• fait par porteura

35 CENTS FAR SEMAINE OU

CLAVIGRAPHES DE TOUTES MAR 
OUES A LOUER. — $7.50 par mois 
ou 3 mois pour $18 00. GERALD 
MARTINEAU. 4 8 0. DORCHESTER 
Quebec. — Tél 525 5158

10627 19 2 (1 ms) 60

$19.00 par annaa 6 mol» $9.50 
3 " 15.00
1 *• $2.00

Livraison par la p»»ta dana la provinca
da Quabac i
$18.00 par annéa 8 mata $ 9.50 

S •' $ 5 00
1 ” $ 2.00

Oan» laa autre» provinca* du Canada : 
$17.00 par annéa 8 mota $14.00

1 * $ 7.50 
1 » $ 3 00

ETATS-UNIS 
$16.00 par annaa 6

1

$18.00 
S 9.00 
$ 3.00

PAYS ETRANGERS 
$50 00 par annaa 6 moi

1

125.00 
$1 3.00 
$ 4.50

COUPON D'ABONNEMENT

L’ACTION
C.P 1727
QUEBEC 2 Que
J’inclus le montant de pour

mois d'abonnement
Veuillez adresser comme suit ;

| NOM . .......................... ........................ •

ADRESSE;

UNDERWOOD
AGENTS axclutlts. CLEMENT & CLE 
MENT Inc., 529 9244. Location $7.50 
par mois ou $18.00 pour 3 mois. 
Réparons, vendons, machine» de toutes 
marquas, rubans, carbones, fournitu­
res.

10636 24'2 (1 m») 60

Commerces à vendre
A VENDRE, an bas évaluation, bât »- 
sc 50 x 67, centre commercial. Pour 
informations. MONSIEUR H GIN- 
GRAS. Tel.: 522-1295

10946 5 3 (1 ms) 66

MOTELS. HOTELS, malion da cham­
bres, lestaurant», épicerie* ou tout 
autre commerce, aussi commerces de­
mandés. Consultei COURTAGE IMMO­
BILIER Yves GERMAIN LTEE, 321, 
St Paul. Qutbec; Tel : 529-8121.

10635 24 2 (1 m») 66

VILLt STE FOY, 6. 7. 8 pièce» W. 
LEGARE INC. 3083. da» Quatre 
Bourgeois; Tel.: 653-4945.

10897 63 (1 m») 127

NOTRE DAME DES 
ru* Gaoigas Muir, 7

LAURENTIDES. 
pièce», chauffe.

grai
raduié $3.000 RAYMOND BELAN­
GER. NOTAIRE; Tel.: 52 i 5352

10903 103 (1 m») 127

CHATEAU D'EAU, maison H en», 54 x 
36. 9 placet, fini p me extérieur,
grand terrain, système da chauttaga, 
foyer, tuyauterie 220 Prix coûtant . 
>16.900 00 ECRIRE CASIER 308, 
L'Action, 3. Plaça laan-Talon. Que 

11117 12 3 (6 Is) 127

AUTOMOBILES
ACCESSOIRES - PIECES 

REPARATION - SERVICE

Autos à vendre

STE FOY. 9 pieces. 2 • ; salles da 
bam, loyer, garage double-, grand tvr 
ram, $38 000 00 Cap-Rouge, 2 loge■uqe,
niants, garage «t entrepôt, terrain 
35 000 pieds. $29.500.00; lac St Au­
gustin, 5 piecc-s. 2 gamin;», tariain 
18.900 pied», $9.000.00. Lucien For­
tin “Courtier". Tel.: 653 9945

11126 13 3 (2 ts) 127

A VENDRE, plain-piad, 5 pièces, 
$11,000 00 directement du proprie­
taire - Pour informations. Tel.; 
681 4737.

11138 13'3 (6 ts) 127

Maisons à revenus
QUARTIER LIMOILOU, maison à van- 
ire, 2 5 pièce» at 1 4 pièces. Pro- 
iriataira present samedi a partir da 3 
lauras. S'adresser 578, des Lilas est.

11146 14 3 (2 fs) 127 B

Matériaux construction
MATERIAUX neufs et usagé», de tou­
tes sortes, tels oua bois de foutea 
sortes, plomberie, etc. Prix d aubaine. 
Modern Plywood Rag'd, 74 BOUL. 
PIE XI. Ville Bélair. Tél.; 842-1911 

10906 10 3 (1 ms) 137

Ecoles
COURS d'orgue, piano, guitare, aussi 
location d'instrument» musiques. Mar­
cel C6té Musique, 460, 3a Avenue; 
522-6478.

10752 27 2 (1 ma) 81

TARIF DES ANNONCES CLASSEES
Piancaillas. prochain» mariages de 

•s services annivaratiras. grand'me» 
«as masses de requiem, remerciements 
pour sympathie $1.50 par Insertion 
*alon la formula ordinaire et chaque 
mot add;fiornel. deux cents

Las avli da fiançailles et protrama 
mariages sont publias ious la rubr 
que appropriée en page taminme

Raconnaissanca ou ramarciamanta 
oour faveurs obtenues - $1.0C ______
TOUTE AUTRE ANNONCE CLASiCK 

Une insertion da 25 mots ou moins, 
30 cents oar insertion, six Insertions 
consécutives pour la prix de cinq, ch» 
que mot edditionnql — dépassant -5 
•not* — deux cents du mot par inser- 
t en En téta an noir, 25 cent» addi- 
tionrala par insertion; titra an cara-tè- 
- .. -.ro» c^e la 6 points -- ms-

mum 10 points, chaqu# ligna comp­
tant un titra.

Annonce au moi* quatre to.s a 
orix da «ix Insertions pour 28 mser 
tlon» consecutives moins 10o6.

Surcharge pour le* annonça» classée» 
e.ec ignette doubla tarif.

Las annonces composée» dan» un 
«a»»ct#re «ut-e qua la 6 point» et 
aposraissant dans las pagts des an­
nonças classées sont chargées a >•

ligna égala et comme suit
1 insertion: 12 cents la ligna

agate.
6 insertions consecutives . 10 cents 

la ligna agate;
26 insertions consecutives ou plu» : 

09 cents la ligna agate
Les annonceurs n'auront droit qu’è 

un saut changement da copia par 
semaine.

Le» annonce* provenant da la cam­
pagne et réclamant un cas-ar, davroit 
•tra accompagnée» da 6 cents pour 
frai» d expedition du courrier.

Toute» las annonce» doivent aire 
donnée» ta •raille, a l'exception da» 
•vis da décès que nous éccaptons ius- 
qu’a 11 heures a.m. pour publication 
ta même jour.

Nous n'accepton» aucun avis ce 
fiançailles ou mariage», rommumqua 
par la posta ou la téléphona; il an 
est de mema pour les avis sans nom 
responsable

Las annonces provenant du dehors 
da la villa sont strictement payables
d'avance.

Tous le* entrepreneur* de pompes 
funèbres de la villa et da la banlieue 
acceptant pour notre journal *» avis 
da daces qu'on vaut taira publier

Ecole de danse
COURS EN GROUPE

Pour couple. $10.00 pour 10 heures 
de cours, maximum 5 danses. Pour 
Informations; Tel.: 523-3592, ECOLE 
DE DANSE YVON MARTEL ENR.. 
704. rue St-Jaan. Québec. P O-

10596 20<2 (1 ms) 81 A

Femmes, filles deman.
IMPORTANTE Compaq! a Mondiale ra 
chercha 10 représentantes. Possibilité 
da $100.00 et plus par semaine Sa 
laira plus commission, auto necessai­
re Pour entrevue. Tel - 626-9685.

11142 13 3 (6 ts) 90

A NOS ANNONCEURS »
Nos annonceurs sont invites i bien verifier leurs annonces Jes 'a 
première msert.on. de façon à pouvoir nous signaler sans retard toute 
erreur qui se serait glissee dans les textes OU Instruction)
Nous voulons bien reprendre une insertion d une annonce contenant 
de» e-reurt mais ne pouvons malheureusement accepter de respon­
sabilité pour une erreur non signalée des la premiere insertion, pas 
plus que nous ne pouvons être tenus responsables de dommages pour 
un montant excedant la va'eur de 1 annonce.

Le Service de Publicité de L ACTION

PUBLICITE
HOMMES, femmes pour venta oubli 
cita, par téléphona aux professionnels, 
commerces, etc., etc . . . Experience re­
quise. commission et boni. Ravanu 
$125 00 a $175 00 par semaine, ou­
vrage a Quebec, banlieue aussi, exté­
rieur dan* routes les villes du Qu* 
bec. S'adresser è: 218, Hermine ou 
Tél.: 529 5930

11159 14 3 (2 ts) 90!

Hommes, femmes dem.
HOMMES, femmes demandé» pour ver, i
dre è domicile, pour produits utilisés | 
tous les tours. Commission jusqu'è ! 
50%. Il n'ast pas necassaira da van-, 
dre beaucoup pour taira un revenu 
appréciable. District exclusif disponi-1 
bla Ecrire ou Tel.: 522 1555. VALCO| 
LTEE, 351, rue Julien, Québec 3.1 
PO

10480 8-3 (1 mi) 106

QUEBEC DEMOLITION LTEE
CHAUFFAGE, air ch.iud. aau chaude, 
plomberie équipement de buander.e, 
porte, chassis, calorifère Unitt. 1587, 
Route Nationale No 2, Charnpigny, 
Quebeci Tel 872 2455.

10825 27 2 (1 m») 137

DEUX poites de qnraqt. 8*9. avee
ferrures, 150 fluorescents, 2. 3 et 4 
tubes, longueur 4 pieds, 50,000 pieds 
de planche, 7-8 et 1 1 4 pouce, lot
de fournaises eau chaude, radiateurs, 
brûleurs, etc 235. rue Leonard. Tél.: 
5239609. Marcel Fortin. Entrepre­
neurs en demolition

10824 27'2 (1 ms) 137

Marchandises sèches
LINGERIE GENERALE 

ATTENTION *
MARCHANDS COLPORTEURS. JOB 
BERS. Acheté* votre stock d'hiver et 
du printemps au prix du manutoctu- 
rier. Paletots, habits, parkas, panta­
lons, robes, manteaux, costumes, lite­
rie de maison, sous-vétemanfs. chaus­
sures Demande* catalogues gratis. Sa- 1 
tisfarfion garantie ou argent remit. ! 
LA CIE ASSH INC., 842. St-Jo*eph I 
est. Quebec.

11036 11 3 (1 m») Mdsa» sèche*

Dans la chambre 
de garçon

TURMEL AUTOMOBILES
1968 Volvo, 1966 Epie, $650.; 1966 
Ford automatique; 1965 Ford convar 
tibia; 1965 Pcntiac Parisienne corner 
tible; 1964 M I.B.; 1964 Acadian
Beaumont, Sport. 196T Volvo P 1800. 
TURMEL Auto, 1385, Dorchastar 
Nord, Quebec Tel.: 522 2793.

10891 4.3 (1 ms) A V.

RINFRET AUTO 
VENDEUR VOLKSWAGEN
1966 Volkswagen. 1964 Ford Station 
Wagon 1964 Oldsmobila Cutlas». 
1964 Viva 1964 Comat V 8, 1963
Corvalr, 1963 Renault — 50, rut
Delisl» Rond Point, Lévis — Tél 
833-2133.

10905 10/3 (1 ms) AV.

CENTRE RAMBLER 
JEEP INC.

VOITURES neuves at usagées, sans au 
cun comptant, achangas accepta», 155 
Rta Kennedy, Lavis 833 2135.

10719 21/2 (1 ms) A.V
_ _ I

VALIANT 1966, automatique, 2 por j
tes Valiant 1965. automatique. Herd 
Top. 2 portas; Valiant 1961, auto­
matique 4 portas. Dodya 1967, Po 
lor* 500' 11,000 millas STATION
ETIENNE LfcBEL 105 Mena da l'In­
carnat,on. Que. Tél 527 9093.

1 1134 13 3 (6 fs) AVI

CARILLON AUTOS INC. j
AUCUN comptent, choix da 50 voitu I 
ras da qualité, 1962 è 1968. 401 ( 
lara A.anua, Québec. Tel. 529 13..’3. ;

10673 192 (1 nu) AV

Voitures d'occasions
Toutes marques, tous 

modèles aux meilleurs prix

AUTOMOBILES INC.
1240 Bout. Charest Ouest 

681-0671
11040 14/3 (1 fs) A.V. |

AJUSTAGE j 
MECANIQUE

Soudures - Reparations 

390, 3e RUE 

Tel. 524-2416
10806 26 2 (I mer.v. au 25 4) G S

Autos demandés
HUDON AUTOS

ACHETONS COMPTANT. Hudon Auto» 
Enr.. 1400, Dorchéïter Nord coin da 
l'Esolnay — Téi 525 4769.

10755 28 2 fl ms) A D

MONTREAL (PC) — Prix 
payes aux producteurs du Mar­
ché central métropolitain pour 
les produit* rie première quali­
té jusqu'à W heures hier matin. 
Ce* prit sont fournis par la 
section dr* l'inspection, division 
des productions horticoles, mi­
nistère (h* l’Agriculture et la 
Colonisation

FRI ITS
Pommes: McIntosh, $2 26 a 

$2 7Ô, 3 po et plus. S3 a S3..'H); 
McIntosh AC $3.50 ;i $4 oo, 
Cortland et Lobo, $2.50 a $2 75.

LEGC.MES
Betteraves. $1 25 a $1.50 pour 

50 Ih.s; petites, $2 pour 50 Ihx
Carottes: $1.50 a $1.75 pour 

5o Ibs, $2 00 a $2.25 pour 10 
cellos de 5 Ibs ou 24 cellos de 
2 Ibs.

Choux: verts $1 25 a $1.75 
les 50 Ibs; Savoie, SI 50 a $1.75 
la doz; rouges. $1.25 a $1.50 la 
doz.

Oignons: $1.75 a $1.9o pour 
50 Ibs; gros $2.50 a $3.00 pour 
.V» U*: $2.75 a $3 25 10 cellos 
de 5 Ibs ou 24 de 2 Ibs.

Panais: $2 ;>0 a $2.75 le bois­
seau; $2.50 pour 12 cellos de 2 
Ibs.

Pommes de terre .95 a $1 (H> 
les 50 Ibs; grosses, $1.25 les 50 
Ibs. .50 a .00 pour 25 Ibs

Poireaux: $125 a $1.75 la 
doz.

Rutabaga $1.50 a $180 le 
nnnot; $1.30 a $! 75 les 50 Ibs

Médecins Accessoires d'auîos COURS DES CHANGES
DR CHS RINFRET. Voie* urinaires, 
medacina generale, maladies vénérien­
nes. 885 est rue St Joseph, Quebec 
10 è 11 haute» et 2 è 4 heure» La 
soir, lundi, mercredi et vendredi, de 
7 è 8 heure» Tel 524 4061.

10749 27,2 (1 m») 140

Motocyclettes
MOTOCYCLETTES KAWASAKI, 
vante «t servie*. AUCLAIR AUTO­
MOBILES. 200. Boulevard Hamel. 
Tél.: 681 8022

10786 1-3 (1 m») 147

SPECIALISTES pare-chocs et grille» 
d'automobiles usages et recondition- I 
net. assert mant complet d’ailes et 
hood», recent* modèles. Edgar Cio- I 
taau. 14 3a A anue; 524-7/91. 
10751 27 2 (1 ms) A A. at C. j.n.o

On demande à acheter
JE SUIS ACHETEUR 
DE TRAINS-JOUETS

manufacturas avant 1947, tel» que: 
Bing, American Flyar. Lionel, rtc . 
Communiquer avec Monsieur Louis- 
D Laguaux, 2210. rua Dickson, Sil- 
lary Tél.» 527-1528.

10597 19 ‘2 (1 m») 155

PARTIES D AUTOMOBILES neuves et 
usagée», de toute» m^-ques Aussi 
WINSH /Grues i USAGEES. Achetons 
chars usagé» accidentés et «scraps» | 
LUDGER FERLAND ENR 661 1ère 
AVENUE. Quebec: Tél 524-2920

11035 113(1 ms! A.A I

Débosseiage-peinture
BLAUUEU & Fl LION Ltéa. Débosse 
la-.e, peinture > frage 1600, Dorçhe» 
ter Nord — 522 2256 ou 683 9998 

10901 7 3 (1 ms) DP'

Garage • Service

A.ixtrali* .<luli»; I 3oit
Autriche ischlliln# i .04198

!«• fn,:’.c, 021MAnaletorre li\-r#
Butgarie 9242T ciiécoslovaqu le couru,n# • 1514
I>u»emark <couroiuiei 144?F: vnc* ■ franc .2183
Allcu.rtipl# TrUtTK- 2895
HollAnde , florin 2UK5
Hon^ri* 'forlent! 0901
Italie ilir#) ,001734
Mcxiqu# ,■««5
Norvège , couronne-! .1515
Polotfr.* (sloly) .2704
Rou!::.knle lev1 1802

tpcartoa* .0157
, couronri# ■ .3 91

S’ilsae i franc' .2518
Ktat»-Unte ,dollar* 1 07’.
•••" ai •••■•:.. ■ . u:rat 2411
V \\\e dinar) 0885

Marche des 
bestiaux

MONTREAL 'PC Les prix 
de toutes les catégories de 
bestiaux étaient stables et 1* 
mâche ad if. cette semaine. 8 
Montréal l<e.s prix Ciaient sta­
bles ou loris, comixaréx a ceu* 
de la aeniaine dernière.

I armage*. dans l'oueüt 
ei dans l’est, ont été de 1,051 
betes a cornes, 89t) veaux, 118 
porcs et 17 moutons et agneaux.

Le bou vi] Ions de choix se 
vendaient de $2H.25 a $30.50, 
ceux de bonne qualité, de $2B 
a $29 ceux de qualité moyenne, 
de $24 25 a $27.75, ceux de qua­
lité commune, de $20.75 a 
$26.25.

Les vaches de bon-.ie qualité 
sr \ endaient de $20.50 a $22.50, 
celles de qualité moyenne, de 
$19 a $20.75, celles de qualité 
commune, de $17 à $18 75. ton­
dis que les animaux très com­
muns, destines a la muse en 
conserve et a la charcuterie, se 
vendaient de $12 a $17.

U*s taures de choix se ven­
daient de $25 a $26.25. celle* 
de boiKie qualité, de $23.25 « 
$24.50, celles de qualité moyen­
ne, de $22 a $23 25, tandis que 
les taures de qualité communes 
se vendaient de $19 a $21.75

Les taureaux de bonne qua 
lite Ne vendaient de $24 à 
$25.90, ceux de qualité commu 
ne ei moyenne, de $19.75 » 
$23.50.

Les veaux de lait de bonne 
qualité sc vendaient de $41 à 
$45. ceux de qualité moyenne 
de $34.50 a S41 50. ceux de 
qualité commune, de $15 a 
$34 75

I^s prix des poixs ont été 
établis de $30.50 a $31.25, soit 
un dollar plus bas que la se­
maine dernière.

l-es agneaux de bonne qua 
lité se vendaient de $28 t 
$36.50 les cent livres.

I^es moutons de bonne quaJl 
té se vendaient $17 50 les cent 
livres, ceux de qualité com­
mune. de $9 a $11.50 les cent 
livres.

I/es agneaux destinés a ! a 
battage rituel e vendaient d« 
$70.50 a 082 les cent livres

JAGUAR
JAGUAR, rapréktn 

Garage O. Go»

Immeubles
Agences matrimoniales i A vendre — Divers
VEUVES vaut*, céllbataira», pourquoi 
r*star taull» 6>n*ul1« Mrra Ad-iah 
Langlois 390. 25a Rua. Téléphona! 
1.3-74 8 10807 27;J mi) a.M.

Antiquités

ARMOIRES da cuisina a vandra. cou 
vrant un mur da 13 plad» da largeur 
environ, incluant comptoir arborita, 
éviar, robinets, horloge et poignées 
chromé*» Excellent pour chalet d’été 
Pour informttions, Tél.: 623-9751.

11137 13 3 (3 ts) 21

ANTIQUITES : poaia è 3 ponts, mau 
b es car.adiana décapes, ou non. cau- 
eusa a roses arrida* da *ic.

DOLLARD TROTTIER Antiquaire, 500. 
Routas 5 at 9. Jonction 20. Barmara. 
et* L* "Is. P Q.. suiv*x Indication '•St- 
Racampteur’’ Tél.: — Rés : 832-89 5 
~ Bur: 832 8129

113 (6 ta) 12 A

ANTIQUITES
DANS VIEILLE maison berceaux, i 
ouets. lit», tissage», tapi»

MME ALBERT ROUSSEAU, 264. St-, 
P.arra, IO, 5 milia» à gauche du 
Ront. Tét.^828 917^ ^ ^ ^

Argent à prêter
POUR vous «arvir *n pramiéia ou 
dauxltma hypothéqua, résldantialla ou 
commercial*. André Lapage, ^ourtiar, 
40. rue Daaiardina, Québec 4; Tél.:
525 6°10628 20 1 (1 ma) 15 J.n.o.

ENCHERES MARCEAU ENR
VENDONS meubles et tout autre tr- 
tide Nous avona la plus grand choix 
de meuble*, neuf» at usagés, é bas 
prix. 110, rua ST PAUL — Tél: 
692-0317.

10316 17/2 (1 ma) 21

AVONS nombreuse» demande* pour 
commerces et propriété», dans las 
quartier» Monîcelm. St-Sacrement et 
Limoiiou. Courtage Immobilier, Yves 
Germain; Tél.: 529-8121.

11037 123 (1 ms) 111

SOCIETE DE FIDUCIE 
DU QUEBEC, COURTIER i

FIDUCIE de» caisse» populaires, con- 
fie*-nous la venta da vo» propriété» ou 
commerces, dan» Quebec at banlieue. 
No» cliant» sont »aneux at ont a 
finança néces*air*. J. H. Paquet, Tél.i 
529-0557.

10823 27/2 (1 m») 111

ARGENT A PRETER an première hy­
pothéqua. randantiel ou commarc1*! 
•Ui Immeuble», dan* la Cité de Québec 
et oanlieuc Baillargeon. Carrier & La 
fore*, notaires. 38, Desjardina, Qué- 
bec; Tél.1 525 4637.

10898 6 3 (1 m») 15

PARTICULIER, la sera» infére»»4 è 
prêter an lèra «t 2a hypothéqua, par 
trancha da $2,000 è $20,000, aux 
leux bancaires, achèterais las hypo­
thèques at la» balança» de venta sur 
propriété. Ja peux vou» donner una 
répons* le mèma jour. Appeler an 
W„. »»»., „ „„ ,5

A vendre — Divers

CROTEAU LIMITEE 

CENTRE D’ECONOMIE 
175, ST-JOSEPH EST 

525-8155
MEUBLES at apparail» alactrlques. cen­
tras des fiancés, achetons vos meubles, 
comptant, vendons meublas neufs sans 
comptant, tinancona au taux bancaire \ 

10517 17/2 (1 ma) 21 |

HENRI TURCOTTE, LTEE 
MEUBLES NEUFS

PRIX IMBATTABLES, cho,x da mobi­
lier» pour chambra, cuisina, salon, 
boudoir, salle de jeux, cuisinières 
élactriquas, réfrigérateurs, lessiveuses, 
séchausas, fournaise» è l’huile, rediot- 
«téréos. téléviseurs. Bas prix garan­
tis. facilités da paiamant, lusqu'a 36 
mois pour payer, si désiré. HENRI 
TURCOTTE, LTEE. 330, da la Cou- 
ronna, Québec; Tél. 529-3365.

11030 B 3 (6 Is) 21

$100,000
JE SERAIS achataur da maisons sail-1 
les et a revenus, Quebec al Banlieue 
ainsi que d# terras ECRIRE en don- 
dant détails a Casier 301. L’Action, 
3, Place Jean-Talon, Québec.

10805 13 (1 ms) 111

Rembourrage

AUSTIN - MG -
AUSTIN. MG., 
tant, venta et servie* 
sei n Inc . 185. avanua St-Sacremant
Québec 681 052 5

10631 21 2 (1 m») G.S

LES ÉCHECS

REMBOURRAGE P.D. ENR.
ESTIME gratuit ouvrage garanti. 10'-. 
d'escompte peur la temps da Pâques 
Lapin en chocolat a gagner S adres 
se: a: S3. MARIE DE L'INCARNA 
T ION Tél.: 683-4702.

11100 13 3 (12 ts) 187

Ressorts d'autos
RESSORTS d'automobiles. Alphonse 
Blondeau Ltée. 145 boul. des Cèdres-,

(1 ms) R.D.
Tél.: 626-6941

10904 10 3

vetuiredi 14 mars 1969

Vu 2e Tournoi île TKst du 
Canada, le gagnant maitix*

Reparations de laveuses Service d'automobiles i

REPARATIONS d* le.eûtes de toutes 
merqu*». ordinaire» et automatique* 
a mu plécas on stock, pour un 
leur se:. ica Ouvrage garanti FOYER 
DES LAVEUSES ET MEUBLES, 144 
St Vallier Ouest, Tel.: 529-9648

101 SS 13 (1 ms) 188 A.

Servantes demandées
FILLE sachant faire la cuisine, pour 
famille, bon salaire, chambre seule. 
Pour informetion», Tél. 527-4348 ou 
aente é 985 des Braves Quebec 6, 
RO.

11135 13 3 (6 ts) 198

Téléviseurs à vendre
LOT d* Téléviseurs, garanti» 1 an. ré­
frigérateur», poêles, laveuses, excellen­
tes conditions, terme* fecie*. Achetons, 
vendons, échangeons. Locations da té 
lé. vjrv $12 00 par mois, R M 
ELECTRONIQUE 430. 5T-VALLIER 
Oue-f Tél 529 3532.

10515 17 2 (1 ms) 209B

FORD Ouvrage garanti mécanicien» 
• *l>e-ts pieces afcrhantique» W. Mar­
tin Limitée, Rond Point Lévis Téi 
837 8801

8784 911 (6 ma) SA

Suspension

’ * il'•;?
rt r

9 *
î I î) 4 & t.

IR '

SPECIALITE oushing de dix roues 
Rock Auto Spring Inc . 81. Rc..r«]
Kennedy. Lé.,s 337-27 33. 8J7-3774 i 

10893 6 3 (1 ms) Suspan.

- ■ S
" *. A ?

V II lir

LkiHYMux* Day. membre rie I ^ 
qiiipe olympique du Canada x 
roaliM» un mat superbe contre 
le Québécois Serge Lacroix 
Dan- la position du diagramme 
Lacroix vient de jouer 20 C 
1 c2 d4 Day lui offre le petrt 
chelem en faisant 20 .... T g5. 
ce que Lacroix refuse a cause 
de: 21 C é«. Db6\ A la 
place, il joue 21 T f8 f8 Main 
tenant, c'est le grand chelem : 
22 ( c€ KeT, qui doit être 
refusé aussi a cause de 23 
(' ç". T g2 ; 24 Rfl. Tf8;; 25 
Kel. Tgl et gagne l>aoroix a 
donc continué ainsi : 23 C : g5, 
Dh6 ; 24 Rhl. f'g3.; 25 h g3. 
.'b g3 26 Del ThH : 27 Ch 3. T : 
hd mat

\ 13U369 PH N

MOTS CROISES

logements à louer
ST JEAN-BAPTISTE. 230. d'Aigulllon. 
lame étage 4 pieca», non chauffé, «au 
chaude, 220, sali# de bain. S adresser 
• ; 291. St-Oliviar. Qué.

11166 14 3 <6 f») 118

LIMOILOU. 1S10. Banott XV, 3ème 
plancha;, 5 plaças, chauffé, salla de 
bain, cava, balcon, cour lar mai. 
Pour Informations. Tél.: 527 2689.

1 1124 14 3 (2 ts) 118

BANLIEUE

DIVAN-LIT é vandra. Pour informa­
tion». Tél.: 683-7933.

11116 12 3 (3 ts) 21

CHAUSSURES
GROS at detail, cha usures pour hom 
ma» af an*ants. <J* toilatla at sport, 
pour damas, souliers da sport Ain», 
qua bottines da travail, tous da pre­
mier* qualité ZICAT 4 FRERE ENR . 
443. Ste-Agnas, près avanua Bigaouat 
fa. Québac 8. P.Q Tél : 523-2794

10992 7/3 (v au 4 4) 21

POLYON poiypropylèna. laina Rhante* 
(an groa). S'adr#a»#r: J17 51# Rua
Ôuast St-Rod'iqua, (EL ê23 9bJ8 

10748 27.2 (1 m*l 21 j.n o

FUTURS MARIES
$21.53 par 
1 morceaux.

)NTINUEZ laa tarmaa.
>is, pour ménaoa nauf, 2. —---------
cora antreposé» gratuitamant. Visl- ? è , MEUBLES INFORMATIONS 
>9 $t-Vallla’ ouast. Québac. Ouvarf 
u» laa aolrai Tél. : 523-3760.

10900 7'3 (1 ms) 21

ANCES. occasion formldsbla, van t 
ils amaublamanf comptât, sncora an- ' 
«posa, naut causa, ruptura. pouf 
ndltlona. Rour intormationa, M. 
IANCOISi T4I.: 626 1102

10867 6 3 (1 m») 21

CENTRE SINGER
VENTE machinas è coudra usayéaa Sin 
aar. Pour réparation at location. S'a­
dresser: 324 Est. St-Joseph; 522 8128.

10514 17/2 (1 ms) 21

LOGEMENT è louar, 5 plaças, naut. 
thermostat individuel, antraa lavaus* at 
sécheuse, ventilation, autobus scolai 
ra. >110 00 S'adresser ai 1372, boni. 
Ste Anne. Villeneuve. Tal.: 661-5571.

11099 12 3 (6 fs) 118

GIFFARD

Decorez la chambre de votre 
garçon avec ces jolies gravures 
de chevaux. Votre garçon les 
aimera. Vous pouvez aussi les 
broder sur leurs taies d'oreiller.

Demandez le patron 7366. hix 
motifs, 5Mi x T'q

Envoyez .50 en bon de poste. 
Les instructions sont en an­
glais. Les timbres ne sont pas 
acceptés.

Ecrivez lisiblement vos nom 
et adresse ainsi que le numéro 
exact du patron. Adressez le 
tout au Service des Patrons, 
"l'Action”, 3. Place Jean-Talon. 
Quebec 2. P.Q

Ces patrons ne .sont pas 
échangeables. On doit compter 
environ 3 semaines entre la 
date de commande et la ré­
ception du patron.

SEUL ataliar télévision, jobber, dou­
bles th»»»,s 12.50, garanti», écran
neuf 17. 21 pouces 18 95, garantie 
12 mois, location 12 montant varsé 
cred dasiraux d'achater. Plante 6 
Gagner. 773 ouast, St-Valliar, Tél.l 
681 5496.

10634 21/2 (J.v.s. au 19 4) 209 B

Terres à vendre
ENTRE NEUVILLE at Donnacona. 
rout* no 2, bail» farm* avac roulant, 
maison da 8 pièces, granges 60’ x 
.36. ramisa, etc... 70 arpents, 2 x 
35 très bail* vu# sur le flauva, I 
aco npt* $12.000 00, balance tac lia, ! 
$,000 00 per année, 6 intfeis 
Directement du propneteira. Pour| 
Informations. Tal.: 626-0813.

10702 212 (1 ms) 212

BELLE terra * vandra. avac ou sans 
rou ant, bien bètia ou bâtissa» taulas. 
i,Uiv terra è bois S'adresser è : MON- 
Slt,,.7 ALPHONSE HEBERT. 4*ma 
rang Samta-Lioix, nr ,-wiw,m«re, e y 
Tal 926 3388

IJ 3 (6 ts) 212

COFFRES-FORTS, è partir da $49 50: 
•usai coffres-forts muraux. Fillières 
Isolées contra la fau. Plua grand as 
aortimant Monarch Safa — TEL.: 
522-3306

10895 6 3 (1 ms) 21

Brûleurs à l'huile

i tout ganra. Achat, vanta Ca 
Aussi échangeons romans 

r, marabouts, photo-tomam. co l 
OMPTOIR DU LIVRE, 29. rue 
tr est, _ Tal : 525 6402

10641 5 3 (1 ms) 21

NETTOYAGF. da brülaura at tournai- 
sas. distributaurs. carburateur» AP, 
•t pompa», aussi distributeur das brû­
leurs Lynn, Kanmac. Boston, Brcaxa. 
Ajustement da carburateurs Saul dé- 
pét da Sarvica autorisé A P , è Qué 
bac. Sarvica rapide. L. Parant, 198, 
3a Avanua: Tél.: 524 4990.

10630 21 2 (1 ms) 35 A

LOGEMENT é louar. coin St-Davld «t 
Auclair. luxueux 4 V* pièca». chauffé, 
aau chaude fourni*, prés aglisa, acole 
regionata Orléans, Gittnrd. — T*l.
6&nV/o 13 3 (12 fs) 118 Baniiaua.J Cl-lnclu» .50

A le».■a# • ,I'e* Dmbrc* nR *ont pas !local à louer • accepté*» »
SITUE rua da la Couronna, avac »ous-jl N© du pstfon
sol. 26 x 26. — S adra»*#r Tél. I •
S25 7574 | Mesure désirée ............... î

11136 13 3 <6 ts> 119 A J |

’~rz—7Z ; • Nom .............................................. •
Machinerie
A VENDRE un axcévataur M F.. 125 i Adresse .....................  I
avac chargeur», numéro 300 modal* I I
1967. Pour information», Tél.; 529 I I
8029. • »

11157 14 3 (6 fs) '20 L_......................f

Terres demandées
PARTICULIER serait inféras»* è ache­
té- ;na terra avec maison et batiment». 
Pou' information», Tel 626-2129. ;

11078 113 (I ms) 213!

PARTICULIER, serai» achataur d'un* 
terra an banliaua de Québac. Pour in-1 
formations, Tél 626-0813.

10701 21/2 (1 ms) 213

MONTREAL PO — Cours 
des denrees tra-:ismls s Mont­
real par le ministère federal de 
l'Agriculture:

Beurre: arrivages courants, 
92 64, 93 65. prix de vente de 
la Commis*ion canadienne du 
lait: 65.

Fromage livre a Montreal, 
arrivages courants, québécois 
blanc en gros .46 a .46 1-2; 
colore 46 1-4 a 46 3-4.

Poudre de lait éerème: pro­
cédé par vaporisation No 1 etii 
sacs: 20 a 22; piocede par rou­
leau. No 1 en SK’' 19; autres 
categories pour nourrissage 16 
1-2 a 17.

Poudre de lait de beurre 
pour nourrissage ls û lo 1-2. j 
pondre de tau 5 a 5 1*2 ce nia

Pommes de terre: prix de 
gros Quebec, nouvelles, 9.'> a 
$1 les 50 livres; 26 a 28 le.* 10 
lbs, I -P.-E. $1.85 à $1 90 les 75 
Ibs; $1.30 a $1.35 les 50 Ibs; 
33 a .35 les 10 lbs; N.-B $1 a 

$1 05 les 50 l’os; 26 a 28 les 
10 tta.

Prix des oeufs, en cartons 
d'une douzaine A-extra gros 
57.8. A-gros 55.6 À-moyen* 
48.7. A-ne'iL ♦5.9.

Problem* No 49

HORIZON! AL

1— Molluaque
2— Adverbe — Perroquet
3— Il dirigea la construction 

du temple de Jerusalem — 
Souci, peine (Fg>.

4— Montagne de lanc. Grèce
5— Note de la gamme — 

Transporté d'aise
6 Pénurie.
7 —Seigneurie gasconne réu­

nie a la Couronne par 
Henri IV — IvOttre grec­
que — Espace de temp6,

H -Entière, complète - Divi­
sion du compas

9 - Aéroport au nord-ouest de 
Bruxelles — Prénom du 
chef de la famille de Ma- 
nuce.

10— Préfixe Sculpteur qui 
fait des statues

11— Condition sociale, pixrfes- 
sion — Sculpteur français 
né à Paris

12— Connaissance d'une chose 
— Terre tenue moyen­
nant redevaiK'e \ \

VKRTICAI

1 Traite sur les moeurs
2—Du verbe dit — Ceux qui 

vont.
3 Troubler gravement Ar­

ticle contracte

4—Mesure algérienne FH-é
nom masculin.

i—Coloris du visage
6— Adj. possessif — Fait* 

d un toit — .Mesure agrai­
re

7— Brut — Mammifère aar 
naevsier d'Amérique

8— Traducteur de l'Enéide - 
Ce qui fait présager

9— Mammifère ruminant
10 — Délivrance au moyen du­

ne rançon Filet de pè­
che triangulaire

11— Carte à jouer.
12— Profession de celui qm eTT 

soigne.
PROCURl? VOUS a la Ubratna 4a
ACTION la Clé --i*» Mota Croisé*,

.V 13 leUres. Définition» exactes
l’HlX $.00 #t la .Vouveil* cl#f
de* mots croisés <2 «t 3 lettres,.
F*m.\ «ofin
soi l 1 ION du problème No 4*

I2>s5b /e9 10ai2

i
'4.M.N

û , R
,°pJE, ,

;6R o s s
ËBnÜt Rli ÆRl

12 3L 56789 10 11 12

Réparations diverses

Brûleurs è l'huile

PIECES ET REPARATIONS

REFRIGERATEURS ET POÊLES
AMEUBLEMENT da aalon de coiffure 

vandra. état da nauf. Aubalna. Pour 
sformation». Tél.: 681-1289, l’avant-

■">' - '..yjTsr.,» r,
LaurMT. t.) 2> 1

l»t TOI TI s MA R() F ES

EUGENE BESROCHES t FILS LTEE
VENTE, installation at nattoyaga de 
brûlaur» è ( huila. Fournaise gama pot. 
Ajuktamant da carburetaura, huila è 
poêla. Sarvica 24 hauras pour huila à 
tourna,»# S'adresser i .- 569 ouest,
St-Valliar — Té S2S 4946 ou 
525 4919

10/54 28 2 (1 m») 35 Al

QUÉBEC SERVICE DE LAVEUSE ;
213 3 c Avenue — Tel’ 529 84,9

10866 5.3 (I.mer.v. ou 2.5) 19o i

Pourquoi tirer ce canon 
s'il ne tire plus...

Tout se vend» je vois l'annoncer dons let 
annonces classées de 

L'ACTION.

ANNONCES CLASSEES DE TACTION'' - 522-4771
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Prévisions de la météo
Voici le» températures Toronto 2R SR

obeervéea hier. minimum Ottawa 23 32
de 7 heures p.m, a 7 hru- Montreal 23 33
res a.m.. max ini uni de 7 Quebec 20 33
heure» a.m. à 7 heure» Fredericton 32 35
p.m. : Saint-Jean, N.-B. 29 33

.Min. Max. Moncton 27 30
Vancouver 30 IK Halifax 30 33
Jasper IR 44 Chicago 1» 39
Edmonton •3 S Detroit 16 42
Calgary 9 34 Boston 30 40
Saskatoon •4 16 New York 29 44
Regina -6 16 Washington 26 51
Winnipeg 2 24 Pittsburgh 16 40
Churchill -7 5 Tampa 44 62
North Ray 15 32 Miami 56 64
Sudbury 19 3K I.ok Angelea 47 55
Wind Mir IH 42 San Francisco 39 59
London IB 32 Honolulu «3 81

Au sujet de laéroport international

Québec attend toujours 
la décision du fédéral

A l'Hôtel-de-Ville
por Guy BAILLARGEON

4.664 CONTRAVENTION'S EN FEVRIER
Un total «If 4.<><>4 contaiAentions ont ete emisos au cours du 

moi* de février *69 a Québec. Ce chiffre constitue une diminu­
tion par rapport à l'année précédente alors que 6.7H7 billets 
d'infraction avaient été signales.

Les coffres de l'Iiôtel de ville ont ainsi revu une somme de 
$11.719. comparativement à $10,910. pour '67. Oci, en raison 
de la hausse des contraventions.

LA RUE DES COMMISSAIRES A SENS UNIQUE
l/e Conseil de ville a accepté hier, en dernière lecture, un 

règlement voulant que désormais la rue des Commissaires, en­
tre de la Couronne et de l'Eglise, soi! a sens unique vers l'est.

Par ailleurs, la circulation, sur la rue de l'Enlise, entre de la 
Heine et Prince-Edouard, se fera également a sens unique \ers 
le nord.

On a également accepte le règlement ru* 1721 qui a pour fins 
de changer la destination des ruelles situées dans le rectan­
gle forme par les rues Marguerite-Bourgeoys, I>o Kepcntigny, 
Holland et le boulevard St-Cyrille.

DES TROCS... DES TROCS... ET DES TROCS
1/C maire tJilles Lamontagne a rappelé, hier après-midi, que 

les employés de la voirie municipale faisaient tout leur possi­
ble pour "boucher” les nombreux trous dans les rues de la 
ville.

"A chaque printemps cest la même chose...” a dit M La­
montagne en a louant que la situation redeviendra normale au 
printemps. Il a demandé aux automobilistes de se montrer pa­
tients.

avis de décès

QUEBEC. — iP. C.) - l-e
gouvernement du Qm l>ec at­
tend toujours la décision du 
gouvernement fédéral sur rem­
placement du futur aéroport 
international du Québec II 
appartient en dernier ressort 
aux autorités canadiennes de 
décider du choix de l'empla­
cement du deuxième aéroport 
international du Québec to­
que! recevra les avions super­
soniques.

l>e pivmier ministre du Qué­
bec, M. Jean-Jacques Bertrand, 
eu réponse a une question de 
M Bernard Pinard libér.d- 
Drumntood) a dit. hla après 
midi a l'Assemblée nationale, 
que les maires du comte de 
Missisquoi appuyaient le gou­
vernement québécois sur > 
choix de la région du sud-est 
de la ville de Montréal com­
me site futur de l'aéroport.

1/C ministre québécois des 
Affaire* municipales. M Ro­
bert Lussier et le ministre ca­
nadien des Transports. M Paul 
Heliyer. sc sont rencontrés a 
quelques reprises au debut le 
1969 afin de discuter de cette 
questiorr Les deux hommes po- 
litique> n'ont pas communiqué, 
cependant. entre eux depuis 
un certain tempe 9

Il semble bien qu'U reste

Un Comité de maintien des 
commissions .scolaires a été fon­
de récemment au Québec en 
vue de revendiquer les droits 
des organismes locaux en re­
gard des projets de regroupe­
ment préconisés par la Fédéra­
tion des commissions scolaires 
du Québec.

La direction de ce nouveau 
groupement comprend le presi­
dent M. Dominique Bilodeau et 
sept personnes, qui sont MM. 
Lionel Lemieux, president de la 
Commission scolaire de St- 
Ephrem; Eudore Peron, presi­
dent de la Commission scolai­
re de St-Victor de Beauce. Hen­
ri-Louis Thibodeau, president 
de la Commission scolaire de 
Beauceville: Léo Savard, presi­
dent de la Commission scolaire 
de St-Gerard de Bélair, comte 
de Porüieuf; Maurice Prévost, 
président de la Commission sco­
laire de Ste-Clotilde Romeo 
Holduc. président de la Com­
mission scolaire de St-Métho­
de et Paul Brousscau. president 
de la Commission scolaire fie 
St-Honore de Shanley.

I/e Comité de maintien des 
commissions scolaires tiendra 
un congrès en fin de semaine, 
soit samedi et dimanche, a 1 e- 
cole secondaire de St-Louis de

QUEBEC — Au cours d une 
réunion tenue à huis clos dan» 
la salle paroissiale de Llmoi- 
lou. les membres présents de 
l’Umon des facteurs ont écar­
té pour l'inatant la possibilité 
d'une grève.

C'est ce que nous déclarait 
hier après-midi M. Michel M<v 
rasse, president de la section 
de Quebec de l’Union Cepen­
dant, ti7rr fies 140 participants 
se sont, montrés favorables a 
un arrêt de travail si le gou­
vernement persistait dans son 
intention de poursuivre en jus­
tice les facteurs qui ont dé­
brayés cette semaine dans 
d'autres parties du pays.

PLAN D'ACTION
I-et. participants ont par con-

QUEBEC. — Le maire Gillei, 
Lamontagne a déclare, hier, que 
16 officiers du Service des in­
cendies seront recyclés ou de­
vront prendre leur retraite pro­
chainement à la suite d’un exa­
men médical que tous les offi­
ciers de ce service ont subi, il 
y a quelque temps.

U s'agit du premier examen 
du genre qui a été effectué par 
trois médecins qualifiés sur les 
quelque B0 officiers du Service 
des incendies. Il avait pour but 
de faire connaître les capacités 
physiques de chacun de ces offi­
ciera.

maintenant a Ottawa de ren­
dre la decision fin.de. l,e gou­
vernement fédéral, selon cer­
taines informations, favorise­
rait davantage La régie de I)o- 
rion. à l'ouest de Montréal, que 
la région fie Drummondville 
mi le* environs comme site du 
futur aéroport international.

La route fait 
trois victimes

QUEBEC — Trois personnes 
ont perdu la vie dam; des acci­
dents d'automobüee dont deux 
dames domiciliées à St-Ansel- 
me de Dorchester qui ont été 
happees par un véhicule dans 
le rang l^amontagne à cet en­
droit. Il s’agit de Mme we Jo­
seph Rouleau, 69 ans et de 
Mme Arthur Couture. 96 ans. 
l/es victimes ont toutes deux 
été renversées face à leur ré­
sidence et le médecin appelé 
sur lev lieux n'a pu que cons­
tater les décès.

D'autre paît un jeune hom­
me de- 17 ans. Regis Bilodeau, 
domicilié a Bagotville a été tue 
sur le coup par une automobile 
alors qu'il descendait d’un au­
tobus scolaire

Courville Plusieurs centaines 
de commissions scolaires ve­
nant de tous les comtes du Qué­
bec et dissidentes de la Fédé­
ration des commissions scolai­
res du Qurlx’c, relativement au 
projet de regroupement, se réu­
niront pour étudier tous les as­
pects du programme pédagogi­
que et administratif de l'éduca­
tion dans la province de Qué­
bec. Les responsables du mou­
vement estiment que cette ren­
contre sera “le début d'un ré­
veil psvchologique fie centaines 
de commissions scolaires qui 
entendent faire valoir les droits 
des parents”.

l^s assises débuteront a dix 
heures samedi matin le 15 mars, 
par une allocution de Soeur 
Jeanne Bi/ier, docteur en edu­
cation. I/es délégués se forme­
ront ensuite en commissions 
pour étudier diverses question» 
qui leur seront soumises. En 
soirée, les commissions feront 
rapport a rassemblée plénière 
et cette dernière adoptera fies 
voeux et des resolutions.

Après la célébration de la 
messe, dimanche matin le 16 
mars, l'assemblée pléniere con­
tinuera de siéger I/e congres 
se terminera au debut de l'a­
près-midi.

tre appuyé dans une propor­
tion de 94rT deux autres plans 
d'action qui leur avaient été 
proposés |>*r leur syndicat. M. 
Moraase a refusé d'en divul­
guer la teneur, alléguant qu'il 
était bon de conserver l’élé­
ment de surprise. “Ces moyens 
d’action seront mis en fieuvre 
d'ici un mois au plus tard, si 
la situation ne débloqué pas”, 
nous a révélé M. Morasse 

A MONTREAL 
Cor rairement aux recom­

mandations que leur avait fai­
tes 1 executif de leur syndicat, 
les facteurs de la métropole 
ont voté mercredi soir contre 
le déclenchement d'une grève 
immédiate. 1,200 membres de 
l'Union des factevirs de cette 
unité ont vote à l'encontre de 
leurs dirigeants.

Le maire I^amontagne a ex­
prime l'espoir qu'un tel examen 
se renouvelle à tous 1rs ans II 
déterminera les capacités de 
chacun, leur état physique et 
leurs capacités d’oeuvrer au 
sein du Service des incendies.

Le chef J.-B. Voiselle a, pour 
sa part, déclaré que la majorité 
des seize officiers qui devront 
être recyclés ou mis à la retrai­
te dépassaient la soixantaine. 
Plusieurs d'entre eux seront 
affectés a d autres postes au 
sein de 1 administration munici­
pale.

Le ministère 
retiré plus

par Guy Ralllargeon

I-e Ministère du Revenu 
de la province a retiré fie 
la Piste de Courses de 
Québec en taxes et licences 
d'opération la jolie somme 
de $1.204.406.18. alors que 
la Capitale n'en retirait que 
$319 505 32 au cours de la 
saison 1968.

Ix* maire fie Quebec, M. 
Gilles l.amontagne. s'est dit 
surpris de cette dispropor­
tion en consultant, hier, le 
rapport officiel sur les acti- 
▼Ité* de la l'iste de l Otimi 
Jacques-Cartier. “Il serait 
a souhaiter que I on renver­
se les rôles ..a dit le 
premier magistrat en fai­
sant remarquer que le 
Gouvernement recevait cet­
te somme enomie “sans 
avoir a débourser de frais 
et sans rendre de service".

Ix*s autorités de la piste 
soulignent dans ce rapport 
que l'année 1968 a été asM*z 
difficile. “Notre intention 
de presenter 126 program­
mes de courses nous avait 
oblige a commencer la sai­
son a une date trop hâtive, 
soit le 7 avril. Nous avons 
eu contre nous une très 
mauvaise température ai 
debut et nous avons dû. en 
plusieurs occasions, présen­
ter nos programmes alors 
que le hockey télévisé et 
même la série des As de 
Québec se prolongeaient", 
peut-on lire.

On déplore également la 
pénurie de chevaux, en juin 
et juillet, qui a constitué un 
très sérieux handicap, que 
les organisateurs ont dû 
- nti r Heureusement, 
dit-on, l'arrivée des chevaux 
de Montréal, au debut 
d'août, a permis de prendre 
un nouvel essor avec le re-

QUEBEC. — i PC.). — Dans 
un volumineux rapport de plus 
d»- 300 pages contenant 97 re­
commandations, la commission 
d'enquête sur le traneport sco­
laire suggéré que les serv ices 
régionaux de transport scolaire 
soient tenus de négocier des 
ententes pour le lnui.st'<»rt des 
étudiant* plutôt que de songer 
à organiser un transport sco­
laire local qui n'offre pas les 
mémet» garanties de securité et 
de santé.

Li Uomimsaion d'enquête sur 
le tnansport scolaire, présidée 
par M. Louis L’ichapelle. di­
recteur du transport a la Com­
mission scolaire régionale 1 ~i- 
naudière et président de l'As­
sociation des Directeurs fie ser­
vices de transport scolaire, a 
été formée t>ar un arrêté en 
conseil le 19 janvier 1967.

l^s commissaires ont termi­
né la rédaction de leur rapport 
au mois de mars 1968 et le 
ministre de l’Education, M. 
Jean-Guy Cardinal, a déposé ’e 
vxxlunie à l'Assemblée nationa­
le. hier après-midi.

L’institution de cette com­
mission d'enquête est survenue 
peu après ia tragédie du 7 oc­
tobre 1966 à une traverse a 
niveau de Danon au cours de 
laquelle près de 20 écoliers 
perdirent la vie

I*e rapport abcmrie toua les 
aspects qui touchent de prés 
ou de loin au transport des 
élèves par autobus. U étudie le 
comportement «les élèves, les 
qualités requises pour accepter 
les chauffeurs, les tâches et 
la formation des chauffeurs de 
même que leur emploi.

l^e* comniLssaires ont égale­
ment étudié le genre et le 
choix des véhicules utilisés 
pour le transport scolaire. Ils 
ont terni compte des autres fac­
teurs tels que l'état des routes 
et les passages à niveau.

RECOMMANDATIONS
La commission d’enquête re 

commande notamment :
1—La création d’un comité

du Revenu a 
d’un million

sultat “que nous avons fini 
la saison au niveau de '66”.

L experience de 1968 a 
prouve, .selon les organisa­
teurs. que le maximum de 
programmes qui peuvent 
être présentes a Québec est 
de 112. La saison 1969 dé­
butera donc le dimanche 27 
avril pour se terminer le 
dimanche 9 novembre.

Les participants pour l'an­
née 1968 ont pu se partager 
exactement $802,682 en 
bourses. Ceci constitue une 
diminution par rapport a 
l’année precedente, alors 
qu'on avait donné des bour­
ses pour un montant de 
$832,030 50. En 1966. on en 
avait accordé pour $794.340

Ije nombre de chevaux 
ayant participé aux courses 
est de 894 alors qu'il avait 
été de 899 en 1967. Bar 
ailleurs, la moyenne de 
bourses par programme ed 
de $7.167. alors qu’elle était 
de $7.428 en '67. La moyen­
ne de gain par cheval ayant 
participé à au moins 15 
courses est de $2.074, soit 
une augmentation de trois 
dollars sur l'année précé­
dente.

Une somme de $251.038 19 
a été versée en salaires, 
comparativement à $256.- 
601 10 en 1967. 1^* sendee 
d'ordre et de gardien*; a 
coûte $16,099 57 et les frais 
de publicité $45.688 04.

PARIS DK FM CS DF.
$14 MILLIONS

Enfin, il s'est gage $14.- 
531.230 en 1968 au pari-mu­
tuel, En 1966 et en 1967, 
on avait enregistré des som­
mes de $14 515,510 et $15.- 
181 2M i ■' moyenne '!*■ 
gains par programme a été 
de $129.751.

conjoint permanent composé de 
représentants d'organismes in­
téressés afin d assurei une 
collaboration efficace nev cen­
tres de décision a tous le-» ni­
veaux de la hiérarchie du trans­
port scolaire:

2— I^a création de sen ices 
régionaux de transport scolaire 
relevant du sendee provincial 
du ministère de-. Transports et 
Communication^

3- l.a fTcation d’un sendee 
provincial de transport scolai­
re au sein du ministère des 
Tran.sjMuis et Communications;

4 I^i modification de la loi 
de la Régie provinciale des 
Transports pour donner a la 
Régie la juridiction sur le 
transport scolaire.

le rapport recommande la 
régionalisation de l'organisa­
tion et l'administration du 
transport des écolier», en con­
fiant ee service aux Commis­
sions scolaires régionales 

Quant aux chauffeurs, le rap­
port suggère que le ministère 
de l'Education élabore pour 
eux un cours de formation 
professionnelle.

Par ailleura. il est recom­
mandé que l'Age minimum du 
chauffeur soit do 21 ans 't 
l'âge maximum. 65 ans

La Commission scolaire ré­
gionale devrait tenir un dos­
sier sur ci vaque chauffeur qm 
relèverait de sa juridiction.

"L'étudiant transporté" a 
constitué le centre des jwéoc- 
eupations de la commission 
d'enquête qui a revu de< mé­
moires de plus de 40 a-ssisdi- 
tlons ou individus

Dans w« conclusions, le rap­
port signale que 'Té'ève ne 
peut, dons la majorité des cas. 
prendre pour acquis qu'il peut 
assumer entièrement la respon­
sabilité de ses actes. I**s étu­
diants véhiculés sont une 
clientèle homogène et diffe­
rente de celle du trans**'* pu­
blie. En vole a une plus gran­
de maturité, cette Hientc'e 
demande une attention et des 
mesures particulières qui ne 
sauraient être celles du trans­
port public”.

de
l'industrial Life
QUEBEC «P.C.l — S.E. Brock, 

président de l’industrial Life 
Insurance Co., a annoncé mer­
credi que le» actionnaires et le» 
membres de la compagnie ont 
vote pour sa convertion en une 
compagnie d'assurance mutuel­
le.

Dans une déclaration à l'issue 
d'une assemblée générale, le 
président de lu compagnie qué­
bécoise a chartre a déclaré que 
le projet adopté doit mainte­
nant être approuvé par l'As­
semblée nationale du Quéliec.

M. Brock espère que cette 
convertion sera adoptée durant 
la présente session. A titre de 
compagnie mutuelle, Industrial 
Life deviendra la propriété de 
scs détenteurs de polices. La 
compagnie qui possède actuelle­
ment un actif de plus de $225 
millions appartient a environ 
1,500 actionnaires.

En février dernier, les action­
naires avaient rejete un projet 
de mutualisation a $35 l action 
a cause d'une offre a $43 l'ac­
tion présentée par Teledyne 
Inc., compagnie établie à Los 
Angeles. Calif.

Mais le gouvernement provin­
cial avait tué la possibilité d'une 
telle transaction au moyen 
d'une législation.

Jeune fille acquittée
QUEBEC — Une soiree d'in­

gurgitation massive qui s'était 
terminée pour trois jeunes 
hommes et une adolescente der­
rière les barreaux de la pri­
son de Québec a connu son 
dénouement final hier matin 
alors que la jeune femme a 
etc acquittée de l'accusation 
de complicité dans un vol de 
caisse de bière

L'accusée avait accompagné 
^•s trois amis dans différents 
Hubs de nuit ou le joyeux qua­
tuor avait consommé une im- 
p<*sante quantité d'alcool. De 
plus en plu' assoiffés, les com­
pères durent ce|>endant se ren­
dre à l’évidence puisque tous 
les bars étaient fermés à 3 h. 
30 du matin Ils décidèrent 
donc, en passant devant une 
epicene de fraca.vser la vitri­
ne et de se servir à même 
l'étalage de biere. Il va sans 
dire que les policiers de Qiie- 
l>e« vinrent cueillir rapidement 
les }K*l d>> copains et ’eur aime 
qui furent toua coffrés mo­
mentanément.

I.a Cour a ronelu que la 
jeune femme, même si elle 
avait participé a cette soirée 
liquide n'avait pas de fait ap­
porte sa participation, de quel­
que façon que ce soit, dans 
l’effraction et le vol de l'épi­
cerie.

Offices du dimanche
Dimanche. 1(5 mars. — Qua­

trième dimanche du rareme. 
I«*re cl. irose ou violet», sana 
tiloria. Credo. Préface de* di­
manches du carême.

Evangüe du dimanche
(Saint Jean 6 1-15»

En ce temps-là, Jesus s'en 
alla de l'autre côté de la mer 
de Galilee, qui est la mer de 
Tiboriade. Une foule nom­
breuse le suivait, parce qu'on 
voyait les signes qu’il accom­
plissait sur le> malades Jésus 
gravit la montagne: et la. il 
était a.sMs avec ses disciples. 
Or la Pâques, la fête des Juifs, 
était proche. levant alors les 
yeux, et voyant qu'une foule 
nombreuse venait a lui, Jésus 
dit a Philippe "Où allons- 
nous acheter des pains pour 
qu’ils aient a manger?”. Il di­
sait ce!a afin de le mettre à 
l’épreuve; pour lui. Il savait 
ce qu’il allait faire. Phllipt>e 
lui répondit : “Deux centa de­
niers de pain ne suffiraient 
pas pour que chacun on reçoive 
un peu”. Un de ses disciples, 
André, le fit*re de Simon 
Pierre, lui dit "Il y a ici un 
jeune garçon qui a cinq pains 
d'orge et deux poissons; mais 
qu'est-ce que cela pour tant 
de monde ? “. Jesus dit : "Fai- 
t§ < assco D a\ .»it 
beaucoup d’herbe en cet en­
droit. Les hommes s'assirent 
donc, au nombre d environ 
Cinq nulle Mors Jésus prit 
les pains, et apres avoir ren­
du grâce, il les distribua a 
(eux qui étaient assis, et de 
même, du poisson, autant qu'ils 
en voulaient Quand ils furent 
rassasiés, il dit a ses disciples : 
“Ramasse/ les moiveaux qui 
restent, afin que nen ne soit 
!>erdu”. Ils les ramassèrent 
donc, et ils remplirent douze 
paniers avec les morceaux qui 
restaient des cinq pains d’or- 
ft. une fois qu'ils en eurent 
mangé. Voyant le signe que 
Jésus venait d’accomplir. ies 
gens disaient : “C'est vraiment 
lui le prophète, celui qui doit 
venir dans le monde”. Alors 
Jésus. comprenant qu’ils al­
laient venir l’enlever pour le 
faire »oi, se retira de nouveau 
dans la montagne, tout seul.

; •
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Reconnaissance à S. S. JEAN 
XXIII pour guérison obtenue 
avec promesse de faire publier.

Mme J. A.
< Armagh!

•KAUDOIN. — A St-Raphaal, 
cté de Bellecbaue, It I 1 mars 
1969, à l'âge de R2 ans. est dé­
cédée subitement dame Marie La- 
tuhppe, épouse d# feu M. J.-EI- 
zéar Beaudoin, mère de Alexan­
dra (Mme Wellic BemjrdI, Do­
rothée, Carmelle. Gabriel.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, a 3 heures.

Départ de la résidence de la 
défunte, rue Principale. St-Ra- 
phael. a 2 heures 45. pour l'égli­
se de St-Raphael et de là au ci­
metière paroissial.

La direction des funérailles a 
été confiée à la maison A. La­
çasse Enr , St-Gervais

13- 3 (2 fil

• LONDIAU. — A l'hôpital Gé­
néral, le 12 mars 1969, à l'âge 
de 77 ans. est décédé M Alexan 
dre Blondeau, horloger-bijoutier, 
fils de feu M Joseph Blondeau et 
de teu dame Suzanne Plamondon.
11 demeurait a 145, de la Reine.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, le 15 mars, a 11 heures.

Départ de la residence funérai­
re de la Cie Hubert Moisan, 253 
est, St-Joseph, à 10 heures 55, 
pour l'église N -D. de lacques- 
Cartier et de lâ au cimetière de 
l’Ancienne-Lorette. 13-3 (2 fl)

CORRIVIAU. — A Québec, le
12 mars 1969. â l'âge de 75 ans. 
est décédé M. Joseph Corriveau. 
epoux de dame Alvine Juneau II 
demeurait a 148 ouest, St-Fran- 
çois.

Les funérailles auront heu sa­
medi. â 9 heures

Depart de la résidence funérai­
re Svlvio Marceau Inc , 224 ouest, 
St-Vallier, â 8 heures 45. pour 
leglise de St-Sauveur et de la 
au cimetiere St-Charlet

14- 3 d fs)
COTI. — A St Raymond, le

13 mars 1969. a l’âge de 88 ans. 
est décédé M Antoine Côte, 
epoux de dame Alvine Laperriere, 
père de Antonio, Simone (Mme 
Maunce Gignac), frère de Louis, 
Alfred. Il demeurait a St-Ray* 
mond.

Les funérailles auront heu lun­
di. I# 17 mars, a 10 heures

Départ du foyer funéraire Ro- 
land-G. Cantin, 101. rue St-|o- 
seph, St-Raymcnd, à 9 heures 45, 
pour l églive de St-Ravmond et de 
là au cimetiere paronsial

14-3 (2 fsI
CLOUTliR. — A l'Hôtel-Deu 

de Montrragny, le 11 mars 1969, 
a l’âge de 60 ans, est décédee 
dame Urbame Codbcut, épouse vde 
feu M Adalbert Cloutier, mère 
de Ginette et Jean-Luc, soeur de 
Bernadette (Mme Em, e Fieuryl, 
Pâmé!* (Mme Lucien Linteau!, 
Juüette (Mme Léonard Corri­
veau). Florence, Monique ! Mn-e 
Ju’es Boutm» et Phydimç E”e de­
meurait à R R No 1, Montmagny.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, à 2 heures 30.

Départ de la résidence funérai­
re Marcel Ruelland, 31. avenue 
de la Fabrique, Montmagny, a 2 
heures 15, pour l'église de St- 
Mathieu et de lâ au cimetière pa­
roissial. 12-3 (3 fs)

COOK — A Lé.is. le 12 mar, 
1969, j l'âge de 65 ans, est dé­
cédé M Léopold Cook, epoux de 
dame Noella Poiré, pere de Sr 
Amta Cook, Louise (Mme Clau­
de Begin>. Florence <Mme Jac­
ques Dugas1. Il demeurait au 10, 
Mgr-Miville. Lévis.

Les funérad e* auront lieu sa­
medi. â 2 haures

Départ de la résidence fune-ai- 
re Gilbert O Turgeon Ltée, 58. 
avenue Bégin, à 1 heure 45 pour 
l eglise Notre-Dame et de la au 
cimetiere Mont-Ma’ e

13-3 (2 fs!

DISMES — A Québec, ie 12 
mars 1969. à l ige de 59 ans, est 
decedée Mlle Ceci le-C Despr*.,, 
fille de feu M Auguste-C. Des- 
pres et de feu dame Marie-Loui­
se Caseault. soeur de Eva (Mme 
Ernest Clout erl. Albertme (Mme 
Antonio Laberge». Ida (Mme 
Joachim Gagne'. Georges, Ulnc. 
Laurent, Rodolphe, Edouard et 
Jean-Baptiste

Les funérailles auront heu sa­
medi. à 3 heures

Départ de la résidence funérai­
re Laurent Normand, I 15. St- 
Louis. Montmagny, â 2 heures 45 
pour l'église St-Thomas et de la 
au cimetière paroissial

13-3 (3 fsl

DUTIL. — A Québec, le 13 
mars 1969, â l’âge de 73 ans, 
est décédée dame Ida Girard, 
épousé de feu M Joseph Outil. 
Elle demeurait à 3405. Mgr Gau­
thier. Gdfard

Les funérailles auront heu lun­
di. â 9 heures.

Départ de la résidence funérai­
re Arthur Cloutier Or Fils Ltée, 
990, 1ère Avenue, a 8 heure*. 35 
pour l'église de Gtffard et de 'à au 
cimelière parois^ al 14-3 (2 fs)

FIRLANO — A Quebec. >e 13 
mars 1969, â l'âge de 81 et 5 
mois, est décédée dame Mane- 
Ann* Richard, épouse de feu M. 
Louis Ferland, mère de Paul-Emi­
le. Père Eudiste, Lucien, Maurice, 
Philippe. Jean. Jeannette. Gdber- 
tp (Mme P-Eugene Julien!, Lu­
cille, soeur de Florida (Mme J - 
H. Pakenham'. Elle demeurait à 
329. 1 3è Rue

Les funérailles auront lieu lun­
di, â 10 heures

Départ du foyer funéraire J. 
Bouchard & Fils Ltée, 1290. 1ère 
Avenue, â 9 heures 45 pour l'é­
glise St-Fidèle. â 9 heures 45 pour 
l'église St-Fidèle et de lâ eu ci­
metière St-Charles

Traiet en automobile
13-3 (3 fs)

FINLAND — A Québec, le 14 
mars 1969, â l’âge de 63 ans. 
est décédé M. Trefflé Ferland, 
ex-propriétaire de taxi, époux de 
feu dame Médora Chapleau, pè­
re de Dons (Mme Philippe Le- 
pomtel, Suzanne et Jacques, frè­
re de Adélard. MHe Yvonne et 
Rosaire. Il demeurait â 837, rue 
Ste-Marguerite

Les funérailles auront heu lun­
di, i 10 heures.

Depart du funérarium Lépme 
Ltée. 705. St-Vallier Est. à ? heu­
res 50 pc*vir l'église Notre-Dame 
de le Paix et de lâ eu cimetiè­
re St-Charles. 14-3 12 fs)

FRINITTK. — A l’Hôtel-Dieii 
de Québec, le 12 mars 1969, â 
l'âge de 61 ans, est décédé M 
Albert Frenette, maire de la mu­
nicipalité de Notre-Dame-du-Ro- 
saire. cté de Portneuf, époux de 
dame Marie-Ann* Frenette, père 
de Jacqueline (Mme Gérard Bel- 
leau», Louis-Philippe. René. Mar­
cel, Yvette <Mme Raymond Bel- 
leau! et Agathe. Il demeurait rue 
St-CHarles. Portneuf-Stetion.

Les funérailles auront lieu sa­
medi. â 3 heures.

Départ de la résidence funérai­
re Laurent Leclerc 6 Fils Enr., 
680, rue St-Charles, Portneuf-Sta- 
tion, â ? heures 45. pour l’égli­
se de Portneuf-Station et de la 
au cimetiere paroissial.

13-3 (3 fs)

GOSSELIN — A Ste-Foy. le 12 
mars 1969, a l'âge de 85 ans. 
est decédee dame Anna Labrec 
que. épouse de feu M Apollinaire 
Gosselm II demeurait a 757, Bris- 
son, Ste-Foy.

Les funérailles auront heu lun­
di, à 10 heures.

Départ de la résidence funérai­
re Arthur Cloutier & Fils Ltee, 
1025, route de l'Eglise, Ste-Foy, 
a 9 heures 45 pour l eglise Ste- 
Geneviève et de là au cimetio- 
re St-Charles. 14-3 (2 fs!

JULIEN — A Quebec, le 12 
mars 1969, â l’âge de 74 ans, 
est décédée dame Lucie Dube, 
épouse de M Wébrod Julien, 
mere de Paul-Emile, Roméo, Wil- 
brod Jr, Armand, Fernand, René. 
Lucille (Mme Gustave Villeneu­
ve! , Rolande (Mme Cuy Gagnon!, 
Liliane (Mme Jean-Paul Gaudy!, 
Claudette (Mme Caston Ferlandl. 
Claire, soeur de Georges, Jean, 
Albertine (Mme Wclhe Cagnonl. 
Elle demeurait â 215, 55e Rue 
Ouest, St-Rodngue

Les funérailles auront heu sa­
medi. â 3 heures.

Départ* du foyer funéraire J 
Bouchard Or Fils Ltee. 1290, 1ère 
Avenue, â 2 heures 40 pour l’égli­
se St-Rodngue et de lâ au cime­
tière St-Charles.

Trajet en automobile.
13- 3 (2 fs)

KIROUAC. — A l’Hôtel-Dieu
de Montmagny, le 1 I mars 1969, 
a I âge de 80 «ns, est décédée 
dame Alphonsme Fortm, épousé 
de feu M Wilfrid Kirouac Elle 
demeurait â L’Isletville

Les funérailles auront heu sa­
medi, à 10 heures 30

Depart de la résidence funérai­
re Kirouac & Fils. St-Eugene de 
L'Islet, à 10 heures 15. pour
I eglise de L Isletville et de là 
au cimetière de L'Islet.

13-3 (2 fs)
KOENIC. — A l'Hétel-Dieu de 

Lévis, le 12 mars 1969, à l'âge 
de 77 ans, est décédé M touis- 
Phihppe Koenig, époux en pre­
mières noces de feu dame Jeanne 
Lamontagne et en secondes noces 
de dame Noella Poiré, père de 
Robert, Pauline (Mme Emihus Le- 
gare', Gaetane. Elise. Marthe. Lu­
ce, Clémence. Célme et Thérèse, 
frè'e de Georges-Edouard, E'isa- 
beth 'Mme J Shee), Corine 
(Mme Joachim Grenier». Margue­
rite (Mme Adrien Chalifour». Il 
demeurait à 27, Louis-Philippe- 
Ruel. Lauzon,

Les funérailles auront heu sa­
medi, a 10 heures.

Depart de la évidence funérai­
re Claude â1*rC0u)l Ltée. 6. ru* 
Parrea.i't. Lévis, à 9 heures 40, 
pour l'église de Lauzon et de là 
au cimetière paroissial.

13- 3 (2 fs)
LAVALLEE — A l'hôpital Le- 

garder, a Repenbgny le 13 mars 
1969, à i àge de 73 ans, est de 
cejee am« Adr.enne Chevalier, 
épousé de M Wdbrod Lavallée, 
mère de Dollard, Bernard. Gabriel. 
Agnès (Mme Laurent Hardy'. Car­
melle (Mme Marcel Boyel. There- 
se (Mme Abel Germain!, Jean­
nine (Mme Alphonse Petitderc), 
Pnscile iMme Bruno Dehsle', Yo­
lande (Mme Martial Brtseboisl, 
Lorraine (Mme Yvon Lebeau), 
Huguette 'Mme Andre F^set Elle 
demeurait a 8, Place de l'Eglise, 
St-Basile.

Les funérailles auront h«u lun­
di, i 10 heures.

Départ de la residence funérai 
re Laurent Leclerc Cr Fils Enr 
18. avenue du Parc, St-Basde. a 
9 heures 45 pour I egl se St-Bavle 
et de là au Cimetière paroissial.

14- 3 (2 f»i
LEMIEUX — A Lévta, 'e 14 

mars 1969, à I age de 52 ans, 
est décédé M Paul-E Lemieux, 
gerant chez | B. Michaud Gr 
Fils Ltee. époux de dame Deni­
se Brrgeron frère de Romeo. Ca- 
bnelle IMme Charles Guenettel, 
Patricia iMme J.-A Tardif!, L- 
P Bob Lemieux. Aline 'Mme Ro­
lande Bissonnette». Cisèle (Mme 
Régmald Descarreaux* Il demeu­
rait au 56. Côte du Passage. Le­
vis

les funérailles auront lieu lun­
di. à 3 heures

Départ de la résidence funérai­
re Gilbert & Turgeon Ltée, 58. 
avenue Begin, i 2 heures 45 pour 
l’église Notre-Dame et de <a au 
cimetière de Lauzon

14- 3 <2 fs)
LEVINI. — A : r. s. le 18 

mars 1969, à l'âge de 60 ans, 
est décéd| M Louis Lev me, époux 
de dame Simone Fermer, frère de 
Gérard, Joseph, Emerm» (Mme 
Adeodat Carrier), Marie (Mme 
Alphonse Guilloti. U demeurait « 
286, St-Laurent

Les funéradles auront heu lun­
di, à 10 heures

Depart de la résidence funérai­
re Gilbert Or Turgeon Ltee, 58, 
avenue Begin, a 9 heures 45, pour 
l'église de St-David et de là au 
cimetiere paroissial

14-3 (2 fs)
LEMIEUX — A Montreal, le

II mars 1969, à l'âge de 58 ans 
et 2 mots, est décédé M Henn- 
E. Lemieux, fils de feu M Hen­
ri Lemieux et de feu dame Cla­
ra Jacques, frere de Margueri­
te (Mme Vve Gaudiase Lichan- 
ce), Blanche (Mme Wdbrod Bé­
langer) H demeurait à 2305, 
Dehsle. Montreal.

Les funérailles auront IiRj sa­
medi. le 15 mars, à 3 heures.

Départ de la résidence funérai 
re de la Cie Hubert Moisan. I 187, 
(ère Avenue à 2 heures 50 pour 
l'église Stc-Clair* d Assise et de 
là eu cimetiere St-Charles

13-3 (3 fs)

MOISAN. — A St-Raymond.
cté de Portneuf, I# 1 l mars 1969. 
à l'âge de 77 ans. est décédés 
dame Alice Trudel, épouse de M. 
Ernest Moisan, mère de Robert, 
Jean-Louis. Cécile (Mme Gus Va- 
chon), Florian, Yvette (Mm# 
Alexandre Cantin), Thérèse (Mme 
Julien Ethier), Damien, Normand 
et Caston.

Les funérailles auront lieu sa* 
medi. à 10 heures.

Départ de la résidence funérai­
re Ernest Plamondon. 388, St- 
Joseph, St-Raymond, à 9 heure* 
45. pour leglise de St-Raymond 
et de la au cimetière paroissial.

13- 3 <2 fs)

PIUZI — A sa residence, I* 
12 mars 1969. est décédé M Aza- 
ne Piuze. M B E du Régiment 
de la Chaudière, époux de dams 
Fernande Turcotte II demeurait à 
3105. Place Montreux, Ste-Foy. '

Les funérailles auront heu ven­
dredi, a 4 heures.

Départ de la résidence funérai­
re Arthur Cloutier Or Fils Ltée. 
1025. route de l’Eglise, Ste-Foy, 
à 3 heures 45 pour l eglise Ste- 
Ursule et de là au cimetiere Bel* 
mont. 13-3 (2 fs)

SINGER. — A Québec, le 13
mars 1969. a l’âge de 52 ans, 
est décédé M Lionel Singer, epoux 
de dame Emihenne Duchesne. Il 
demeurait a 36, Mane de l’Incar-! 
nation.

Les funérailles auront heu Hin­
di, à 10 heures.

Départ de la résidence furiér.ii*» 
re Sylvie Marceau Inc., 270. Ma­
ne de l'Incarnation à 9 heures 45, 
p.»ur l'éghse de St-Malo et de-, 
la au cimetiere St-Charles.

14- 3 (2 fsl

SOEUR MARIE-DE-ST-ALBANj
— A Québec, le 11 mars 1969,v 
a l'âge de 66 ans, dont 47 anil 
de vie religieuse, est décède# 
Soeur Mjrie-de-St-Alban (Léonti­
ne Dionne). Elle demeurait à 
1080, de Lachevrotière

Les funérailles auront heu sa-‘ 
medi. à 9 heures 30.

Sous es soms de la Maison Ar­
thur Cloutier Or F is Ltee. départ, 
des Salons de la Communauté,* 
1C80, de Lachevrotiere a 9 heu-J 
res 25 pour la chapehe de la Com­
munauté et de là au cimetière d# 
la Communauté 12-3 <3 fs)

Sr DE LA NATIVITE Df MA-
RIE. — Au monastère du Pré­
cieux-Sang. Lévis, le 13 mar» 
1969, à l'âge de 78 ans, est dé­
cédée Soeur de la Nativité de Ma­
rie Marie-Ange Célinas», Ado- 
ratr.ee du Précieux-Sang.

Les funérailles auront heu :a- 
medi. à 3 heures 30. en la cha­
pelle du monastère et l’inhuma­
tion se fera au cimetière de le 
communauté

La direction des funérailles a 
été confiée à la maison Gilbert & 
Turgeon Ltée. 14-3 (i ts)

TERREAU — A Quebec, le 12 
mars 1969, à l'âge de 74 an*, 
est décédé M A fred Terreau, 
autrefois -ecretaire-tresoner de le 
Maison Terreau Racine Ltee, 
époux de dame Madeleine Bel- 
leau II demeurait a 110. Gran­
de-Allée Ouest.

Les funérailles auront lieu sa­
medi. à 1 1 heures 30.

Depart de la résidence funérai­
re Arthur Cloutier & Fils Ltée, 
46 St-Cvrille Ouest, à 1 1 heu­
res 15 pour l'église St-Dominiquê 
et de à au cimetière Belmont.

13- 3 (3 fs)

WHITE — A Quebec, le 14 
mars 1969, a I âge de 96 ans, 
est decéoee Mlle Helen White, 
fille de feu M et Mme Charles 
White, s- eur de Charles de Qué­
bec. |ose:>H de Shawimgan. EU* 
demeurait »u 80. Crande-Ailée 
Est. Québec. ,

Les funérailles auront heu lun­
di. à 9 heures.

Sous la direction de la Maison 
Lepine Ltée. depart du Salon Mor­
tuaire de St-Brigid's Home. 80 
Grande-Allee Est. a 8 heures 50 
pour l eglise St-Patnck et d* là au 
cimetiere 5t-Patrick.

14- 3 (2 fs)

SERVICE ANNIVERSAIRE
CHOUINARD. — Samedi, I# 15

mars 1969. a IQ heures am., en 
l'église St-Sacrement, sera chanté 
le service anniversaire de Mm* 
Emile Choumard Inée Rose-Anr
na Côté ' .

Parents et amis sont pries d'y 
assister. I

11046 11-3 (4 ts) S Aî

GARANT. — Samedi, le 15 
mars 1969, a 5 heures pm.. en 
l'eglise de Notre-Dame-du-Che- 
mm, sera chanté le service anni­
versaire de M. l'abbé Yvon Ga* 
rant

Parents et amis sont invites à 
y assister.

11051 M-3 M fs» S A.

LAFLEUR. — Samedi, le I5> 
mars 1969. a 4 heures p m.. et* 
l'eglise de St-Antoine de Tilly, 
?•••* -haute 'r «e^vice anniversai- 
re de M Wilfrid Labeur, épou* 
en premières noces de feu dam* 
Azelme Rousseau et en secondes 
noces de feu dame Eva Desro­
chers. i

Parents et amis sont invites I 
y assister.

11125 13-3 <2 fs' SA.

remerciements pour 
FAVEURS OBTENUES

GRANDE reconnaissance à JeaA 
XXIII pour toutes les faveurs ob­
tenues par son intercession.

S’gné : Mme E R.
11122 13-3 (2 fs» R.F O.

-*t

Tragédie
KINGSTON (AFVP) — On» 

ouvriers de la Kasier Bauxite 
Co. ont été tués et de nombreux 
autres grièvement blessés, à 1k 
suite de la rupture d'un càbl» 
commandant des réservoirs d* 
soude caustique lui société m 
trouve à Newport, sur la côte 
sud de Hie.

Un comité pour le maintien 
des commissions scolaires

Les facteurs écartent la 
possibilité d'une grève

Par .Michel Kiouv

Seize officiers recyclés

Volumineux rapport sur 
le transport des élèves

i
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Après le succès d'Apollo-9

Les E.-U. espèrent débarquer 
sur la lune au cours de l'été

APOLLO-9

DSS GUADALCANAL

n

• C»*î*t trois dessins, prepares par l’FI. montrent les trois phases finales on'Apollo-9 a subies, hier. Kn haut, a tauehe la 
capsule se détaché de l’habitacle propulseur, d une altitude de 400,000 pieds. Apres une descente vertigineuse, le module amer­
rit dans l'océan ou des hélicoptère* et des aiiuanautes viennent au secours des trois Américains. (I i’l>

par LOUIS DEROCHE
HOUSTON (a.F.P.) 

— Le succès d'Apollo-9 
rehausse incontestable­
ment les espérances des 
Etats - Unis d'effectuer 
un debarquement d'as­
tronautes sur la Lune, 
en juin ou juillet pro­
chain.

Apollo 9 constitue vraisem­
blablement pour la NASA la- 
vant-dernier pas sur le chemin 
de la planète la plus voisine «h* 
la Terre. Mais une ultime dai*- 
s'imposera sans doute sur la 
voie tracée par le programme 
Apollo: U* vol eircumlunairc
d'Apollo-lü. D’ores et déjà, ce 
voyage spatial promet d'être 
plus Hi>ectaculaire. plus risque 
encore que l'historique épopée 
de Frank Borman. James Lo­
vell et William Anders, aux 
commandes d'Apollo-8 courou 
net* par le survol de l’astre, la 
\eillr de N«k-I 19H8.

Lancé en effet le 1T mai. si 
le general Samuel FMiilipps, 
directeur du programme "Hom­
mes sur la Lune", donne le feu 
vert a la fin de mars, le trio 
Thomas Stafford, John Young 
et Kugene Coran, gravitera au­
tour du satellite naturel do la 
Terre pendant plus de 50 heu-

CARRIERES et PROFESSIONS

OFFRE D'EMPLOI
Aide eu Directeur des Services de l'Equipement
Description du travail
Contrôle de l'entretien des propriétés de la Commission 
Scolaire
Contrôle de l'inventaire
Contrôle de la reception et de l'expédition de» équipement 
et matériel.
Kccomplir tout autre travail demande par son supérieur 
immédiat.

Exigences
L’application mentionnera, i age. l'experience perti­

nente. la scolarité, les references et le salaire exigé.
Pour accomplir son tra\ail le candidat devra se >orvir 

de son automobile.
Il est inutile de téléphoner pour faire application.
Les applications seront reçues par écrit jusqu au 21 

mars HhiP, a I adresse suivante.
Commission Scolaire de la Ville de Charlesbourg 
a/* M. < lande l.aliberte, secretaire-tresorier 
757.» boul. ilenri-Houra*sa 
tjuebec 7, P.tJ.

lavilledequebec
SERVICE DU PERSONNEL

OFFRE D'EMPLOI
Nous recherchons une personne qualifier dans le domaine 
de la cestion des immeubles pour occuper le poste de

CHEF DE IA DIVISION DES PROPRIETES
au service des finances

Fonctions
S‘aisur«r dt l’inspection, de l>ntr«ti«n, de la réparation et de l'utili­

sation des bâtisses, terrains de stationnement et autres biens immobiliers; 
analyser les projets d'achat, de renos'ation. de demolition, de cession et de 
location des biens immobiliers les ententes concernant les servitudes les 
droits de passage etc., s'occuper de la location ou de la vente des immeu­
bles non utilises par la Ville et voir a la bonna perception des loyers dee 
immeubles; examiner les titres de propriétés et rédiger des baux et autres 
documents, conjointement avec le conseiller juridique, maintenir e jour 
des systèmes pour classer les dossiers, preparer des rapports concernant 
l'administration des propriétés; accomplir toute autre tache de meme 
nature
Qualifie* titinn

Formation universitaire ou instruction équivalente, en ce dern er tas 
consistant an une lormation secondaire complétée par des études speciah 
secs appropriées telles les cours de l’Institut de gestion immobilier*, de 
l’Institut canadien des courtiers en immeubles et autres; plusieurs on 
nees d'expenence dans le domaine de l'emploi; qualités personnelles appro­
priées, dont un état physique satisfaisant.
TiaiL ;;;rn* •‘««••H

Selon les qualifications et I experience du candidat choisi.\\ X N I loss
Cet emploi est permanent. Regime d'assurance-/i* d'assuranc» acci 

dent-maladie, de retraite et de conges de maladie; vacances annuelles et 
congés sociaux; jours fents payés, autras avantages similaires

Les personnes interes.ees peuvent obtenir une formule d inscription 
ou des renseignements additionnels en î'.’dressant au

slltVK F IH PERSONNEL, 
llotrl d<‘ Ville,
Quebec 4. P.Q.
Tel.: 522-71141

Clinique de l'Université de Sherbrooke
CENTRE HOSPITALIER UNIVERSITAIRE 

Sherbrooke, P.Q.
LA CLINIQUE DE L'UNIVERSITE DE SHFRRROOk'P 

est un hôpital de type universitaire, hautement spé­
cialisé, voué aux soins cliniques et à la rechprrhr» 
médicale. Cet hôpital est rattaché à la Faculté de 
Médecine de cette‘môme Université. Notre hôpital 
compte environ quatre cent trente-quatre lits.

Noy« recherchons :
—INFIRMIERES LICENCIEES, pour i.ovaiî dnr.z 

un departement de psychiatrie, avec experience 
de préférence.

— INFIRMIERES LICENCIEES, pour travail général 
dans l'Hôpital.

—INFIRMIER INFIRMIERES AUXILIAIRES, déte­
nant un diplôme d'une école reconnue, pour 
travail dans un département de psychiatrie.

.—INFIRMIER INFIRMIERES AUXILIAIRES, déte­
nant un diplôme d'une école reconnue, pour 
travail général dans l'Hôpital.

Toutes demandes de renseignements et toutes appli­
cations peuvent être dirigées à :

GUY TREPANIER,
Directeur du Personnel
Clinique de l'Université de Sherbrooke
Centre Hospitoliei Universitaire
Sherbrooke.

Proposition de trêve du 
Biafra aussitôt rejetée

Cost dans un message adre»- 
se .simultanément aux ministre* 
des Affaires étrangères des ix 
pays du Marché commun pour 
les remercier de leur décision 
d'envoyer 25.000 tonne* de Li­
vres au Biafra que le leader 
biafrals. le colonel Odumegwu 
Ojukxu a avance l'idée d'une 
trêve d'un mois dans le conflit 
nigêro-biafrais, indique -1 - « n 
jeudi de source officielle a 
Umuahia.

La proposition bialraise qui 
a été rejetee aussitôt par le 
gouvernement fédéral de Lagos 
prévoyait que cette période de 
répit pouvait être utilisée oour 
la négociation d’un accord de 
cessez-le-feu. l^*s représentants 
des deux parties se seraient 
rencontrés ensuite, sans qu'au­
cune condition préalable -oit 
mise à cette rencontre, pour tu - 
gocier un règlement pei manent. 
de la question. Ih» colonel Ojuk 
wu ajoutait : "Si on le désire, 
la volonté des populations vi­
vant dans les territoires con­
testes du Biafra et du Nigeria 
pourrait être vérifiée par un 
referendum organisé sous le 
contrôle d’un conw d'observa­
teur* neutres".

la* colonel OjURwu a egale­
ment accusé le gouvernement 
nigérien de n'apporter aucune 
“réponse |>ositive aux proposi­
tions de paix biafrai.ses". •! a 
estimé que "e'e^t en raison des 
stocks d’armes importants que 
le Nigeria a reçus de Grande- 
Bretagne et dTnion soviétique 
que les fédéraux recherchent 
toujours une solution militaire 
illusoire à ce poignant problè­
me humain". Il a lancé un appel 
aux pays du Marché commun 
afin qu'ils utilisent leur "con­
siderable influence" pour per­
suader la Grande-Bretagne de

cesser se» livraisons n arme» au 
Nigeria et pour obtenir un em­
bargo general et total »ui les 
livraisons d'arme* des deux (<»- 
tés.

D'autre part a Lago», le 'ou-

L'armée chinoise 
invite l'URSS 
à l'attaquer

HONG KONG (AFI,i L . 
mee. I aviation et la marine cl 
noises ont invité les Busses a 
“venir tâter sur place leur» poi 
gnes de for", a annonce leucti 
»oir la radio de Pékin, capt ée 
à Hong-Konk.

La radio a précise que les 
forces chinoises étaient déjà 
préparées a la guerre

"Les temps où le peuple chi­
nois pouvait être humilie »ont 
révolus", ont écrit de» mem­
bres de l’armee de terre, de la 
marine et de l'aviation chinoi­
ses dans des articles cite* par 
la radio.

"Nous sommes plu.* fort que 
jamais, ajoutent les articlr-. Si 
le* révisionnistes soviétiques 
devaient nous attaquer, une 
triste fin les attendrait.

Ives militaires assurent que 
le* "nouveaux stars" du Krem­
lin sont plus voraces encore 
que les tsar* de l'ancien regime, 
dans leurs revendications ter­
ritoriales. a poursuivi la radio.

"J'ai abattu Tas des as um- 
ricams George Davies pendant 
la guerre de Corée, a affirme 
un aviateur chinois; si jamai» 
les révisionnistes soviétiques 
veulent s'introduire en (’lune, 
ils ne pourront pas échapper a 
la fatalité tic leur destin".

Lentement militaire federal a 
déplore, dans une declaration 
officielle que le» six pays du 
Marché commun aient transmis 
la proposition biafraiso d'une 
trêve d'un mois ‘sans avoir au 
préalable et directement expli­
que a notre gouvernement les 
raisons pour lesquelles ils ap­
puyaient la requête du sieur 
Ojukwu". En outre, “le guu- 
vernement fédéral considère 
que l'action des six pays *!u 
Marché commun est motivee 
par des raisons d’ordre politi­
que et représente donc une in­
tervention inacceptable dans les 
affaires intérieures du Nigeria 
Cette intervention, e-time La­
gos, a conduit les pays du Mar­
ché commun a “internationali- 
-, r le» affaires intérieures du 
Nigeria".

En outre, ajoute la déclara­
tion. "il n'y a rien de nouveau 
dans ce» propositions qui mon­
trent clairement une for» de 
plus la mauvaise foi d'Ojuk’vu 
qui n'hesite pas a faire valoir 
à l'etranger des raisons huma­
nitaire» pour en faire un u-a- 
ge politique’*.

On considère dan» la capi­
tale fédérale, selon cette décla­
ration. que l'appel du leader 
biafra ut aux »ix pays du Mar­
ché commun était en fait diri­
ge. sans aucun doute j>os»iblc 
vers le débat de jeudi a la 
Chambre de* Communes.

D'autre part, le gouverne­
ment federal affirme qu’Ojuk 
wu savait parfaitement qu'il 
pouvait entrer en contact avec 
lui par le canal de la mission 
consultative de l'organisation 
de l'unité atricaine que préside 
I empereur Haile Selassie d'E­
thiopie. »TI voulait vraiment né­
gocier.

Aux frontières de l'URSS

Tentative de la Chine rnuqe de 
dresser une “muraille d'acier"

HONG KONG tAFI») — Sur 
toute la longueur de sa frontiè­
re nord-est et notamment le 
long du fleuve Amour et de la 
riviere Ousaouri ou se sont ré­
cemment produits des incidents, 
la Chine populaire a mobilise 
ie* gardes-frontières, les mili­
ciens et jusqu'aux femmes et 
aux enfants pour drevser face 
a i'LTdon soviétique “une im­
penetrable muraille d'acier’’ an­

nonce jeudi, dans une depeche 
datee de Pekin, l'agence “Chine 
Nouvelle" revue a Hong Kong.

Cette mobilisation, estiment 
le* olxtervatcur», semble etre la

VOYAGEURS
S; VOlîf yvey t»r»soin d’une li­
gne additionnelle pour le Bas 
du Fleuve veuillez vous adres­
ser à

J.-A. Fullum Enrg
C. P. 8R. I.’Epiphanie. Qué
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Voyage de 
Wilson au 

Nigeria
LONDRES «AFP> — Le se­

crétaire au Foreign Office, M. 
Michael Stewart, a confirme 
jeudi soir aux Communes, au 
cours du débat sur le Nigeria, 
que le premier ministre M. Ha­
rold Wilson se rendrait ‘pro- 
rhainrmrnt” au Nigeria. Il » 
précisé que M. Wilsnn s'entre­
tiendrait avec le général Go- 
won.

L’annonre de ee voyage pro­
chain de M. Harold Wilson au 
Nigeria a permis au gouverne­
ment britannique de remporter 
un modeste sucre* a la Cham­
bre des Communes qui a ap­
prouvé Jeudi soir sa politique 
à l'égard du eonflit nlgéro-bia- 
frals par 232 voix rontrr 62 sur 
un total de 630 députés. Cette 
initiative n’a pas entièrement 
réussi à désamorcer ('opposi­
tion des députés hostiles aux li­
vraison* d'arme* britanniques, 
mais elle a, dans une certaine 
mesure, limité les dégâts pour 
le gouvernement.

riposte chinoise au reuforce- 
ment par les Soviétiques de 
leurs troupes stationnées dans 
la région et a l'envoi dans la 
province maritime de "jeunes 
travailleurs volontaires”, dont 
nu premier groupe, selon l'aKcn- 
ee soviétique “l'ass", est déjà 
arrive a Komsomolsk.

soldats et cnil* “prêts au 
eomhat" patrouillent de jour et 
de nuit le long de la frontière 
eu dépit d'un froid de moins 
40 degrés precise l’agence 
officielle chinoise.

Hans la region de File de 
t henpao qui fut le théâtre des 
incidents de frontière du 2 
mars dernier, ajoute "Chine 
Nouvelle", les gardes-frontières 
ont fait, devant un portrait du 
president >1ao-Tsé-Tougn, le 
serment suivant : “Plutôt ver- 
»er notre sang ou faire le sa­
crifice de nos vies que d'aban­
donner un seul pouce du ter­
ritoire chinois”.

Dans la province occidentale 
de Sinkiang. annonce d'autre 
part l'agence chinoise, les gar­
dien» de troupeaux ont deman­
de a s’engager comme gardes- 
frontière* et a faire de chacu­
ne de leurs tente» de nomade» 
un poste-frontière.

I.rs gardes-frontiere* chinois 
stationnes le long des 1.00U ki­
lometres de la frontière slno- 
mongole, ont eux aussi, prête 
serment : “Tenons fermement 
ikk fusils afin d'étre a tout mo­
ment prêts à la guerre et a re­
pousser tous le* envahisseurs".

res. Le module lunaire, pilote 
par Stafford et Ceran frôlera 
la Lune a !* milles seulement 
d'altitude Borman, Lovell et 
Anders avaient tourne pendant 
20 heures autour de l’astre et 
a (>0 milles de celui-ci.

CDI RSE A LA U NF

Apollo-9 amélioré indénia­
blement aussi la position des 
Etats-l n» dans la course a la 
Lune II» possèdent maintenant 
l'avantage sur l'Union soviéti­
que d'avoir essayé a haute al­
titude une cabine a équipage 
pour le debarquement sur la 
Lune. Mais l'Union soviétique, 
depuis Sputnik, a fréquemment 
reserve des surprises dans un 
domaine où l'intensite et la 
variété de ses efforts dopassent 
celui de» Etats-Unis.

Avant même que James Mc- 
Divitt, David Scott et Hus»ell 
Schweickart soient a mi-course, 
la NASA leur décernait virtuel­
lement le premier prix d excel­
lence.

"Nous avons atteint tous les

objectifs principaux de cette 
mission", soulignait lui-même 
le général Phillips, qui attirait 
surtout l'attention sur le bru» 
avec lequel le LEM lunar mo­
dule piloté par McDivitl et 
Sehwoickart, avait realise son 
rendez-vous avec la capsule- 
mère, contrôlée par Scott.

Mais le general Phillips est 
également le premier a souli­
gner qu'un lancement de pilo­
tes Apollo en direction de la 
surface lunaire, non précédé 
d'une repetition generale de ce 
debarquement à proximité im­
mediate de la Lune, créerait 
des risques trop élevés.

En premier lieu la naviga­
tion aux approches de l'astre 
est compliquée par les concen- 
tiations de masse, decouvertes 
lors de s ou survol par les camé­
ra» lunar orbiters. L'orbite 
peut être faussée par ces 
"mascons" au point de rendre 
l'alunissage dangereux, sinon 
impossible. Le général Phillips 
et son entourage sont unanime 
ment partisans, de ce fait, de 
la reconnaissance a ba.»>e ait!-

tude qu effectuera le LEM 
(I Apolio-10 (.equipage suivant 
partira mieux aguerri, plug 
rassuré, le 15 juillet, et le* 
pilotes Edwin Aldrin et Neil 
\rmstrong pourraient alunir !• 
19, Michael Collins les alten- 
di ait en tournant autour de 

1 a»tie a bord (h la cabine prin­
cipale.
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# La capsule d'“ApoUo-9' »»t photographier quelque» »econ 
de» .iprc» »on amerrissage dans l’Atlantique. Vpn» ce vol 
reu»»i, le» oMiciel» de la N \»»\ ont annonce qu'il» prévoient 
que les \mericain» pourront mettre le pied sur la I une (Lu i 
quatre mois. (Téléphoto : t PI).

Que faire 
contre les 
maniaques 

du téléphone?
Lan (Jrrniei on a enregistre 
.in C.inadu ri .titx Kbits Uni» 
pr» » d'un million d’appels à 
I oracti n- obscene, menaçant ou 
import un Que font les réseaux 
trléphoniqtif.s pou r vous proté- 

i cimtrc dt t( I» agissements? 
S' Ii i lion du Reader s Digest de 
mars n vêle comment de nou- 
V'-.iux appareil» électronique* 
de plus en plu» perfectionne.* 
permettent de démasquer rapi­
dement les auteurs de commu­
nie.ition» abusives — et voua 
offre cinq conseils à mettre en 
pratique. »i vous êtes victime 
d un maniaqiu . Achetez Sélec­
tion aujourri hui!

Nouveau voyage 
pour les trois 
cosmonautes

'D apres p \ et VI P.* — 
l ss Gl \DALC \N \l

Los cosmonautes d VP(
9 » im\

David 
eick.u1 
irptcre 
Air Km

v (iv age sera 
mais (oui au.ss 

i le s trois \mc 
muent do passe 
s en orbite ter

îles James McÜ:

aux Bahama.». 
De la, un avion les transpor­

tera à la base d'Ellington près 
de Houston, apres une evcale 
a Cap Kennedy.

Le trio de I espace devrait 
pouvoir fêler les retrouvailles 
pour 4 heure» pm 'h.ne 

Si on l.ii»»c moment inément 
de cotj» le» trois homme» qui 
ont rendu cette mission po»si 
ble il est permis de tirer (ju. !-i 
que» conclusions du vol \ pol­
io conclusion» qui vont sem­
bler paradoxales

En fait, on peut dire que 
tout s'est trop bien passe 

Il en a d'ailleurs été de me­
me pour le vol d'VpolIo-8. dont 
I equipage dans la nuit le 
Noël dernier, a tourne autour 
de la Lune

pnl lu I M \(,| > \IHI I
Contrairement a ce que peut 

penser le profane, h*» techni-j 
cietv» responsables d'un e\pe-j 
rienee au*-i compliquée et d*'- 
Ihate que fut le vol \pollo-M. 
en raison du veritable "Ixiüot 
spatial" réalisé par le module 
lunaire, tirent davantage rie 
renseignements d’une mission 
quelque |>eut perturbée que 
d'un vol parfait

De plus, le pourcentage 
d'ailleurs de plus en plus faible 
— d'incidents, de pannes et 
même d'échec.» inévitable» en­
registrés jusqu'à présent dans 
le» experiences spatiales ne peut 
pas ne pas être pri» en conside­
ration par les techniciens de
la N ISA

Ceci dit la perfection dan» le 
moindre detail des deux der­
nières experiences Apoüo ante 
ricaines prouve, sans conteste, 
l'excellence d»*» techniques et 
du matériel spatial mis au point 
pour le débarquement de» pre-1 
inters astronautes américains 
sur la Faine
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tarie d'un Pcre 
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pour In 
première fois 

à Québec 

depuis 18 ans!

ou

COLISEE
de Quebec

du 18 au 23 
inclusivement

soirees
mercredi et icudi a 8 h 
rndrcdi et samedi a 8 h 30 

dimanche à 7 h

3 matinees
tamedi a I h et S h 

dimanche à 2 h 30 
billets

S4. S3.25 J2.50

ix réduits pour le* jeunes 
16 ans et moins 

S2. SI.60 >1.25
mercredi et jeudi a 8 h 

samedi a 1 h et 5 h 
dimanche a 2 h 30

la

mars
et
vl.ltl

SOI t II 

I I NI :

I eser: 
( ourhrr:

I rver. 
( nu< her

Les marées de vendredi le 14
Haute» :i to ;i m. — 3.30 p.m. 
Basse.»: 9 55 a m. —1120 p.m. i

Le» marres de samedi le 15
Hautes; 4.25 a m 4.35 p.m.1 
Basse: 11.20 a m.
en \ s | s |i| | % mm i \ m «KK
Pleine lune li> 4. A 0 ti D m.m. , 
Detnin quartier i< U à 3 h. 44 u tu 
Nouvelle lune le 17, A i: h àl r n 
Premier quartier le 2J. à 7 h. 4H p n> I

N B _ L'horaite indique est J
d'njiic» l'hcuie normaia de l'EsV. '

billets maintenant en vente 
au Coltsee 

et che* Pollack

billets thei Dominion 
poui la soirée de 

mardi le 18
r et pré­
dire noir»

réguliers 16 ans et moins
loges S4.00 S2.00
mciiAmnc* S3.25 SI 60
balcons $2 SO SI 25

mercredi 19 3 8 h p.m. -amedi 22 3 5 h p.m.
jeudi 20 3 8 h p.m. v samedi 22 3 S h 30 p m.
vendredi 213 8 h 30 p.m. dimanche 23 3 2 h 30 p m.
samedi 22 3 1 h p.m. \ dimanche 23 3 7 h p.m.

l«» prix ip^ciaui pour les "16 ans et moins ' s'appliquent
uniquement AUI representalions crochetnei : r haul.
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